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Je louaiigerai n'olonticrs les Mémoires de 
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Personne, de nos jours, ne met en doute Timpor- 
tance des journaux littéraires du siècle dernier, au 
point de vue de Thistoire de* notre littérature ; et ce- 
pendant ils paraissent, pour la plupart, ensevelis sous 
la poussière de l'oubli. L'absence de tables, qui en 
rendent l'abord facile, suffit en effet pour rebuter la 
patience la plus opiniâtre. 

Le Journal des Savants est une des rares collections 
qu'une table permet de parcourir avec utilité et pro- 
fit. Nous voulons, mais d'après un plan j)lus modeste, 
mettre les Mémoires de Trévoux en état de rendre les 
mômes services. 

Notre table comprendra deux parties : la première 
renfermera les dissertations, les pièces originales ou 
rares, les mémoires insérés dans le Journal; la se- 
conde, sera le Catalogue des ouvrages dont les jour- 
nalistes ont rendu compte. 

i 



-11 , 

L'ordre suivi pour la classification des matières, est 
celui d'après lequel sont rédigés, en France, les meil- 
leurs catalogues de bibliothèques. 

Nous désirons que cette table soit utile aux hom- 
mes d'étude. En leur évitant une perte de temps con- 
-sidérable, elle les guidera sûrement au milieu des 
richesses, souvent ignorées, enfouies dans l'un des 
meilleurs journaux littéraires du xviii« siècle. 
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« Le premier journal littéraire qui ait paru en France 
w est celui qu'on appelle le Journal des Savants, qui a 
» été inventé pour le soulagement de ceux qui sont ou 
w 'trop occupés, ou trop paresseux pour lire les livres en- 
» tiers. C'est un moyen de satisfaire sa curiosité et de 
» devenir savant à peu de fcais. Gomme ce dessem a paru 
» très-commode et très-utile, il a été imité dans la plu- 
ti part de6 autres pays, sous une infinité de titres différents. 
Depuis ce temps-là, il n'a cessé d'en paroître sous toutes 
» sortes de titres et de formes. Tout écolier, au sortir du 
» collège, sans être en état d'écrire dix pages sur aucun 
» objet de littérature et de philosophie, se croit en état 
» d'annoncer par souscription un Journal, où il juge 
ï) d'un ton tranchant les plus grands écrivains et les 
» meilleurs philosophes (1). » 

Dans les dernières années du xviu® siècle, V Encyclo- 
pédie pouvait à bon droit signaler et déplonr le nombre 
toujours croissant des journaux littéraires, puisque bien 
avant elle TAllemandlVIenckenius avait dit : Pluradixerh 

(I) Encyclopédie meVAoc/tgue. Grammaire et litiéralure, t. Il, p. 38^}. 
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in sola Gei^mania pullulasse brevi tempore^ quam fumji 
nascuntur una nocte (1). Ces enfants de Tesprit français 
firent le tour du monde, s*imposèrent partout^ obtinrent 
droit de cité dans la Republique des lettres, grandirent, 
se perfectionnèrent; et le Journal devint Revue, Cette 
cféation est- elle une gloire pour la France? Lui donne-t- 
elle un titre de plus à la reconnaissance des lettres? 
L^examen de cette question nous éloignerait de notre but; 
'nous laissons donc à d'autres le soin de la résoudre. 

Le 5 janvier 1655, M. de Sallo, conseiller au parle- 
ment de Paris, lançait le premier numéro du Journal des 
Savants. C'était un essai. L'histoire de ce patriarche du 
journalisme littéraire, récemment retracée par M. H. Co- 
chéris, est le fidèle tableau de ses pénibles commence- 
ments, de ses épreuves, de ses luttes, de ses succès. Si 
c'est un honneur pour ce journal d'avoir été a le père de 
f, tous les ouvrages de ce genre, dont l'Europe est aujour^- 
i> d'hui remplie (i), » ce n'en est pas un moindre de s'être 
maintenu, pendant près de 'deux cents ans, à la première 
place, et presque toujours avec distinction. 

Le XVII® siècle n'était pas achevé et d*»jà Morelti et Mi- 
letti à Venise, Cinelli à Florence, Bacrhini à Parme, 
Philippe della Torre à Modènc, Menckenius et Tentzel à 
Leipsick, Bayle; Le CJerc et Basnage en Hollande, sans 
parler d'autres écrivains moins, heureux ou moins per- 
sévérants, fondaient le Giornale de LetteratiyXdi BibliO' 
ieca volante^ les Acta Eruditorum, les Nouvelles de la 
République des Lettres^ la Bibliothèque Universelle et 
Historique, V Histoire des ouvrages des Savants^ etc. 

Des individus isolés, ou sans autre lien que celui 
de l'intérêt ou de l'étude, avaient eu «assez de confiance 



(1) jQgler. Bibliotheca Hiêtoriœ litlerarlœ, t. Il, p. 773. 
I2J Voltaire. Siècle de Loniê XIV. 
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en leurs propres forces^ pour faire les premiers pas dans 
cette carrière ; une association d*hommes^ unis par une 
conformité de goûts, de travaux^ de \ne%y d'existence^ 
ayant la faculté de remplir les vides que faisait la 
mort ou tout autre causc^ pouvait sans témérité af- 
fronter les hasards de la périodicité littéraire. Il ne 
nous appartient pas d'examiner ici, encore moins de dé- 
cider^ si, au commencement du XYiii* siècle, la Compa- 
gnie de Jésus comptait en France des sujets capables de 
soutenir la réputation littéraire et scientifique que lui 
avait acquise un siècle et demi de travaux en tout genre. 
Des juges désintéressés dans la question ont cru que les 
Petau, les Sirmond, les Maldonat, les Labbe, les Gossart 
pouvaient ne pas rougir de leurs descendants. Qu'on se 
rappelle d'ailleurs l'éducation donnée dans FOrdre au 
jeune religieux (1), le long et pénible exercice de l'en- 
seignement, entrepris après un apprentissage aussi long 
et aussi pénible, l'obligation d'un travail continuel im- 
posée par la règle, et à s'en tenir à ces considérations pu- 
rement humaines, on décidera sans peine que les chances 
de réussite ne manquaient pas. 



(«) Voici ce qa^écrivait en 1790. an auteur' élevé à cette école : « L éducation 
•' littéraire» donnée au jenne Jésuite, ne tardoit pas à faire édorc tous les ger* 
•> mes de talens que la nature lui avoit confiés. Bientôt Tétudc devenoit sa plus 
» obère passion. Mais cette ardeur d'apprendre, propre de la vive adolescence, 
» étoit réglée par des maîtres habiles. On fixoit la durée de son travail, on dé- 
- tenninoit ses lectures, on csqnissoit le canevas de ses premiers essais : pea 
» à peu ces secours, ces appuis de l'enfance lui étoient retirés. On lui rappeloit 
•> sans cesse que les anciens étoient nos modèles ; que le ton vrai de la nature, 
» que les grâces, que les beautés mâles et fières se trouvoient dans leurs seuls 
» écrits : le désir de puiser directement dans ces sources révérées, lui faisoit 
1* bientôt dévorer toutes les difficultés de Tétude aride des langues. Les heures 
» même de ses délassemens devenoient pour lui une suite de leçons nouvelles, 
» présentées sous une autre forme. Entouré de gens de lettres, d'hommes occu- 
» pés des diverses parties des sciences, 11 s'éclairoit dans leurs entretiens jour- 
» iialiers; leur commerce étendojt la sphère de ses premières connoissances, 
« rectlfioit ses anciens Jugemens; il contractoit parmi cu\ l'habitude de la ré- 
•• flexion, celle de raisonner avec justesse et de penser avec maturité....» (Grosier. 
Mémoire» d'une Société célèbre ^ 1. 1, p. x\ui. ) 
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Au talent et à la capacité de rindiV'idu joignons les- 
ressources qu'offrait l'association de ces hommes répan- 
dus sur presque toute la surface du globe. Ils formaient 
en quelque sorte une Académie universelle, où venaient 
se réunir toutes les espèces de talents; académie féconde^ 
mais surtout « fraternelle par la fticilité des correspon- 

» danceset le mutuel échange des lumières Un phé- 

» nomène céleste^ qui devoit avoir lieu dans quelque 
» partie du monde^ attiroit-il l'attention de l'Europe sa-»- 
» vante? On y envoyoit à grands frais des astronomes: 
» souvent le mathématicien Jésuite s'y trouvoit tout 
n placé» et obsèrvoit le phénomène Un Jésuite de Pkris 
» manquoit-iJ de mémoires^ de renseignemens sur cer- 
» tains objets dont il s*occupoit? Il écrivoit au Pérou^ aux. 
» Philippines, dans Tlnde^ à la Chine, sur les côtes de 
» la Californie, et recevoit, avec le temps, les instructions 

)) qu il avoit demandées L'esprit de corps rendoit tous> 

:> les succès communs^ et la gloire de l'un sembloit de^ 
)) venir celle de tous (1). » 

N y avait-il pas là, encore une fois, pour le succès,, 
plus que des probabilités? L'entreprise fut donc tentée^ et 
c'est i la mise en œuvre de tous les secours dont dispo- 
saient les Jésuites, qu'on d^it les Métnoire» de Trévoux, 
et ce journal curieux et trop peu connu aujourd'hui, » 
. au dire d'un célèbre critique, M. Hippolyte Rigaud (^]. 
Rédigé pendant plus de soixante ans par des membres de 
la Compagnie de Jésus, il survécut à la catastrophe de- 
1 762, et vingt années encore, quoique sous dos titres dif- 
férents, il conserva une modeste place au milieu des. 
journaux littéraires du xviii' siècle, pour s'éteindre enfin 
vers 178i. 



il) Grosicr, t. I,p. xxvii. 
t2) Œuvres, t. T. p. 2t3. 
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Il nous a semblé iulëressaut d'esquisser riiisloire de 
ce jouroal qui na jamaisëté écrite. 

Avant nous cependant, deux écrivains ont fait des ^é* 
moires de Trévovx l*objet d'un travail spécial : Favocat 
AUetz et l'abbé Grosier. 

Le premier^ compilateur iniatigable, mais sérieux et 
éclairé^ publia en M7i un ouvrage en quatre volumes^ 
iBtitftlé : r Esprit des Journalistes de Trévoux. Il le com- 
posa des articles du journal les plus dignes^ selon lui^ 
de fixer Tattention^ et les plus capables de faire connaître 
reprit de leurs auteurs. Ce ne soot pas uniquement des 
dissertirtions originales ; le compilateur semble même les 
avoir négligées pour ne cueillir que a la fleur^ pour 
» ainsi dire, de tout ce que des hommes distingués par 
B leur goût excellent, par leur jugement exquis, et par 
» l'universalité de leurs connoissances dans toutes les 
a branches de la littérature, ont dit dé mieux à Toccasion 
» des ouvrages dont ils ont rendu compte (1). » 

L'abbé GiH)sier travailla sur un plan différent, a Ainsi 
» qae beaucoup d'autres gens de lettres, dit-il, je con*- 
1» noissois peu ces mémoires; le désœuvrement m* en fit 
» ouvrir quelques volumes, et je fus frappé de la multitude 
»'de dissertations, de remarques, de morceaux de criti- 
9 que et de littérature que j'y découvris, morceaux com- 
)î plets, travaillés avec soin, et dus, la plupart, à des plu- 
» mes célèbres ; morceaux qu*on ne retrouve point ail- 
n leurs, et que je regretlois comme perdus dans cette 
» immense série de volumes^ où Ton eût vainement 
)> tenté de les chercher sans le secours d'une table (i), » 
Six volumes, sous le titre de Mémoires d'une société cé- 
lèbre, devaient, d après le plan de l'abbé Grotiier, réunir 



(1) Esprit des Journalistes de Trévoux, 1. 1, p. viii. 

(2) Mémoires d'une Socicic célèbre, t. l. p. xïx. 
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les meilleures dissertations^ éparses dans les huit cents 
volumes des Mémoires de Trévoux; les trois premiers 
seuls parurent en 1 791 . 

Mais dans ces deux ouvrages, malgré leur véritable va- 
leur, on regrettera toujours l'absence totale de docu- 
ments historiques sur les auteurs, dont ils devaient con- 
server la mémoire. Nous avions eu l'espoir de trouver,.et 
dans Tun et dans Tautre, des détails que la proximii% des 
temps permettait de rassembler shifs difficulté; Tabbé 
Grosier, ancien Jésuite, n'aurait pasdû négliger ce point. 
Leurs préfaces ne nous ont donc rien fourni ; ce ne sont 
que des panégyriques, que des fleurs déposées, dans un 
sentiment de sincère estime ou de filiale reconnaissance, 
sur les tombes d'une longue génération de savants, frap- 
pés par un coup impirévu. 11 nous restait alors à suivre 
une à une les traces que le Journal de Trévoux a lais- 
sées dans les annales littéraires du dernier siècle. Nous 
avons ainsi péniblement amassé quelques matériaux. 
Disposés selon l'ordre des temps,' ils ont fini par for- 
mer un tout quelque peu homogène ; nous ne le présen- 
tons qu'à titre à' essai historique. Pour donner du Jour^ 
nal de Trévoux une idée complète, pour pouvoir en ap- 
précier, comme il conviendrait, le rôle et l'influence, il 
faudrait en étudier Tesprit et les tendances, y suivre le 
développement et le progrès des idées, en examiner sé- 
rieusement les critiques ou les jugements en matière de 
théologie, de philosophie, de sciences, de littérature ; il 
faudrait, en un mot, écrire une de ces pages de notre 
histoire littéraire, dont on commence à déplorer et à sen- 
tir l'absence. Tel cependant n'a pas été notre but. Em- 
brasser, dans un simple récit, l'existence des Mémoires 
depuis leur naissance jusqu'à leur disparution, retracer 
brièvement les querelles auxquelles ils donnèrent lieu^ 
rappeler le nom et le mérite des rédacteurs, rapporter 
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les appréciations des contemporains à leur égards c'était 
assez, nous a-t-il semblé, pour attirer l'attention de notre 
époque sur un ouvrage justement estimé de tous ceux qui 
ont eu loccasion de le consulter, et capable de rendre 
de nos jours plus d'un important service. 



En mars 1689, le duc du Maine recevait de Louis Xl\ 
rinvcstiture de la principauté de Dombes, sur le pied d'un 
état libre et indépendant. « Le souverain de Dombes^ 
)) disaient les lettres patentes oclroyëes à cet etTet^ n'est 
» point, par rapport au roi^ comme un vassal à l'égard 
)) de son souverain^ mais comme un moindre souverain 
» à l'égard d'un plus grand (1). » 

Un parlement à Trévoux (2), capitale de la Dombcs, 
UR conseil privé séant à Paris^ un chancelier résidant 
auprès du souverain^ des Etats composés des trois Ordres^ 
rien ne manquait dans ce petit royaume. Jaloux d'imiter 
le grand Roi, le duc voulut comme lui se faire le proteç- 



;i) Mélanges tirés d'une grande bibliotlft'quc. Oo, t. Vf, p. 125. 

(2) An commencement du dix-huitiènie siècle, rortbographe et la pronouciation 
de ce mot n'étaient pas encore bien établies. — « Je vois dans votre lettre, écri- 
>ait Brossctte ù Boileau, sous la date du 20 novembre 1703, par la manière dont 
voQs écrivez le mot de Trévoux, que vous le prononcez avec un é masculin ; 
cependant nous disons Trévoux avec un e muet, comme tréteau. QuidjurisP 
devons-nous suivre votre usage plutôt que le nôtre ? Ma raison de douter est 
que la ville de Trévoux est dans notre territoire, et qu'il semble qu'on doive 

s'assujettir à la prononciation du pays Mandez-moi, je vous prie, quel est 

votre sentiment •• — « Pour respoodre maintenant ù la question que vous me 
faictes sur la prononciation du mot de Trévoux, écrivait à son tour Boileau, le 
7 décembre, et s'il faut un accent sur la pénultième, je vous dirai que c'est vous 
qui avés entièrement raison, et que ma faute vient de ce que je n'avois jamais 
cntenda prononcer le nom de cette ville avant les Journaux de MM. de Trévoux. » 
{Correspondance entre Despréaux et Brossette. Paris, Techener, 1858, in-8», 
P- no-i7l.)Quoi qu'il en soit, le mot Trévoux fut imprime sans accent sur les 
Mémoires jusqu'en juillet 1737. 
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lourdes lettres. Pour leur donner le moyen de se dé- 
velopper, il délivra un privilège à Pierre Le Rouge, à 
lefïet d exercer dans sa bonne ville sa profession d'impri- 
meur. Mais, soit manque d'affaires, soit incurie de la part 
de Le Rouge et de ses premiers successeurs, cette institu7 
tion prit peu d'extension et déchut même sensiblement. 
En '|t»99 Jean Boudot, «voulant relever ladite imprimerie 
a pour y faire imprimer toutes sortes de bons livres, » ob- 
tint un nouveau privilège, dont il céda la propriété en 
4701 à Etienne Ganeau. 

Quelles raisons amenèrent alors à Trévoux la fondation 
d*un journal littéraire? Les Jébuites voulaient-ils s'en 
faire une armé pour secourir TËglise et défendre la vérité ? 
ou fut-ce de leur part, comme on aurait voulu le faire 
croire (1), l'effet de la jalousie et de Tenvie excitées par 
la faveur d.>nt jouissait le Journal des Savaîils ? Le duc 
du Maine en eut-il la première pensée, ou ne fit -il que 
prêter son nom et sa protection à des écrivains en quête 
de réputation littéraire ou d'influence religieuse ou scien- 
tifique (2; ? Quoi qu'il en soit, Tinitiative, ainsi qu'il! 
convenait, fut laissée au prince. 

'L'imprimeur, ou plutôt les rédacteurs par son organe, 
s'exprimaient ainsi : 



(1) Q»od si tamen hic intercedit œmnlàtio qaœdani , ea certc non poteiit non 
froctoosa es#e orbi enidito » {Acta eruditorum, 1702, p. 144.) 

Pour M. Alfred Matrry, le joumelde Trévoaxest « on adversaire deT Académie 
» des inscriptiolis, ({uMl trouvait beaacoup trop téméraire et surtout trop jansé- 
» niste. » Il ajoute « que les membres de cette Compagnie se voyaient fermer 
>• ce journal qui aurait offert un écoulement productif à leurs rectiercbes. » 

{V Ancienne Académie des Inscriptions , p. 208) ■ IHoiis ne sommes pas de cet 

avis. Si M. Maury avait parcouru les Ittémoires de Trévoux^ il y aurait rencontré 
les noms de seize membres, pensionnaires on associés de rÂcadémie, comme 
MM- de Boze, de Caumont, Galland, Bimart de la Bastie, Morean de Hlautoor^ 
Lebenf. 

(2J Monljoye dit que «les Jésuites proposèrent, pour donner ùTlmprimcrife do 
Trévoux de roecnpation, et aussi une certaine réputation qui pourrait contribuer 
a la prospérité de la ville, d'alimenter les presses avec un journal littéraire. *> 
{l'Uoge historique du P. Berthier, p. 20 ) 
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Monseigneur^ 

C'est pour exécuter les ordres de V. A. S, que l'on 
commence à mettre au jour ces Mémoires pour l'histoire 
des sciences et dfs beaux-arts. Xous avez jujjé, Monsei- 
gneur^ que rimprimerîe que vous venez d'établir dans 
votre souveraineté de Dombes^ et dont vous nie faites 
Thonneur de me confier le soin^ ne pouvôit d'abord être 
mieux employée qu'à donner au public un état fidelle de 
tout ce qui paroît de curieux tous les jours dans le monde, 
en quelque irenre de science que ce soit« 

Rien n'est plus digne d'un grand priace que de favori*- 
scr les bcaux-artSy d'entretenir l'émulation parmi les 
sçavans, et de conserver à la postérité le souvenir de leurs 
ouvrages. Il est rare que dans la fleur dç l'âge on ait 
des vues si solides et si sérieuses. Dès vos plus tendres 
années, non -seulement vous avez mérita d'être proposé 
comme un modèle de bien penser et de bien écrire ; mais 
vous avez marqué un goût particulier pour l'Antiquité; 
vous vous êtes fait un plaisir d'entrer en commerce avec 
les hommes de lettres, et il en a paru des traits qui ne 
{ont pas moins connaître la bonté de votre cœur, que la 
délicatesse de voire esprit. 

Qu'il seroit à souhaiter. Monseigneur, que dans les 
siècles passez, il se fùl toujours trouvé des Princes qui 
eussent eu autant de goût et autant de zèle pour les scien- 
ces; plus de gens d'esprit auroient été excités par là au 
travail, et nous n'aurions pas perdu entièrement tant 
d'excellens ouvrages, tant d' inventions cl tant de décou* 
vertes curieuses, dont il he nous reste plus aucun vestige. 
J'ose ajouter que ces Princes eux mêmes, en travaillant 
pour l'avantage des lettres, n'auroicnt pas moins travaillé 
pour leur propre gloire. 

Vous sçavez. Monseigneur, qu'entre les illustres succès- 
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seur^ d'Alexandre, dont votre habile Antiquaire (1) vient 
de nous donner Thistoire parles médailles, celui qui s'est 
le plus distingué c'est le célèbre Ptoloinée Philadelphe, 
et que ce qui lui a acquis une si haute réputation, c'est 
l'affection dont il honora les sçavans, et surtout les soins 
qu'il se donna pour faire une bibliothèque si fameuse, 
enrichie d'une jnûnité de bons livres sur toutes sortes de 
matières, et en toutes sortes de langues. 

Mais après tout. Monseigneur, la bibliothèque de ce 
prince étoit renfer^uée dans son palais, et un incendie la 
fit périr en un seul jour. Ce que Ton va faire par vos or- 
dres, est une espèce de bibliothèque, qui ne sera point 
resserrée dans des bornes si étroites, et qui n'aura rien à 
craindredu triste sortde celle d'Alexandrie; elle s'étendra 
par toute la terre, elle sera à l'usage de toutes les nations 
et portera votre illustre nom avec celui des sçavans, dans 
tous les pays et dans tous les siècles. 

Ainsi, Monseigneur, quand vous n'auriez pas tant 
d'autres qualités qu'on admire en votre personne; un génie 
supérieur, et qui se fait voir en tout; un grand cœur; 
une capacité dans la guerre qui feroii honneur aux plus 
vieux capitaines; une piété sincère; une âme généreuse^ 
qui vous fait répandre vos bienfaits jusqu'aux extrémités 
du monde pour la propagation de la foi ; la seule protec- 
tion que V. A. S. veut bien donner aux Lettres suffiroît 
pour rendre votre mémoire immortelle. 

Au reste, je puis vous assurer. Monseigneur, que ceux 
qui ont entrepris de travailler à cet ouvrage sous vos aus- 
pices, et selon vos intentions, n'y épargneront rien de 
leur part ; et que de la mienne je tâcherai, comme je 
dois, par toute l'application que demande mon ministère. 



(I) Cet antiquaire était Jean Foi Vaillant, auteur de Hisioria Ptolemœorum 
-^gypti regum, ad fidem numismatum accomodata. Amsterdam, 4701, in-fol. 
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à TOUS faire connoitre que je suis, avec le plus profond 
respect et la plus juste reconnoissance^ Morrseigneur^ 
de V. A. S., le très-humble et très-obëissant serviteur, 

ESTIENNE GaNEAU. 

Au milieu de ces louanges de convenance, et, si Ton 
Tcut^ de commande, adressées au nouveau .Mécène^ mais 
louanges qui contredisent trop les haineuses satires du 
duc de Saint-Simon pour n'être pas quelque peu méri- 
tées^ ridée créatrice du journal ressort suffisamment : 
l'élèvç de M°"e de Maintenon cherchait à satisfaire son 
goût pour Tétude et pour Ja science^ développé de si bonne 
heure par sa célèbre institutrice. Mais n'eut-il pas en 
même temps des vues plus élevées? a Le grand cours des 
B journaux hérétiques fit naître à Monseigneur le duc 
o du Maine l'idée d'un journal où Ton eût principale- 
» ment en vûë la défense de la religion (1). » 

Ce dessein secret d'élever de nouvelles batteries contre 
le protestantisme, peut-être aussi contre le jansénisme^ 
expliquera la conduite du jeune prince dans le choix des 
rédacteurs. Ils devaient être avant tout inities aux études 
sacrées^ habiles dans la théologie et capables d'en soute- 
nir les principes, inébranlables dans leur attachement à 
la pureté de la foi et de la doctrine; mais ils devaient de 
plus avoir des connaissances assez' étendues dans les dilïé- 
rentes branches des sciences humaines pour n'en négli- 
ger aucune^ dans une publication destinée à les embras- 
ser toules. 

tt A Paris^ disait Tabbé Maury en pleine Académie^ le 
» grand-Coliége des Jésuites était un pointcentral quiat- 
» tirait l'attention des meilleurs écrivains et des person- 
» nés distinguées de tous les rangs. C'était une espèce de 

(I) Mém. de frer.. Février 1712, p. 222. 
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» tribunal permanent de littérature que le célèbre Piron, 
» dans son style emphatique, avait coutume d'appeler la 
» chambre ardente des réputations littéraires, toujours 
» redoutée par les gens de lettres, comme la source prin- 
)) ci pale et le foyer de l'opinion publique dans la capi- 
» taie (1). » — •« C'étoit une académie sans faste» sans 
» affiche^ sans étalage, qui existoit au milieu de nous, 
» et pour ainsi dire à notre ïu^vl (i) . » 

Le duc du Maine s'adressa donc aux Jésuites, sûr de 
trouver, dans un collège décoré du nom deLouis-le-Grand,. 
des hommes empressés à entrer dans ses vues. 

Il était facile de rencontrer ou de réunir dans cette 
célèbre maison les écrivains de l'ordre les plus en fk- 
veur. Ce n étaient pas des noms alors ignorés dans la Ré- 
publique des lettres^ que les noms des Tournemine, des 
Hardouin, des Buffier, des Daniel, des Bouhours, des 
Calrou, des Le Tellier, des Germon; et si leur réputation 
n'était pas encore parvenue à la hauteur qu'elle devait 
atteindre, il n'en est pas moins vrai qu'elle les désignait 
déjà à l'attention du public. Un comité de rédaction fut 
donc établi, et son siège fixé à Louis-le-Grand. Point de 
mire pour tous les regards, théâtre sur lequel montaient 
successivement les hommes de mérite, ce collège offrait 
de plus, dans sa vaste et importante bibliothèque, *une 
ressource précieuse pour des savants et des érudits. 

Quatre Jésuites { f), parait -il, furent nommés d'office et 
appliqués spécialement à la rédaction du nouveau jour- 
nal, peux d'entre eux étaient les PP. Catrou et Tourne- 
mine. « C'est au P. Gàtrou que les Mémoires de Trévoux 
» doivent en partie leur naissance et lei\rs progrès.... Le 



(I ) Eloge de fabhë de nadonvilliern. 

(2) Mém. d'une Société célèbre, 1. 1. p. xxix. 

(3) « Le P. Catrou fut retenu à Paris pour commencer, de concert avec trois 
antres jésuites, les Mémoires de Trévoux. n{Mém. de Trev., avril iTâSi p. 035.) 
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» P. Tourncmine fut le premier associé à ce journal (4). » 
LesftQtres furest-iis le P. Hardouin, le P. Despineul ou le 
P. Buffier? Nous n'avons trouvé à cet égard aucun ren- 
seignement précis. 

Âlsarés par avance du concours de leurs confrères^ les 
nouveaux journalistes donnèrent, au mois de mars 1701 , 
leur premier numéro. Il était intitulé : Mémoires pour 
ÏBùtmre des sciences et des beaux eirts Beeneiilis par 
l'Ordre de Son Altesse Sérénissime Mon»e*gnrur Prince 
Sonrerum de Donibes, Janvier y Février 47<H. A Tre- 
voux, De r Imprimerie de S. A S. Et se vendent à Pa- 
ris, chez Etienne Ganeau^ libraire Rue Saint Jacques, 
»w-tt-t?w la Fontaine Saint'Se9)erin, aux Armes de Dom- 
bes. Avec Privilège et Approbation. M.DCCI. Le format 
ctaitrin.l2(«). * 

Après la dédicace de Ganeau^ une préface en onze ar- 
tieles^Bi^tait les lecteurs au fait du plan et des inten- 
tions des rédacteurs : « Ces nouvenux Mémoires doivent 
» contenir des extraits de tous les livres de science im- 
» primez en France, en Espagne, en Italie, en Allemagne, 
» et dans les royaumes du Nord, en Angleterre, etc. 
• Ceux que le Prince a chargés de ce travail sont en état 
» d'avoir des correspondances dans tou« les lieux où il 
» s'impnme des livres. Gomme ces Ménïoires ne com- 
» mençent qu'avec le siècle, on n'y parlera que deslivres 
» <pïi auront été imprimez dans le siècle nouveau, ou 
» qui étaient encore nouveaux quand le siècle a com- 
» mencc. » 



II) Table du Journal des Savants, t. X. p. 67i. 

(2) "Ctaaqiie cahier était livré an puMic pour fa modiqtic somme de seize sous, 
ce^i nelaibait pas one pistole pour Vannée entière. 11 y a loin de ce prii à celui 
^ccodFtcntanjourd'hui les feuilles périodiques ; et s'il faut juger du mi^rite d'un 
joarnal par ce quMI coûte, il est indubitable que les nôtres valent six fois plus 
inc ceux du temps passe. » iMonfJoye^ P» 27.) 
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Invitation était ensuite faite aux auteurs de donner 
eux-mêmes les comptes rendus de leurs ouvrages; car 
« pei'sonne, ordinairement parlant, n'est capable de faire 
» mieux l'extrait d'un livre que celui qui Ta composé; et 
» d'ailleurs un auteur pourroit craindre quelquefois 
» qu'un autre faisant l'extrait de son livre, ne le fît pas 
» parler et penser aussi bien qu'il croiroit avoir fait... 
» On promet de les y insérer tels qu'ils les enverront; 
» après cependant qu'on les aura comparez avec les ou- 
» vrages mêmes, pour s'assurer que ces extraits sont 
» fidelles. ]> 

Malgré le contrôle de la rédaction, cette mesure assez 
singulière ne put pas subsister longtemps; elle fut bien- 
tôt abandonnée, et en 1712 on lisait : a Nulle considéra- 
» tion ne nous fera insérer dans nos' Mémoires des ex- 
» traits faits par l'auteur même : c'est une fidélité que 
» nous devons au public, notre juge; un rappocteur 
» manque à son devoir quand il se iieaux parties del'ex- 
» trait d'une cause (<). »' 

Le nouveau journal devant intéresser tout le monde et 
satisfaire tous les goûts, on promit d'y « donner sou- 
» vent des pièces manuscrites de critique ; des explica- 
» tions de médailles curieuses ; de nouveaux éclaircis- 
» semens sur. des passages de l'Écriture sainte ; des 
» découvertes qui regardent la physique, la médecine et 
» les mathématiques ; quelque nouveau phénomène ; 
» quelque machine nouvellement inventée, etc. b 

Rien de ce qui peut intéresser l'histoire littéraire ne 
sera omis ; les changements survenus dans les Acadé- 
mies, les différends des savants entre eux, a s'ils sont de 
» quelque conséquence et méritent qu'on en fasse part 
» au public, )) les éloges des personnages distingués, « le 

11) .V('m. de Trio. Janvier 1712, avertissement. 
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» léçît de leurs principales occupations et des plus con- 
» sidérables actions de leur vie; » car « Thistoirc des 
lettres doit cette marque de reconnaissance à la nié- 
» moire de ceux qui les ont cultivées. » Leurs amis 
étaient priés d'aider, par leurs communications/ a à leur 
» rendre ce dernier devoir. » 

Les journalistes s*cngageuicnt à une stricte neutralité, 
et dans les contestations scientifiques ou littéraires, et 
dans toute question, a excepté quand il s'agira de la reli- 
B gion, des bonnes mœurs, de l'État, en quoi il n*est 
» jamais permis d'être neutre. » Cette restriction ne doit 
pas être perdue de vue, quand on veut juger les Me- 
moires de Trévoux. 

Pour faciliter les relations qu'on prétend lier avec 
tous les savants de l'Europe, u Monseigneur le duc du 
» Maine veut bien qu'il y ait dans l'Arsenal, sous Fhor- 
» loge, une boîte pour recevoir les mémoires particu- 
» liers de chaque chose, qu'on jurera (sic) devoir entrer 
» dans cet ouvrage. On les mettra tous en œuvre, si Ton 
» trouve qu'ils le méritent, et qu'ils ne contiennent rien 
» contre les règles que Ton s'est prescrites. Il n'importe 
» en quelle langue ils soient écrits On prie seulement 
n qu'ils soient courts ; autrement on ne pourra les 
» mettre qu'en extraits. » 

Un seul point de ce plan devait être bien difficile à 
observer. Cette stricte neutralité, charitable utopie des 
rédacteurs a- 1- elle toujours été pratiquée? Non, elle ne 
pouvait pas l'être. Du moins une rigoureuse justice 
dicta-t-elle toujours leurs jugements? II ne nous coûtera 
pas de répondre négativement, après les aveux qu'ont 
fait souvent à ce sujet les rédacteurs eux-mêmes. Mais 
qui se croit en droit de leur jeter la pierre ? Si leur im- 
partialité s'est quelquefois trouvée en défaut, y a-t-il 
beaucoup plus d'équité dans l'appréciation suivante tra- 
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cëe par des plumes manifestement hostiles? u Les Jé- 
») suites qui rédigèrent les Mémoires de Trévovx jus- 
» qu*en 1780 {sic)y mirent tant de partialité dans leurs 
» jugements^ et tant de violence dans leurs attaques 
» contre ceux qui ne partageaient pas leurs opinions^ 
» que cette revue n'a jamais joui d*uiie autorité bien 
» établie (1). » 

Avant de suivre les Mémoires sur le champ de bataille^ 
il est bon de dire un mot de leur contrefaçon, publiée an 
Hollande. Des protestants d* Amsterdam, dans ua but 
de propagande religieuse probablement^ imaginèrent de 
donner une seconde édition des Mémoires de Trévoiuc, 
mais corrigée au point de vue de leurs erreurs ; aux pro- 
positions orthodbxes, ils substituaient des propositions 
hérétiques; aux attaques contre l'erreur^ dt^s insultes àla 
vérité. Ils voulaient aussi, jcomme ils s^en expliquent 
dans leur avertissement^ « offrir aux auteurs qui croi- 
» ront avoir été maltraités, un chaimp ouvert pour se 
A défendre. » Le rédacteur ne se nommait pas. Les Jé- 
suites avaient cru reconnaître ou deviner en lui Jean Le 
Clerc, célèbre théologien du parti; mais il s'en défendit 
vivement. « Il a bien autre chose à faire qu'à prendre 
» soin de Tédiiion d'ouvrages comme celui-là, qu^on 
» sait bien qu'il ne sauroit approuver. U est assez occupé 
» aux .siens, pour ne pas se mêler de ceux d'autrtii, 
» quand il en auroit même une toute autre idée. li' n'a 
» fait que parcourir légèrement ce journal, et n'en a lu 
» que peu d'articles (2). » 

Quel que fût Tanonyme hollandais^ son entreprise ne 
fit que végéter. Tantôt interrompue par la guerre de la 
succession d'Espagne, qui interdisait les relations avec 



(1) Encyclopédie des genâ du.monde, t. XX. p> 4G0. 

m Biém, de Tréo., édit. de Hollande. Mai et juin 4704, p. 441 . 
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la France, tantôt arrêtée sous le prétexte «qu'on étoit 
» sur le point de les discontinuer à Trévoux, faute de 
nmatière, » cette édition eut bien de la peine à fournir 
quelques volumes. Les belles promesses, les suppléments 
ingénieusemeDt formée par. la réimpression de pièces 
telles que les Monita sécréta^ ou des' libelles du même 
genre, les réclame» ne parvinrent pas à sauver le journal. 
Après le neuvième volume (4), il cessait de paraître ; 
quod ideo dolent eruditi, dit Jugler, quoniam hœc editio 
et degaïUior, et y propter interspersas obaervationes, uti- 
Imest Trevoltiana(^), 



II 



Le premier ouvrage dont les Mémoires rendirent 
compte fut V Instruction pastorale sur les promesses de 
f Eglise, par messire J.- Bénigne Bussuet, C'était en 
même temps et un hommage rendu à un grand génie, et 
une sorte de profession de toi. Ce dessein de défendre la 
religion, reproduit dans les divers articles du numéro de 
janvier 1701, suffit pour allumer les colères des héré- 
tiques. 

Le P. Despineul, ancien professeur de théologie à la 
Flèche, donna l'extrait de VHarmonia Evangelica de 
Jean Le Clerc. Il r>'avait pas eu de peine à signaler bien 
des propositions hétérodoxes : « Ce livre, disait-il, pour- 
» roît être de quelque utilité, si, en y évitant les défauts 
» des ^tres, il n'y en avoit point substitué à la place de 
» bien plus considérables, et surtout une infinité d'er- 



(() L'édition de Hollande est en neuf vol. in-S°,- elle commonce en janvier lîui,. 
et flniteo juin 1705 ; chaque volume contient six mois avec les additions. » {Table 
'iw Journal des Savants, t.X, p. 669) 

(2) Biblioîheca Historiœ Ikterarta selecta, t. II, p. 79T. 
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)> reurs qui renversent les fondemens du christianisme. 
» Son Histoire de Jésus-Christ n'est guères qu'un tissu 
» d*interprétations calviniennes et socinicnnes, les plus 
» forcées et les plus grossières (1 ) . » 

Le Clerc se posa en homme injurié et cnlomnié; il ré- 
pondit avec une aigreur que ne désarma point la charité 
de son adversaire : m Je bénirois le Seigneur, disait le 
» P. Despineul, de ce qu'il conserve encore dans le cœur 
» de M. Le Clerc quelques étincelles de l'ancienne reii- 
» gion de nos pères. Peut-être que ces foibles étincelles 
)) (car qui sait les secrets jugeroens de Dieu ?) allume* 
» roient un jour le flambeau de la foi^ pour le conduire 
» et le retirer de ces ténèbres épaisses où le malheur de 
» sa naissance Ta jette (S). » ^ 

La querelle dura jusqu'en février 1704 ; et les réponses 
du Jésuite, trop considérables pour être insérées dans 
l'ordinaire^ se distribuaient comme supplément. Le Clerc 
termina la dispute par cet avis: « J'apprends que le 
» P. Despineul, jésuite^ a fait de nouveau un libelle contre 
» moi... Je ne Tai pas encore vu, mais je saide très- 
» bonne part qu il ne se vend point à Paris ; et que Ton 
» y est scandalisé de sa mauvaise foi et de ses emporte- 
)) mens. Ainsi je ne crois pas qu'il soit fort nécessaire 
» que je le réfute, d'autant plus que le chagrin que cette 
» sorte de gens témoignent contre moi, me fait plus d'hon- 
» neur que de tort parmi les Protestâns. Tout le monde 
» sait à présent que les Révérends Journalistes ne blâment 
» presque que ceux qui sont estimez hors de l^ur so- 
» ciété, ou qu'ils craignent; et qu'ils :ie parient qu'avec 
» éloge de quelques Protestâns, que parce qu'ils les mé- 
» prisent ou qu'ils espèrent de les gagner. Ainsi leurs 



(I) Mém.de Trév. Janvier et février 1701, p 71. 
<2) Réponge aux Ré flexions de M. Le Clerc, p. '2. 



SUR LES MéMOmES DE TRKVOCX . XXI 

» louanges et leurs satires font, parmi les Protestants^ 
» un effet tout contraire à celui qu*ilsse proposent (4 ). » 
Le Clerc voulait-il parler de Leibnitz, un des correspon- 
dants des Mémoires^ dont Pamitié et Testime pour les Jé- 
suites n'était pas un mystère ? 

Deux autres protestants, MM. Basnage et Huet, cor- 
recteurs du Dictionnaire de l'abbé* Furetiëre^ se crurent 
aussi maltraités dans le compte rendu de leur ouvrage; 
le premier se défendit dans le Journal des Sçavans du 
lundi a juillet 1704 , le second dans Tédition hollandaise 
des Mémoires de Trévoux, Les deux auteurs auraient pu 
se montrer moins susceptibles ; car les journalistes ceti'- 
surèrent eux-mêmes l'article incriminé. « Ceux qui don- 
n nent ces Mémoires au public, disaient-ils, sont obligez 
» de l'avertir, que la Lettre qu'on trouve icy à la page 99 
*' y a été mise par l'imprimeur, sans leur participation. 
>) Si c'étoit eux qui l'y eussent fait mettre, ils aurpient 
» eu soin d'en oster auparavant quelques termes trop 
» forts; persuadez qu'en cela même ils auroient fait plai- 
» sir à l'auteur de la Lettre, qui peut estre n'a négligé 
» de retrancher ces termes, que parce qu'il a compté que 
» d'autres le feroient. — A cette occasion ils doivent en- 
>' core avertir, qu'en insécant parmi ces mémoires, les 
» Lettres, ou Dissertations qui leur seront adressées, ils 
» ne prétendent nullement se rendre garans de ce 
» qu'elles contiennent, ni en prendre la défense contre 
» ceux qui voudront les réfuter, non plus que des livres 
» dont ils donnent des extraits (2). » Ce simple avis 
n'ayant pas paru satisfaire MM.. Basnage et Huet, on leur 
fit une réponse plus péremptoire ; elle forme un supplé- 
ment aux mois de juillet et août 1701 . 



Il) Bibliothèque choisie. 1705* t. V, avcrtisscincn t. 
(2) Mars et avril noi. — Avis inséré après la table. 
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Ainsi^ mal^^œ l€urs intentions pacifiques^ les rédac- 
teurs des Mémoires avaient eu à guerroyer dès la pre- 
mière année du journal. 

Mais Taccueil que leur faisait le aïonde savant était 
de nature à les dédommager de ises petits ennuis (1). 
MM. Galland, Saurin^ Miron, de Gocdemoy, Leibnitz^ de 
risle; les PP. Hardouin, Daniel^ Gommire^ BouhourS; 
de Coloniu^ s'étaient empressés de leur communiquer des 
dissertations savantes et curieuses^ .où la philologie, la 
numismatique, la philosophie^ îa géographie et l'histoire 
littéraire trouvaient à recueillir de précieux détails. 

En A 702^ quelques modifications furent introduites dans 
le mode de distribution du Journal. Les embarras iné- 
vitables d'une publication périodique à son origine n'a- 
vaient pas permis aux rédacteurs de servir régulière- 
ment leurs abonnés; les numéros ne paraissaient que tous 
les deux niois, et ils avaient cependant éprouvé bien des 
retards.. A partir de janvier 4702, a on donnera les mé- 
moires tous les mois (â). » Depuis cette époque aussi le^ 
armes du duc du Maine s'étalèrent sur le titre du journal; 
ailles ne cessèrent d'y figurer qu'en 1766, après aroir tou- 
tefois disparu momentanément du mois d'avril hTà\ à 
janvier 4734. 

Les matériaux continuaient d'affluer et nécessitaient 
de temps en temps des feuilles supplémentaires. L'impa- 
tience des auteurs eut même besoin d'être tempérée. Atnsi^ 
dans le numéro de mai 170.i, « on supplie ceux qui adres- 
» sent quelques Livres ou quelques pièces pour mettre 



(i) « Le joarnal de Trévoux fit toot en naissant une grande fortune. » "(MeatjdSt- 
EÀoge historique du P. Uerihier, p. 28) 

(2) Janvier n02, p. 189. — « 11 en paraissait tons les mois un cahier in-t2.ctc 

Je dis tous les mois, car on u*avait pas encore trouvé le merveilleux secret do 
composer en un jour une volumineuse feuille, à la fois savante, politique, litté- 
raire, etc. Ce miracle était réservé pour les dernières aimées du dix-buiti^ffic 
siècle. » (Montjoyo, p. 27. ) 
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» dans ces mémoires, de ne sçavoir point mauvais grc^ 
» si nous ne les faisons pas paroUre aussi tôt qu'ils pourroient 
» le souhaiter. Nous sommes obligez de les faire aller dans 
» le rang qu'on nous les a adressi^s, et nous ne pouvons 
» pas excéder notablement la mesure du volume de cha- 
» que mois. Du reste nous ne supprimerons nulle pièce 
» de celles qui auront les conditions marquées dans noire 
» premier Avertissement. Nous prions seulement les au- 
» teurs des Dissertations ou autres Mémoires qu'on nous 
n envoyera, de faire en sorte qu'il n*y ait qu'environ 
A pour une demie feuille, c'est-à-dire douze pages d'im- 
j) pression: ou si la matière demande plus d'étendue, de 
» la disposer en sorte qu'on puisse partager la pièce en 
» deux mois d ifférens : ce qu'on ne fera que pour des sujets 
» qui paroîtront le mériter. » 

Malgré ce renouvellement de bonne volonté,» le public 

» eut encore lieu de se plaindre, surtout du retardement 

» des quatre derniers mois de 1702. » La raison en est 

peut-être la distance qui séparait, de leur imprimeur 

à Trévoux, les rédacteurs établis au collège Louis-le- 

Gratid. Mais a on croît avoir pris d'assez justes mesures 

» pour oser promettre qu'il n'arrivera rien de pareil à 

» l'avenir. Le tome de janvier (1703) que Ton donne au- 

ïî jourd'hui n'a retardé que quelques semaines; celui de 

» février sera en vente les premiers jours du mois de 

n mars, et les autres se suivront ainsi régulièrement de 

» mois en mois. Par ce moyen, ceux qui donnent des 

» pièces pour les mémoires, auront le plaisir de les y 

» voir de bonne heure. S'il arrivoit même que l'on en 

» eût un trop grand nombre, on en feroit un extraordi- 

»> naine, plutôt que de différer trop long-temps à les faire 

'' paroître. On renouvelle icy la prière qu on a déjà faite 

» à ceux qui veulent envoyer de ces pièces, de n'y rien 

» insérer de personnel contre les Auteurs, dont ils croi- 
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» rrfnt ne devoir pas approuver les ouvrages. Les critiques 
» de livres ne peuvent estre que très-utiles à la Repu- 
» blique des Lettres; mais il n*estpas permis de procurer 
i> l'avantage des Lettres aux dépens de la charité (1). » 

Les Journalistes ne laissaient pas cependant d'exciter de 
temps en temps le zèle de leurs correspondants et de récla- 
mer la collaboration des Savants de tous les pays. Au mois 
de février 1702^ ils faisaient insérer au commencement du 
numéro une instruction^ composée de 13 articles « qu'on 
)> avait envolée en divers endroits, lorsqu'on entreprit 
»> les mémoires. Elle est en latin, afin qu'elle puisse plus 
» aisément estre communiquée aux Étrangers. » Cette 
instruction n'est au fond que la préface du premier nu- 
méro du journal, que nous avons analysée plus haut. 

Dans tous ces avertissements on voit parfaitement la 
pensée qui préoccupait surtout les rédacteurs : éviter autant 
que possible toutes provocations à des querelles de plume. 
Dans ce but ils avaient prétendu s'interdire la critique. 
Mais faire l'extrait d'un livre sans le juger, le juger sans 
le louer ou le blâmer, c'était marcher sur un terrain glis- 
sant, où des chutes étaient inévitables. Les journalistes 
l'expérimentèrent, et en 1 712 ils en firent lef sincère aveu. 
(( Nous ne pouvons nous dispenser de mêler de la critique 
» dans nos extraits, agir autrement, ce seroit manquer à 
rt nos devoirs les plus essentiels, ce seroit trahir les lec- 
» teursqui nous prennent pour guides dans la connois- 
» sance des livres, que de se laisser séduire par des titres 
» imposans, que de leur cacher les écueils oîi ils donne- 
7) ront infailliblement. — Réduits indispensablement à 
» insinuer les défauts des livres dont nous parlons, nous 
» mettons notre application à tempérer une critique né- 
» cessaire, par tout ce qui la peut rendre moins sensible 

(I) Janvier 4703. Avertissement. 
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» aux auteurs (I), nous joignons si souvent les louanges 
» aux reproches, que nos éloges les plus sincères en sont 
» devenus suspects. Malgré tous nos ménagemens, la dé- 
» licatesse des auteurs l'emporte sur notre modération, 
» ceux qu'on ne loue pas sans mesure se plaignent, s'irri- 
» tent, quelques-uns éclatent. Que faire ? Il faut contenter 
» le public, rendre notre ouvrage instructif, et laisser crier 
)} les auteurs mécontens... » (2). 

Lancés dans la voie de la critique littéraire, les jour- 
aalistes de Trévoux devaient subir toutes les conséquences 
de cette dérogation à leur premier plan, a L'épigramme 
» se glisse trop souvent au bout de la plume de l'écrivain, 
n pour qu'elle ne s'échappe point presque malgré lui, et 
» quelque -douce que soit la critique, elle n*en semble 
» pas moins amère à celui qui en est l'objet (3). » Le 
genus m'itabilevaium, si peu disposé en 1 665 à se courber 
(levant le Journal de$ Savants, nouveau «despote dont il 
pressentait la puissance », ne se sentait pas plus porté 
en n03 à plier sous le joug de la critique. Les journalistes 
de Trévoux l'apprirent à leurs dépens, et leur confrère, 
ou plutôt leur maître en satire, leur fit payer cher l'em- 
ploi d'une arme, contre laquelle il se croyait pour jamais 
en sûreté. 

« Je viens de lire le journal de Trévoux pour le mois 
» de septembre, écrivait M. Brossetle à Boileau, dans 
)> lequel il y a un article (4) qui vous concerne persou- 
y> nellement. Cet article contient l'extrait d*une édition 
» de vos ouvrages, faite depuis deux ans en Hollande. Si 
» les journalistes s'étoient contentés d'en faire un simple 

Ml «lia critique f était décente et modérée; ce qui prouve qu'oit peut plaire 
sans injurier ceux qui se font imprimer. » iMontioye, p. 28.) 

(3) Janvier 1712. Avertissement p. 2. 

13) H. Codieriii, tti$t. du Journal dcâ Savants, p. 8. 

(4) Brossette apprit du P. Tournemine que le P. Buffler était Tauteur de cet ar^ 
ii«le. (Sainte-Brave, Uiitoirt de Port'Royalt t. V, p. 3S3, note.) 

2 
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» extrait^ il n y auroit peut-être rien à dire; mais ils se 
» sont avisés de faire une espece^e paraliële de cette édi-^ 
» tion avec celle qui a été &ite à Paris en dernier lieu, 
» et je vous avoue que j 'ai été très-i ndigné d'un certain air 
» de plaisanterie que ces nouveaux Arist arques ont essayé 
» de répandre sur leur style. Ils font bien voir que votre 
» Ëpître sur l'amour de Dieu n'est pas de leur goût. 
» Pour la lettre de M. Ârnauld^ que vous avez insérée :r 
» la fin de ce volume, ce n'est pas merveille qu'elle leur 
:» déplaise. Mais n'appréhendent'-ils point que vou» ne 
» preniez congé d*eux par quelque réponse iacbeiise» 
)) laquelle vous terminerez par ces mois : ffie^ vicior, 
» cœstusque artemque repono (1 ) ? » 

Uarticle si méchant est le 149^ du mois de septembre 
1703. Le ton qui y règne, dilM. H. Rigaud, est « mordant 
» et spirituel. » Le rédacteur relevait maHeieusement le 
parti que Boileau avait tiré des auteurs aarteiis. <« EafHGr- 
» courant l'édition de Hollande, dit-il,, on trouve qœles 
» pages sont plu&ou moins chargée» de vers latins imâleai, 
» selon que certaines pièces de M. Despi*éaux ont été 
» communément pJus ou m«ins estimées. Bans* sdn. Art 
» poétique,, par exemple,, qui lui a tan^t îaât d*honneuçr^ 
9 surtout par rapport aux règles générales de la poésie, 
» on trouve ici imprimé un grand quart de T Art poétique 
)> d'Horace sur le même suj,et. l'ay veu néanmoins une 
» Préface des Éditions de M. Despréaux, oà il assurait 
» qu* il n*avait pris q^ae 40 ver» d'Horace ; mai» e'esil qu'à 
n force de goûter les autres par une ancienne habitude, 
» ib étoient devenus insensiblement se» propres pensées 
» et sans qu'il s'en apperçût lui-même. Plusieurs pages 
'»' sont encore fort chargées de vers latins dans la huitième 
I» satyre de l'homme^ dans la neuvième, où l'auteur parle 

' (I) CorrcspoodaDcc de BrosscUc et de D6S|»réc«x, p. 4401. 
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» à son £Épnt,ei dans ki cinquième sur la vraye noblesse^ 
9 où l'oa vittt une longue suite des vers de Juvënal traduits 
presque mot à mot; et néi^nmoins si heureusenient^ et 
)> avec tant de génie, qtt'ii n'y a pas assurément de plus 
» beaux endroits dans le reste des ouvrages de M. Dés- 
» préaux. On ne trouve point de vers latins imitez dans 
» la dixième satyre contre les femmes, et on n'en trouve 
• que deux ou trois dans son Ëpître sur V Amour de Dieu. 
9 D'ailleurs on pouvait faire ce recueil de citations quel- 
le que utile qu'il Âoit déjà, beaucoup plus ample et plus 
» exact qu'il n'est (1). » 

Les Jésuites de Trévoux, par cette critique, avaient-^ils 
dessein d'attaquer un de leurs adversaires dans la querelle 
des anciens et des modernes, comme le croit M. Rigault ? 
Le jansénisme n'était-ii pas plutôt le fin mot de l'histoire, 
quoiqu'on dise Boileau? Ces dénx causes réunies seraient 
plus que suffisantes pour expliquer cette sortie contre le 
législateur du Parnasse. Il prit l'affaire comme Brossette 
Vj engageait. « Vous n'avés pas moins bien deviné^ lui 
» répondait-il le 4 novembre 1703, quand vous avés cru 
B quejene digérerols pas fort aisément l'insulté ironique 
T» que m'ont faide de gayeté decœuc, et sans que je leur 
» en aye donné aucun sujet, MM. les journalistes de Trë- 
V voux. Comme j'ay faict profession jusqu^ici de ne me 
». point plaindre de ceux qui m'attaquent, et que je les ay 
» toujours rendus complaignans, j'ay crû en devoir user 
» de mesme en cette occasion, et je les ^y d'abord servis 
» d^une- épigramme, ou plutost d'une espèce de petite 
» Epistre en seize vers, où je leur ay marqué ma recon- 
y noissancesur leur fade raillerie. 

« Je ne sçàurois vous dire avec combien d'applaudisse- 
» ment cette Tîpistre a esté receAe de tôiit le monde, et 

<i) Septembre 1703. p. I5]l2fti539. 
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» j*ay fort bien reconnu par là, que non-seulement je 
» ne suis pas haï du public^ mais qu'ils lui sont fort 
» odieux. Je m'imagine que vous avés grande envie de 
)i voir ce petit ouvrage, et il n'est pas juste de retarder 
» vostre curiosité. Le voici : 
• 

40X RÉVÉRENDS PÈRES AUTEURS DD JOGilNAI. DE TbÉVOUX '. 

Aies Révérends Pères en Dicn. 

Et mes Confrères en Satire, 

Dans vos Escrits en plos d*an lieu 
Je voy qu'à mes dépens vous affectés de rire, 
Mais ne craignés-vous point* que pour rire de Y6ns, 
Relisant Juvénal, refeuilletant Horace. 
Je ne ranime encor ma satirique audace i' 

Grands Aristarqnes de Trévoux. 
ITallés point de nouveau faire courir aux armes, 
Un atlilète tout prest à prendre son congé, 
Qui par vos traits malins au combat rengagé, " 
Peut encore aux Rieurs faire verser des larmes. 

Apprenés un mot de Régnier, 

Notre célèbre Devancier, 

Corsaire» attaquant Cor»aires, 

Ne font pa»y dit-il, leurs affaires. » 

Cette petite épître était suivie d'une épigramtue> que 
OespréauXy en bon frère, destinait à venger Tabbé Boi- 
leau, aussi censuré dans les Mémoires, u Je ne sçais pas 
» ce que messieurs les journalistes respondront à cela, 
» mais s'ils m*en croient, ils profilteront du bon avis que 
» je leur donne par la bouche de Régnier^ notre com- 
n mun ami.... Ce qu'il y a de certain^ c'est que tout le 
» tort est de leur costé... U ne s*agit point en notre que- 
n relie d'aucun point de théologie (4). » 

Les JésiRtes de Trévoux n'étaient pas dans l'intention 
de déclarer la guerre à Boileau ; aussi ne relevèrent-ils 
pas les épigrammes lancées contre eux. Du reste, le 
poète put se consoler ; car « on avait fort larvé la teste à 
» ces Aristarques indiscrets, lui écrivait Brossette ; assu- 

(I) Correapondanee, p. idS IN 
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» rément ii9 oe diroient plus rien, s 11 parut bien à la suite 
dajoumal de décembre une pièce de dix vers en réponse 
à Despréaux; « mais elle est si platte que nous l'avons 
8 tous regardée comme Fouvrage de llmprimeur, ou 
«tout au plus du correcteur de l'Imprimerie; à 
< » coup sûr les auteurs du journal n y ont aucune part; 
» ainsi la paix tiendra entre les deux partis (4). > 

Cette épigramme, attribuée sans preuves au P. du Cer- 
ceau, a été insérée dans l'édition des œuvres de Boi- 
leau, donnée par M. de Saint-Marc en 4775. Nous ne. 
TaTons pas trouvée dans notre exemplaire des Mémoires 
de Trévoux; imprimée sur une feuille séparée, sans pa- 
gination, elle peut souvent manquer. 

La paix cependant ne dura pas. Boileau oublia que, 
« vieux lion> il était devenu doux et traitable. » Quel- 
ques mots répandus çà et là dans les Mémoires y remuè- 
rent de nouveau sa bile; les cinq derniers vers de sa 
XII* satire, composée en 4705, furent sa nouvelle ré« 
ponse. Après avoir poétiquement conseillé à V Equivoque 
de fuir en Basse-Normandie, il ajoutait : 

* On si plus sûrement tu veux ga^er ta caiise^ 
Porte-la dans ****, à ce beau tribunal, 
Où de nouTeaux Midas nn sénat monacal. 
Tous les mois, apnié de ta sœur l'Ignorance, 
Pour juger Apollon, tient, dit-on, sa séance. 

Le mot sous-entendu n'était une énigme pour per- 
sonne; il n'y avait pas là de mystère. Boileaven conve- 
nait jeu secret avec son ami Brossette : « La vérité est 
» qu'à la fin de ma satire, j'attaque directement messieurs 
» les journalistes de Trévoux, qui,, depuis notre accom- 
» modement, m'ont encore insulté dans trois ou quatre 
» endroits de leur journal ; mais ce que je leur dis ne 

(I) Correspondance^ p. iTâ. 
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» regarde m lei» propositions, ni la religion, et d'ailleurs 
» je prétende^ au lieu do leur nom, ne mettre dans rim* 
» presfion que de$ estoiles, quoiqu'il» n'ayant pas en la 
» mesme circonspection à mon égard. Je tous dis tout 
» ceci sous le sceau du secret, que je vous prie de me gar- 
» der(i). >» 

Deé épi^mmes, lancées de part et d'autre par des^ 
mains inconnues, faillirent enve^timer la querelle; mais 
les journalistes de Trévoux n'y ayant pris aucune part, 
nous n'avons pas à nous en occuper. Nous ne nous som- 
mes d'ailleurs que trop longtemps arcêfés devant ce 
tableau des faiblesses humaines, dont \e génie et le talent 
ne sont pas toujours exempts. 

Pendant ces démêlés avec Boileau, un autre savant 
avait eu à se plaindre àes Mémoires, On y lisait, en no» 
vembre 1703 : <r Nous apprenons la mort de M. Mailla** 
y* becchi. .. Il est mort au mois de septembre : il était bi- 
p bliothécaire du grand-duc de Toscane, conncnssoit les 
» livres, en possédoit de fort rares; et se faisoit un plaisir 
» de contribuer aux travaux des sçavans de toute l'Eu* 
» rope ; on lui a reproché que ce qu'il sçavoit le mieux, 
» c'étoit l'endroit précis, la page, la ligne, où on favoit 
» loué dans plusieurs livres; mais un défaut si léger est 
» pardonnable à un homme qui s'est fait toute sa vie un 
» plaisir d'obliger les autres (2)« o 

Ce détail, bon tout au plus à mettre dans un Maglia- 
hechiana, était de trop. Le savant italien, qui n*était pas 
mort, le trouva tant soit peu injurieux; le poignard, dis- 
simulé sous les fleurs, ne le blessa pas moins. Ses amis se 
hfttërent de le consoler. « Tout ce qu'il y a ici de gens 
» d'honneur et de littérature, lui écrivait Montfaucon^ 



(<) Correspondance, p. 213. 
(2) NoTembre 4703. p. 2229. 
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» ont été indicés du mauvais traitement que vous ont 
» fait lés journalistes. J'ai vu même pkisieurs jésuites qui 
» improuvaient hautement la conduite de leur confrère. 
B Car il n'y en a qu'un seul d'entre eux qui a composé 
» 1 article, où ît est parlé si désavantageusement de vous. 
» Au reste^ cela ne fait aucun tort à votre réputation, et 
» ce trait d'une langue médisante, bien loin de diminuer 
i> l'estime que vous vous êtes si justement acquise dans le 
» public, ne fait qu'irriter tous les gens de lettres contre 
» celui qui vous a traité si indignement (1). » 

En février 1705 des louanges méritées, il faut en con- 
venir^ vinrent réparer le mal. « M. Magliabecchi a une 
s mémoire prodigieuse à laquelle rien n'échappe, et qui 
tt s'étend à toutes les sciences, tous les auteurs. Sa nom- 
» breuse bibliothèque hii est si connue et si présente que 
D surchaque matière il indique le livre, la page, etmême 
» la ligne dont on a besoin. I^es témoignages que nous 
» suivons en parlant ainsi sont de plus grand poids que 
» ceux que nous avons suivis dans une autre rencontre : 
» et nous serions fâchez de rien diminuer des louanges 
» qui sont dues à un si grand homme, dont les connois- 
» sauces sont une source ouverte à tous les. auteurs de 
■ notre siècle^ où les plus estimez ont puisé avec suc- 
» ces (^). I» 

Vers la même époque, Boileau trouvait un imitateur 
dans J<eap-Baptiste Rousseau. La traduction des Odes 
iAnoeréon^ par M, de La Fmse, avait été l'objet d'un 
compte rendu dans les Af ^moires de mai 1704 (3). Il fal- 
lait un parti pris pour se montrer blessé de la critique 
bénigne qui s'y cachait au milieu des louanges. La Fosse 



(4) Corre$pondance de MabiUon el de Montfaucon avec TItaUe, t. III, p. 100. 
e) Février 4705, p. S65. 
W P. 740-724. 
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ne répondit pas aux journalistes; mais Rousseau se char- 
gea de sa défense : 

Petits Auteurs d'un fort mauvais Journal, 
Qui d'Apollon vous croyez les Apôtres, 
Pour Dieu , tâchez d'écrire un peu moins mal : 
Ou taisez-vous sur les Ecrits des autres. 
Vous vous tuez à chercher dans les nôtres 
De quoi blâmer , et Fy trouvez très-bien. 
Nous au rebours nous cherchons dans les vôtres 
De quoi louer; et nous n'y trouvons rien (l). 

Le poète, devenu malheureux, trouva dans la suite des 
amis parmi ceux mêmes qu'il semblait si fort dédaigner. 
Il dut regretter cette épigramme de sa jeunesse, aussi 
bien que la suivante : 

Grands Réviseurs, courage, escrimez-vous, 
Apprétez-moi bien du fil à retordre. 
Plus je verrai fumer votre courroux. 
Plus je rirai ; car j'aime le désordre : 
Et, je l'avoue, un auteur qui sait mordre, " 
En m'approuvant peut me rendre joyeux : 
Mais le venin de ceuxxdu dernier ordre. 
Est un parfum que j'aime cent fois mieux (21. 

Les Jésuites ne gardèrent pas rancune à Rousseau ; les 
lettres du P. Brumoy au marquis de Caumont le prou- 
vent surabondamment (3). 

Les journalistes de Trévoux faisaient de leur métier un 
rude apprentissage, au milieu des vanités mécontentes 
et des susceptibilités blessées. Aussi semblent-iis s'abri- 
ter avec bonheur derrière les rédacteurs du Jçurnal des 
Savants^ qui, en 1706 (4), avaient fait paraître une in- 
génieuse défense du journalisme littéraire. Ils en avaient 
montré les devoirs et les difficultés, les dangers et les 

di Liv. ]I,cpigr. xsiv. 

C2) Liv. H, épigr. xxv. 

(3) Lettre» du P. Brumoy au tnarquis de Caumont (t7:)û-l740), recueillies pcf 
le P, J.'M. Prat, S. J. (Extrait des Eludet de Théologie, de Philosophie <•' 
d'Histoire). Paris, 4857. in-8o, p. 76. 

M) Numéro XXXI, p. 481. 
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exigences; et^ après avoir franchement reconnu leura 

obligations^ ils concluaient ainsi : a Rassemblant tous 

» ces pénibles engagemens d'un journaliste, concluons 

» qu'après tout, son capital est sans cesse d'observer ses 

» règles de son mieux, et que sa ressource* est par avance 

» de demander grâce U jamais il s'en écarte. » — « Nous 

» prenons cette occasion, disent de leur côté les Pères 

» de Trévoux, pour déclarer que nous adoptons avec 

û plaisir l'apologie des journalistes... elle est de main 

» de maître, nous avons tâché d'y apprendre nos devoirs, 

» nous ne doutons pas que le public n'y ait appris à 

> jager sainement du travail des journalistes ; les auteurs 

j» qu'on est obligé de critiquer y trouveront d'excel- 

» lentes leçons. S'ils n'en profitent pas, nous ne leur 

>' opposerons désormais que cette défense : où trou- 

» venons-nous un apologiste plus équitable, ])ius éclairé, 

i) plus éloquent (1)? » 

Les rédacteurs d'ailleurs ne se faisaient aucune illu- 
sion sur les difficultés de leur position. « Dans le dessein 
» où nous sommes d'attaquer sans ménagement les 
» ennemis déclarez de la religion, et de démasquer ses 
)> ennemis cachez, nous devons nous attendre à tous les 
» effets de leur ressentiment ; mais rien ne nous détour- 
» nera de nôtre (ftssein... Nous négligerons les plaintes 
» injustes de ceux que nous n'aurons pas assez loué à leur 
» gré, et les mouvemens de ceux qui voudront empê- 
» cher qu'on ne nous loue. — Nous en userons d'une 
n autre manière à l'égard des auteurs qui se plaindront 
» avec justice de ces méprises où tous les journalistes 
» tombent. Nous avouerons sans façon nos fautes, quand 
» on nous les fera reconnoitre. d 
Après de nouveaux engagements d'une plus grande 

!l| Janvier 1707, p. m. 



régularité dnn^ la distribution des numéros^ ib se latent 
du reproche qu'on leur a fait au sujet des éloges des sa- 
vants étrangers, et se rejettent sur le mtnque de délail» 
biographiques dans lequel on les laisse. « Nous conjurons 
» les personnes xélée» de ïious procurer les mémoire» 
ï> nécessaires. ., La ditersité de religion ne nous ensipê^ 
» chera pas de rendre justice à l'esprit^ à la dœtrine et 
A aux travaux de ces illustres morts. Nous haïssons Ter-^ 
i> reur^ il est yrài,.meis non pas d^uoe haine aveugle^ 
n qui refuse de voir dans l'hérétique ce qu'il a d'esti* 
» mable. » Enfin, que les auteurs ne soient pas trop im-- 
patients de voir parûtre leurs articles. « Ils s'ofiënsent 
» du moindre retardement : comment les satisfaire ? 
)» nous iiîiprimons à cent lieues de Paris, et noua en* 
» voyons la copie de nos mémoires deux mais aiiant 
» qu'elle paroisse (4). » 

III 

Les rédacteurs s'abusaient«ils sur le succès réel de leur 
journal^ ou Taccueil qu'il recevait était-il vraiment de 
nature h les encourager? On peut, pensons^nous, le& 
croire sur^parole^ quand, au commencement de Van* 
née 171 S, ils s'expriment ainsi : « Lit manière dout le 
« public a continué de reccYoir nos Mémoires d«w 1^ 
» temps les plus difficiles, nous engage à ne rieu épar» 
» gner pour le satisfaire et pour mériter soh attention; 
» et le jugement qu*ont porté de notre travail les plus 
)» célèbres journalistes d'Italie, d'Allemagne» et des sça-- 
» vans du premier ordre^ ne laisse pa^ douter qu^on ne 
» soit content de notre méthode, de la yariélé répandue 
n dans nos Mémoires, et surtout de kiôtre exactitude à 

i, Janvier I708. Avertissement 
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• iiien représenter les livres dans des extraits détailles 
» qû peuvent passer p«ur des abrégez, et où nons lâchons 
B de &fre entrer oe qn'on pent dire sur le sujet et qui a 
i échappé à l'auteur (i), » 

Les dissertations qui leur étaient communiquées entre- 
tenaient cette variété dont ils se félicitaient. Les abbés 
Roger, Mallemans, le P. Spiridion Poupart, le P. Le 
Qaten, le P. Âthanase traitaient les questions d'Écriture 
sainte avec les Jésuites Albaret et Oudin^ et M. Le Pelle- 
tier, de Eouen ; le P. de la Maugeraye, savant physicien 
du eallëge Louis-le-Grend, MM. Saurin, la Hire, Nngent, 
Ganger, La Montre, Joblot, Parent exposaient les prin- 
cipes de la physique et des mathématiques, on faisaient 
part au public de quelqiks découvertes. Les observations 
astronomiques de M. Chazellcs, des Pères Laval, Bonfa, 
Aiibert, Bonin ; tes articles de médecine de MM. Viens- 
sensy de Woolhouse, Biet, Tablet, de la Gaze; les re- 
cherches de ïnbhé Masclef, de M. Fourmont, du P. de 
Quadros, dans* le domaine de la linguistique ; les savantes ^ 
dissertations des Pères de Vitry, lempereur, Ménestrier, 
de Colonia, Chamîllard, de Grainvilte, sur les antiquités 
et les médailles, fournissaient aux rédacteurs des maté- 
riaux que bien des journaux leur auraient e'nviés. 

Es £Bice de cet état prospère, M. Mariotte, avocat au 
Parlement de Toulouse, dans un discours prononcé à la 
présentation des lettres patente» de gouverneur de Lan- 
guedoc, accordées par Louis XfV au duc du Maine, s'é- 
criait dans un> mouvement d'entliousiasme : « Vaste et 
^ profond ouvrage (S), qui, formé sous les auspices, 

II) Janvier ni2. Avertissement. 

A ÙJHeiioKnaire^de TrëwuWi — Nous remaniiierons ici que quelquefois on 
eolMri le Déetmmumm de Trérow» ainsi neoraié de la ville où il fut Imprimé. 
avaeiea M éawifê » d« Trévoux. S'il y eut des Jésuites qui, comme le r. Son«iet« 
travaillèrent au Die<toniM*r», les JoumalistM D'y eurent aueune part; bien sou- 
vent ils s'expliquèrent catégoriquement à ce sujet. 
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)) dirai-je^ sous, la direction de M.le duc du Maine^ par- 
» tez de la capitale de sa principauté, pour aller poi^er 
» dans tous les pais Tintelligence de la langue Françoise ; 
» mémoires critiques dressez sous son autorité» vous 
» serez les monuméns à jamais durables de cet amour 
B pour les sciences^ et de ce goût éclairé qui se fait re- 
» marquer dans le prince dont je fais Téloge (I)- » 

Mais ce &*était pas assez de ces succès et de ces louan- 
ges povir mettre à Tabri des attaques et des inveétives^ 
des hommes^ que leur titre seul de Jésuites désignait aux 
haines les plus aveugles. La polémique était vivç. Tantôt 
c'était de simples défenses, comme celle du docteur lu- 
thérien Henri Maïus^ qui écrivait pour justifier son or- 
thodoxie contre les journalistes (2); tantôt la réplique était 
plus acerbe et dépassait les bornes du bon ton. Ainsi^ au 
sujet d'une nouvelle littéraire concernant le marquis Orsi, 
les rédacteurs du Giomale de'Letterati d'italia. In 
Venezia, traitent leurs confrères de Trévoux de menteui's 
et d'impo^eurs^ per confusione délia menzo^na, e delV 
* impostura (3). Les Giomalisti Trivolziani ne leur ré- 
pondirent pas du même style : a Nous nous contenterons 
» d'exposer le fait, et d'en laisser le jugement aux bon- 

• nêtes gens*. Nous nous dispenserons d'entrer dans le dé- 
tail ennuyeux de quelques autres plaintes des Journa- 

• listes italiens^ leur exposé suffit pour les condamner. 
» Nousnous attendons à de nouvelles injures^ auxquelles 
» nous n'opposerons que deâ raisons. Ces journalistes 
» nous sçauroient gré de nôtre modération, s'ils avoient 
» lu les lettres qu'on nous a envoyées d'Italie, et que 

(1) Juillet 171.% p. 1304. 

(2) Vindiciœ Cordatorum ûliquot virorufn OrlhodoxÙB et fuma Du. />• Joh- 
Uenrici ilatï, Theoiogi Gieuensiê Clarissimi, adoertui tmquam Cemuram Ooh 
torum TrivultinorutUt et Germ<fnf>rum quorwndam Th^olçgorum. Francofurti ad 
Mœnuin, 1713. in-4«. (JH^. de Trev. .UiiUeti'lS.p. 4289.) 

131 T. XVI, (47131,1). 1713. 
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» nous avons refusé d'insérer dans nos Mémoires, quoi- 
» que pleines d'une critique solide ef délicate et de faits 
» avérez (4). Le même journal quelque temps après ne se 
montra pas plus modéré, en défendant Fontanini contre 
i Padri censofi Trivolztani (2). 

De l'autre côté du Rhin, les ménagements étaient en- 
core moins observés. Un écrivain, peut*être caché sous le. 
voile du pseudonyme, Gerardtis Tellesimy réfutait gros- 
sièrement, dans les ActaEruditorumLipsiensium, lacriti- 
que que les Pères de Trévoux avaient faite du Gallia Chris- 
tionaàe Denisde Sainte Marthe, oirruunt militesTrivoltia*» 
» ni^primum Sammarthani volumen facto agmi ne inva- 
* dunt. Ad tantum nomen quis non paveat! Quisgigantum 
» illorum impetum sustineat?Quisherbam non porrigat, 
>> ne prselio succumbat? Adeundum tamen periculuni. 
» Audaces fortuna juvat. Ibo animis contra, vel magnum 
» praestent Achillem.... Quœ mentis stupiditas! At si qua 
» est, Jesuitarum est... Res est intoleranda, Trevoltianos 
» Jesuitas, toties contusos, iniquissimum in suis dia- 
» riis tribunal erexisse, in eoque non ratione duce , 
» sedanimi impotentia; non œquitatis legibus, sed pree<- 
» judiciis; non veritatis lance, sed affectus autodii pou- 
9 dere, optimls exquisitjssimisque operibus detrahere, 
» pessima ad cœlum usque laudibus efferre; ignaris 
» Auctoribus, modo secum sentiant, aut sibi faveant, 
> nbique blandiri, doctissimos sibi non plane plenequé 
^ deditos plus quam c^ino dente mordere (3). » C'est le 
cas de le dire une fois de plus : le latin dans les mots brave 
l'honnêteté. Les journalistes ne répondirent pas au nou- 
veau Scioppius. 



«I décembre 4714, pag. 2IW. 

i2}TomelXl,p.7eoti(uiv. 

W) ActoniiQ Erudit. Suppicm., t. M, p. 072. 
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€*ëtait d'jèilieurs letrr haèî1it<le de iu9 pas ralever ces 
pefso0na}iié& (t)'. S*its s-'écart^eiït queliqu^fois de 
ceUe H^Be^ die c<)^ndiitte^ c^ ao fut pas dis svoiss pomr em- 
ployer les procédés de leurs adversaifes.. Aioai en 1748 
parut un brochure intitulée : Lettre (tuti curé, du dio- 
cè»e de Pari$ à V auteur eu- Journal de Trévoux^ touehmt 
le sacrifice de Im messe. Paris^ée l'Espim^ m-^S, p. ô7. 
L'auteur asooyme s y faisait le çhampioA di]L P. Le 
Bmuy de rOjr&>toire> donl l'auvrage sur le sai^t Saijri&ce 
de la Messe avait été roi)]et d'ua compte rciodu. Il tran- 
chait tavitôt du doctem'^ tasto^ du, plaisaiU» ed pour 
jointe aui ton décisif k Wn railieuc, il (bsait: «. Que vos 
» ouvrage» sont utUçs^ jnaa R, Pèiw^ et aux pastenics et 
» aux peuples; et que t4»Ivq j<mroiaI, qui est entra les 
» mains de tout le: riMiiide'^a porter paartout d'IostvjactioDs 
» et de lujKBièresI Que de gens daoa Titri^ur^ 4|uâ vent 
» ouvrir let» yeux> et se rapprocheroat. de l'esfsitde 
» l'Égli^^ dont il s'éleÂent u^ialbeureiiiseia^ut écai^eal » 
— « On se croit dispeiisé daxis FocÊasioa présevli^^ di- 
» sent ie« lîédacteurs^ d'ujie loi qu^oii s'e^t faiite, ife ne 
r^ point rapp«Mrt€f ks 6erjp»esdurs d'un auteur^ sf^iLqu'iU 
» lui soyent échappez, ou qu'à dessein ils les a>t iteeker- 
» ehcz et employez. Cesno^e il semble quoi» est ici inlc- 
» ressé, on craint qwW. le curé, qui a écrit cette lettre^ 
» ne pen^ qu^on a touIu affaiblir ses raiBOoseioens^ 
» en retranchant la parure [%}. » 

Vers l'année 1719 un changement assez important^ 



{{) «On n'est pas cxcDsable de -se laisser aller à des personnalités injurieuses. 
Cest un écncil contre lequel ne donnèrent Jamais les journalistes de Trévoux. 
La i^raTité. la décence, la politesse.. ., furent constaniMcnt le «anGtèM «UaHoetif 
d» leur fettiUe. » (Montjoye, p. 3i. ) 

(9^ iQÛt 1718, p. 213. 
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aiœtté par des cantes qui nous sont inconnues, fut opéré 
daoskconiiléde rédaction du journal. Le P. René Joseph 
Toureemine en avait été, on Pa tu, un des premiers mem- 
lires. Loi^emps bibliothécaire au collège Loais-le*Orand^ 
aprèsaToirsuccessireinent professé les Humanités, la Rhé- 
tûiiqiie^ la Philosophie et la Théologie, il était capable-pins 
que personne de répandre^ dans une publication périodi- 
que^ la science, l'intérêt et la variété, qui en font le suc- 
cès. « Une moindre érudition entée sur un discernement 
» aussi ju^ que celui du P. Toumemine auroit suffi 
» pour former un habile critique. Ses supérieurs démêlé- 
» rent aisément ce qu'il pouvoit en ce genre, et pour le 
» mettre à portée d'exercer cet utile talent, ilslechar- 
» gèrent de travailler aux journaux de Trévoux; il te fit pen - 
» dant 49 ans depuis...,, jusques en... (4) avec ce succès 
auquel le public a ju^ment applaudi. Un style aisé, 
» naturel, noble, nerveux sans rudesse^ brillant sans 
B affectation, varié sans être inégal. Tordre, la netteté 
» avec laquelle il exposoit ses idées, relevoient le prix 
> de ses observations, et donnoient de la dignité, de Ta- 
• grément même aux discussions épineuses où son sujet 

» l'obligeoit' souvent d'entrer Son ardeur pour le 

» progrès des sciences ne se bomoit point à en étendre 
» le goût par son exempte, à en approfondir les objets 
» par ses recherches. Il sacriiîoit le plaisir de réussir lui- 
» même à celui de faire réussir les autres. Apôtre de la 
» Littérature, qu'on me permette ce mot, il se livroit 
» sans ménagement au plaisir de seoonder les takns et 
» les efforts de ceux qui cberchoient à se signaler ^ans 
fi cette carrière. Plus empressé à se former, à se préparer 
» i}n jour des rivaux, que les autres ne le sont à les éear- 



H) Ces lacunes nous semblent devoir Mre ainsi eomUées : depuis ITM jus 
qu'en 1718. 
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» ter> il applaudissoit avec plus de joie aux premiers 
» essais d^un mérite naissant^ ou aux chefs-d'œuvre d'un 
» génie supérieur etdéjàmûr^ que l'enVie n'inspire de 
D vivacité pour les censurer. — Avec de pareilles dispo- 
» sitions, il n*est point surprenant que le P. Tournemine 
» ait été pendant près de quarante ans le conseil^ Tami^ 
» le partisan déclaré de la plupart de ceuxqui^ dans cet 
» intervalle^ ont travaillé à se faire un nom dans la Ré- 
» publique des Lettres. Un abord facile, des manières 
» nobles et aisées^ une conversation vive et intéressante^ 
» un fond de complaisance inaltérable^ la générosité avec 
» laquelle il faisoit sans réserve part de ses lumières à 
» quiconque cherchât à s'instruire, rendoient son com* 
» merce également utile et agréable (1). i> 

Ce portrait du véritable savant n'a jamais été consi- 
déré comme un tableau de fantaisie. « Mon très-cher et 
» Révérend Père, écrivait Voltaire au P. Tournemine, je 
» sais que vous êtes un peu paresseux d'écrire, mais vous 
» ne l'êtes ni de penser, ni de rendre service... Uinalté- 
)) rable amitié dont vous m'honorez est digne d'un cœur 
» comme le vôtre; elle me sera chère toute ma vie. Je 
» vous supplie de recevoir les nouvelles assurances de la 
» mienne... C'est un de vosmérites^ mon cher Père, de 
» parler notre langue avec noblei&se et pureté. » 

En quittantla rédaction des Mémoires de Trévoux y\t 
P. Tournemine n'abandonna pas cependant complète- 
ment cette oeuvre qu'il avait soutenue avec tant de mé- 
rite. Jusqu'à sa mort, arrivée en 4739, il ne cessa d'y 
faire paraître des dissertations savantes et de savants ar- 
ticles, dont le recueil, comme on .l'a dit, ne pourrait 
qu'étrebien reçu (2) . « 



(I) ifern. de Trév. Septembre <730, p. 1061 et suiv. 
•S) Biographie unieenelle. . 
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Ayant la retraite du P. Tournemine^ le P. Catrou 
avait^ dès 4 71 S, cessé défaire partie de la rédaction. 
Ainsi que son premier associé aux Mémoirei, il s'était 
rendu recoofimandable par plus d^un genre de mérite. 
Littérateur plein de goût^ orateur estimé, historien au 
style facile quoiqu'un peu trop fleuri, il enrichit le jour- 
nal> pendant douze ans^ d'extraits et d'articles « qu'oïl 
» relit avec un nouveau plaisir. Il avoit un esprit fécond 

qui^ du fond même le plus stérile^ faisoit naître Tabon- 
» dance des idées^ une conception vive qui, saisissant 
» toute l'étendue de son sujets se faisoit jour jusques dans 
» ses. plus sombres replis pour en découvrir les liaisons 
n et les rapports^ une imagination riche qui kii foumis- 
> soit des ressources contre la sécheresse des matières 
» qu'il avoit à traiter, soit en prose, soit en vers, une 
» facilité qui applanissoit sous ses pas les routes de Télo- 
» quence et de la poésie, un courage quiTélevoil au -des- 
» sus des obstacles et des dégoûts^ que Ton éprouve trop 

1 souvent dans la carrière littéraire (1). » 

WBfrès\e Journal des savants, le P. Catrou serait ren- 
tré dans ses anciennes fonctions en 4745 et n*aurait 
(t cessé jusqu'à sa mort, arrivée en 1737^ de fournir aux 
» Mémoires non -seulement des extraits^ mais même des 
» Dissertations et des Pièces particulières (2). » Dans 
l'éloge historique du P. Catrou^ composé par ses confrères^ 
nous n'avons rien trouvé qui confirmât cette asser- 
tion ; de plus, aucun article n'étant signé de son nom, il 
est difficile de préciser l'époque de sa collaboration au 
journal. 

D'autres Jésuites tour-à-tour disparaissaient du nombre 
des rédacteurs : les PP. Despineul, Germon, LeTellier (3) 

M) Avril 1738, p. 651 cCsuiv. 

(2) Table, t. IL, p. 671. . . 

(3) Le P. Le Tellier est Fauteur des traductions des homélies du pape Clé- 
luent-XI, insérées dans plusieurs volumes des Mémoires. 
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avaient passé sains laisser de traces bien profondes. £n 
1720 les PP. Marquer (4 ),Buffier, de Courbevi lie, Etienne 
Soucietleur surTÎTaieni et continuaient leur œuvre, peut- 
être avec quelques autres de kurs confrères, do«t les 
nonos n'ont pas été sauvés de Toubli. Le corresipondant 
officiel di4 journal était le Père Thoubeau^ bibliothécaire 
du collège Louis-le^Grand ; c'était à ce successeur du P. 
Toumemine que devaient être adressés les articles. 

La nouvelle rédaction éparouva dès Tabord des embarras 
et des difficultés . « Depuis quelque temps on s'œt ^inl 
» qu'il n'y avoit plus de régularité dans la puMication de 
p nos Mémoires ; que ce n'étoit que retardement ; et 
» quelques personnes ont mêtaie cru que nous prétendions 
>) par là disposer le monde k nous vçir tout abandonner. 
» Il ne nous seroit pas difficile de rép^mdre à ce qu'il y a 
)) de vrai dans ces plaintes, et de nous justifier fur ces 
» retardemens et cett e i nterru ption qu'on nous reproche ; 
» mais il faudroit pour cela entrer dans des détails qui 
» ne sont pas dignes de Tattention du public^ et qu*il est 
» bon de lui épargner : aussi ne nous y arrèteronsHious 
f> pas : nous nous contesterons seulement d'assurter ici 
» que bien loin que ce soit notre intention de tout aban- 
1» donfiber, on a pris depuis peu de nouvelles mesures^ les 
x> plus justes et les plus sûres qu'il était possible ipont n- 
» mettre ces Mémoires en meilleur état q[u'ils «tyent 
& jamais été : et le libraire a promis de donner tous les 
» mois deux journaux, jusqu'à ce que Ton soit en règle; 
» c'est-à-dire, jusqu*à ce que les Mémoires de chafue 
» mois paroissent aux premiers jours du mois suivaAt(2)>» 
En même temps, comme pour prendre im nouvel et plus 
aolennel engagement avec leurs abonnés, les journaliste 
faisaient suivre leur avertissement, de la préface qui avait 

(I ) Barbier nomoie è tort ce ptoe Bletrquet. 
[t Janvier 1720. ATerttoseveat. 
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été mise au commencement des mois de janvier et de 
féyrier 1704, et du mémoire latin envoyé aux savants de 
PEurope. Une seule addition à ces pièces parut néces- 
saiVe : « Les ouvrages et les pièces, soit manuscrites soit 
9 imprimées, qui paroissent contre Fautorité des loix et 
B la volonté connue des puissances^ ont toujours été 
B exclues de ces Mémoires et le seront toujours. Il n'en 
» est pas de même de leurs réfutations sages et bien 
» faites. Cet avis est pour épargner à certaines gens la 
» peine de nous envoyer des paquets anonymes de cette 
» sorte (<). » 

Mais l'année s*écbula avant que le journal eût repris 
son cours régulier 5 aussi ne parut-il que cinq numéros 
en 47S0. Cette particularité ne doit pas être oubliée au 
point dé vue de la bibliographie, et en 4749^ les rédac- 
teurs prirent eux-mêmes le soin de la signaler, a Nous 
» déclarons^ disent-ils en rendant compte du catalogue 
B de la bibliothèque de Tabbé de Rothelin^ que les sept 
» derniers mois de 4720, dans Tordre de nos Mémoires, 
» ne manquent point à M. de Rothelin par sa faute^ maïs 
» par celle de nos prédécesseurs^ qui ne les ont jamais 
» donnés* Citait apparemment un temps de calamité 
» littéraire^ ou bien, le zèle s*étant refroidi, et les jour- 
» nalistes se trouvant en arrière, il fut conclu par eux 
» qu*il falloit supprimer une partie de cette année^ pour 
A courir à Tannée suivante : ce qui étoit un système très- 
» mal imaginé ; et nous avertissons tous nos successeurs 
» de ne jamais suivre un si mauvais exemple (2). » — 
c En matière de journaux, il faut faire en sorte de ne point 
«laisser de lacunes; il n*y en a qu'une dans toute la 
» suite de nos Mémoires..., et cette lacune a occasionné 



(i) Janvier irao. 
(2) Avril «747, p. 82S. 
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» bien des méprises, des questions, des reproches^ etc. (4).» 
N'ayant que des conjectures à émettre^ il est inutile de 
nous arrêter à rechercher \es causes de ces irrégularités. 
On peut cependant supposer avec raison que ce ne*fut 
pas le refroidissement du zèle* En effets à cette époque^ 
on voit apparaître de nouveaux noms^ qui témoignaient 
de rintérêt que les journalistes inspiraient à leurs con- 
frères. C'était le Père de Blainville^ qui, dans une série 
d'articles, rédigeait, d'après la Bibliographict critica de 
Boeder, un Traité de littérature^ pour d&nner aux corn" 
mençans une idée générale des sciences et des auteurs 
anciens et modernes. C'était le P. Hongnant, « écrivain au 
» style singulier^ qui s'écartait absolument du simple et 
y> du naturel [%, •» Le P. du Cerceauvint plus tard. Rem- 
pli de vivacité et de hardiesse, il s'attira plus d'une vi- 
goureuse répartie par ses critiques hasardées^ témoin ses 
disputes avec son ancien confrère le P. Thoulier^ si connu 
depuis sous le nom d'abbé d'Olivet, et avec M. Burette, 
de l'Académi/B des inscriptions et belles-lettres. Qu'il se 
fit le champion d'une cause perdue^ en défendant la mé- 
moire du célèbre Huet, ancien évêque d'Avranches, à 
propos de son Traité de la faiblesse de r^rit humain^ 
ou qu'il soutint ses idées sur la musique des anciens et le 
tétrachorde des Grecs, c'était toujours avec une opiniâ- 
treté dont les Mémoires offrent peu d'exemples. 

Le plus fécond des collaborateurs du journal s'y révéla 
en 4720. Le P. Louis Bertrand Castel était une sorte 
d'encyclopédie vivante. Écrivain universel, il toucha 
presque à toutes les branches des connaissances hu- 
maines : théologie, philosophie, morale, politique, litté- 
rature, histoire, géographie, peinture, musique, histoire 



li) Décembre i745, p. aon. 

(2) Table du Jonmal de$ Savants, t. \, ]t. 072. 
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naturelle, chimie^ tactique^ physique surtout» rien ne lui 

paraissait étranger, o Son esprit naturellement facile, 

« fécond et inventeur, étoit sans cesse sollicité par Tima- 

» gioation. Pour la satisfaire» il fallott ouvrir de nou- 

«Telles routes, créer successivement des hypothèses. 

j » embrasser toutes sortes de sujets» tirer parti de tous les 

t » éyénemens, jouer un rôle dans toutes les révolutions 

» des sciences. Quelle part n'a-t-elle point eue dans les 

)> opérations littéraires de ce génie singulier? Combien 

" de services ne lui a-t-ellc point rendus, soit pour em- 

» bellir des systèmes peu susceptibles d'ornemens» soit 

» pour captiver un public toujours curieux de peintures. 

» lors même qu'on ne lui promet que de Tinslruetion? 

» Quand le P. Castel a pu tenir sous les lois de la raison 

» cette puissance d'imaginer. .. il n'a dit que du vrai... 

» Mais cette imagination est une infidèle : elle a ses mo> 

^ mens de séduction; elle trompe alors les plus sages. 

n Ce philosophe géomètre a» de temps en temps» passé la 

» ligne-que lui traçoit la géométrie» tant pour le fond 

» des choses que pour la manière de les dire. L'imagina- 

» tien jouoit son rôle : elle se déceloit par des écarts» par 

» des saillies, par des singularités; et, ce qui doit paroi- 

» tru une sorte de phénomène en ce genre» ces illusions 

» se manifestoient encore sur le retour de l'âge (0* » 

Le P. Castel s'accusait lui-même tout naïvement de 
son défaut : « J'ai comme trop de facilité» soit natu- 
» relie» soit acquise ; comme je remanie mes premiers 
» .ouvrages imprimés et non imprimés, et toujours des 
» sciences et matières qui me sont fort familières, j'é- 
» tends» je déduis» j'ajoute» et en retranchant même je 
9 fais de nouveaux ouvrages. Tous les ouvrages d'un 
» auteur ne sont que le même ouvrage retourné, comme 

(4) Mém.de Trév. AvrU l7S7,p. llCttetsuiv. 
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» je travaille même dans le neuf^ un ouvrage est une 
» mine, une carrière de nouveaux ouvrages (1). > 

Un semblable talent était une fortune pour un jour' 
nal -y aussifpendant trente-sept ans, les Mémoires de Tri- 
vaux s'enrichirent des lettres, des dissertations, des re- 
marques et des inventions du P. Gastel. C'est dans leurs 
volumes qu^on doit chercher a les fondemens de ses trois 
« grands systèmes : celui de la pesanteur universelle ; 
» celui du développement des mathématiqties ; celui de 
» la musique en couleur ou du clavecin pour les yeux. » 

L'ingénieux auteur, par ses vues hardies, ne pouvait 
manquer de soulever bien des objections ; mais ses con- 
tradicteurs en général, tout en combattant ses hypothèses 
souvent peu vraisemblables, respectaient sa science véri-*- 
table et sa remarquable pénétration ; ils discutaient ses 
principes, mais restaient ses amis* Peu d^entife eux au- 
raient signé ces lignes: t Le P. Castel, ce nouveau 
» P. Garasse^ qui attaque tout ce qui est bon, n'a pas 
» dû vous épargner. Il est encore tout glorieux des ccHOa- 
» bats qu*il a soutenus contre les Newton, les Leibnitz, 
» les Réaumur, les Maupertuis; C'est le don Quichotte 
» des mathématiques... Ne le troublons point dans ja 
» bonne opinion qu'il a de lui ; laissons en paix les 
)) mânes de ses ouvrages ensevelis dans le journal de 
» Trévoux, qui, grâce à ses soins, s'est si bien soutenu 
» dans la réputation que Boileau lui a donnée, quoique 
» depuis quelques années, les mémoires modernes ne 
» fassent point regretter les anciens. » Voltaire écrivait 
ces lignesàM.Aameau en mars 1738; il parut cependant 
plus tard oublier a les choses les plus i nsultantes et les plus 
» cruelles que ce bon homme imprima contre lui dans 



(I) MS. n« 15747 delà Bibllotbèque de Bruxelles. De Backer, BibUolk, d€s Écrû 
tairu de la Compagnie de Jéiu$, t IV. 
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le Mercure deTréroux ; » car il enToyait aux Mémoires, 
poor les publier^ ses « Eclaitmsemens nêcestaireg dm- 
> «ei le SO mot 4738 ^«r les élémens de la phUosophie 
V ii Newton (4). » Maïs quelle râleur attribuer aux in- 
saltes d^un homme qui mendiait Tapprobation de ses 
andei» maîtres, assurait les Pères Porëe et Tournemine 
de son estime pour tous les membres de leur Société, et 
qai écrivait à la même époque à M. de Formont : a Je 
^ Tais tâcher d'avoir ce journal (de Trévoux) où vou«( 
» dites que je trouverai des. absurdités métaphysiques à 
9 propos dé mes sentimens* Je sais qu'il est de l'essence 
d'im J^uite d'être mauvais philosophe ; ce sont gens 
B à qui on dicte, à Tâge de vingt ans^ des mots qu'ils 
» prennent ensuite pour des idées. » Voltaire n'Avait pas 
eetté franchisé avec le P. Tournemine ; il croyait même 
les Jésuites capables de marcher dans la voie du progrès^ 
tpiaiid il lui écrivait^ en 4735 : «Je souhaiterais que les 
H Jésoiies^ qui ont les premiers fait entrer les mathémct- 
» tiques dmis i'édueation des jeunes genSy fussent aussi 
» les pi*emiers à enseigner des vérités si sublimes (la 
» philosophie de Newton). » 

Quoi qu^jl en soit des appréciations» de Voltaire, le 
P. Castel pouvait trouver une large compensation dans 
l'estime générale^ dfns l'amitié de Fontenelle et de Mon-^ 
{esquieu^ dans les suf&ages des Académies ou des socié*- 
tés savantes de Bordeaux, de Rouen, de Londres et de 
Saint-Pétersbourg. Le président de Montesquieu surtout 
honorait le savant Jésuite de sa plus entière confiance. 
il L^auteur des Lettres persanes, dit le P. Castel lui- 
» même, voulant positivement eifacer l'impression pu- 
» blique de cet ouvrage dont il reconnoissoit le danger 
» un peu tard, je dois avouer qu'il recherchoit par cet 

:l) Mém. de Treiv JuiUet 1738, p. 1448* 
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» endroii-^là même la liaison que je craignois avec lui... 
» Le prétexte en fut Téducation de M. le baron de Secon- 
» datf qui me fut confiée dans ce moment. J*étois en âge 
V et en place de rendre ce service à l'illustre président, 
M qui me voua dès lors la plus tendre amitié, sans exiger 
» d'autre retour que la religion, qu'il me pria d'inspirer 
» à son fils, m' avouant que pour lui^ il sentoit qu'on ne 
» lui avoit pas assez fait connoître le vrai précis de cette 
» religion parement catholique dans la première éduca- 
» tion (1). n M. de Montesquieu poussa la confiance 
dans le P. Gastel jusqu'à soumettre à sa révision son 
ouvrage des Causes de la grandeur et de la décadence des 
Romains y afin d'y supprimer les endroits où la religion 
ne serait pas assez respectée. « Un prétendu ami corn* 
» mun^ ami de la licence, voulut, au milieu de l'ou- 
» vrage, réprimer ma liberté. L'auteur me permit, me 
» pria d'aller jusqu'au bout, et l'ouvrage parut exempt 
» de reproche, tel que je l'avois légitimé ou rendu digne 
» d'un auteur noble et en place de grand et grave màgis- 
» trat. L'article seul du suicide {%) se glissa, je ne sçais 
n comment, dans une seconde ou troisième édition. L'aa- 
t teur tenoit un peu h cet article anglois-romain. Les 
1» vrais magistrats et l'auteur même, sans que je m'en 
» mêlasse, le firent ôter. » Le P. Gastel ne révisa pas 
V Esprit des lois y et le président lui avoua a qu'il s'étoit 
• caché de lui à dessein, ^regardant cet ouvrage comme 
» de sa compétence exclusive (3). » 

Ces détails peu connus nous font regretter ceux que le 
P. Castel avait rassemblés sur le père de son élève: car il 



(I) L'homme moral oppoié à thomme physique de SI. ft*". Touloase, ITA 
in*l2. 

(3)Chtpitr0Xn&la On. 

(3) Les joarnalistes de Trévoux attaquèrent cet ouvrage dès qu'il parut. Voir 
la lettre de Montesquieu au marquis de StalnTilte, en date du 2T mai iTiiO. 
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nous apprend qu'il avait écrit Thistoire de trente-trois 
années de la vie du président, et principalement le récit 
de sa mort^ dont il fut témoin. « Ceux qui ne sçavent rien 
«de tout cela se pressent de parler» ; pour lui, il ne se 
presse pas; mais tôt ou tard il dira le vrai de tout ce qu'on 
sehtte de débiter sur de vagues présomptions. Qu'est de- 
Tenue cette relation .manuscrite ? Les philosophes du 
iTin^ siècle^ intéressés à voiler les derniers moments d*un 
de leurs grands hommes, ont-ils, par l'anéantissement de 
celte pièce, voulu jeter au moins de T incertitude sur les 
vrais sentiments de Montesquieu à son lit de mort? Le 
président, au dire de tous les biographes, mourut en chré- 
tien ; mais les quelques mots du P. Castel cités plus haut, 
ne peraiettent-ils pas de regarder conmie des fables, et 
son refus de rétracter ses ouvrages où la religion et la mo- 
rale étaient outragées, et ses dernières paroles au prêtre 
qui lui administra les derniers sacrements, et les obses* 
sionsdontil aurait été l'objet de la part des Jésuites (1)? 

Le P. Castel avait cependant trouvé, parmi ses confrères 
de Trévoux, son maître en fait de hardiesse et d'origina- 
lité; les hypothèses du P. Castel n'engendraient paâ de 
conséquences fâcheuses, mais les systèmes du P. Uardouin 
pouvaient avoir plus de portée. Amis et ennemis se sont 
i^ncontrés dans leurs jugements sur ce savant extraordi- 
naire, et ce ne fut pas parmi ses confrères qu'il trouva le 
nîoins d'adversaires. Pendant que quelques écrivains com- 
baitaient avec aigreur ses erreurs historiques et chronolo- 
giques, ses paradoxes et « sa savante folie» les PP. Tour- 
nemine, Brumoy, Berthier et Griffet le faisaient aussi, 
mais avec tous les ménagements dus à un homme a que 



(3) Suard, témoin, lui aussi, de la mort de Montcsquieo, a démenti fonaelte- 
BMot ces prétendues persécutions eiercées sur le mourant par les Pères Routh 
et Castel. 

3 
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» sa prodigieuse lecture, son profond sçavoir^ sa pénétra- 
» tration et sa sagacité inimitables, et beaucoup plus son 
1» amour de la religion, sa piété sincère, sa simplicité de 
» mœurs et ses vertus chrétiennes rendront toujours res- 
» peclable et véritablement excusable à la postérité (1).* 
De 4701 à 1729 le P. Hardouin fut un des collaborateurs 
lés plus assidus des Mémoires, et toutes ses dissertations y 
ont marquées de son cachet. Les écarts de son imagina- 
tion nelaissèrent pas de créer quelques embarras à l'ordre 
dont il était membre. D'après la tactique employée par 
les ennemis des Jésuites de les rendre tous responsables 
des fautes d'un seul, tous les religieux de la Compagnie 
urent considérés comme Harduinistes. Cette accusation 
bien gratuite parut nécessiter une réclamation publique, 
et en 1708 le Provincial de France et les supérieurs des 
trois maisons de Paris^ faisaient insérer dans les Mémoires 
de Trévoux une protestation nettement formulée, à la- 
quelle le P. Hardouin s'associait en condamnant ce que 
ses Opéra varia pouvaient offrir de condamnable. Après la 
mort du P. Hardouin, en 1733, ses Opéra poHhnma, im- 
primés'^en Hollande contre l'aveu des supérieurs, étaient 
censurés de la même manière. Ces protestations, nous le 
savons, furent suspectes à quelques esprits; cependant 
que pouvait-on faire de plus pour les persuader (2) t 

Un autre écrivain distingué, mais d'un mérite plus so- 
lide, se faisait remarquer à la même époque parmi les 
rédacteurs des Mémoires : c'était le P. Bougeant. « Il tra- 
)r vailla pendant bon nombre d'années aux Mémoires, et 
il étoit aisé de reconnaître ce qui étoit de lui. On pou- 
» voit d*antant moins s'y méprendre^ qu'il avoit un assem- 



(I) Mém, de Tréo. Janvier 1734, p. 144. 
- f^ Laeorrespondaiioe^a P.Bmmoir et da naniuiB 4s CavoMst, fecveiitte par 
lePv Fnt offlre detpreiiTCfl mus répUfoe des véiUdiia leiUtemCff des Msniiei 
sur le P. Hardonin. 
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« bitge de qoaHtes, qoi lui fatsoientun caractère propre^ 
9 et \ç dûtingnoîent d'une façon marquée : une critique 
» ingénieuse^ délicate et toujours modérée^ un discerne- 
» ment sÛTy beaucoup d'ordre $t de pénétration dans Tes- 
•» prit, un jugement sain et solide^ un stile pur, . élégant 
«sans affectation, nobk sans enflure, naturel sanss^abais- 
» ser, simple sans négliger les agrémens que pouvoîent 
» comporter le$ matières qu'il traitoit, mais aussi sans trop 
9 les rechercher {^).^» Littérateur, physicien, théologien, 
historien, philosophe, le P. Bougeant ne négligea pas les 
beaux-arts. Ainsi il cultivait la musique, c qu'il exécutoit 
• fort bien, et qu'il sçaroit même composer... H s'en ser- 
» voit noins pour se délasser que pour se mettre en hu- 
»meor, quand iWooloit travailler^ avouant même qu'il 
» enavoit besoin pour s'élever et s'échauffer un peu Tima- 
» gination, qu'il li'avoit pas naturellement fort vive, ou 
» qu'il refroidissoit peut-être, en ne voulant rien mettre 
» sur le papier qui ne ftt fini (2). » 

V. 

« Lorsque les joutsktlistes^ disait Montesquieu, s'ior- 
» posent la loi de ne parler que des ouvrages encore fout 
» chauds de la forge, ils s'en imposent une autre, qui est 
n d'être très *eoima|eux. Ils n'ont garde de critiquer les 
» livres dont ils font les extraits, quelque raison qu'ails en 
n aient, et, en effet, qu|). est rbonme asses hardi pour 
i> vouloir se faire dix ou douae ennemta towr]esm«is(dyf» 
Les journ^istes de Trévoux, d'après ce principe, ne de- 
vaient pas être ennuyeux; des ennemis s'élevaient contre 
eux de tous les côtés. . 



(1) Mém, dé Trév. Juin 1744» p. 972. 

(2) Juin 1744, p. 074. • 

&) Lettrée pereànes. C1X« lettre. 
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En 4723 ,un auteur anonyme publiait une Dissertation 
sur les Semi-Ariens dans laquelle on défend l'auteur de 
la nouvelle édition de Cyrille de Jérusalem {\) contre les 
auteurs des Mémoires de Trévoux. A Paris, chez Jacques 
Vincent, 1723, tn-12, pp, <39 (2). Un an auparavant 
» on distribuoit par la voye de la poste une brochure 
» qui avoit pour titre, i?/n«^o/a apologetica E. P, F. 
» Ignatii Byacinti Amat de Graveson. Lyon^ V* Guille- 
D min, in-iQ,pp, 45... On ne fait point paroître la réfu* 
» tation de cette apologie, parce qu'on s'attend qu'elle 
9 sera désavouée de celui à qui on a eu la hardiesse de 
» Tattribuer. Un tel libelle auroit-il été pour le R. P. de 
» Graveson^ le fruit d'une délibération de neuf années (3), 
» ou d'une aussi longue étude que les douze tomes de 
» l'Histoire ecclésiastique qu'il vient de publier? Le R. 
» P. auroit-il comparé ses adversaires prétendus à des 
p crapauds, à des grenouilles^ à des guespes, à des poly- 
D pes, à des mulets, à des corbeaux, à des harangères ? Le 
R. P. auroit-il imaginé qu'on Taccuse de jansénisme 
» dans un endroit oii très-visiblement on met hors de tout 
» soupçon de jansénisme, l^gon école; S» sa personne; 
» 3* son livre; 4" le texte même que Ton critique?... 
» On n'auroit pas manqué d'accorder à cet écrit une ré- 
t> futation dans les formes, si on avoit pu se pefrsuader 
)) qu'il le méritât au moins par appartenir à un auteur si 
» digne de considération (4). » 

Si les écrivains catholiques^^u se disant tels, avaient 
de pareilles vivacités, on ne peut s'étonner que le théolo- 
gien de Tubingue, Christophe Pfaff (5), après <c avoir 



(1) Dom Toattée iTait préparé cette éditioa; dom Mann la St paraître. 

Cl) Mim.d« 7r^. terrier iTts, p.sn. 

(S) rartiele incriminé araftpam en noTCmbre 47IS, p. 1954. 

(4) Mém.d9 Trét. FéTrierins. p. 3S8. 

(5) ha périté de la religion froieekmte* Tobingue, 1723, In-fS. 
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» libéralement régalez les journalistes de toutes les in- 
» jures qui peuvent couler d*nne plume remplie de fiel et 
» d'amertume, après les avoir accusez d^ignorance^ d'im- 
» politesse^ defierté, d'effronterie, de pédanterie ridicule, 
» de partialité, de passion, d'erreurs, termine ce bel éloge 
» par un trait qui y met le comble ; c'est que les prin- 
» cipes des Jésuites de Paris conduisent au déisme et 
» renversent la religion (1). » 

Hors du domaine de la théologie, un adversaire ou 
plutôt un critique exerçait, avec plus de raison (t), aux 
dépens des Jésuites de Trévoux, sa plume spirituelle et 
acérée. Souvent les articles des Mémoires se faisaient re- 
niarquer par une nouveauté de style, un choix d'expres- 
sions, un assemblage de mots, qui choquaient les oreilles 
sévères des classiques. C'étaient a des découvertes et des 
» enrichissemens de la langue, des expressions saillantes 
)) et des constructions heureusement imaginées, » mais 
extraordinaires ; en un mot le néologisme envahissait les 
Mémoires'y et les PP. Catrou, du Cerceau et de Courbe- 
Tillese distinguaient surtout parmi les novateurs. Le malin 
avocat bas-breton^ auteur du Dictionnaire néologique à Vvr 
sage des beaux esprits du siècle ^ a pris un soin méchant de 
nous conserver quelques-unes de ces «admirables finesses 
» de langage, de ces charmantes combinaisons de termes, » 
que les nouveaux Scudéris cherchaient à introduire. 



(1) Mém. de Trév. JuiUet 1733} p. 1161. 

(2) Les Mémoires ont franchement reconnu les services rendus à la langue 
par DesfontaiQes : « Ses jugemens n^'étoient pas récnsables dans toutes les cir- 
constances ; et nous en citerions bien quelques-unes où le public lui eut des 
obligations yéritables. On a tu tomber le néologisme, le Phebus littéraire. le 
^tyle antithétique; et c*étoient en grande partie des victoires dues aux cris re- 
(toQblés, vifs, perçantJB, redoutables du ceosenr eu question. On ne dira pas qu'en 
lai rendant cette . justice, jios Mémoires s'acquittent d'an devoir de reconnais- 
^nee. car il n'est presque point de livre qui ait en moins de part à la faveur de 
ce critique; qui ait même plus souffert en certaines rencontres des accès de son 
hinneqr.» {Novembre 1749, p. 3279.) ' 
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L'abbë Desfooiaines, au milieu de ses ironiques éloges et 
de sa feinte admiratioa pour ces phrases a suides et alam- 
» biquées^ »qu'il voulait faire connaître « à la province, 
» où le» belles manières de parler^ en usage dans la capi- 
)) tale^ n'avoient pas encore pénétré> » n'en disait pas^ 
moins la vérité à ses anciens confrères. Il reprenait des* 
rnois^ tels que incUtaquable, intraduisible, plomibiHté : 
il ne voulait pas qu'un abbé, versé dans les bonnet lettres, 
pût mettre ses pensées à l'aise. Assouplir un esprit dur^ 
émailler un ouvrage de tours fins^ lui semblait aussi 
inadmissible que \Bi charpente d'un sermon^ la façon d'un 
livre^ un esprit indiscipliné ^ ud phénomène littéraire, 
l'âge d'un fait ou Vactimté du style. L'aU^ Desfontaines 
serait assurément bien surpris aujourd'hui de voir ces 
mêmes expressions employées, pour la plupart^ par nos 
meilleurs écrivains* 

Les critiques de l'abbé Deefoniaines n'eurent pas Fçffet 
immédiat qu il s'en était promis. Dix ans plus tard il 
accusait encore les rédacteurs tle ne pas haïr le néologisme 
et les métaphores. On se tromperait toutefois ai l'on généra 
lisait ces reproches; ces défauts furent cqux d'une époque, 
de quelques écrivains ; et il y a del'exagération dans cette 
phrase de M. Barbier : « . le néologisme et les phrases de 
1» collège défiguraient le style » du journal (1)* * 

Nous ne nous arrêterons pas à signaler la lettre anonyme 
adressée en 1728 aux auteurs de la Bibliothèque Italique 
par l'éditeur des œuvres de Jean Launoy (S). L*abbé 
Granet y faisait aux mémorialistes de TrévauXf une que- 
relle trop misérable pour qu'elle vaille la peine d'être 
exposée (3). 



il) Kouvelie Bibitiothèqiu «Tsi» homm et gvCu, t. V, |i. 177. 

(S) T.lI,p.3(KMErt. 

(3) Noos aorioM pa eneoie aamniar Lengtel te ttwuBfft pauil k» •dferstiits 
dM Mémmrw, « «noifae les Joimaliste» n^ilciit point trop dmrelié à êDfrnr en« 
» lice avec ce redoutable littérateur. » ( Ulém» dk Trép. Atril f 7M , p. T82.> 
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Mais nous deTOos an soavenîr à deux ëcrÎTaiiiBy dont, 
vers cette époque, le nom cessait de paraître dans les 
Mémoires. L'un étut le P. Louis Marquer, l'autre le 
P. Etienne Souciet. 

« Après avoir comblé de travaux une carrière de plus 
» de soixante et dix ans^ après s'être appliqué asses forte- 
)\ ment à l'étude pour s'être distingué dans les belles- 
)> lettres, dans la philosophie, dans les mathématiques, 
» dans la connoissance de l'histoire ecclésiastique et de 
» l'histoire profane^ dans la science des choses divines 
» après avoir enseigné non-seulement les humanités et 
y^ h^ilosophîe, mais encore pendant vingt et un ans la 
» théologie scholastiqne, soit à Paris, soit en province,... 
^ te P. Marquer mourut dans la soixante et dousième 
)) année de son âge, et dans une pleine connoissance, le 
» huitiène jour d'avril 4725^ au collège royal de la 
» Flèche... Ce Père, qui pendant plusieurs années fut au- 
» teur d'une partie considérable de ces Mémoires, y rentre 
» après sa mort par une singularité qui rend presque 
}) incroyable aux médecins mêmes trois choses de lui éga- 
» lement constantes, une vieillesse au delà de la course 
)> septuagénaire, une vie toujours laborieuse, un sçavoir 
» universel ; à quoi l'on pourroît ajouter Tégalité inalté- 
» rable d'une humeur commode et paisible (i), » Ce fait 
incroyable, concernant le P. Marquer, était l'ossification 
partielle de son cœur. Le mémoire a du sieur Garangeot, 
chirurgien d'un mérite reconnu, » inséré dans le journal^ 
y avait naturellement amené l'éloge, malheureusement 
incomplet, de cet écrivain presque oublié d'ailleurs. 

Le P. Souciet n'était pas mort ; mais à partir de 4 734 , 
il cessait de fournir aux Mémoires, dont il ne fut peut- 
être jamais rédacteur titulaire, ces dissertations savantes, 

(t| Joinl796,p. 4144. 
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qui, jointes à des ouvrages plus considérables^ lui ont 
acquis une réputation justement méritée. « Il sçavoit 

» parfaitement le grec ; mais la langue latine étoit celle 

» de toutes qu'il parl*oit avec le plus d^élégance et de 

n pureté. Son esprit vaste, solide^ ferme^ énergique^ 

» étendu, lui fit embrasser toutes les sciences : érudi- 

» tion sacrée et profane, histoire ancienne et moderne, 

D langues sçavantes, géométrie, astronomie, chronologie, 

Y> mythologie, géographie, médailles, inscriptions, etc., 

» toutes ces connoissances étoient de son ressort, et il les 

)) possédoit dans un degré éminent... Mais jl songeoit 

» plus à être sçavant qufà le paroître, plus curieux de la 

» réputation des autres que de la sienne ; le soin de se 

» faire valoir, dont on se charge si volontiers, ne Toc- 

» cupa jamais un moment de sa vie ; sa modestie égaloit 

» sa science, et il négligea toujours les avantages que 

son mérite auroit pu lui procurer (4). d 

.VI 

■ 

Depuis trente ans, les Mémoires de Trévoux jouaient, 
au milieu de mille vicissitudes, leur rôle sur la scène 
littéraire, quand un coup imprévu vint les frapper. « Le 
» duc du Maine, dit-on, fatigué des plaintes qu'on lui 
1» faisoit sans cesse contre cet ouvrage, refusa un nouveau 
» privilège (2). » Abandonnés de leur protecteur, les 
Jésuites crurent que leur œuvre pouvait continuer et 
marcher sans cet auguste soutien. Permission ne leur 
étant plus accordée d'imprimer à Trévoux, ils s'adressè- 
rent autre part, et trouvèrent à Lyon un libraire et un 
imprimeur tout disposés à les servir. Dès le mois d'avril 
473l> le public put s'apercevoir du changement : les 

(«I AvrU «M, p. 746. 

12) Tabie di* Journal des Savante^ L 1, p. 970. 
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• 

armes du iluc du Maine disparurent du frontispice, et le 
titre lui-même, quelque peu modifié, fut désormais conçu 
dans ces termes : Mémoires pour l'histoire des sciences 
et des beauxHirts, commencés d'imprimer Van 4 TOI, à 
Trévoux, et dédiés à Son Altesse Sérénissime Monseigneur 
le duc du Maine. Se vendent à Lyon^ ckés Claude Plai- 
gnard, A Paris, chés Barthilemi Alix. A la fin on lisait : 
De l'imprimerie de Claude Perrot. De plus, une table 
des matières fut ajoutée tous les trois mois, avec la liste 
de tous les auteurs dont il était parlé dans le journal. 
Cette dernière amélioration ne subsista malheureuse* 
ment pas longtemps. 

Du reste^ rien dans les Mémoires ne put faire soup- 
çonner les causes de cette petite r(fYolution intérieure ; 
et si quelqu'un sembla Tavoir provoquée, ce fut le seul 
imprimeur de Trévoux, dont la négligence était attestée, 
I)eut-être avec une espèce d'exagération, par l'étalage de 
huit pages dVra/a, pour les mois de décembre 4730, 
de janvier, de février et de mars 4734. Cette raison d'ail- 
leurs, en valait bien une autre ; les rédacteurs étaient en 
droit de Tinvoquer, car les étrangers se plaignaient sans 
détours d'une incurie qui défigurait bien des endroits du 
journal. « De tous les journaux, il n'y en a aucun où les 
I) noms des villes et des savans d'Allemagne soient 
» aussi défigurés (4). » *— « Messieurs les François négli- 
» gent tin peu trop, soit dit en passant, Thistoire et la 
I» géographie de leurs voisins dans les ouvrages qu'ils 
» publient. Quant aux noms propres, qu'ils estropient 
n au point de les rendre méconnoissables, il y auroit 
» peut-être de la mauvaise humeur à marquer trop de 
• sévérité sur cet article (S). » Ces plaintes étaient vrai- 



(1) Bibliothèq^e Germanique, 1731. t. XXI. p. 227. Note. 

(2) youveOe BiUiotkéque Germanique, 1746, L I, p. 4SNK N^lc- 
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ment méritées ; pendant les trente premières années 8ur> 
tont^ les Mémoires de Tréwnix oni éîé fort n^li^sav 
point de vue de la correction typographique ; on com* 
prend tout ce que ces foutes, principaleffîent dans le» 
noms propres^ amènent d'inconvénioits^ quand il s*aglt 
de rhistoire littéraire. Les rédacteurs, dès Tannée 4704^ 
avaient réelumé à cet égard Tindulgence de leurs abon- 
nés : « Ceux qui sçavent ce que c'est que de travailler sur 
» des mémoires d'autruy, et d'envoyer son manuscrit à 
» prè&de cent lieues pour le faire impriiiier^ ne mettront 
» sur nètre compte que la moindre partie de ces sorte» 
» de fautes (4). » 

Laissés à eux-mêmes, privés d'une protection qui fai- 
sait une partie de leur force, les journalistes auraient dû 
sentir l'obligation où ils étaient de redoubler de pcécau- 
tiotts et d'éviter avec soin toute fausse démarche. 11 n'en 
lut pas ainsi ; une véritable imprudence, que l'excès du 
zèle pourrait k peine ^pliquer, ne tarda pas à leur créer 
de sérieux embarras. Nous laisserons parler M. de Baus- 
set : « L'évêque de Troyes, nçveu de Bossuet, fit in^ri- 
« mer pour la première fois les Elévations sur les Âfys- 
» tères en 1727, et les Méditations sur l'ÉpangUe en 
n 473f ... Le public accueillit ces fruits du génie de 
» Possuet avec la juste admiration qu'il a toujours accor- 
» dée à tout ce qui vî^nt de ce grand homme. Ce ne fat 
» pas sans une extrême surprise que Ton vit tout-à-c0up 
» paxaitre dans le Jùurnal de Trévoux, du mois de 
» juin 4731, une lettre réelle ou supposée d'un person- 
* » nage obscur, qui signait Michel Fichant (S), prêtre 
» du diocèse dé Qmmpsr. L'dbjet de cette lettre était de 
» démontrer que les Élévations sur les Mystères ne 



(1) Septevtibre ITOI, p. 353. 

(2) M. do kausset Ta nomnéà tort FichmtL 
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» poavaieiit être de BosMiet, parce que cet ouvrage, disait 
» Taoteur de la lettre, ttmtredii les sçavant écrits que 
9 tH ilhuire préleii a tut -même publiis contre les Cûlm- 
» m^es et lui attribue des erreurs qiifil a combat'- 
» tues (t). Les journalistes de Ttrëvouz eurent la singu*** 
9 Kère maladresse de partager les doutes et ropiniou si 

> peu réfléchie de Técrivain ; il prétendirent même les 
» appuyer de leur autorité et de leurs raisonnemens. 
» Il tômble qu*ils auraient âù naturellement commen- 
» cet par d^assuret de Taulhenticité des manuscrits ori- 
)» gtnaui ; ce qui n*eâf exigé de leur part ni beaucoup 
» de peines, ni beaucoup de recherches. L'évèque de 
» Troyès, trh-opposé de tous les temps auxjêumalisies 
» de Tf'étmilc, fbt ravi <l*^vùit>eine occasion si favorable 
D d'huinitier Une société qu*i) n'aimait pas plus qu'il 
r> n'en élàit aitné^ W étftit en droit de réclamer om juste 
» réparation, pttisquVù n'unit pas craint de le 
» a^ tribunal du public comme un faussaire et un ri 
» ]pôsteur. Il présenta au parlement de iParis, le âinars 
» 1733, une i*equéfte tendant à te qu'il lui fftt permis de 
» A^po^ér au greffe de la coût le mfaimiscrit original des 
» ^téviitions, enlièrctoent écrtt de la main de léu 
» M. Bossuét, âè Ikire assigner Michel Fichant, le pro- 
» tinciai dés Jésuites et lés Mpérieutsdes trois maisons 
D ilë Paris, pc^t toir {lire que l'exemplaire imprimé du 
» livre des Élévations serait é<A1alionné en leur pré* 
» Séttcè/d* éûl dAmerit «ppèflés^ et en pVésenCé d'un 

> des su1l)sti tufs flu procureur général, par lel de mes- 
» sieurs qu'il plairait à la cour de commettre, avec le 
» manuscrit original, tant dans les endroits cités dans 
» la lettre du sieur Fichant, que dans la réponse des 
» auteurs dû journal. 

{i) iàlk.'ltè TVAt. ïvân tin . )>. SA. 



hX ESSAI HI^BIQUE 

» Il concluait sa requête par demander que le sieur 
If Fichant et lesdits auteurs journalistes seraient tenus de 
» donner un acte^ par lequel . ils déclaraient que tâné- 
» rai rement et calomnieusement ils 'avaient avancé que 
» l'ouvrage des Élévations n'était point de feu M. Bos- 
» suet, ou que du moins il avait été altéré et inter- 
I» polé (1). » 

Après sa premièi'e lettre sur les Élévations y l'abbé Fi- 
chant en faisait insérer une seconde, Tannée suivante (î); 
il cherchait à y démontrer que les Méditations sur (E' 
vangile ne pouvaient être regardées comme le pur ou- 
vrage de Bossuet^ et il paraissait en cela quelque peu 
d'accord avec Pauteur des Nouvelles Ecclésiastiques, qui, 
dans une lettre du i" mars 4734, reconnaissait qu'on y 
avait fait des additions (3). Ce fut donc contre ces deux 
articles que protesta M. de Troyes. Mais il ne se contenta 
pas de dénoncer ses accusateurs.au Parlement; il lança 
contre eux une a Instruction pastorale au sujet des ca- 
lomnies avancées dans le Journal de Trévoux^ du mois de 
juin 1734 contre les Élévations à Dieu sur tous les mystè- 
res de la Religion Chrétienne, ouvrage posthume de 
feu M. Bossuetf évêque de Mcaux. A Paris, chez Ban^' 
thelemy Alix, M.DCC. XIXIU, «n-42, pp. 343. A la 
suite de V Instruction on inséra la Requête de M. V Evê- 
que de Troyes, à Nosseigneurs du Parlement et VArrest 
de la Cour du Parlement. 

Dans son ouvrage, le prélat ou celui qui s'abritait 
derrière son nom, traitait indignement les Jésuites, leur 



(1} Histotrt de Boêsuet. Pièces Justificitives du livre tu, no 2. 

(2)Féyrieri7:)2, p. 314. 

O) Dans rédition de Bossnet actoeUement en vole de publication chex M* yivès. 
on a donné un aperçu des changements opérés dans le manuscrit original ;niéiff 
ils portent plus sur la forme que sur le fond. Le Joumalde Fabbé Le Dien évellk 
bicB quelques soupçons; mais Jusqu*à qnel point mérite-t-U la coOOance ? . 
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prodiguait les épithètes les plus injurieuses^ les accusait 
de mille desseins perfides contre la religion t\ les repré* 
sentait sous les plus noires couleurs. S'il y avait eu ca« 
lomnie d*un côté^ de Tautre il y eut certes plus que de la 
médisance. D*ail leurs M. de Troyes gagna sa cause : ie 
manuscrit fut déclaré authentique; le P. Pierre Froge- 
rais^ pirovincial de France^ le P. J. B. Belingan (i), su- 
périeur de la maison professe^ le P. Jacques de Gue- 
nonville, recteur du collège de Louis- le-Grand et le 
P. Louis KafPart^ recteur du noviciat, désavouèrent les 
articles incriminés^ exprimèrent leur sensible déplaisir 
de ce qui s'était passé, et promirent de veiller plus que 
jamais sur le travail des journalistes. M. de Troyes 
se déclara satisfait, a ne demanda plus ni réparation 
j» personnelle ni dommages et intérêts^ ni dépens.... 
» demandant seulement permission de faire imprimer 
» Tarrest. r* 

Ces conflits si déplorables^ qu'envenimaient encore les 
dissentiments religieux, ne se seraient pas éleyés si les 
journalistes avaient écouté l'abbé Desfontaines. « Les 
» auteurs de ce Journal, qui a son mérite, écrivait-il en 
» 4734, sont constans à louer tous les ouvrages de ceux 
» qu'ils affectionnent, et pour éviter une froide monoto-, 
» nie, ils exercent quelquefois la critique sur des écri- 
» vains à qui rien ne les oblige de faire grâce. Je ne dé- 
» aiderai point si, en donnant des preuves de la bonté de 
» leur cœur, ils en donnent également de celle de leur 
» esprilf, et si les éloges et le blâme sont toujours équita- 
» blement appliquez. Vous jugez bien que je suis encore 
» moins à portée de vous faire connaître les différentes 
i> personnes qui ont écrit ces Mémoires, C'est assez de 
» vous dire que ceux d'aujourd'hui ne haïssent pas le 

^<) On le'nomme dans Tarrét Betinguen ou neUtguen. 
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» néologisme, îes nirëtaphotcs, et stXTt(mt ies teroiés mi- 
h litaires,' lorsqu'il s'agît de controwtses. Lwirs analyses 
» plairoient sans tîception aui esprits tléskitéresseÉ, »*»& 
ï) s'éloignoieïit tapt soit peu *a plan qu'ils ont suivi j«8- 
)5 qu'ici; Du reste, il y a datisces mémoims 46 sèlides 
» réflexions/ des observafrofis curieuses et âc sçav^ates 
» dissertations (<). » 

On se prend presque à ïtfgretter que la part ëe «haeun 
des membres de la rédaction ne puisse pas ëive faite d'une 
manière équitable; leur habitude ée ne ptis ^gn&f leurs 
articles, entre d^aùtrcs inconvënienls, a celui de tes lais- 
ser tous sous le coup d'une commune accusation . 

Cependant à ^époque où nous sommes arrivés, il se 
trouvait parmi eux un lM>mme qui, à mison de so)i ca- 
ractère bien connu, ne peut élre enveloppé dans la inénve 
condamnation. CMtaît « un des plus beaux esprits de la 
Société, et un des plus agréables écrivains (2), » le P. Bru- 
moy. Depuis ITSâ déjà il avait eu une certaine paft aux 
Mémoires; mais successivement prcffiMsseur Aft rtiâ:ériquc 
et de mattiëmatiques, il n'avait pu y consacrer i|uè ée 
bien rares loisirs. A partir de 47SS, sacbllaborâtieii de- 
vient plus active et même habituelle. «O^ pi^iiroit 
* » faire plusieurs volumes de ce qu*il y a de lui dans 
» nos Mémoires^ et cela seul , si on le cdnuofAtoit, 
» suffiroit pour donner de lui une grande idée à 
« quiconque sçait juger du mérite de ee genre de litté* 
D rature. Pour nous, qui avons été témoins de Étm ttànil, 
^ nous étions toujours surpris de la facilité avèc*laquelle 
» il approfondissoit les ouvrages les plus sçavans' 6t lés 
> plus systématiques, en aussi peu de temps quMIefifal- 



(1) Le Nouvelliste du Parncuêe, 1. 1, p. 258. 
i2) Table du Journal det Sswmr*. t. X, p. 971 . 



SLR LES MÉMOIRES DE THKYOl X . LXllI 

9 ioit pour les parcourir; de sa justesse à en saisir au 
» premier coup d'œil le fort et le foible^ de l'exactitude, 
I de rîngénieuse élégance, de la précision et de la ma- 

> mère modérée et toujours obligeante dont il enfaîsoit 
la critique, et en donnoit une idée exacte. Quoiqu*i] 
B ne fût pas d'une forte complexion, un courage aidé 
» d'une grande facilité, ne lui permit jamais de prendre 
» d'autre repos que le changement de trarail (4). » 

Ainsi pendant que le P. Brumoy était attaché aux jiff- 
moires, il faisait successivement paraître la Vie de V Im- 
pératrice Éléonore^ le Théâtre des Greet et le troisième 
Tolume de l'Histoire des révolutions f Espagne. « Il étoit 
» occupé de ces travaux, dans le même tems qu'il profes- 
» soit les mathématiques ; cependant on eût dit qu*il 
» s'étoit livré tout entier à cet emploi. Aussi, avec4out ce 
» qu'il faut pour exceller dans cette science, la seule qui 
» nous conduise sûrement au vrai par la force de l'esprit 
» humain^ il avoit un talent singulier pour l'enseigner^ 
» et la fiiire même goûter à ses élèves. Il est vrai qu'il ne 
B se refusoit jamais à rien, quand il s'agissoit de leur 

> faciliter une étude, dont les commencemens sont si 
» épineux. » 



VI 



Mais les talents du P. Brumoy, Tautorité de son nom^ 
Tactivité de son zèle ne suffisaient pas pour tirer les Mé^ 
moires de Trévoux de l'état précaire, où les avaient placés 
de fâcheuses circonstances. Devenu en quelque sorte la 
propriété d'un libraire de province, le journal se trouvait 
exposé à mille retards indépendants de la volonté des ré* 

(1) JT^ . de Trév, Juillet 1742, p. 1 108 et suiT. 
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dacteurs. ^irrégularité dans la distribution^ t^ompliquéc 
toujours de la distance qui séparait les auteurs de leur 
imprimeur, dut exciter bien des mécontentements. Les 
choses en étaient là quand^ en avril 4 734, nous ne savons 
par quel coucours d*événements, une révolution radicale^ 
ou peu s'en faut, fut opérée^ et ouvrit slux. Mémoires ^nm 
nouvelle ère de prospérité. Le comité de rédaction^ Tim- 
primeur^ le libraire^ Tesprit même du journal^ tout subit 
des modifications ; le duc du Msiine en reprit le protec- 
torat ; ses armes reparurent sur le frontispice ; mais un 
privilège royal remplaçait le sien. 

Le P. Brumoy se hâtait d'avertir son ami^ le marquis 
de Gaumont, de ces heureux changements : « Je crains 
d'avoir peu de nouveautés à vous dire, pour avoir un 
» peu 4ifféré de les mander à propos^ faute d'un loisir 
» dont je ne suis pas tout à fait le maître, depuis le re- 
» nouvellement de notre journal. C'est le P. Rouillé qui 
» en est agent ; les PP. Bougeant^ Castel, Gharlevoix^ 
)) Lacour(1] et moi, nous amassons de concert autant de 
» matériaux qu'il est possible pour nous mettre en avance. 
» Le premier mois a été bien reçu du public, et les deux 
» suivants commencent à paraître ensemble, de sorte qu'au 
«> mois de mai nous serons au niveau, et nous servirons 
» régulièrement à temps (2). d 

Les nouveaux associés^ instruits par l'expérience, résolus 
de se tenir en garde contre les défauts reprochés, souvent 
avec raison, à leurs devanciers, publièrent dans leur nu- 
méro de janvier 4 734,. l'avertissement suivant : 

« Personne n^ignore que ce journal littéraire doit son 
» établissement à la protection de Monseigneur le duc 
n du Maine, et qu'il a cours depuis l'année 1701 sous le 

M) Le R. P. Prat écrit ainsi ce nom ; nous croyons que ce Père n*est autre que 
le P. Simon de la Tour. 
(21 Lettrée du P, Brumoy. p. 43 



i SUR LES MÉMOIRES DC TRÉVOUX. LXV 

' » titre de Mémoires de Trévoux pour servir à l'histoire 
: » des sciences et des beaux^arts. En vertu du privilège que 
B les Jésuites ont obtenu de Sa Majesté, cet ouvrage pë- 
1» riodique, qui a paru et qui continuera de paraître sous 
j» les auspices de son Altesse Sérénissime, sera désormais 
D imprimé à Paris et distribué chez Chaubert, à corn- 
, » mencer du mois de janvier de Tannée 1734. 

» Ce nouvel arrangement procure un double avantage 
» aux continuateurs du journal. L'ouvrage ne sera plus, 
» comme auparavant, abandonné à la discrétion d'un 
d libraire de province ; et, imprimé sous leurs yeux, il 
» aura du moins le mérite des livres retouchés, revus et 
» corrigés de la main même des auteurs. De plus, ils au- 
> ront la 8ati8factii)n de servir le public à point nomméj 
» sans être asservis à la difficulté du transport, ou au ca- 
B price, ou aux lenteurs d'un commissionnaire. 

» On peut bien présumer que les continuateurs sont 
9 engagés plus que jamais à redoubler leur attention et 
]> leurs soins, pour remplir avec honneur le plan qu'ils 
» se sont tracé d'un journal aussi intéressant par le choix 
» et par la variété des sujets, que par la manière de les 
» traiter. Il seroit inutile, et encore plus téméraire, d'oser 
» se répondre du succès ; c'est au public de décider sur 
» ces sortes d'ouvrages, et d'en apprécier la valeur. Ainsi, 
B sans faire parade des divers talens qu'on a réunis en 
» commun pour donner à ces Mémoires une forme plus 
» parfaite, nous attendrons avec docilité le jugement des 
» lecteurs éclairés, dont nous nous ferons gloire de suivre 
» les lumières. 

» L'esprit de partialité estunécueil dangereux où bien 
» des journalistes ont échoué. Le reproche qu'on fait en- 
»• core à quelques-uns d'entre eux de juger des ouvrages 
y> d'autrui sur le rapport de la passion et des préjugés, 
» n'est que trop bien fondé. On nous sçaura gré sans doute 
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•» des précautions qne nous sommes résolus de preadre 
» pour ménager la délicatesse des auteurs. Le devoir d^un 
)) journaliste se borne à rendre un compte fidèle des 11- 
>» vres dont il est chargé de faire Tanalyse. S'il hiî faut 
5) emprunter le secours de la critique, la politesse^ la pro- 
» bité et la religion lui prescrivent des règles dont il ne 
y> doit jamais se départir. Affecter les airs et le ton de 
9 censeur ou de juge, c'est usurper un dn>it qui n'appar- 

> tient qu'au public, ai*bitre souTeraiii Ae la réputatioti 
» des auteurs et du mérite de leurs ouvrages. 

» II est une sorte d'écrits qui courent aujourd*llnH le 
D monde, et dont apparemment la source ne tarim pas 
9 sitôt. De ceux*Ià le public veut bien nous tenir quittes. 
* Comme ils n*ont rien de commun avec les lettres; ils 
» ne sont point compris dans la sphère d'un joumal de 
y> littérature, et on ne doit les considérer que comme des 

> hors-d'cBUvres, qui dérangeroient la symmétrie d'un 
)» ouvrage consacré à Y Histoire des sciences et dm èemu^ 
y> arts. D'ailleurs, tous ces imprimés, qui paroissent sous 
3» la forme de brochures ou de feuilles volantes^ nW 
y> pas besoin de notre plume pour être connus. D'antres^ 
)> sans nous, se réservent le soin de les produire et de les 
» multiplier. Ainsi ce seroit en vain que nous leur don- 
» nerions place dans nos ilfemoiVes. Le! journal n'y per- 
« dra rien. À la faveur des .correspondances que nous 
» avons établies dans les pays étrangers^ peu des euvia* 
» ges qui s'impriment hors de France, échappeht à nos 
1» recherches. 

» Dans la vue d'enrichir ces Mémoires, et poàr4'întérèl 
» des particuliers qui voudroient pressentir le jo^fement 
9 du public, nous leura offrons d'insérer à la suite de nos 
y> extraits les essais et les projets qui nous seront addrenés 
Y de leur part, en affranchissant le port. Nous faisons les 
» mêmes offres & ceux qui souhaiteroient de publier kan 
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" découvertes en matière de physique^ 4e inédeeiiie<^ de 

> mathânatiqoes^ de belles-lettres, d'hisioîre, de cliro- 

' nologie^^tc. 

> L'adresse est au Père Rouillé, Jésuite, au Collège de 
)» Lottis-)e-Crrand^ rue Saint-Jacques. » 

Après un programme aussi nettement foramlé, les jour- 
oalistes ne pouvaient rien négliger pour s*y conformer 
ea toat point. Leurs areux pleins de franchise sur le 
passé, Texposition sincère de leur plan de conduite pour 
Patenir, avaient disposé le public en leur fareur et ramené 
bien des esprits piévenus. « Depuis cette époque, le jour- 
» Bal fiit écrit avec plus de soin et de goût, avec plus de 

> politesse et de modération (4)^ » — a Nos journaux ont 
» trouvé grâce atlx yeux du public, écrivait le P. Brumoy 
1 à M. de Caumont^ et si Fon en avoit cru une de vos 
» lettres que je produisis il y a quelques années à nos pré- 
» décesseurs, nous aurions peut-être mérité plus tôt ta 
» justice que Ton commence à nous faire, d'être impar- 
» tiaux et inodérés (3). v 

« Je me souviens, écrivait aussi Tabbé Desfontaines, 
» de ne vous avoir pas perlé fort avantageusement des 
» Mémoires pùur servir à V Histoire des sciences et des 

> beaux-arts. Je leur reprochois tantôt de l'affectation et 
» tantôt de la négligence dans le style, et surtout une 
» extrême partialité. Je suis obligé de dire aujoUrdTiui 
» avec la même candeur, qu'il me paroît que ce journal 
» est à présent écrit avec beaucoup plus de soin et de 
» goût, et que ceux qui y travaillent s'étudient à rendre 
« justice aux talens, et ne s'écartent plus des règles de la 
» bienséance et de la politesse. Ce journal, qui s'imprimoit 
» à Trévoux, depuis Tan i 701 , ayant commencé d'être im- 



«] Table du Journal deêSavants, 1. 1, p. 07O. 
(2) Lettrée du P, Br%tmog^ p. 49. 
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» primé à Paris en 4734, le ji journalistes ont semblé re- 
» eûnnoitre^ dans un Avertissement préliminaire^ le tort 
» qu'ils avoient eu depuis plusieurs années, de suivre 
» quelquefois la passion elle préjugé dans leurs extraits... 
» On doit en avoir aujourd'hui une bien différente idée^ 
» lorsqu'on est informé qu'à présent le Père Rouillé en 
)) a la principale direction, et que les Pères de Gharlevoix^ 
» Brumoy, Bougeant^ de la Tour, etc., estimés de tous 
» ceux qui les connoissent, et dont la plupart se sont 
» rendus célèbres par de grands ouvrages, composent la 
» sçavante troupe des auteurs de ce journal (4). » 

Le P. Brumoy signalait lui-même à son ami l'unani- 
mité qui régnait dans le^ appréciations des critiques en 
renom : • 

« L'auteur du Pour et du Contre (2) vient de nous ren- 
» dre justice lui-même, et je me sais quelque gré d'avoir 
» enfin persuadé Futilité, la nécessité et le bon sens de 
» vos avis, que je conserve précieusement (3). » 

Voici en effet ce qu'écrivait l'abbé Prévost d'Exiler : 
<c La lettre de l'avocat (4) finit par quelques réflexions 
» sur les journaux de France. Il nous est venu en même 
» tems, dit-il, quelques volumes du journal que nous ne 
» contfoissoiis encore que sous l'ancien nom de Trévoux^ 
» quoique le nouvel Avertissement, qui se lit au premier 
» tome de cette année, nous donne lieu de croire qu'en 
» changeant d'auteurs, d'imprimeur et de libraire, il a 
» pu changer aussi de nom. Notre estime qui s'étoit fort 
» affaiblie pour cet ouvrage, a été réveillée par les pro- 
» messes des continuateurs, et s'accroît de jour en jour 
» par la manière dont ils les remplissent. L'esprit, le 



(1) Observations sur les écrits modernes, 1. 1, p. 140. 

(2) rabbé Prévost d'Exiles. 

(3) Lettres du P. Brumoy, p. 40. 

(4) Lettre de M , avocat anglois, à Tauteur de cette feuille. 
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> sçatoir^ et les agrémens du etile ne suffisent pas pour 

> former des journalistes. Ils Tont reconnu ; et joignant 
» à ces trois qualités Timpartialitë et la modération, ils 

> oot pris le tempérament qui convient à une entre- 
» prise purement littéraire. Le public y gagne un excel- 
» lent journal. Ce jugement, qni s'accorde avec l'opinion 
» qu'on a reprise en France du mérite de ce journal, est 
» accompagné de quelques remarques qui servent à le 

> justifier... L'article de M. de Thou et celui du R. P. 
y> Hardoûin, sont des lémoignages sans réplique qu'ils 
» écoutent aussi peu le ressentiment que la faveur, et 
» Ton doit être sans défiance après de tels, exemples. En 
» effet, il falloit non-seulement de la droiture, mais de la 
» grandeur d'âme, pour être juste et désintéressé dans ces 
» deux occasions. On peut les mettre au rang de celles, 
V où c'est un mérite d'avoir fait son devoir (I). » 

Nous pouvons invoquer encore en faveur des journa- 
listes, le témoignage d'un autre ouvrage anglais. « L'au* 
» teur périodique (du Prompier) de qui j'emprunte ces 
» remarquedj^n prend occasion de donner aux Jésuites, 

> des éloges, qui ne sont pas suspects de la part d'un An- 

> glais. Leur Compagnie, dit-il, est dans le monde litté- 
» raire ce que le Parlement est dansla Grande-Bretagne, 
» on corps bien instruit, et sans cesse occupé de l'instruc- 

> tion des autres. Il ne pense jamais qu'à regret, dit-il, 
» aux raisons qui forcent un Anglais de les hair.il devoit 
» expliquer mieux de quel côté ce regret tombe. Mais on 
1» le conçoit, s'il est zélé protestant; et la gloire des Jé- 

> suites n'en est pas moindre, d'arracher ainsi l'estime 
» ceux qui les haïssent (i)* » 

L'abbé Prévost, il faut l'avouer, changea de langage. 



H) le Pour et te Contre^ t. V. p. 49. 
A U Pmir et le Contre, \. vni, p. S32- 
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quand qaéUpu&i crirtiquês< des Méamirp atletgnirent ses 
Remasi^queM sur la me de M. de Turemte par M. de 
R^amay (I). 

<c Oa ne fera poiiit le reprodue (de négligence dane 1« 
» style) au journal de Trévoux. L'esprit el rimagioalion 
yf^ y brillent à TenTÎ. Les fleurs y sont prodiguées. On 
9 prendroit ekaque article pour une pièce d*éloquenœ> et 
% l'en nonuneroia plus d'un qui mérite le nom de chef* 
»• d'œuvre de rhéte^rique. Tant d'art et d'ornemeas ne 
» peut manfuer d'en faire »n livre agréable^ mais je suis 
» trompé s'il n'y perd quelque chose en, qualité de jour- 
» nal. L'exactitude, la jostease, et l'impartialité s'acoor- 
9 dent difficilement avec les ligures et lea tropes. Aus» 
». s'ai>petçoH-on que ses auteurs ccMnmefiioent à négliger 
» beaucoup les esgagemens qu'ils avoient pris aucom- 
» mencenxent de cette anoséCy et qui se trouvent exéeotei 
» tfès-fidèlenMut dans quelques^ns dés pveraîcfîs mois. 
» Ce n'est plus le même air d'équité^ cle politesse et de 
)) désintéressement, (test une vivacité qui ne se nnedère 
» plus., et qui s'emporte souvent fort ^p ai| delà des 
» bornes. Qu'en arrivera^t^il? Que cette passion de dire 
» de; belles choses fera peut*être une juste réputation é'es- 
» prit aux auteurs^ mads beaucoup àt tort à l'ouvn^e. 
» Ce que je dis n'est point si paradoxe qu^il le semble. 
» Os a vu des écrivains se fane estimer par àm ouvrages 
>> méprisez. Que d'esprit! dii*on qnelquefoia^qBe de 
» sçavoir e!t de lumières I Mats que tout cela est mol em^ 
« ployé (2). » 

Du reste ces plaintes d'auteur mécontent n'oat pas 
plus d'importance que celles de MM. de ¥igQcrfa§ et 
Beausobre* 

Le premier défendait chaleureusement sa chronologie 

(1) « Le p. Bouille a fait une réprésaille assez vive à Vabbë PréTOst, sa sujet 

de rextrait de M. de Bamsay. » {Lettres du P: Brumojf^p. 03.) 
(2) Le Pour et h Contre, t VII, p. 5. ' 
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contre les ariitarques de Trévoux, et prétendait les con- 
vaincre d*ignorance ; le second plaidait pour son Histoire 
du manichéisme, et se permettait^ à l'égard a du mali- 
» deux libella des journalistes,... les termes de fraude, 
10 de mensopge, d'imposture ; autrement il lui faudrait 
» chercher sans cesse des tours nouveaux, pour expri- 
» mer ce que ces termes signifient. D'ailleurs j'ai cela de 
» commun avec presque toute la terre, que je hais sou- 
» verainement la faction Loyolite; parce qu'il n'y en a 
)) pcÂnt de plus orgueilleuse, de plus méchante, ni de 
)) plus ennemie de la justice et de la vérité... » L'article 
des Mémoires devait être bien amer pour avoir excité 
une telle haine. Il était cependant tombé entre les mains 
de M. de Beausobre, dans un moment de calme et de 
quiétude. Quand le. journal lui fut remis, il ne put résis- 
ter à la tentation de Touvrir, et <r bien qu'il eût à pré- 
» cher le lendemain, jour de Noël,... la curiosité lui fit 
» quitter sa méditation, pour lire sur-le-champ, non un 
f* extrait de son livre, mais un vrai libelle contre son 
» livre et contre lui... » Les défenses !de MM*, de Vi- 
gnôles et Beausobre panfrent dans la Bibliothèque Ger^ 
maniquCy et alimentèrent pendant quelque temps cette 
feuille littéraire (4). Cette persistance dans la* réplique 
prouve surabondamment contre le marquis d'Ârgens, que 
le maussade journal de Trévoux, non-seulement méprisé^ 
mais encore inconnu à toute l'Europe^ n'était ni si in- 
connu, ni si inéprisable (2). « H était si loin d'être négligé 
» et dédaigné, dit M. Frédéric Godefroy, que les autres 
« auteurs de journaux littéraires avaient contre ses ré- 
» dacteurs une sorte de piqué jalouse (3). » 

(0 T. XXXV, p. 1»; —t. XXXVn, r» < î - 1. XXXVIII, p. »» - t. XXXIX, p. 34; ^ 
1U.,p.2»;-:-tXLLp.9T; —t XUI.p. 34;- t XUlI,p. 81. 
ii) lettres cabalistiques. ?Tétaee. 
(3) Ami des Livres. 4* mûéeiiUtUV' 2M. 
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• VII 

Depuis plus de deux ans les journalistes de Trévoux 
étaient rentrés dans les bonnes grâces du duc du Maine, 
quand, le 14 mai 473B la mort frappa, leur protecteur. 
Ils devaient beaucoup à ce prince ; la reconnaissance^ 
plus que riiitérêt, leur imposait une obligation ; ils s'en 
acquittèrent en plaçant leurs travaux sous le patronage 
du fils de rillustre défunt. Le» Mémoires étaient en quel- 
que sorte un bien de famille; le fils devait recueillir 
l'héritage du père. Les Jésuites le comprirent et le 
P. Rouillé^ au nom de la rédaction des Mémoires et peut- 
être de sa Compagnie, adressa à S. A. S. Louis- Auguste 
de Bourbon, prince souverain de Dombes, une pièce qui 
doit trouver place ici : 

Monseigneur, 

« Les Mémoires de Trévoux qui ont cours depuis près 
» de 36 ans, appartiennent de droit à V*. A. S. lis doivent 
» leur naissance et leurs progrès à celui dont vous tenez 

• le jour ; c*est pour vous. Monseigneur, un titre de pos- 
» session^ qui vous établit le défenseur et l'arbitre de cet 
» ouvrage périodique. Il vous est transmis par un Père 

• tendrement aimé, qui fut tout à la fois votre modèle et 
JD Vôtre guide. Pour former un prince accompli, il n'eut 
» qu'à fixer vos regards sur son auguste personne; il n'a- 
»' voit que des vertus à vous montrer. Héritier de son nom 
D et de ses qualités éminentes, vous Têtes, Monseigneur, 
I» de ses sentimens et de son amour, pour une Compa- 
» gnie qu'il jugea digne de ses bontez. Il n'est plus, ce 
» grand prince, et la religion en deuil pleure en le per- 
» dant, un héros chrétien, aussi jaloux de faire régner 
» Dieu dans son cœur, qu'attentif à étendre la pureté de 
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» son culte au delà des limites de l^mpire françois. Il 
I » meurt, et la mort qui Tenlève à la France, ravit en 
I n même-tems, à vous et à votre auguste famille, ce qu'elle 
)) avoit de plus cher au monde $ à la cour, l'image de la 
I » vraie piété dans le centre de la grandeur ; aux puissans 
» du siècle, un exemple vivant du parfait accord de Thu- 
)) milité évangélique avec la prééminence du rang ; à 
» l'État, un appui solide autant par la droiture de ses vues 
» qae par la sagesse de ses conseils; aux malheureux, une 
» ressource toujours ouverte à leurs besoins; aux sçavans, 
» un prolecteur et un maître; à nous, un bienfaiteur, et, 
» si je l'ose dire, un ami tendre. Permettez-moi, Monsei- 
» gneur, cette expression ; c'est le langage de notre recon- 
» noissance ; comme elle est sans bornes, elle ignore ces 
» termes trop mesurez, qui souvent ne partent qae d'un 
^ respect stérile que le cœur désavoue. Oui, Monseigneur, 
» le prince que nous pleurons nous aima avec toute la 
» tendresse d'un père : tout nous retrace les marques 
» d'estime dont il nous honora. Pour couronner ses fa- 
» veurs, il nous laisse la plus noble partie de lui-même, 
» il nous fait les dépositaires de son cœur. Nous l'avions 
» possédé pendant sa vie ; il étoit aloi-s Tobjct de nos 
» hommages ; il devient à sa mort le gage éternel de sa 
» bienveillance pour nous, et le sujet de nos regrets. 
» Prétieux monument l qui toujours présent à nos yeux, 
» renouvellera sans cesse, et le souvenir du bienfait, et ce- 
» lui de notre perte. Notre consolation. Monseigneur, est 
>) de retrouver dans le fils ce que nous perdons dans le père. 
» La modestie ne nous permet pas de publier les mo- 
» tifs qui touchèrent en notre faveur feu Monseigneur le 
» duc du Maine. Nous ne présentons à Votre Altesse que 
» le suffrage de ce grand prince. Ce titre seul nous suffit 
» pour trouver grâce à vos yeux : dans tous les tems il 
» nous favorisa de sa protection ; c'en est assez pour mé-* 
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» riter la vôtre. Je tous la demande. Monseigneur, au nom 
» d'une compagnie que le devoir et la plus vive recon- 
» noissance attachent à votre pei^onne par des liens in- 
}> dissolubles ; je la sollicite au nom des Jésuites qui^ sous 
» vos auspices, sont chargez de la continuation des Mé- 
» moires de Trévoux. Votre naissance, votre éducation, 
» nous annonçoient depuis longlems ce que nous osons 
» nous promettre aujourd'hui : vous fûtes élevé pour 
,)) ainsi dire dans le sein des muses, vous avez été forme 
)) dans le sanctuaire même des lettres, sous lés yeux d'une 
)> mère que la sçavante Grèce àuroit prise pour Minerve, 
» princesse auguste qui réunit dans eUe-même et qui ré- 
» pand sur toute sa cour les - lumières, la politesse, le 
10 goût exquis d'Athènes et de Rome. L'inclination que 
)) vousavez puisée dans le sang dont vous êtes issu, vous 
» porta à protéger une Compagnie occupée par état à 
9 cultiver les sciences et les beaux-^arts. Acceptez, Mon- 
» seigneur, ce premier tribut d'I^ommagee que nous vous 
)) rendons tous en commun, et daignez agréer les vœuî 
» que fait pour votre conservation celui qui est* avec le 
ii> plus profond respect. 
Monseigneur, 
De Vôtre Altesse Sérénissime le très -humble et très- 
obéissant serviteur, 

Jul. RoQïlLÉ, de la Compagnie de Jésus. 

Ce fut pendant l'administration du P. Rouillé que le 
P. Toumemine fit paraître ses derniers travaux (1 ). D'au- 
tres écrivains de mérite. Jésuites ou étrangers à Tordre, 



(I) ■ JeBuis tenté vainement de citer le nom de Tonrneminc comme se ratta- 
cbant le plus en tète ù la rédaction des Mémoires de Trévoux. Toumemioe a^t-il 
obtenu ou gardé quelque chose qui ressemble à de la gloire?» [Poriraits con- 
tmaporaituy II, 337, note.) A cette question de M^ Sainte-^nve on peut, croTon^ 
nous, répondre àfllrmativemeiit. . 
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apportaient atee empressement les fruits de leurs veilles 
et continuaimt de répandre dans les Mémoires Pintërèt 
et la variété qni les avaient toujours distingués. On re- 
marquait parmi eux les Jésuites astronomes du Ghateiard 
Bonin^ Frantz^ Duclos ; MM. Rolin> Le Monter et Le 
Maire; le P. Merlin, l'infatifl^able adversaire de Bayle; le 
P. Sarrabat; MM. de la Groîx^ Guyot de Marne, Privât de 
Molières, Rameau, Ribaud de Rocbefort, deRamsay^ d*A- 
Ieman,de Caumont, Titon du Ti Uet, de Mangeot ; M. Laisné 
et le P« Panel, Tun et Tautre antiquaires et numismates. 

Le P. Rouillé ne resta que quatre années à la lète des 
Mémoires, et, trois ans avant sa mort, il quittait des fonc- 
tions que l'âge lui rendait peut-être impossibles. « De- 
T> puis le mois de décembre 4733 jusques à celui de fé- 
T> vrier 4 737, il fut chargé de l'agence du journal, et son 
» zèle pour le progrès de la littérature le préparoit à 
9 prêter toujours son secours à tout ce qui pou voit dans 
1} tous les genres en favoriser les progrès. Avec une ima- 
^ gination vive^ son esprit étoit fait pour le raisonnement 
» le plus solide et pour une saine critique. Il a donné des 
» preuves de ses talens principalement dans les notes et 
» les dissertations sur l'histoire romaine, qui sont toutes 
» de sa façon... Les éludes de théologie, la régence des 
n humamtés,de la philosophie, des mathématiques, etc., 
» partagèrent successivement^ pendant près de vingt--deux 
» ans, son travail et ses soins. L'appiication avec laquelle 
» il s'acquitta4e tant d'emplois divers remplirent son e»- 
» prit de cette diversité de connoissances solides qui for- 
» ment le vrai. sçavant (i)* ^ 

Le P. de Gharlevoix, attaché à la rédaction du journal 
en même temps que le P. Rouillé, semble y être demeuré 
jusqu'en 47ô5. Ses histoires de l* Établissement du chris- 

(1) Mém. de Tréo. FéTrtcr \M, p. dISetsaiv. 
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iianisme au Japon, de l'île espagnole de Saint-Domingue, 
de la mère Marie de l'Incarnation^ lui avaient fait dans 
le. monde lettré une réputation méritée d'écrivain plein de 
goût et de talent. II exposa^ dans les Mémoires de janvier 
4735 (1 ), un vaste projet d'un corps d'histoires du Nou- 
veau-Monde, et par son Histoire de la Nouvelle France, 
il commença à le mettre à exécution. 

Son collègue, le P.. Simon de la Tour, a laissé peu de 
traces dans les annales littéraires de son temps (2). Nous 
ne pouvons même préciser Tépoque à laquelle il quitta 
la rédaction des Mémoires. Mais nous savons qu'en 1746 
il était recteur du collège de Louis-le-Grand ; et c'est à 
lui que Voltaire écrivit, sous la date au 7 février 4746, 
cette lettre, dont le témoignage a été si souvent invoqué 
en faveur de la Compagnie de Jésus. 

Grâce à la sagesse des journalistes et à leur prudente 
réserve, les Mémoires jouissaient d'un calme assez con- 
stant. Il fallait des auteurs d'une bien grande susceptibi- 
lité pour être choqués de leur critique. Il s'en rencontra 
cependant, et M. deRéaumur fut de ce nombre. « Cet aca- 
» démicien, écrivait le P. Brumoy, avait été mécontent 
» d'un extrait (3) fait parle P. Gastel, où il était question 
» du P. Kircher ; il s'en était vengé assez vivement dans 
» une préface ; des amis communs négocièrent un accom- 
» modement, qui se fit en effet chez M. de Locmaria, dans 
» un repas où nous nous trouvâmes le P. Bougeant et moi. 
» Tout sç passa en politesses réciproques, et le P. Bou- 
» géant se chargea défaire l'extrait du deuxième volume 
» des InsecteSy de manière à satisfaire M. Réaumur et à 
désavouer en quelque sorte le P. Gastel. Il y réussit au 



(l)P.lflO. 

(2) M.Quérard bc trompe en disant qa*il a travaiUé au Journal des Savants: il 
aura voulu parler de celui de Trévoux. {France littéraire^ t. IV, p. 002.) 

(3) Cet extrait concernait VHiêtoire de» Ituectes^ par H. de fiétumur. 
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» ^é de tout le monde^ excepte de M. de Réaumur, qui^ 
» prenant tout ce qu'il y avait d'obligeant pour une îro* 
» nie^ voulut ameuter rAcadémie et toute la littérature. 
» Que dit^ vous, Monsieur, d^une pareille faiblesse?.... 
» Je doute seulement que M. de Réaumur, dontrextrême 
» délicatesse est connue, et toujours ménagée par M. de 
» Fontenelle, ne se trouve pas offensé par ce troisième 
)) extrait. Durant toute cette tracasserie, j'ai rendu 
» compte d*un volume entier de l'Académie. Malgré mes 
» éloges sur son thermomètre, j'ignore s'il ne boudera 
» pas quand la chose paraîtra, puisque M. deFontenellc 
T> n'ose lui-même parler de M. dcRéaumur. Voilà au 
» vrai le caractère de cet auteur, si estimable d'ailleurs. 
> Je vous avoue. Monsieur, que je ne me fais point à voir 
» des petitesses dans les personnes de mérite. Rien pour- 
». tant de plus commun (4). » 

La réputation des Mémoires croissait tous les jours; 
elle traversait les monts. En 1742^ un libraire italien, 
en même temps imprimeur h Pesaro, Nicolas Gavelli, 
crut entreprendre une œuvre utile et probablement avan- 
tageuse, en en proposant la traduction italienne agit 
dmatori délie buone lettere. D annonçait, pour le mois de 
janvier 4743, le premier volume de sa publication, « au 
» prix de douze pauls pour le papier commun, et quinze 
» pour le papier plus fin. » Son dessein était de suivre 
mois par mois le journal français. Si cependant il se 
trouvait un assez grand nombre de personnes qui vou- 
lussent avoir le recueil complet, Gavelli donnerait la 
traduction des Mémoires depuis 4701 (2). Quel fut le 
résultat de cette entreprise ? Jugler ne nous paraît pas 
suffisamment exact, quand il dit : « Binis in locis, Pi- 



(1) Lettr*s du P. Brumoy, p. 70. 

(2) Hém, de Trév. Décembre 1742, p. 2240. 
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» sauri ac Véncttis, suscepta fuit (T«rsio). Sed exstmxiase- 
» videtur bibiiopola Venetus alterius conatum^ illihsque 
» tantum editio innotuit, secondum Amsteloidaiïiexiseni 
» parata^ ac dissertationîbus quibusdam l|^upletata>. 
» quoB ex Mémoires de l' Académie des inscriptions et 
)> belles-'lettres depromptse sunt. Sex omnino tomos; 
» praelo exiisse decem abhinc annis, indieatar in schedis* 
« litterariig. Die Leipziger Gelehrte Zeiiung^ an. 1746, 
» mens, Deçemb.y p. 939. Utruni plures deinde aceesse- 
» riijt necoe, ego quidem ignoro. Si coBJecturis iadul- 
» gère licet, emplorum paucitate permotum credo biblio- 
» polam, ut ab hoc instituto'cogitationes aierteret (4)* » 
Le P. Zaccària dit positivement qu'en 1752 la traduc- 
tion italienne se continuait. « Il Gavelli e Pesaro con- 
», tinua.la sua traduzione délie célèbre Mcmorie di Tre- 
^> voux (2). » Quant. à Timprimeur de Venise, Antoine 
Groppo, il avait suivi un plan autre que celui de Gravelli. 
En 1748, il commença une traduction des Mémoires^ 
mais en y introduisant bien des changements, qui nui- 
saient à son œuvre, dit Zaccària : « ... tronche, e impas- 
» ticciate.. , Ben fa raeglio il Gavelli stampatore di Pesaro, 
» il quale pure in Itaiiana favelLa ristampa le sole me- 
» morie di Trévoux, quali escono da' ^oro autori^ comechè 
» a' traduttori stia egli per lo più maie, evadàassai len- 
» tamente (3). » Quel qu'ait été le succès de ces à&qjl 
tentatives, il n'en est pas moins vrai qu elles étaient une 
preuve d'estime donnée aux Mémoires (4). 



(1) BiidiothecahistQria litterariœ selecta^ t. U, p. T9B. 

(2) Sloria letteraria dCItalia, t. V, p. «IG, 
(3)/Md., t. I,p.2S7. 

[^) A la m^mc époque, en 1754, M. Rey faisait paraître à Amsterdam X^SmrMf 
des Savants combiné avec celui de Trévoux. Déjà, en 1713, les libraires hollandais 
avaient commencé une compilation analogne. (Voir Barbier, NouvéUe Bibliothèque 
d'un homme de goût^ t. V, p. 203.) 
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VIU 

Mais à mesure que le succès croissait^ les difficultés 
augmentaient aussi. A l'époque où nous sommes arrivés, 
rimpiétéj cachée sous le nom de la philosophie, com- 
mençait une guerre acharnée contre la religion. Les 
sciences et la littérature devaient servir d'auxiliaires 
dans cette lutte^ pour détruire la foi et la morale. Des 
ouvrages nombreux, infectés de principes irréligieux, 
circulaient partout et semaient, sous toutes les formes, 
là corruption et le désordre. Les Mémoires de Trévoux, 
fondés pour servir de boulevard à la religion, n'oubliè- 
rent pas la pensée qui avait ])résiilé à leur création. 
Ils furent ce qu'ils avaient été, et entrèrent dans la lutte 
avec courage, mais avec calme et prudence. 

Ce qui importait surtout dans les circonstances ac- 
tuelles, c'était une tête capable de diriger le mouve- 
ment (1). Il fallait un homme de cœur, mais aussi un 
homme d'esprit, un théologien, un philosophe, un litté- 
rateur, un savant. Cet homme, né pour son époque, se 
iroTiva dans la personne du P. Berthier. Le talent avec 
lequel il avait continue* V Histoire de l'Église gallicane, 
entreprise autrefois par le P. Longueval, avait attiré sur 
lui le choix de ses supérieurs. 

Le P. Berthier prit la direction du journal en H45, et 
la conserva jusqu'à la suppression de son Ordre, en i 762. 
Parmi les divers associés qui le secondèrent pendant ces 
dix-sept années, on peut nommer les Pères d'Orival, 
Routh, Benoît, Plesse, Mat et Fleuriau (2) ; d'autres. 



H) « Celui (lui y présidait était un savant estimable, mais U manquait de cette 
actiTité si néceMalM pour faire an ouvrage périodlaae avec rexaetitude <i«e le 
public a droit d'exiger. » (Montjore, p- 100.) 

|2) Ces trois derniers sont-ils difTérents des PP. Picssc,Math etFlerinson, que 
noas trouvons nommés dans V Éloge d^ P. Berthier, par Montjoye, p. » ? 
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sans doute mériteraient de leur être adjoints^ mais leurs 
noms n'ont pas été conservés. Quel que pût être d'ailleurs 
le talent de ces divers écrivains, il semblait disparaître 
devant celui du P. Berthier, le lien et Tâme de leur 
association. Grâce à cette unité d'esprit et d'action, qui, 
\ aucune autre époque, ne régna dans les Mémoires aussi 
parfaitement que dans ces dernières années» le P. Ber- 
thier devint le centre unique de l'admiration ou de l'es- 
time des uns, et de la haine ou des colères des autres. 

Dès le début de sa carrière, le nouveau rédacteur 
avait calculé et compris toute l'importance de sa mission. 
Dans un avis inséré en janvier i 746 (4), il remit sous les 
yeux du public la marche qu'il se proposait de .suivre, 
marche qui, du reste^ était celle de ses devanciers. 

tt On croit devoir prévenir les gens de lettres sur quel- 
le ques articles qui concernent ces Mémoires. 

y> I. On les donnera dorénavant dans les premiers 
» jours de chaque mois. 

» II. Quand l'abondance des matières obligera de 
» faire un second journal, c'est-à-dire de donner deux 
» journaux en un mois, on en avertira dans le journal 
» précédent. 

» III. On tâchera de faire connoître les livres de bonne 
» heure, au moins dans l'article des nouvelles litté- 
» raires. (>ette promesse suppose aussi quelque diligence 
» de messieurs les auteurs et les libraires. ' 

» IV. On prie donc ceux qui souhaitent qu*on parle 
» de. leurs livres deles communiquer le plus tôt qu'ils 
y pourront ; ils peuvent compter qu'on les leur rendra 
» fidèlement et en bon^ état. Pour cette communication 
» littéraire, on s'adressera au sieur Chaubert, impri* 
D mmr du journal f ou aux journalistes mêmes. On sçait 

(I) p. m. 
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» que c'est au Collège des Jésuites de Paris, rue Sainte 
' Jacques. 

' V. Ces Mémoires ont toujours été sur le pied de 
M faire un accueil particulier à la littérature des étran- 
3» gers i ainsi les auteurs qui écrivent hors de France 
» peuvent prendre arec liberté cette voye de faire con- 
9 noître leurs ouvrages. 

> VI. On y a aussi toujours admis des pièces entières, 
» c*est-à-dire des mémoires, des dissertations^ des expli- 
» cations de médailles ou fauteurs, etc. En un mot^ 
d toutes productions littéraires qui seroient en danger 
» de se perdre ou d*être inconnues, si elles demeuroient 
» isolées. Les sçavans des divers pays pourront toujours 
» entretenir ce commerce avec les Mémoires de Tré^ 
» wmx, et leurs découvertes, en quelque genre que ce 
» soit, qui concerne les arts et les sciences, seront bien 
» reçues, etc. Trop de longueur et trop de controverse, 
» voilà les deux écueils qu'il faut éviter. 

» Vn. Ce journal n'a point coutume d'user de repré- 
» sailles contre les satyriques de profession. Pour répon- 
» dre à ces écrivains, il faudroit prendre le ton des 
» personnalités, des termes de mépris, des accusations 
» bazardées ; manière odieuse d^exercer sa plume, objet 
» d'ennui pour les honnêtes gens. 

» Vm. Nos Mémoires reconnoissent toujours plus volon- 
» tiers les perfections d'un livre que ses défauts. Gela ne 
» doit pas en exclure une critique saine, modérée, hon- 
» nête etinstructive. S'il arrive qu'on se croye maltraité 
» par quelqu'un de ces jugemens littéraires, on . sera 
» toujours reçu à produire ses raisons dans une courte 
» apologie, qui pourra trouver sa place dans un journal 
» suivant. » 

Le Père Berthier avait du Journal littéraire une idée 
aussi sage que modeste; il en reconnaissait les avantages 
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rcels sans s'en dissimuler les inconvénients possible». 

a Impartialité, équité, réserve dans les jugemens, atten*- 

» tion'â ne critiquer qu'à propos^ à louer plus volontiers, 

» quoique sobrement; fidélité dans les extraits, recher* 

» che des nouveautés les plus intéressantes : tels sont les 

A engagemens, qu'il est rare qu^on ne cmitracte pas dans 

» le premier mondent d'une opération littéraire aussi 

)) publique que Test un jourjEiaK Ce qu il y a de bien re- 

» marquablc, c'est qu'on a vérilablemenl les idées et les 

» volontés qn' on énonce,... Lisez toutes les préfaces de 

» journaux : leurs auteurs furent les plu& honnêtes g<ens> 

» et les plus aimables littérateurs du monde* Gomment 

» arrive-t'il qu'on se plaint d'eux avant même . la fin.de 

» leur premier semestre? Beaucoup de causes, iodépen- 

» damment des révolutions imprévues, et des fraiiemins 

» de la matièfe^ comme on dit en méchanique, contri- 

» buent à ces catastrophes. On ne raiaonâe. point sur les 

» pensées des autres sans révolter leur amomvpropre, 

» si on ne les approuve pas en tout ; sans paroîtare un ftde 

» adulateur, si l'onparoît d'a^cGrd avec eux; enfin, san« 

» ennuyer le public, si l'on se Contente de la fonction de 

» rapporteur. On ne lit guère les journaux pour s'in- 

n ?truire; on a en vue de s'amuser, de s'égayer : les petites 

}) choses, et surtout cell^ qui sont malignes, pieqnesl et 

» intéressent par preféredce^ dette inclin&tlon e&tnëeil 

n y a près de six mille ans, et durera jusqu'à la fin du 

)> monde! Comptez sur cela en posant la base d'un journal. 

» Cependant la construction de cet édifice suppose aolant 

» le moral que le littéraire. Lô moral est la pcdbitér la 

» sagesse, le désintéressement, le zèle du bien public f 

» le littéraire^ est un savoir fort étendu, une logique 

)> supérieure, un style éloigné del'enflure et de la bass^se, 

)) plus approchont de la dissertation que du gcnreoratoire, 
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i p\m proportionné aux manières de la conversation qu'au 

» ton de renseignement (I). » 

Précédemment le P. Bertbier^ dans une réplique à 
M. Salcîili (2), qui « avait fait une sortie contre les jour- 
» naux littéraires, les regardant comme pernicieux à la 
» critique^ et par conséquent favorables au déisme (3), » 
disait : (( Quand cet honnête professeur de Lausanne 
» voudra saveir les défauts et les inconvénients des jour« 
)) naux trop multipliés^ il pourra s'adresser à nous avec 
» confiance : nous les lui indiquerons, même en assez 
» grand nombre, même cenx de nos Mémoires . Mais 
» quand il accusera généralement cette invention littéraire 
» d'avoir causé Céclipse de toute saine critique, nous lu^ 
» représenterons doucement et sans chaleur j^o^rt jusqu'il 
» se trompe fort, et qu'apparemment il n'a pas assez ré- 
» fléchi sur l'histoire des journaux depuis M. Sallo en 
)) 4664 jusqu'à Tannée i 759 (4). » 

Quant à la figure que faisaient les Mémoires eux- 
mêmes dans la république des lettres (5), le P. Berlhîer 
s'en préoccupait peu., u Le Journal de Trévoux, disait-il 
» aux encyclopédistes, n'est point un livre nouveau ; il 
» existe depuis plus de 52 ans : par conséquent le public 
» sçaitbien s'il mérite son estime, ou s'il ne la mérite 
» pas. Au cas qu'il en soit digne, quelques traits polémi- 
» ques de TËncyclopédie ne détruiront pas cette bonne 
» renommée. Si ce journal n'est pas estimé, ce que TEn- 
j> cyclopédie pourra dire et répéter à son désavantage 



H) Mém. de Trév. Janvier, neo, p.2îV-2i7. 

|S) I*eUri$ wr le Déùme. 

<3) jrém. de Trév. Mars 1750, p. 599. 

(« HtrslTSd, P.S09. 

(3) «^^]q«es endrsits de la lettre de M. Diderot roulent Bttr la figtne qoe les 
Mémoires de TréTOttX roatdam le monde. M. IHderot peut en «tre mieux instruit 
que noas-mémes, qui ne pensons point à cela; mais seulemeiit à travaiUerstns 
bruit, sans affectation, sans espérance. » (Février <754, p. Ufil.^ 



LXXXtY. ESSAI HISTORIQUE 

» n'aggravera pas beaucoup le poids de son infortune. 
» Mais de Tune ou de l'autre hypothèse, il résultera tou- 
» jours pour nous Tobligation étroite de raiiimer nos 
» forces; de redoubler de zèle et d'attention; de chercher 
» dans les livres plutôt le bien que le mal qu'on peut en 
» dire (1); de réserver les grands coups de la critique 
)) pour les ouvrages contraires à la religion et aux bonnes 
» mœurs; de croire, après bien des travaux, que nous ne 
)) sommes qii' mutiles ^ et que nous mériterons toujours 
)) mieux qu'aucun auteur ou éditeur de quelque livre que 
» ce soit d*être parfaitement oubliés (2). » 

Ces protestations de modération, ces modestes aveux 
n'étaient point de simples banalités (3). Le P. Berthicr 
insistait avec raison sur ce point, afin de ramener les 
esprits prévenus contre ses devanciers : « Nous regardons 
» nos Mémoires plutôt comme un lieu d*entrevue et un 
» terme de réconciliation pour les auteurs, que comme 
» un champ de bataille.- C*est une sorte de congrès litté- 
» raire où les intérêts se traitent à Tamiable, où ceux 
» qui tiennent la plume se renferment dans la qualité 
» de médiateurs, et leur attention doit être d*en remplir 
n toujours les devoirs avec fidélité (4). » Quand il y aura 
lieu à critique, ce sera sans aigreur ; car «c il faut tout 
» traiter, dans les sciences et dans les arts, avec franchise 



(1) «Le style d'éloges sera toujours celai que nous aimerons ù choisir quand 
nous verrons qn'on procède de bonne foi et sans intérêt de parti. » | Avril I75i. 
p. 854.) 

(2) Novembre 1753, p. 29T6. 

(3) L'impartialité du r. Derthier brille en cent endroits. Qu'on prenne, par 
exemple, le numéro de septembre 1T50. on y verra, p. a098, la manière dont il 
juge le programme d'un ballet, le Pîaiêir $age et réglé, dansé au collège des 
Jésuites de Rouen. 11 termine ainsi sa critique : « Ce programme ou placartest 
» répréhensible, et dès qu'il a paru sons nos yeux,. nous avons cru devoir le 
» critiquer; nous sommes même autorisés à le réprouver do ton fortetpolé- 
» miquc que nous voudrions n'être jamais obligés de prendre vis-è-vis de per- 
•• sonne. • Les PP. ^ardbuin, Bcrrnyer et Panel ne furent pas plus épargnés.. (Voir 
décembre ITM, p. a!pi2. et août 1749, p. 1007.) 

(4) Juin 17^8 ^. 1233. 
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9 et gayeté ; l'érudition que nous répandons dans nos 
9 extraits est la plus indulgente du inonde ; elle i'esl 
» même trop quelquefois^ si nous en croyons cent bouches 

> qui s'ouvrent pour parler de nos Mémoires. Que faire 
» toutefois ? Il y a longtemps que la fable de l'Ame, du 
» Meunier et de son fils est Tapologue propre des jour- 
» naliste8(1). » 

Devant une pareille attitude, la polémique personnelle 
ne pouvait tenir. « Ni journal^ ni aucun autre libelle^ de 

> quelque espèce qu'il soit, ne pourra nous arracher 
» une ligne d*apologie^ ni un mot de représailles^ et nous 
» croyons que les honnêtes gens et les hommes de lettres 
B pour qui nous écrivons approuveront cette conduite (2). 
» Notre fouction est trop sérieuse^ et notre manière trop 
» bienfaisante, pour repousser en ennemis des anonymes 
» désœuvrés et passionnés (3). Notre méthode est de tra- 
» vailler en silence ; de ne rien épargner pour satisfaire 
» un public judicieux^ éclairé^ impartial ; de compter 
» un peu sur son indulgence, s'il nous échappe des 
» fautes; d'éviter toute altercation^ et de laisser le style 
B polémique de Scaliger et de Scioppius à ceux qui le 
» trouvent beau (i). » 

Mais les Philosophes qae lesilfemotre^sont censés avoir 
combattus avec tant d'aigreur, p^uvent*ils du moins les 
accuser de partialité? « Il est dû, disait un rédacteur^ de 
ajustes éloges aux nouveaux philosophes, pour avoir 
» débarrassé la philosophie de je ne sçais combien d'en- 
* tités, de formalités et d'autres termes^ qui ne signifient 
» rien^ et avec quoi> quand on, les sçavoit et qu'on les 
» prononçoit dans les écoles d*un ton d'autorité^ ou se 



<l) Octobre 1750. p. 2151. 
!2) Avril 1749. p. 763. 
(3) Août 1750, p. ISi». 
«)Jainl750,p. 4SS*. 
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» persuadoit être très-sçavaut. Les nouveaux philosophes^ 
» ont souvent détruit avec succès, mais ils n*ont pas teu- 
» jours bâti avec le même succès. Leurs nouveaux édifices,. 
» je veux dire ces nouveaux systèmes qu'on a tant vantés, 
)> n*ont pas la solidité de ces anciens édifices de l'archi- 
» tecture romaine, plus difficiles à démolir après tant de 
)) siècles, qu'ils ne furent difficiles à construire.- La phy- 
» sique, prise du côté des systèmes, est aussi incertaine 
9 que jamais, et la nouvelle métaphysique n*a guère plus 
» de consistance (1) . b 

Le même esprit de conciliation, d'impartialité et de 
modération avait guidé le P. Berthier dans l'extrait (î) 
qu'il fit du Discours préliminaire de V Encyclopédie ; l'at- 
tention et le zèle à rendre compte des pensées de rautedr 
avaient été extrêmes; les trois o!i quatre observations 
qu'on s'y était permises étaient trop légères pour mériter 
le nom de critiques (3). 

a Mais bientôt après nous aperçûmes, dans le corps ivt 
» Dictionnaire, quelques propositions répréhensibles en 
» matière dé religion... Ici, nous l'avouons, notre ardeur 
» se ranima pour relever les articles oii la religiori étoit 
» blessée... Tel fut un des objets sur lesquels nous exer- 
» çâmes une partie de cette fonction qui nous est très- 
» précieuse par le consentement qii^y donne rautorité 
» publique, et par la protection qu'un grand prince nous 
» accorde depuis plus de 52 ans. 
" » Quand la religion est attaquée, cette fonction dejour- 
)) nalistes se convertit, sans effort, eii celle d'adversaires 
» et de combattans ; si c'est là ce qu'on reprend en nous, 
)) comment pourroit-on nous rendre- sensibles à ces re- 
» proches? Il est vrai que les accusations vagues d'impiété 

>ii Janvier nn, p. I8r>. 

i2) Octobre 1751. 

ai Novaubrc nxi, p- 2<5Ci. 
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B sont quelque chose de très*odicux ; sans compter le 

i* danger auquel on expose la religion en grossissant^ par 

» caprice ou par malignité, le nombre de ses ennemis. 

))Mais on doit aussi reconnoUre que^ dans un siècle \ 

» comme le nôtre, il est tout à fait nécessaire de se dé- 

9 fier, d'examiner, d'exiger des sûretés, de souhaiter des * 

» éclaircissemens, de rejetter des expressions équivoques ; 

» et ToUigatton de tout ceci croit en raison des circon- 

9 stances, des personnes, de la qualité des ouvrages et 

» des matières qu'on y traite (1). » 

Les encyclopédistes auraient peot*étre pardonné au 
P. Berthier de suspecter leur orthodoxie ; mais il avait, 
avec courage, dévoilé leur insigne mauvaise foi et leurs 
innombrables plagiats. Il n'avait pu se taire sur « des 
» emprunts faits avet: trop peu de ménagemens sur d'au- 
» très livres, en particulier sur une multitude de diction- 
» naii^és, » et il voulut « opposer une digue à la liberté 
» de copier, de transcrire sans mesures, sans citations... 
» Un plagikire fait un livre inutile, du moins dans les 
)> endroits usurpés : car, outre qu'on redonne ainsi mot à 
» mot ce que le public avoit déjà, communément la se- 
» ùrndQ main altère la marchandise (^)... » Lé P. Ber*. 
(hier ne s'en tint pas à de vagues accusations, il mit sous 
les yeux du public les. pièces du procès. Le$ encyclopé-' 
diaies ne lui. pardonnèrent pas sa franchise. « C'étoit un 
» géant qui'menaçoit de les écraser. » 

« Ils eu furent effrayés, et ils ne sçavoient que répondre . 
» Us eurent recours à une manoeuvre qu'ils ont mise 
)} ea u^age bien souvent dans la suite. Ils s adressèrent au 
» magistrat, alors chargé de Tinspeetion de la librairie^ 
» pour cpi'il fit défense au P. Berlhier de continuer lacen-= 



' • 1 No^mbre «753, p. 2e04. 

\''i\ Novembre «753, p. aOM et sniv. 
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■ sure qu*il àvoit promise ; et ce magistrat complaisant 
» donna cette défense. Ainsi ces hommes qui ont tant crié 
» contre le despotisme^ ont été eux-mêmes les premiers à 
p en donner un exemple odieux (4). » 

La fureur des encyclopédistes ne s'arrêta pas là; le 
^ P. Berthier fut une victime dévouée à la rage de tout 
le parti. « Leur journaliste de Trévoux^ lit-on dans 
)) Y Encyclopédie^ article Jésuite^ leur a fait mille enne- 
» mis ; il a bêtement irrité contre sa Société notre de 
» Voltaire. » 

Voltaire était en effet, le plus exposé aux justes cen- 
sures des défenseurs de TÉglise. Au début de sa carrière 
littéraire^ il n avait eu qu*à se louer de ses anciens maî- 
tres. Leur critique à sou égard était tempérée^ on le sen- 
tait, par Tespoir de retenir et de sauver cet esprit dévoyé. 
Sans brûler Teneens devant ses essais poétiques et ses 
premières compositions littéraires, les Jésuites de TréVoux 
n^avaient pas poussé Tinjustice jusqu'à lui refuser tout 
talent et tout mérite. Mais lorsque par ses écrits la re- 
ligion et la morale furent traînées dans la boue et livrées^ 
sans pudeur, à la société dépravée du xvm* siècle, les 
journalistes attaquèrent Tennemi, sans se départir de la 
dignité qu'ils devaient à leur profession religieuse, avec 
la vigueur que réclamaient les circonstances et Ténergie 
que leur imposait leur nom et leur vocation. Le P. Ber- 
thier surtout se distingua dans ces luttes où se jouait 
l'avenir moral de la France. Seul^ ou presque seul sur 
la brèche, il combattit sans reculer d'un pas. A sa force 
de raison si supérieure, à sa logique si lumineuse, à sa 
profondé érudition. Voltaire et ses amis ne répondaient 
que par des injures, des bassesses et des lâchetés. Ainsi 
ringrat élève de Louis-te-Grand « en 1758 lit ôter 

(1) Du rétabliuement de» Jéêuites et de Vdducation ptd/lique (ptr YtVpé Fon- 
fenay). A Emmerick, 4800, in-42; p. S2-5t. 
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» brusquement de son cabinet de Ferney le portrait 
» du savant P. Porée, l'un de ses professeurs de rhé- 
» torique, pour lequel il avait toujours témoigné 
y> beaucoup d'attachement . Sa colère provenait de ce 
» que' le P. Berthier, autre Jësuite^ avait, dans le 
» Journal de Trévoux, refusé de le reconnaître pour 
l'Homère et le Sophocle de la France. Dès ce moment 
» tout le corps des Jésuites, pour lequel il av^it promis 
» à ses maîtres de garder à jamais la plus respectueuse 
» reconnaissance , lui ^ devint un objet d'animadver- 
» sion (I). » L'année suivante. Voltaire s'avilissait une 
fois de plâs par les plates injures dont il composait sa 
Relation de la maladie^ de la confession^ de la mort et de 
l'apparition du jésuite Bertier, 

Toute la secte se mit à Tunisson avec son patriarche. 
Il serait fastidieux, pour ne rien dire de plus, de cher- 
cher dans les correspondances de d'Alembert et autres (3)^ 
les grossièretés qu'ils prodiguaient à un homme dont le 
crime, irrémissible h leurs yeux, était d'opposer à l'irré- 
ligion une digue imposante, et de conserver encore des 
sentiments élevés. 

Dans cette lutte de quinze années, le P. Berthier resta 
inébranlable, et les esprits impartiaux ont été unanimes à 
s'incliner devant ce noble caraiclère. 

« Le P.Berthierdirigeapendantdix-septansleyowrwa/ 
» de Trévoux avec un ton de critique toujours sage, ini- 
j) partiale et ferme. C'étoit un homme simple et de 
>y mœurs fort douces (3). » • 

HJ Histoire de la vie et des ouvrages de VoUaire^ par Pailletde Warcy, 1. 1, 
p. 153. 

f%\ « Si YoiiB lisez la correspondance entre d^Alembert et Voltaire, tous 7 verrez 
combien le P. Berthier était redouté du parti philosophique. Mais, à Teiception 
du chef, les autres se taisaient; ils réservaient leurs railleries pour les lettres 
qn'ilt s'écrivaient, et les cercles où ils étaient admis. » (Montjoye, p. 66.) 

(3) Mémoires secrets pour servir à Vhistoire de la république de» lettres^ 
t. XXII, p. 6. 
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ce Les Mémoires de rrévouXy dit Barbier^ n'ont jamais 
» été plus intéressants ni plus utiles que quand le Père 
)) Berthier y a travaillé. Il a su répandre dans ses diffé- 
» rents extraits^ une sagesse de critique, , une pureté de 
» goûty une sûreté d'érudition qu^il serait à souhaiter 
» de voir dans tous les journanx. Sa pénétration à dé- 
» mêler les pièges de Tincrédulité^ son courage à les 
)), mettre au grand jour^ lui ont attiré les sarcasmes des 
)) esprits forts ; mais il leur répondit avec autant de lu- 
» mière que de modération (i). v 
. ff. La carrière pénible et délicate (de journaliste)^ dit 
» Tabaraud, lui suscita des démêlés qui ne sernrent 
» qu'à donner un plus grand lustre à son mérite, par la 
)) modération qu'il mit dans ses défenses... Ni les épi- 
y> grammes de Diderot^ niJes aigreurs de d'Alembert, ni 
» les boufTonneries de Voltaire... ne le portèrent jamais 
» à démentir le ton de sagesse qui distingua toutes ses 
y> critiques. Sa réputation personnelle et le succès de 
p son journal n'en acquirent que plus d'éclat (â). » 

Tel est le langage d'honames dont la partialité ne peut 
être suspectée; les écrivains franchement catholiques 
n'ont pu manquer de rendre le même hommage à la 
vérité. M. Montjoye, dans son éloge du P. Berthier, 
lui a rendu la plus éclatante justice ; et de nos jours 
un littérateur de mérite exprimait ainsi les mêmes 
sentiments : « Celui de tous les rédacteurs de Tré- 
y> voux qui eut le plus de célébrité au dix-huitième 
» siècle fut le P.^ Berthier. C'était un prêtre d'une foi 
» profonde et d'un zèle ardent. Les intérêts du catholi- 
» cisme passent pour lui avant tout^ et il saisit toutes 
» les occasions de dépenser la sëve* religieuse qui bout 
» dans son cœur. Il n'en aime pas moins les lettres et 

(0 /VouMf/9 bibiiùtkèqtte d\m hémme dégoût^ pttr Barbier et Dcsestarts, t. Y^ 
p. m. 
(2) Biographie universelle, art. Berthier* 
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» les ari8,et il montre à les juger une grande finesse 
» d'esprit et un goût excellent. La colère des philoso- 
y^ phes éclata contre lui en injures^ parce qu'il ne put 
» s'empêcher de dénoncer le danger de leurs doctrines... 
» Aux éclats de la mautaise humeur et de là colère 
» insultante du patriarche de Femey, le P. Berthier 
» n'opposait que la forée de la raison et de la vérité; il 
» en appelait à la justice du public^ et le public équita- 
» ble et intelligent savait, malgré les injures* de Yoltaire 
» etiie Diderot, honorer dans le P. Berthier^ le savantcriti- 
» que, le bon écrivain et l'homme vertueux. Son impar- 
» tialité a été louée même par des adversaires déclarés 
» des Jésuites, tel que le janséniste Goujet (i). » 

Quelque véhémentes que fussent les attaques des Philo- 
sopheSy elles ne purent enlever au journal la considération 
dont il jouissait auprès des esprits bien pensants (S). Cette 
vogae, parfaitement établie, engagea, vers 4750, les librai- 
res Chaubert et Briasson « à réimprimer, réparer, vérifier 
» dans les Mémoires tout ce qui en avait besoin. Ils se sont 
» mis en état de fournir le recueil entier, qui contiendra 
» cinquante années, à 300 Hv. Texemplaire complet, en 
» feuilles (3)- » L'année suivante, un nouvel avis signa- 
lait une particularité importante : « Tous les exemplaires 
» qu'on a consultés dans les bibliothèques et les parti- 
^> culiers se sont trouvés imparfaits de la plus grande par- 
» tie des médailles, figures et additions, qui ont été mi- 
» ses à la fin des mois en différens tems. Comme il est 
» constant que ces défauts dtent tout le prix à ce recueil ,. 



<i| De queiqueê critiques vih'pcndés par Voltaire, par M. Fréd. Godefroy, Ami 
de» litres, in décembre 1802, p< 200. 

(2) « U n'y eut pas une société littéraire ou savante, pas un homme de lettres 
OQ un savant qui ne voulût avoir ce journal, qui ne le lût, qui n'ea fit soninro- 
fit-. .. Aussi je puis dire avec toute vérité que jamais feaille ne ftat pins eounne» 
plus répandue que celle-iÀ. » (Montjoye, p. 60.) 

|3) Décembre 1749, p. 259S. 
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)) on a fait les plus grands efforts pour les réparer^ et à la 
» fin on y est parvenu (4). » Après cet avis^ le libraire 
donnait la note détaillée dé toutes les figures, additions 
et feuillets volants qui doivent se trouver dans les Mé- 
moires; et cette liste remplissait quatre grandes pages 
in-4® à deux colonnes. 

A la même époque, on songeait à donner au journal son 
complément indispensable : « Une collection d'histoire 
)) littéraire»., est une bibliothèque ouverte à tout le monde: 
)) mais sa propre ^tendue, qui est iln véritable mérite 
» pour elle, la rend en même temps à peu près inutile. En 
« effet, le moyen d'y faire des recherches ? On s*y perd. 
)) Aussi, ce qu'un catalogue bien rédigé est à une nom- 
» breuse bibliothèque, une table exacte et générale l'est 
» aux grands corps de littérature (2). » Dès le mois de 
janvier 1733, on avait eu le projet de donner une table 
générale (3); car, en différents temps, l'importance d'un 
tel secours s'était fait sentir. « On y pensa sérieusement 
)) en 4745, mais les libraires chargés de ce journal, Té- 
» tant aussi de celui des Sçavans, crurent devoir d'abord 
» commencer par donner une table à ce dernier, comme 
» plus ancien. Quelques années après, on reprit ce pro- 
)) jet; mais les difficultés sans nombre qu'il fautsurmon- 
» ter, dans un travail de ce genre, découragèrent, sans 
» doute, celui qui travailla quelque temps à cette 
)) table (4). » M. de Sainte-Golombe, auteur du nouveau 
projet, donna en décembre 4755 le plan de son travail^ 
<|ui était sur le point d'être terminé. 

Malheureusement ces promesses ne furent pas exécutées 
et, jusqu'à nos jours, malgré plusieurs tentatives, la table 
générale des Mémoires de Trévoux était encore à faire. 

(I) Juin 4750. p. 1529. 

(3) Décembre 1755, p. 3035. 
(8) Janvier 4783, après la table. 

(4) Décembre 4755, p. 3087. 
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D'ailleurs les temps, devenaient mauvais; les Jésuites sen- 
taient le terrain s'ébranler sous leurs pieds; et les esprits 
attentifs pouvaient déjà appréhender une catastrophe. 

Uannée 4 76â s'ouvrit bientôt grosse d'orages pour la 
Compagnie de Jésus en France. Depuis la déplorable af- 
faire du P. Lavalette, le Parlement, uni aux jansénistes, 
et poussé en avant, comme ces derniers, par la secte 
philosophique, avait commencé contre les Jésuites cette 
guerre d'iniquités, où persécuteurs et persécutés devaient 
trouver la mort. Malgré les protestations du clergé de 
France et la noble fermeté de Christophe de Beaumont, 
malgré les oppositions de quelques magistrats éclairés 
et l'esprit de conciliation du trop faible Louis XV, 
« Pbistoire des malheurs des Jésuites , minutée de- 
<c puis près de trois ans (4), » touchait à son dénoû- 
menti a Le complot formé, écrivait le P. Bcrthier, tout 
» a coulé comme de source, et toutes les scènes de la tra- 
» aédie se sont enfilées l'une dans l'autre . Au lieu 
» d'obstacles, il s'est trouvé des facilités partout, et nos 
)) adversaires ont été surpris de l'extrême faveur qu'on 
)) leur a prodiguée. Au contraire, toutes nos tentatives 
» ont échoué. » Le 1" avril 1762, les collèges de la Com- 
pagnie étaient fermés dans le ressort du Parlement de Pa- 
ris; le 6 août, rinstitut de Saint-Ignace était proscrit. 

Le P. Berthier n'avait pas attendu la sentence définitive 
pour abandonner une œuvre qui devait disparaître avec 
ses fondateurs. Dès le mois d'avril, il déclara, dit-on^ 
(( que le deuxième volume de Trévoux étoit le dernier 
» qu'il donneroit (2). » Toutefois le numéro de mai est en- 
core de sa composition; « sa tendresse paternelle ne 
» pouvoit se porter à égorger un enfant chéri (3), » mais 

(1) Lettre du P. Berthier au P. Magy. Voir le Mémorial catholique^ 1825, t. IV, 
p.237. 

(2) Mém. iecrets de BachaumonI» t. I,p. 73. 
(3j Ibid,, p. 89. 
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ce fut le dernier. Le Jésuite succomba à son poste, sans 
plaintes^ sans ressentiments, a Je veux voir la fin de ce 
» ctimbat, écrivait-il au P. Magy, après quoi je décaoïpe- 
» rai de Paris, et j'irai méditei' les années éternelles dans 
» une solitude (i )i Je ne sais pas s'il est donné quelque 
)) chose de plus beau qu'une multitude d'hommes qui ne 
)) se reprochent rien^ et qui sont en champ clos avec la 
» mauvaise fortune. » » 

Des sollicitations parties de haut irouTèvent le P. Ber- 
thier inébranlable dans sa résolution. Le chancelier de 
Lamoignon lui proposa une pension de 1 ,500 livres et un 
logement à la Bibliothèque du Roi, à condition de con- 
tinuer le Journal de Trévoux, mais « il se refusa à ces 
)) offres très-obligeantes, bien que ce magistrat suprême 
» voulût lui en conserver le privilège pour lui, ses hoirs 
» mâles ou femelles, ses héritiers au ayant cause, etc, (i).» 

Le dernier souvenir que les Mémoires de Trévoux n«us 
ont transmis de leur ancien rédacteur, est une lettre quii 
écrivit le 23 mai 1762 à M. Chaubert, libraire (3) ; c'était 
une réclamation, une protestation de la sincérité de ses 
sentiments dans les observations qu'il avait faites sur les 
systèmes des PP. Hardouin et Berrayer. Le vieux com- 
battant voulait mourir avec honneur. Son vœu fut ac-* 
compli, et le P. Berthier restera comme un des plus beaux 
types du journaliste (4). 

(0 « Le p. Berthier eutrinfention d'entrer ehez les Trappistes. Mais ft la dëaiti«t^ 
qu'il en fit, rabbé de la Trappe répondit : « Dieu me garde de contribaerù enfooir 
<lans la retraite, des talents et des vertus qui sont dignes du plus grand jour t " 
.U>Iontioye,p.8i.) 

(2) Bachaumont, I, 89. 

(3) J«in «782, p. 1505. 

(4) « L'emploi dajoocBaliste, a dit le due de Nivernais, est digne d'ôtie &utr^ 
par les meilleurs esprits. Il est môme bien intéressant qu'il ne tombe Jamais c» 
4'aatres mains, n importe souverainement aux lettres et aui mœurs que k' 
journaliste réunisse des qualités dont Tassemblage n'est pas commun :1a poretr 
da goAt et fts trésors du savoir, le mérite du style et surtout autant de justesse 
dans le cœur que de justesse dans Tesprit... Celui qui, ne perdant jamais devoe 
SCS devoirs et la dignité de son emploi, n'offre au lecteur que des analyses exsc- 
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IX 

Noufe pourrions cesser ici notre travail ; les Jésuites 
détruits et dispersés, leur journal disparaissait, ou s'il 
subsistait, son esprit changeait. Mais il ne sera pas sans 
intérêt de dire quelques mots de ceux qui ont voulu se 
faire, sinon leurs imitateurs, du moins les continuateurs 
de leur œu^re. 

« A l'époque de l'expulsion des Jésuites, dit M. Barbier, 
)) c'est-à-dire au mois de juillet 4762, le Père Mercier, 
«génovéfain, si connu depuis sous le nom d'abbé de 
» Saûnt-Léger, fut chargé de la rédaction du journal (1 ). » 
Le savant bibliographe se trompe : le P. Berthier quitta 
en mçii 1762 (2) et son successeur immédiat ne fut pas 
Mercier, a Onatâté Tabbé de la Porte,.dit Bachaumont; 
» les libraires lui ont proposé de remplacer le journaliste . 
» Le modeste abbé a refusé, sentant combien il'est infé- 
» rieur pour ce rôle (3). » L'abbé de la Porte aurait cer- 
tainement valu celui dont la modestie ne recula pas de- 
vant la lourde succession des Jésuites. Cet homme était 
Jean-^Louis Jolivet, docteur en médecine de la faculté de 
Reims, pauvre auteur d'un* ouvrage anonyme, intitulé : 
'Secret du gouvernement jésuitique^ 1761, in-12 (4). a Ce 
» triste médecin jeta dans les Mémoires une sécheresse, 
» une insipidité, qui leur donna beaucoup de discrédit. 



tes et précises; des résultats clairs et légitiaies, des- conclusions judicieuses et 
impartiales, celui-là mérite la- reconnaissance des auteurs, des lecteurs et de la 
république des lettres. » {Nouvelle bibliothèque d'un homme de goût, par Barbier, 
t- T, p. 160.) N'est-ce pas le portrait du P. Berthier? 

U) Nouvelle Bibliothèque....^ V, p. 178. — Dictionnaire des anonyme». 

(2) « Oq lit dans le Journal de Trévotix du mois de juin de cette année, uno ^ 
lettre dn P. Bercer à Timprimcur de cet ouyragfe périodique, dans laquelle il le 
rapplie de rinsérer. Il est à conclure de là que ce Jésuite s^est démis du sceptre 
iittéraire..et Ta laissé passer ea d'autres mains. » (Bachaumont, I. p. 108.) 

[3} Baehaumotu, 1. 1. p. 80. 

(M France littéraire de 1709, t. Il, p. 63. 



XCVI ESSAI HISTORIQUE 

» Aussi grave^ aussi roide que les premiers auteurs, il ne 
» sut pas y joindre une aménité de style^ dont le P. Ber- 
» tbier paroit sonpédantisme... (i). On s*aperçut facile- 
» ment que ce n*étoient plus les mêmes coopérateurs qui 
)) travailloient au Journal.de Trévoux; il n*étoit plus ni 
)) aussi bien écrite ni aussi savamment discuté. On conçoit 
)) en général^ qu'il est impossible à des particuliers d'exé- 
» cuter cet ouvrage périodique dans la même perfection 
» que le faisoient les Jésuites^ et le Père Berthier en der- 
)) nier lieu. Une bibliothèque immense^ où vérifier à 
» chaque instant les citations^ et des élèves sans nombre 
» et pleins de talents qui travailloient en sous-œuvre ; 
)> comment rencontrer les mêmes secours ? A Tultramon- 
» tanisme près^ qui perçoit toujours par quelque part, on 
» regrettera longtems ce journal, qui dégénère et dégé- 
» nérera de plus en plus... (2). Il est d*une platitude 
A inimitable ; on y fait usage de toutes pièces (3). » 

Jolivet mourut le 18 juin 1764. « Un abbé Mercier, 
» génovéfain^ s'est mis sur les rangs pour la continua- 
» tion (4). » Cet abbé était capable de diriger le journal 
avec d'autant plus d'avantages qu'il pouvait trouver des 
îiecours parmi ses confrères. « Quoique M. de Sartine et 
» le vice-chancelier paroissent avoir le projet de suppri- 
» mer tout à fait le Journal de Trévoux (5), depuis la 
» mort du continuateur^ M. Jolivet^ ces magistrats se sont 



(1) Bachaumont, t. II, p. 75. — Le nçuveUiste delà république des lettres ne 
prenait pas le mot de pëdantisme dans son acception défavorable; on le voit 
par la suite de son récit. 
' (2) Bachaumont, 1. 1, p. 121. 

(3) Ibid., t. I, p. 139. 

(4)/6i<^.. t. II.p. 75. 

(5) « M- le vice -chancelier n'a pas Jugé à propos de continuer cet oomge :<>» 
doit le terminer à la demi-année ; après quoi il reste supprimé. Outre le discrédit 
dans lequel il était tombé, on est bien aise ainsi de relever le Journal des Sa- 
vanu, déjà très-mécontent de rintroduction de la Caxettê Jiuéraire. » (Bacbau- 
mont,t.XYl,p.224.) 
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«laissés aller aux sollicitations de HM. de Sainte-Ge- 
» nevièvej et il pai'uit que cet ordre s'est emparé de la 
» continuation : il est actuellement entre les mains de 
» M. Mercier, bibHotliécaii*e de Sainte-Geneviève et de 
» M. le duc de la Yalière. C'est un littérateur de beaucoup 
» d*érudition^ et qui a un génie caustique^ propre à ré- 
» paudre le sel nécessaire à un pareil ouvrage. On com- . 
monceà en être plus content depuis qu'il est entre ses 
• mains (4). » * 

On cite parmi les collaborateurs 3e l'abbé de 
Saint-Léger, Pabbé Guyot, aumônier du duc d'Or- 
léans et membre de la Société royale de Nancy; mais 
il ne le fut que pendant un an, de septembre 4764 à 
octobre 1765. 

Le bruit se répandit de nou\tau^ en janvier 4766, que 
\q Journal de Trévoux serait supprimé. « Il paroît un 
» avertissement du libraire qui en annonce la continua* 
» tion. Il est même question de lui donner une existence 
» plus solide^ en confiant l'exécution de cet ouvrage pé- 
» riodique à la congrégation Sainte-Geneviève^ dont 
» M. Mercier^ bibliothécaire^ s'est déjà chargé comme 
» simple particulier (%), » Ces rumeurs étaient sans con- 
sistance : le journal reparut comme par le passée mais 
sur le titre disparurent les armes du duc du Maine et Tar.- 
cienne dédicace à ce prince, qui avaient été toujours con- 
servées; Mercier resta auss^i seul à la rédaction^ et les Gé- 
novéfains n'y prirent aucune part. L'abbé de Saint-Léger 
fut-il découragé de ne trouver ainsi aucun secours dans 
sa congrégation? nous ne saurions l'assurer; mais en 
mai, ou plutôt en juin iliSQ, il cédait la direction du 



H) Bachaumont, t. II, p. f73. 
(2) Bachaumont, t. II, p 33S. 

«« 

o 
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joufnai à l'abbé Aubert^ et P. Fi*. Didot lejeune eu ac- 
quérait la propriété. 

Le premier numéro de la nouvelle rédaction est celui 
de juillet ^66; il présente quelques modifications, peu 
sen&iblea dans le titre, mais une grande amélioration 
typographique s* y. fait renâarquer. En 4768, le oomte de 
Saint-ipioreiiLtin» ministre et secrétaire d'Etat^ pctt^ le 
« iour4al sous -sa prote«tioa ou^ en accepta le patvoif âge; 
ses armd^ brillèrent sur le frontispice, -mais tout souvenir 
desanciens mémoires^ tout, jusqu'au nom de Trévoux^ en 
fui banni, et pour rendre la scission plus complète, eon 
n entama, au l*"* janvier, une nouveUe suite devolumej?,. 
» commençant par I, 9, etc. » 

L'abbé Aubert, littérateur assez ordinatrei n'agirait 
qu'à uneexistence j)aisibk; il le disait da|is.sa( dédicace: 



Je n*irai point, par d'amëres censures, 
Faire au poblic payer Tennui 
Que m'auront causé ii^^s lectvrM. 

Sans jamais outrager l'auguste yérit<^, 
J'adoucirai, par un langage aH^ble. 
Tout jugement peu favorable 
Que m'arrachera rëquité. 

De mon sage Mécène, imitateur fidèle, 
Au ton poli dont 11 dicte ses lois 
J'essayerai de monter ma voix. 
Puisjé prendre un plus beau modeler 



Les vœux du rédacteur furent comblés; son /owrna/rfe^ 
Beaux- Arti et des Sciences coula, des jours tranquilles. 
En juillet 1770, le protectorat passa du comte de Sainl- 
Florentinau duc de la VrilHcre. Mais cti novembre 1773 
des fonctions plus élevées forcèrent Tabbc Aubert de quit- 
ter la rédaction ; il fut nommé à la chaire de littérature 
française au Collège Royal. « Le Journal (eujanvier'1774) 
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uhit ime nouvelle nidtaniorphose (1), » MM. Gastilhon, 
» « ions auteurs du Journal Encyclopédique^ en prirent 
ladireetion et se mirent sous le patronage de S. A. R. 
Mgr le comte d'Artois. Les nouveaux journalistes se 
fireirt remarquer par l'équitë de leurs jugements; les 
suppléments qu'ils donnaietit, témoignent aussi de leur 
zèle. En 1776 le journal changea de format; de petit 
in-42il devint un volume in-4fi ordinaire; de plus il fut 
publiée par eahiers de quatre feuilles, le 4*' et le 45 de 
cb&qae mois, s 

Malgré ces soins et ces changements MM. Castilhon 

cessèrent leur journal en 4778; m depuis la destruction 

» des Jésuites^ après avoir passédans différentes mains^ il 

» n'avoit fait que se détériorer. Il semble qu'il étoit ré^ 

'> serve à un ex-Jésuite de le réparer et de lui rendre son 

» lustre : ce que vient de faire M. VMié Grosier^ qui^ 

» brouillé avec Freron, a pris la direction de ce journal^ 

» sous le titre de Journal de Littérature, Sciences et Arts . 

» Pour lui donner plus de véhicule par plus de fraîcheur, 

» il a imaginé de le distribuer par cahiers, comme le 

>^ Me)'cure, de dix jours en dix jours : il a aussi tenté d'y 

» insérer des nouvelles politiques, en s'écrivant ou en 

» se faisant écrire des lettres; mais le sieur Panckoucke 

» n'a pas été dupe de cette ruse, il s^est plaint au Garde 

^) des Sceaux et le premier journal aété cojidamné à lui 

>^ payer un tribut considérable, s'il vouloit parler politi- 

» que. C'est un chevalier Paulet qui est à la tête de 

^' l'entreprise, et donne cent louis à l'abbé Grosier, et 

» le surplus du bénéfice doit tourner au profit de l'éta- 

M bjissement nouveau du curé de Saint-Sulpice (2). » 



(I! Bacbaamont, t. YII, p. lis. — Barbier se trompe d'un an, quand il dit que 
le journal passa, on 1773, dans les mains de Jean Castillon, avocat de Toulouse. 
lyour^Ue bibliothèque d'un homnie de goût, t. V, p. 178.) 

(21 Bachaamont, t. XIV « p. 6|. 



C ESSAI HISTORIQUE 

Cette nouvelle, mentionnée dans les Mémoires Secrets, 
est du 16 mai 1779; depuis lors nous n avons plus trouvé 
de trace de l'infortuné journal. Barbier nousappreiu' que 
i( feu M.. Jean-Baptiste Dubois y travailla a\tec Grosier, 
» depuis le mois de février 1780 et qu'il cessa entière- 
» ment de paraître vers Tannée 1782 (1). » 

Les Mémoires de Trévoux étaient morts sur le champ 
de bataille; le Journal de Littérature mourut d'épui- 
sement. L'époque était peu favorable à la culture des 
lettres; d'autres préoccupations captivaient les esprits. 
Les journaux littéraires d'ailleurs, malgré de géné- 
reux efforts, participaient de Tétat d'abaissement 
dans lequel était tonibée la littérature; les journaux 
politiques allaient bientôt les supplanter, et l'abîme 
de la révolution ne devait pas tarder à engloutir 
presque tous ceux que la concurrence n'avait pas 
anéantis. 

Tel a été le Journal de Trévoux pendant les quatre- 
vingt-trois ans de son existence. En esquissant cette his- 
toire^ nous nous sommes « résigné à bien des ignorances^ 
» à bien des inexactitudes. » Marchant forcément au 
hasard sur une route à peine battue, réduit souvent à de 
simples conjectures, nous n'avons qu'un désir, celui 
d'avoir « établi les grandes lignes de la chaussée; » qu'un 
espoir, celui d^ voir « les perfectionnements venir en- 
suite (2). » 

M/ Sainte-Beuve provoquait « deux ou trois travail- 
leurs consciencieux et pas trop pesants, spirituels et 
pas trop légers », à écrire l'histoire des journaux. Sans 
nous arrêter à examiner si nous remplissions ces condi- 
tions, nous avons essayé de sauver d'un injuste oubli 



(4) Nouvelle bibliatHiqw d'un homme de goût, t. V, p. 179 
{2) Sainte-icmTe. Portraits contemporain$, t. H, p. 354, 31 
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« ce vrai monument de la littérature des Jésuites en 
» français (1). » La gloire et l'honneur de nos Pères 
sont un bien de famille ; nous ne pouvons ni ne voulons 
y renoncer. 

P. C. SOMMERVpGJBL, 

Societatis Jesu. 
École libre de l'Immaculée ConceptioRi 
Le 34 iuillet 1864. 



(i; S«iiite-Beuve. Portraits cuntemporah:», t. II, p. 357. 



TABLE MÉTHODIQUE 

DES 

MÉMOIRES DE TRÉVOUX. 



THÉOLOGIE. 

ÉCRITURE SAINTE. 
Ancien et Noniean Testament. — Philologie sterée. 

1. Dissertation sur une Bible hébraïque manuscrite, qui se 
trouve dans la biblioihèque de S* A. M. le duc d^Orléans. 

M. Adolphe. — - Juillet 4743^ p. 4445. 

M* René Adolphe était an jaif converti, secrétaire da duc d'Or- 
léans. • 

%. Copie d'une lettre écrite de Toupuon sur l'auteur de l'a- 
brégé du Vieux et du Nouveau Testament en vers tech- 
niques. 

P. Albaret. S.J. — Août 4707, p. 1408. 

Le P. Albaret. est pen connu; il monrat vers 1730- Est-il le 
même qae le P. D^Ibaret, professeur de philosophie à Montpellier 
en 1708, dont parlent les Nouvellet eeelésin^tique* ? Il foima le ca- 
binet* de médailles dn coliéere de Toarnon, dont le cat^'ogne fot 
imprimé sons ce titre ; Nummi veleres coUegii Turnonenait Societatit . 
Jifn. Avenione, Domergoe, 1731, in-12, pp. 213. 

3. Plan d'une concordance de la Bible. * 

P. Athanase de Megrignt. — Novembre 4710, p. 2^49. 

4. Réponse aux réflexions de M. Le Clerc, sur l'article Vlll 
des Mémoires de janvier et février^ imprimés à Trévoux. 

P. Despineul, s. J. — Second supplément à juillet et 

août 4704, p. 4. 

Le P. Desptnpo'l, dans l'ettrait qu'il fit de VHarmonia evaHgelica 
de Jean Le Glere, y releva d«'S interprétations ealvinienriKs et soci- 
niennes. Le Clerc se déffiidft dans Tédition d'Amsterdam des Mé" 
moire» de Trivout» et c'est *a cet article qne répondit le rédacteur 
de Tcévotix. 

4 
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d.^Seçonde répciDae cntii|n6 à M. EerCIerc. • ' 

P.' Despineul^ s. J. — Supplément à août 4702, p. <• 

Le Clerc tionya un défensenr pseadouyme auquel le P. Despineal 
adressa : 

H. Réponse à M. Jonston sur les difficultés- cpLii loi a propo- 
sées dansr lesr- WémoiirM de TrévouXy de. L'édiliôfi de Hol- 
lande. 

P. Despi»eul, s. J. — Avril nOJ/p. 678. 
Le Clerc fit de nouvelles réflexions, qi^. amenèrent : 

9. Troisième réponse critique à M. Le Clerc. 

P. Despineul^S. j . — Supplément à janv. 4704, p. 1 • 

Le t. 19 de la MtUioAèque germùsnqtte ccmâent, de la p. 208 à 221, 
une lettre ftur les miracles ^ue Vo» répandit en Savoye en 1703) dans 
laquelia- «o. alt«i|«tt mr passage» da tm tfoiàÊèm» fépt^aei 

Le P. Despinenl professa huit ans la théologie à la Flèche ; il est 
du reste peu connu. 

S. Coi^^turer »ur rorigme d« la differeoeer dit teiter MBreu 
de rédition sanoadtaine ol ds la tersioa de» Sfi^taÉtte,. dans 
la manière de compter les années des palriacches^ 

P. TouRr«EMiNE, S. J. — Mars 1703, p. 452. 

H^. E'xamen cfe la conjecture du R. P. de Touriwiniiie. 
M. Fabbé Roger. — Août 1703, p. 1388. 

tO. Réponse à Ik elîssertalfon précédente. 

P. TecFWNiMiwB, s. J. — Août 1703, p. 41^. 

CeA tfoisi diwertatianff aat éfiâ<. insérées dAn» les Mémoirts ë'une 
imité célibre^ t i„ p. 1-4li. «Le P.. 'Soiivneminfl donaa fStaftàà nu 
noovel andre et pln& d^ét^udjie- à' sa diauutatMtt, est c« ftit aissi fa*elle 
parut i la suit»* de .son édition de Alenocèiiift et dam» \à W tome 
de la Méthode pour étudier CU^loire^ par L'abbé Lenglet ,dn Fresnoy, 
chap. 4,.édit. iu-4o, Paris, 1735, p. 44. • (De Baek«r, tfiilidd^qve 
■ dâi écrivatnf de. l» G*, de i, U JU» p. 7<10*. nf ^) 

L*abbé Roger était un docteur de rUniversité de Bourges. . 

il. RéflfiûoQs. SUC la manièrer de corxiger 1». 'vecma des 
Septanta'pro9ûsée.par U prétendu t]iéoU>gjead8.SabnïaBque. 
P. touRNEMiNE, S, J . — Juiu 17Q9,.pj 9ÇW7- • . 

B«ii« NoKaV avocat an* Parlement d 9 PlirisV pnbliii* nm iàUre de 
S. Ittdé», tHéoiagif» de. Salammfue^ oii l'm yrupoMe ikwmM>e de 
comiger ta MfwtM gireeqw! âtv Sfptmv^ oveo tSeê ééiUimttements 
sM!t'qti0tqfi9» di-f/tCHUés^ Piris, 1708,. in-1», pp* 3& .^ ft' adhnni aux 
Mémoires de Trévoux : /.■•;' 
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tt. lté|^<ftM0 dfcr t&éttlogieii 4e Salamanqne a»x réfte»onf «Ki 
F. TofUiKmiDcr, jésuite. 

Sf. ft! NoLiN. — Janvier 1710, p. 4(ÏJ. 

13. Réponse au prétendu théologien de SaUunaïuiue. 
P. Tourhemine, S. J. — Janvier 174^, p. 443. 

14. Lettre au même théologien (de Salamanque). 

P. £t. Soucies, S. J. — Juin 4709, p. 953. 

t«. Réponse à quelques difficultés de physique, d'astronomie, 
de morale et de géographie proposées par un jeune chevalier, 
sur divers passages de i* Écriture Sainte. 

P. BsMnRii, d« rOlratDîvef. — O^tebm 4>76a, p. 98»4. 

tu. Lettre à M**^^ sur ftb chronologie de la Genèse. 
ANONYME. — Mai 4754, p. 4443^ 

19. Explication littérale et natoreHe du 4*'' cha^Htre- de la 
Genèse. 

]|. l'abbé Cokmy. — Octobre 173», p. 477*. 

ÈH. Dissertation sur le premier jour du monde. 
ÀlKnmtB. ^AviU 4743, p. 588. 

M. Réponse à cette dissertation. 
Anonyme. — Mai 4743, p. 7W. 

MvSapplémeiii à kr dÂssertatsmi. ^ 

Anonyme. — Juillet 4744, ^.4308. 

9t. Analyse philosophique du commencement de la Genèse, 
ou système de la création, par un révérend Père Bénédiatin 
réformé de la congrégation de Cluny. 

Anonyme. — Décembre 1723, p. 2285. 

fi. Pettsées sur le déluge. 

Anonyme. — Décembre 4723, p. 23"26. 

n. Réflexions sur Tarlicle d'Abel, du Dictionnaûe de 
M. Bàyîe. 

P. Merlin, S. J^ — Avrit 4738, p. «78. 

ti. Réflexions sux Tarticle de Gaîo^ dans le Dictiomiaire de 
M. Bayle. 

P. Merlin, S. J. — Mai 4738, p. 824 . 

Mr. Explication de quelquiss passages- du IV« chafMttre de la 
Genèsew 

Anonyme. — Mai 4725, p. 9^2. 
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M. Lettre à M. le comte de Noirvai, où est donnée Tévidente 
ÎDtell'gence du î* verset du Vl« chapitre de la Genèse, et'où 
le véritable système du Paradis terrestre est établi contre le 
sentiment de Calvin^ de Scaliger et autres modernes. 

M. l'abbé Mallemans. — Septembre 4707, pi 4635. 

L*abbé Jean Mtllemaas était chanoine de l'église royale de Saiate- 
Opportune. 

^7. Réflexions sur quelques passages de la Genèse (cha- 
pitre XI . ) 

Anonyme. — Décembre 4742, p. 2093. 
ÎS. Observations sur Tarticle (de décembre 4742). 
ÂifONTME. — Février 4743, p. 360. 
99. Réponse à ces observations. 
Anonyme. —Juin 4743, p. 953. 

30. Réponse à des difficultés que fait un auteur anonyme, 
rapportées dans les Mémoires de Trév. 47^2, décembre, ten- 
dantes à montrertque la vnrsion des S^^pt.mte doit être pré- 
férée à la Vulgate, quant à la Généalogie des Patriarches 
depuis le déluge jusqu^à Abraham . 

Anonyme. — Avril 4744, p. 648. 

31. Examen de Tarticle Abraham, du Dictionnaire de M. Bayle. 
P. Merlin, S. J. — Août 4738, p. 4601 . 

39. Dissertation sur le degré de parenté qui était entre 
Abraham et Sara sa femme. 

Anonyme. — Juin 4709^ p. 1053* 

38. Conciliation de Moyseavec S. Etienne, au sujet du dé- 
nombrement des enfdus de Jacob. Gen. c. XLVJ. — AcU 
c. VU, v.44. 

P. Hardouin, s. J. (!). — Juillet 4 7< 5, p. 4475. 
Inséré dans les Mémoire» d'une Sociélé célèbret t. i, p. 94-103. 

34. Eclaircissement sur la prophétie de Jacob. 

P. ToDRNEMiNE, S. J. — Mars 4705, p. 492. 

Inséré dans lés Mémoire* d'une Société célèbre^ t. i, p. 54-66. 
Tradoit pd latin et insseré dans le TheMauru* thfointticti» da P. Zac- 
caria, S. J , t. ix, p. 23, etdtns les Doymotë ikeologica da P. PeUa 
édités par le P. Zacuaria, t. T. 
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S6. Dissertation sur la prophétie de Jdcob. Gen. c. XLIX^ 

P. TouiuiEMiNE, s. J. — Octobre 4719, p. 4575; — 
février 4 72 1^ p. 497. 

M. Réfutation de cette dissertation. 

ÂRORTME. — Janvier 4724^ p. 404; — février 4724, 
p. 344. 

37. Objections contre la plus commune explication de la pro- 
phétie de Jdcub, et réponse à ces objections. 

- Anonyme. — Janvier 4724, p. 439. 

3§. Sentiment de Tauteur de la réfutation. 
Anonyme. — Février 4724, p. 332. 

39. Explication de la prophétie de Jacob . 

AI. Tabbé Plumyogn.. — Septembre 4744, p. 4653. 

L'abbé Jossa Jo$<>pb Plumyofn, chanoine et pénileDcier «ta la 
catbédral(^ d*Ypr(>8, publia dans cette ville, en 1735, ses Diaseriêtiê- 
uet Selectœ in Scripturam SacrâMt in-8*. 

40, Dissertation sur le 3* verset du chap. VI de TExode : 
Ego doniinus qui apparui Abraham, Isaac et Jacob in Deo 
omnipotente et nomenmeum Adonaî non indicavi eis. 

Anonyme. — Octobre 4730, p. 4844; — novembre 4730, 
p. 2047. 

4t. Dissertation sur la polygamie des Patriarches^ où l'on 
réfute les calomnies que M. Bdyle fait & ce sujet contre le 
Père Feuardent cordciier^ contre S. Augustin et les autres 
Saints Pares. 

P. Merlin, S. J. — Juillet 4726, p. 4534 . 

48. Observations sur la dissertation de M. Baer touchant le 
vœu de Jephié. (Judic. XI, 30-40.) 

M, RoNDET. — Mars 4766, p. 609. 

M. Baêr, cbapelain et secrétaire de la légation snédoise à Paris, 
avait fait paraître nne Dissertation phiMogiqve ft critique sur le vœu 
de Jepkté. Pariis, 1765, in-8*. — Les Observations de Rondet se 
trooTent reprodaites dans la 2* édit. de la Bible dite A' Avignon^ 1768, 
t. m, p. 590. 

43. Réflexions sur la généalogie de David. (Ruth, c. IV» 
V. 20.) 

Anonyme. — Décembre 4752, p. 2738. 
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44«. f^xplicatipa d*uu paas^g^e tiré du F' livre de» Rùls^, c. 7. 
P. Hardouin s. J. — Février 4744, p. 250. . 
Inséj-é daos Iç JAitrn, des Sçav. édit. de Hollande^ join I7il4 , p. 636. 

JL5. Explication du 4*' verset du obupiti^e f^ (aic^urfs) 
dul«' livre des Rois. 

P. Ayrou, S.J. — Août 47S1, p. 436^. 

Inséré dans le Journal des Sç^vans, noTf^mine 1722, if». S69. te 
P. Ayroli, jésuite, de Gêoes, professa successivement ia rtkétoriqD& 
aa collège de Florence en 1693« la controverse au collège rofflaiu 
en 1709» «I ^Jifll>Mlt «dans Ia nuNtie collège. 

JL6 . Apologie de David contre la satyre que M . Bayle a ûiite 
des actions de ce saiat Koy, , .. • 

P. Merlin, S. J. — Supplément à juillet 4737, p. 1. 

Lettre sur l'Apologie de David du P. MeriiA. — Bibliothèque ger- 
manique^ t. 43, p. 166. 

JL9 . Lettre touchant la pesanteur cies chevaux i'Abs^iQ^ doat 
il est parlé au livre U des Rois, chap. 1 4^ v. ^6. 

M. Le Pelletier. — Août470î. p. 475. 

te Pelletier de itooen a son article dans la BÎOfirapUe unUftTJSelle, 

4S. Lettre de Monsieur*** à MoDsye«r *** (sw^c méiBeswijet.) 
AjtOHTNiE. -^ Avril 4703« p. 659. 

•i^^ Apologie da pfoçihè(e âic/ contre l'ftccaealtOQ quilni est 
inten>tée par M. Bayle. 

P. Mgrlin, s. j. '^ Septembre 4738, p. 4W8. 

50. Exposition naturelle d'un endroit difficile de rÊcriture 
Sainle. <Reg. lib. IV, c. 2, v. 9.) 

AfvoMTME. — Juillet 17249^. 4t98. 

51 . Lettre à M. Tabbé Fleury, sous-précepteur dos enfajits 
de France, pour réclaircisfiemeut d'une xiiCficulté de jchro- 
nologie dans la vie des rois Judas, Joratn et Odhosias ; et 
pour la justification du texte aacré du IV* livre des Rois et 
du II*' des Paralipomènes* 

M. Tabbé Mallemaks» — SuppJiémeni à mars 470§. 

58. Lettre à un de ses amis sur l'explication du mot Kesitafir 
qui se trouve dans la Genèse c. 23, V. 49, dans Joisué^c. 24, 
V. 32,«t dao^ J«4»^ «. 42, v, 4 4, 

M. Le Pelletîee. —Mai 4704, p. 7&6. 

5S. La version Vulgate justifiée dans un passage des Prover- 
bes, c. 30, V. 4. 

P. Hardouin, s. j. — Septembre 1744, p. 4545. 
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&4. Remarques #iirle cfaapitre XII et donûer de i'EaeUHaate* 

Anonyme. — Oclobra 4737^ p. i8lk6. 

. Remarques 9ut le livre intitulé Essai de commentaire 
m fes Trophèles, par le P . Dom Paul Pairon. 

P. Le QuiEN. — Mars 4744, p. 446. 

i%^. Le jQaipn éult un religienx âe TOrdre de Saint-DomiDigie . 

«S. Lettre à HL*** (sur le-venroche ^u^on lui a fait do ii*a¥«ir 
pas parlé des deux sens littéraux donnés aux prophéties par 
Grotius, et de ii*aToir «dmis que œlai qai s'applique à 
^ Noise Sei^eur J ésus-Christ) . 

P. Baltus^ S. J. — Mars 4738^ p.. 514, 

^ L*onTrage dn P. BaUac, dont il e«t qnestioi^ fst la difenn des 

Prophilietéplutiaigim tkretiatne, Paris, Didot, 1797, H toI. iii-12. 

^« Les êleax premiers versets du T^ chapitre d*lsaîe £xpU- 



P.HMiMDNR.S.i. — Iinlieti727,^. 4S4S. 

«§. Nouvel éclaircissement sur le célèbre oracle d'Isaïe^ 
cap. VII, V. 4i^ 45 et 46. 

P. Bermuer, s. i^Ci) — Novembre 4766, p- 5788; — 
décembre 4756. p 2904. 

dft« MiBfion à cet édlaîrânsement. 

Anonyme. —Janvier 4757, p. 307. 
4KI. L'explication des Semaines de Daniel. 

M. ïwÈB^ JBabtioe* — Septembre 4708, p. 4 584 . 

L^i&f Backide (tait prédicateor da roi et profeueBr eu drdit. 
(Voir Uoreri,) 

411. Examen de quelques explications de la. Prophétie de Daniel 
sor le Messie pôir les LXX Semaines . 

iAjmwtks. — Am4 4723, p. 578 ; — mai 4733, p« TS4 ; ^ 
juin 47^3, p. 963. 

4lf . Dissertalîoa sur les LXX Secnainee de BainsL 

AsiONTWf:. ^ Septembre 4737, p. 4581, 

^i àtéfle»OBB sur la prophétie ées LXX SemanBes. 

AaiORTiiE. -^ Mws 4744 , p. 433. 

•■> • 

414. Jonas dans là baleine. Dissertation critique à Mgr Varche- 
vèque et comte 4e Lyon, pnniaA>Aes Gaules. 

9 M. Pestalozzi. *— Septemt»re 4 74 9, p. 4 46&. 

Inséré dans les Mémoires d'une Sodéié célèbre, t. i, p. 163. 
M. Pestalozzi était nn médt^cin distiugné de Lyon. (Voir USiogra- 
phietamertellfu) 
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•5. Explication des mots XJrim el Thummim. 
P. Hardouin, s. J. — Avril 4729, p. 6«7. 

Elirait de l'onvrage intitalé iParaphrate de VÈcclétiaste. Paris, 
Rollin»1729^in-1i. 

60. Lettre du Père L. à Monseigneur Tévêque de ^** (pour le 
tranquilliser au sujet des bruits répandus touchant les Ré- 
flexions mvrales sur le NoweaiP-Testament). 

P. Lallemant^ s. J. — Mai HM, p. 874. 

•9* L'apparition du Sauveur dans la Galilée, dont parlent 
S. Mathieu et S. Marc, expliquée. 

P. Hardouin, S. L — Octobre 4729, p. 4763. 

Le Kfn\imf>Dt da l>. Hardonin fut cooibatta par : DiisertatiouMm 
Ânti-Hantuinêrvm Biga, qvar um ûUero auil de Galitœê monte* êUera 
de UarmoHia Ckrtsti Redivivi, ad vindkentium tocnm Mafth. XXVIII^ 
i6, fcripta a i/. Chriatiano Gottlob Efthiero, Calecketa ad £iem 
D, Pétri Lipe. Lipsis, ex offlciua LaDgenheimiaDa, 1787, in-4*. 

•8. Étymologie du mot Boaner^es (Marc, III, 47). 
P. Hardouin, S. J. — » Décembre 4719, p. 440. 

•9. Explication du mot Sabat Serond-Premiei'^ employé par 
S. Luc au 4^'' V. du chapitre VI de son Evangile. 

Anonyme. — Juillet 4754, p. 4827. 

90. Lettre à M^'^* sur la manière dont il faut entendre les 
versets 47, 48 et 49 du chapitre XI de TËvangile de S. Luc. 

» 

Anonyme. — Février 4740, p. 298. 
Inséré dans les Mémoires d'une tociéié célèbre^ t. i, p. 45. 

91. Lettre à M. Mallemans (sur Texplication qu*il donne de 
quelques textes de rÊcriture). 

P. TouRNEHiNB, S. J. — Juillet 4708, p. 4217, 

lit. Lettre au R. P. Tournemine pour servir de réponse à !a 
lettre précédente, et pour établir le vrai sens de ces mots de 
TËvangile de S. Luc : Homo quidam nobilis abiit in regio- 
-nem longinquam accipere sibireynumy et reverti. 

M. Mallemans. — Juillet 4708, p. 1229. 

98. Remarques sur la réponse de M. Mallemans au P. Tour- 
nemine. 

P. Athanase de paris. — Décembre 4708, p. S067. 
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74L. Lettre au R. P. AthaDase de Paris. 

M. Mallemans. — Décembre 4*708, p. 9084 . 

9&. Lettre au R. P. Touruemine (sur ce passage de S. Luc : 
Sinite ufique huc^ cap. XXIl, v. 51). 

H. Mallemams. — Août47(\^, p. 4390. 

76. Observations sur une lettre de M. Mallemans. 

P. Todrïiemine, s. J^ — Septembre 4708, p. 4604 . 

77. Lettre pour servir de réponse à la lettre précédente. 
M. Mallemans. — Septembre 1708, p. 4605. 

7S. Lettre au P. T. J. sur un passage flifâcile de TËvangile 
(la parabole du figuier). 

M. Mallemans. — Novembre 4*109, p. 4968. 

79. Éclaircissement tiré des quatre Ëvangélistes, sur la ques* 
tioD, si la pécheresse est Marie- Madeleine, ou si c'est une 
autre Marie. - 

Anonyme. — Août 4733, p. 4490. 

80. Lettre au P. 6. J. sur quelques passages de TÉvangile. 
M. René Adolphe. — Mai 4748, p. 828. 

. Dissertation sur le mot de Libertinorum, qui se trouve 
dans les Actes des Apôtres, au ch. VL v. 9, et par occasion 
sur les Assidéens, Pharisiens, Sadducéens et sur le nom de- 
Machabée. 

P. Hardouin, s. j. — Mai et juin 4704, p. 440. 

Tradnit en latin et inséré dans Barduini Opéra Sflecta, Réfuté par 
Disseriatio Philotogica itiustranê Actorum\u9, dettchola Libertinorunt, 
auetore Christiano Sigùtnundo Zimmermann. Lipsis, 1704, in-4*. 

. Dissertation sur les versets 4 5 et 4 6 du chapitre VII des 
Actes des Apôtres. 

P. Lallemant, s. j. (?). — Août 4743, p. 4337. 
Inséré dans les Mémoireg d'une Sociéié c^ièhre, t. i, p. 66. 

. Explication de deux versets du chapitre VII des Actes des 
Apôtres/ où l'on fait voir que S. Etienne est parfaitement 
d'accord avec Moyse. 

P. Hardouin, S. J. — Septembre 4743, p. 4562. 
Inséré dans les Mémoires d'une Société célèbre^ X. i. p. 76. 
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PATROLOGIE. 

PÈRES GfiECS. — PÉRÈS UTUNS- 
ÊcrlTains ecdésia8ti||aes. 

S 4. Réflexions sur les dispates des Samts Pères contre les 
philosophpB pa)eD« ;«fsoc le >pian d'roB tmvragepiièlàpaipailre 
où on expliqua le sy^ètne théoiogjque cl«s pltil^ophes payées, 
et le système philosophique des Saints Pares. 

P. DE MouRGUESi, S. J. — Juio J7J0« p. 4037^ ^ 

L'ouvrage annoncé pariU ù Toulouse^ eo 471%, sous ce titre; Piên 
théoioyique du Pffiliagnrisme et {Us autres sectes sçavantes de U 
■Grèix^ pour serwr4'éetaimêseme$t$ uhx ouvr^ev polémiques desi*érei 
contre les payens, 2 vo]. in 8^ 

H&* Apologie des Saints Pères en géoépal, contre «ae accusa- 
Uaa cftlioninioujsc, dont le poinistre Blonde! a osé les charger, 
et qui est adoptée par M. Bayle. 

P. Merlin, S. J. — Novem'bre 4737, p. 2077. 
inséré dans les Mémaines d'une Sodéié célèbre, 1. 1« in. 12^. 

IM. Lettre ée l'auiear 4e VExamoBi du tenUment dm Sw^s 
Pètes sur la durée des siècles^ pour le défendre contre fes 
critiques. 

M. Fabbé Desessabts* -^ Janvier ilit^, p<. il 6. 

«Cet Mitear avaH fett paraître son owvrafc eo 4739» [Biographie 
untverseUe,) 

S^Jf. Lettre dm. P. B. î. sur un projet d'examen par rapport 
aux éditions récentes des Saints-Pères. 

Anonïmï:. — Mars 4745, p. 500 ; — juiM 1745, p. 4249. 

HH, Examen d'un passage de S. «Basile, censuré par M. Bayle, 
à TArticle des Alarcioûites. 

P. IIesun, s. I. — Décembre 4726, p. tM^, ^ 

H9. Examen d'un second passage de S« Basile censuré par 
M. Bayle, a Tarticle des Pauliciens, note E. 

P. Meulin, s. J. — Décembre 4757, p. 1Î050. 

90. Conjecture sur un passage de Saint Césaire. 
P. OuDiN, S. J. — Septembre 1740, p. 4646. 



f 
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M. lfaerla|Î0fi cnUi^ne sur «a OHiroit 4ù Ciémmi 
d'Âlezandricu 
P. de ViTKY, S. f. — A«^l7l6,p.4570. 

inséré dm ies Mémoiua d'une Saàétâ cMèime, t. f, |t. Sift. 

Oit. Troisième dissertation critique d'un P. ... Professeur 
en théologie, sur quelques «adroits le «GLément 4'* Alenndrie. 

i P*de Vmnf^S. J. — Mars 4747, p. 392. 

93. Observations sur Clément d'Alexandrie et sur quelques 

teitesde ses ouvrages. 

ânonTME. — Mai 4766, p. 4473. 

91. Conjecture sur Taulcur des Extraits de la doctrine Oricn- 
taJe. 

P. TocRNEMiNE, S. J. — Mars ^717, p. 3f89. 

Inséré d.iDs les Mémoire» d'une Société célèbre^ 1. 1, p.'IOo. Tr.i- 
dnit «a italien et inaéré ilaD« la kêcaUm di diêMârtUiioiâ 4i ' Storia 
eeclenasticu in Ualiano àa P. Zaccaria, t. tiii, p. 140. 

1« f . IV)urâ<p«rin«- pmnit qne cet aiitenr n'*éta$t Tias dément 
d'Alexandrie, mais. Tb^o^Bte le Banquier, ckef 4es. bérélifnOB Mcl- 
cbisedeciens. 

9&. Lettre au R. P. Tournemine sur une nouvelle •édÂtion de 
S. Cyprien qu'il prépare. 

M. Baluze. — Septembre 4744, p. 4539 ; — mars 4715, 

•8. lettre d'un savant d'A... pour réclamer un passage im- 
portant de S. Cyprien ( touchant la primauté du siège de 
S. {^iepFe ) -pTôt îà être eelevé par de célèbres éAitenin. 

Anonyme. — Octobre 4726, p. 4877. 
loaéré dins les Ttémoirn d'une Société célèbre, t. i, p. 52Î. 

97. Conjectures sur la supposition de qsielques ouvxiages de 
S. Cyprien et de la lettre dcFirmilien. 

P. TouRNEMiN^E, S. J. — - DécBmhve 4734, j). 28ÎÛ. 

Tradoît eu italien ^t inséré dans la Racolta du P« Zaecaria, t. viii, 
p. 4tt1. 

JCes «onjeetvres fm-eut criftignées par J. F. Catta àms son 'E,ifr- 
citaiio hUtorico^eritictt tfuê oonjechtra Reutiti /. TotimeminH S. J. qui 
epistolas Cypriam ac Firmilimû adversus decremm SlAiihwiit ^» h. \ 
de non iteratidef Tiœreiicorùm baptismo tanquam xpurias atque a Vona- 
tiitis xanpcta* .penifius rejieiendas esse êtaluitt tevamni isubjucitto'^ 
Tdbingœ, 1740, in-4». 

•ft. Réponse .pour servir d'extrait à lai" imrtie de k Disser- 
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tationpour les Semi- Ariens contre Saint Cyrille d'Alexandrie 
et contre les auteurs fies Mémoires de Trévoux > 

ANONYME. — Février 4723, p. 277. 

99. Lettre sur un très-ancien manuscrit des œuvres de S. De- 
nys TAréopagite. 

Anonyme. — Juin 4753, p. 4373. 

100. Lettre sur les derniers volumes de Tédition nouvelle 
des œuvres de S. Ephrem 

Anonyme. — Janvier 4756, p-. 446. 

Cette édition, commencée à Rome en 1737, par. le P. Pierre Bene- 
detti, S. J., fat acbeTéé par Etienne ETode Assemaoii arche?èque 
d'Apamée. 

101 . Extrait d*une lettre fnanuscrite sur Tépoque de la nais- 
sance de S. Grégoire de Nazianze. 

Anonyme. — Avril 4707, p. 741. 

Inséré dans les Mémoires d^une Société célèbre^ t. ], p. 177. 

tOli . Remarqués sur les lettres de S. Ignace d*Aiitioche. 
Anonyme. — Juillet 1765, p. 223. 

tOS. Observations sur S. Irénée et sur quelques textes de 
cet auteur. 

Anonyme. — Mars 47j56, p. 677. 

104. Dissertation sur la prétendue lettre de S. Ghrysostoine 
à Césarius, où Ton réfute ce que M. Bayle eu a dit dans son 
Dictionnaire. 

P. Merlin, S.J. —Mars 4737, p. 646; — avril 4737, 
p. 917. 

fl05. LettreàM. L*** sur l'article de mars 4737 (où l'on 
combat le P. Merlio/* 

M. DupuY. —Mars 4739, p. 436. 

lOG. Lettre au P. Merlin (sur le même sujet). 
M. DupuY. — Juin 4739, p. 4269. 

lOlf. Dissertation sur ce que rapporte S. Chrysostome du 
marlyrede S. Babylas, contre la censure injurieuse que fait 
M. Bayle de la narration du Saint Docteur. 

P. Merlin, S. J. — Juin 4737, p. 4054. 

108. Explication d'un passage de S. Jean Chrysostome 
(Homilia 3* in Epist, ad Bebrœos). 

P. Et. Ayg. Souciet, S. J. — Juillet 4730, p. 4193.* 
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109. Examen d*an raisonnement que M. Bayle attribuée 
Origàoe dans son Dictionnaire hiitoriqne et critique^ à l'ar- 
ticle des MarcioniteSy leltre F. 

P. Merlin, S. J. — Mai 4736, p. 4077. 

1 10. Dissertation sur deux passages d*Origène au sujet des 
mesures de l'arche de Noé. 

ÂNONTME. — Décembre 4740, p. 2353. 

fit. Lettre au P. B. J. sur un passage de Théodoret. 
Anontmb. — Août 4750, p. 4831. 

Inséré dans les Mémoires tTune Soeiité célèbre, 1. 1, p. t43. 

119. Dissertation critique sur les lettres paschales de Théo- 
phile d^Alexandrie. 

P. de ViTRY, S. J. — Janvier 4749, p. 462. 

113. Extrait d'une lettre à M*".. . sur un passage de Théophile 
d'Ântiochc L II. ad Autolicum. 

P. Et. SocciET, S. J. — Avril 4708, p. 605. 

114. Correction de deux passages, Tun du Commentaire sur 
le 4*^' livre des Rois, attribué à S. Grégoire ; l'autre de S. 
Prosper. Par un docteur de la maison de Sorbonne. 

Anonyme. — Octobre 4 738, p. 2093. 

lis. Apologie d'Ârnobe, calomnié en plusieurs endroits du 
Dictionnaire de M . Bayle* 

P. Merlin, S. J. — Avril 4736, p. 933; — Mai 4736, 
p. 4050. 

' Inséré dans les Mémoires (Tune Société célèbre, t. i, p. 132. 

t%%. Lettres d'un théologien à un ami sur le prétendu Semi- 
Pélagianisme d'Arnobe le jeune . 

Anonyme. — Novembre 4750, p. 2568,- — Décembre 
4750, p. 2804 . 

119. Véritable clef des ouvrages de S. Augustin contre les 
Pélagiens, prouvée par l'état même des questions et des 
controverses qui sont traitées dans les livres du Saint Doc- 
leur. 

P. Merlin, S. J. — Décembre 4736, p. 2605. 

118. Lettre écrite de Genève au sujet d'un ancien manuscrit 
(de sermons de S, Augustin) sur papier d'Egypte. 

M. Baulacre. — Juillet 4742, p. 4233. 

Inséré daos les Œuvres de M, Baulacre^ GenèTe, 1857, in-8% 2 r. 
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119^ Di3sertatk)D criUquesux un endroit lie kiiW UiUm 
àe S. Auguslio. 

P. de ViTRY, S. J. — Novenive ai% p. S0i5. 

t)SO. Dissertation crïtîque sur ce que S. Paulin appuie Pen- 
tatemçpiô de S. ÂugusUn.. 

P. de ViTRT, S. J. — Seplemîïre 1717, p- 413*. 

Inséré dans le Jownal 4et Spopcns, mai 1718, p. 9I5K. 

191. DtSEBrtaTion critique sur le temps auquel S. A'u^stin 
acheva ses trois livres du Libre Arbitre. 

P. ée ViTRY, S.i Kovenfere 4717, p. 4996. 

IittM du» le ioftntiâ des SfoMm, j.B9Nct 179ft,^t7. 

Ë.99, Dissertation latine sur deux passages de S. Augitôtin, 
où il est parle de L.>Furius Philus. 

P. de TiTRY, S. I. —Septembre 17*9, p. J|613. 

Cette dissertation i)*apas été imprimée; les Mémoires de Itéejoux 
n'en donnent i«i que Taiialyse. 

ms. Bisserlatîon Ihéolcgiqtie sur ce passage qnî se lit tbez 
S . Augustin ; JVon impeditur Bafftrsmi ^Tatia çfuomims 
omnia peccata dimtttat, etiam si odtwm flrafsrnwn «n "^us 
eut dimitiuntur animo pef^m)€ratm (Lt&. i de 9s^ rnntra 
î)maU,cap. XIL) 

M. MussoN. —Août 1730, p. 4343. 

L*al>^ Hassan est prolnlitement le même q«lii<pnlit^ ÛBBLfttionet 
theoloyicœ en 1742 et 1745. (Qenrard.; 

1194. Notice d'une ancieeue édition dia iV« Htro de la Doc- 
trine chrétienne de S. Augustin. 

Mercier de S. Léger. — Jfiin47<6S, pi 44Si. 

tIM. Apologie de S. Bernard contre les calomnies qui sont 
répandues dans le Dictionnaire àe M. Bayle. 

f', MstLis, S. J. — Mars 4730, p. 584; — Aolt iWir 
p. 47«9. 

i90. "Exlrait d'une dissertation pour prouver que ni Flonis, 
ni réglise de Lyon^ ne sont point auteurs des lettres publiées 
sous leur nom toucbant Taffaire de Goteschalc. 

P. MÉKESTftTCR, S. I. — Mai 1704, p. 81^. 

199 . Dissertation critique sur la 3^ lettre àoS, Jérôoie. 
P. de ViTRY, S^ J. — Juin I747,p. 993. 
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Ity. £aDqittème ^JitsertatioB critique sur <^iMiqiieicainiiU 

de^eileieitre. 

P. deViTRT^ S. J. — 0écembf« «74t, p. 973. 

Iffl. Observations sur quelques passagci de 6. Justia. 
Anortui;. — Janvier 1766, p. 47. 

130. Apologie de Lactaoce calomnié en divers endrbiU du 
Bîctîbonatre historique et critique de M. Bayle. 

P. Merlin, S. J. — Juin 4736, p. U20.; -* iiûllet 4736, 
p. 4400. 

Inséré dans les Mémoires d*nne Société céfébre» t. i, p. 162. 

Itf . CorreclMNigà iaàn dans les poésies de S. OrîeniikiB im- 
prioiées par le A. PèreHartèoe. 

P. CoMMiRE, S. J. — Juillet et août 4704, p. 495; — 
«eplembre et octobre 4704 , p . 303 . 

Le V, ttartène les inséra dans le H^auns aneedotorum. Il moulra 
riamilité des corrections ém P. Commite, dans la préfhce de sou 
Tracttttus de anliqua Bccteiiœ Madplimi, 

fSf . Dissertation où Ton fait voir que le catalogue des hé- 
résies jgui £e trouve à la fin du livre de T«i*iullkn des Pres- 
criptions est véritablement de cet auteur. 

P« TmaamiuE^ S. J. ^ AÔût-1702,f . 344 . 

T«i4ait<en itaLieo «t inséré dans ta Racoltaéu I*. Kaccaria, S. J., 
t. TUi, p, 133. 

188. Passage de Tertnllien (Lib. de Prœsmpf. fknretic. 
cap. 49) oorrifié ec expliqué. 

P. Earmuav, s. j. -- M«i 4724, p. ftiS. 



THÉOLOGIE. 



» ËM. 



SekelastiqM^ Bogmtiqvey leraie, WméwiUfÊfi. 

181. Réflexions sur les études actuelles de tltéologie. 
ANONYME. — Novembre 4747, p. 1296. 

185. — Letire an sujet de la BiUvêthèqtfe frmçmse de 
M. Tabbé Goiyei (où Ton examine la critique qu'il fait de 
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cette proposition du P. deFoix S. J., dans son Art defrècher; 
que la théologie Scholastique est nécessaire aux prédicateurs. 

Amontme. — Juin 1740^ p. 984. 

iSG. Idée que Ton doit avoir de S. Thomasetde ses ouvrages. 
P. TouRNEMiNE, S. J. •— Janvier 472S, p. 86. 

m 

1 S 9. Mémoire concernant les traités théologiqnes du car- 
dinal Augustin Oregius, où Ton examine si le P. Petauen 
a tiré ses Dogmes. 

P. OuDiN, S. J. — Juillet 4 71 8, p. 409. 

Inséré dans le Journal des Sçavants (édlt. de Hollande), mars 1719, 
p. 303. C^Ua acensitioo de plagiat fnt formulée contre le P. Petaa 
dans le Voyage litréraire de deux religieux Béuédictint. Paris, 1717. 
in-4*,àlapage 147. 

18S. Lettre au P. B. J. touchant un endroit du Traitait 
M . Vernet sur la vérité^ de la Religion chrétienne (au sujet 
du mystère de la Sainte Trinité). 
P. H. Hayer, — Juin 4748, p. 4497. 

Le P. Hubert Hayer, récoUet, s'est fait connaître par plasieors ou- 
vrages écrits ponr la défense de la religion contre les impies du 
dernier siècle. 

• 

189. Observations sur le terme de Jfistice auquel certains 
auteurs modernes ont voulu substituer le terme d^Équité, 
en traitant des attributs de Dieu. 

Anonyme. — Avril 4752, p. 901. 

140. Extrait de deux lettres du feu Révérendissime Père 
Général des Chartreux^ touchant le système de M. Nicole 
(sur la grâce). 

Anonyme. — Octobre 4742, p. 1763. 

141 . Lettre contenant des propositions extraites de 32 volu- 
mes des ouvrages de M . Nicole . 

M. Fichant. — Juin 4732, p. 4032. 

M. Ficliant .était nn prêtre dn diocèse de Qaimper, dont oa repar- 
lera pins bas an sujet des Etévations sur Its Mystères par Bossnet. 
Les Jansénistes là regardaient comme on personnage Actif. 

148. Système résultant de ces propositions. 
M. Fichant. — Février 4733, p, 373. 

148. Plan d*un ouvrage sur la Prédestination et la Grâce, 
sur lequ'i Tauteur demande Tavis des Théologiens. 

P. Daniel, S. J. — Janvier 1725, p. 460.; 
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144. Remarques sur ce projet. 
ÂNONTMB. — Mars 4725, p. 46S. 

14ft. Eclaircissement pour Farticle de ces Mémoire$ de 
janvier 4125, p. 460. 

P. Dahiel, s. J. — Février 47J6, p. 584. 

i4tt. Remarques sur les éclaircissements précédents. 
Ahomme. — Février 4726, p. J43. 

147. Lettre où la divinité de Jésus-Christ est démontrée 
contre les Sociniens par deux nouvelles preuves tirées de 
TËvaDgiie. 

M. Mallemans. — Mars 4709, p. 524 . 

149. Lettre au P. B. J. (sur les moyens de conciliation 
que propose M . Yernet au sujet de Téloge do Notre Seigneor 
Jésus-Cbrisl par Jo»èphe). 

P. H. Hayer. — Mai 4749, p. 4043. 

149. Censure de Mgr. 1*111.' et Révér. évéque et comte 
d'Âgen, dyi sermon uréché dans Téglise des religieuses de 
l'Annonciade de Villeneuve-d'Agénois, le 4 févxier 4707 
(contre le culte delà Saio te Vierge). 

Mgr. F. Hébert. — Octobre 4707, p. 4802. 

toO. Éclaicissement donné à Mgr. Févêque de**** sur cette 
question : « Si c'est un poml indécis que TËglise soit 
infaillible dans ses jugements touchant le sens des écrits 

dogmatiques. » 

Arontme. — Juin 4703,_p. 4044. 

t«1. (Mémoire) au sujet de trois lettres (de M. Varlet) 
adressée^! à M. Tévêque de Soissonsycontre Tautorité et la 
perpétuité deTËglise. 

Anonyme. — Juillet 4726, 2* partie, p« 425. 

Varlet, sacré éyèqne d'Ascalon et coadjnteur de Vévèqne de Baby- 
lone, eoibrassa avrc aidpnr le jaoséDisme. 11 6%t considéré comme 
le fondateor dn schisme d'Utrecht. 

t&9. Projet d*un ouvrage sur rEucharislie. 
M. labbé Roger. ~ Août 4717, p. 4359. 

169. Réflexions eur la Lettre d'un curé du diocèse de Paris 
à l'auteur du Journal de Trévoux, toucfaant le sacrifice de 
la messe» 

Anonyme. — Août 4748> p. 226. 

La lellre^ écrite dans ûhs termes pen mesurés, atta^ait Textrait 
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que les Mémoires avaient fait de roayxage du P. La Bran #e rOtï^- 
toire, sur la Liturgie, 

IdS. Lettre à ]\1. de Torpaone. chahceTier de Domîbes (pour 
'Aéfeaéfe t*ouvrage intitulé : « Défense de rsociea «estionftt 
sur la forme de la consécration de l*Eueliamtie). » 

P. Le BKm, de TOratoini ^ Juillet HtS, ^, 4306, 

Le P. lie aran avait éecit «ette Jt^peRar pow rép»iiire «u«rt6|Bas 
que le P. Boug'^ant avait iaites de .soa ojivrage car la lUiujgie dans la 
Réfutation de ta dieeertatiim au A. P. L0 Brun^ «ur la forme 4e In 
cauéçrtttjtM. Paria, d'Uonry, 2727, ia-lt. La t0Ure jBéfaiidait««x 
critiques des Mémoires snr cette Déjfetue. 

1 64. Lettre (au sujrt de la conférence du diable ubcc ioAtr 
sur le sacrifice de la messe^. 

Ahûnyme. — Mai 4748;, p. Hii. 

14»6. QhmtvtXàOûs pa«r rendre les semons phis «ftileB. 
M. l'abbé de Saint-Pierre. — Juillet <tî6, 2"*part.,p. S* 

iâS. Observations sur les sermons de M. rabbéTomë. 
Anonyme. — Octobre # 7€o, p . h 096* 

M. J'altbé Torflé fit paraître ses &ffliMa prêdkét Jtaumt U Soi, 
pendant le taréme de 1704. Pans, Saillant, MS^ ia-12, 8 vd. 



THEOLOGIE ASCÉTIQUE 



1^6. Lettre au P. L. J. sur un texte du livre de rimitation 
dçlésus-Christ. 

Anonyme. — Septembre 4748, p. 4998- 

157. Mémoire sur une eoai^leédidoiB 468 œuvres éeéLFfftQ' 
cois de Sales « 

P. TAuaNiaiiNE» S. J. — Juillet 41M, p. !&««. 

Inséré dans les Œuvrer complète.^ de S. François de Sales, Paris, 
Biaise, 1823, in-8«, au t. i. «ftès ï'avertitMmttU, 

159. Lettre sur le projet d*iiiie édUioa desoBiivres de S. Fran- 
çois de Sales. 

M* le marquif os Cambis-Veliabon. — JuUiei I7S8, 
p. 4609. 

Joseph Loois-Domiaiqne» «laaf nia ide. Cafnbi6-V:eUefi«A..iAii# ^^ 
MS. nne vie de aaioi François do Sales. {Bifi^o^ie wsiverselle.) 



DES néMOiwss »E névoux . f • 

«•. IkieftiA jd*ttDe lettre éanie de Lyva au <8Qjetde4a. ii9t>* 
velle édition du Traité de Vamawt de Dieu de S. tourçois 
de Sales (par le P« F^Uan,. S. J .)> 
ANOHYHf:. — Févcier n39, p. 376. 

1M. Lettre touchaDt les Élévations à Lieu sur tous les mys- 
téres-de dû reJtjgrtiw ^krétinme. 'Otrvrage posthume deH. "Bos- 
«net. 

M. l'abbé Fichant, r^ Jain 4734, p. 946. 

t6t. Réponse à cette lettre. 

Anoîtotc. -^ Juin 4'731, p. 963- 

Ce {ut coniseops artieles qnç parot VJ»siruelioit pastmiMe ée mon- 
atguew 'Vévêqne de Troyes, au sujet des caltminief avaneiea dont le 
iomnfilde Trévoux, du mois 4e ikm 473i, eo$ttreiet ^êvatiom à Dieu»., 
A Parifi, joheiA. lUu, i;(83, hi-ia, p. M^ i 

tUf. Lettre toncliant les méditations sur TËvangile. Ouvn^ge 
posthume de M. Bossuet. 

M. l'Abbé JiGHAstT.— Février <73t^ p. 843;— Février 
4732, jp. 335- 

IM. Lettre dans laquelle on donne l'extrait d*un Discours sur 
les loups camcmier*, et ^vr les eers ^i rtmgent ks fgues 
(adressé par Mgr Guillaume Le Blanc, évéque.4e 'GiaaBe<et 
de Vence^ à ses diocésains en 4S97). 

M«nr CL Le BLÀBi;. ^ KiMnembse 4765, p. i^ÊS . 



THÉOI.0GIE POLÉMIQUE. 

tS4. De la liberté de penser sur la religion. 
P. TournemineI s. J. — Janvier 4736, p. 98. 
Inséré àiïis les Mémoires d'une Société célèbre, t. ii, p. 330. ' 

!•«. Lettre écTrte en "provinee au sujet de la religion chré- 
tienne 'prouvée par les faits (par Tabbé Houtteville). 

Akokyme. — Août 4722, p. 4329. 

iim. Observations générales sur le livre intitulé, la Vérité de 
la réigion dtrétienne prauioée-par les faûs . 

M. Valibé J>e S. PiERwa. — Avril 472&,<). 634 . 
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1419. Addition au trailésur les preuves les plus sensibles de h 
religion. Lettre à M. le G. de. . . . 

P. BuFFiEu, S. J. — Juin 1732, p. 957. 

Le P. Bnrftpr, S. J., est ant«>Dr dp VExposition des preuves let 
pl%$ sensibles de ta religion. Paris, 1733, in-12. 

ft68. Lettre écrite de Genàve sur un nouveau Txaitéde la 
vérité de la religion chrétienne (exlraitpar Vernelîdes thèses 
de Turreilin). 

Anonyme. — Novembre 1745, p, 2005. 

±B9. Lettre touchant V Exposition claire et précise des diffé- 
rents points de la doctrine. 

M. l'abbé de la Chambre. — Octobre 474S, p. 2266. 

L*abbé de La Chambre^ chanoine de Saint- Bf'noit, est auteur de 
YExpnxHioH défi différenis points de doctrine qui ont rapport aux tM- 
tiérf» de retigiou, Paris, 1745, in-12, 2 toI. {Biographie universelle.) 

170. Lettre à un de ses amis (sur le même ouvrage). 
M. Tabhé de la Chambre. — Octobre 1748, p. 2268. 

1 7t. Lettre en réponse à celle que M*** lui avait écrite après 
U lecture du Traité de la véritable religion. 

M. Tabbé de la Chambre. — Août 1739, p. 4 655. 

t9li« Observations sur la notice que Tauteur de la Bibliothè- 
que des sciences et des arts donne de son ouvrage intitulé : 
La régie de foi vengée des calomnies des protestants, et spé- 
cialement de ctlles de M. Boullier. ministre calviniste d'U- 
trechi. 

P. Hayer. — Juillet 1762, p. 1582. 

193 Lettre à un docteur en théologie sur rindulgence de la 
Porlioucule. 

Anonyme. — Mai et juin 1701, p. 444. 



RELIGIONS SÉPARÉES. 

174. Lettre au R. P. T. de la C. de J. sur la première ido- 
lâtrie. 
P. Spiridion Poupart. — Septembre 1712, p. 1615. 

• Le P. S. Pouparl, religieux pénitent du liers-ordre de Saint- 
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FraDçois de Picpiis, est ppti eonoa ; le SHpptémeHt dé la Biographie 
nmiperseite o»* eite de lui qn'ane dinseitatiim impiliuée en ITfO» et 
omet ceiius qae reafermeut ïei Méotniret de Triceêt. 

19S. Discours sur la décadence de l'idolAlrie, où Ton fait voir 
que cette décadence doit être uoi'iiiement attribuée à Jéaus- 
Ghrist et à la publication de sou Évaugile. 

. AmONTME. — Mai 4761 j p. 994 . 

176. Projet d*un ouvrage sur Torigine des fables. 

P. TouRHEMiNE, S. J. — Novembre et décembre 1702, 
p. 84; — Supplément à novembre et décembre 
1708, p. 1. 

Ce second article a été réimprimé daoi le mois de février 1703, 
p. 189. Il e.Ht aussi Inséré avec le premier daus le Choix des jour' 
Miur, t. tf6, p. 143. 

197. Remarques sur la fable d'Ipbigénie comparée à This- 
toire de la fille de Jephté. 

P. TouRNEMiME, S. J. — Octobre 1704, p. 1753. 

198. Eclaircissement sur Janus à Monseigneur le duc d*An- 
guien. 

P. TouRNEHiNE, S. J. — Février 1704, p. 32$. 
Inséré dans les Mémoires d'une Société célèbre, 1. 1, p. 43i. 

il9. Du dieu Terme et de son culte cbez les Romains. 
M. de BoZE. — Août 1706, p. 1380. 

Ciande Gros de Bozp, était de l'Académie des inscriptions et de 
l'Académie française, fiiographie universetle.) 

180. Dissertation sur la déesse Flora ( en réfutation du Dic- 
tionnaire de M. Bayie). 

P. Merlin, S. J. — Novembre 1735, p. 2805. 

1 St. Explication du Taurobole et duGriobole. 
P. Hardouin, s. J- — Octobre 1736, ç 1859. 

« On dirait que le P. Hardonin a donné cette explication ponr 
pron-ver jll^qn'où il ponvait se jouer de la crédulité de ses lecteurs.» 
(De Backer, t. i, p. 381 , n» 70.) 

1S19. Dissertation sur un talisman. 

P, S. PoupART. — Septembre 1718, p. 466. 

183. Difficultés sur le sentiment de M. Tabbé d'Azfeld tou- 
chant la conversion des Juifs. 

P. Athamase. — Juillet17l7, p. 1051. 



ft • TXSXtE ItÉ'FlKVnQtTK' 



Réftexi^iïB sur F aihéidme aitriËné k qtielffies' pétales 

pftHfe9{)ri!l]iters mûrsionoaires qui leur ontaQaoncSrÉvaQgile. 

P. TouRNEMiNEj.S. J. — Janvier 47i7,p. 36^ 



V Déôsiou de l» ^^mM âe- théoio^e d'tfefmstadt, sur la 
question proposée à ^odcaisiv)» â» aarta*g« de* hr princwlsse 
de Volferabulel avec rArcWduc, M\b le 2d» d'avtiil «107. 

Anonyme. — Mai 1708, p. 794 et 900. 



Leittre à liL Nicole, auiteur des HésésittS iaB»|^inaires et 
. des deux Visioanairâs . 

Jean Racine. — Octobre 4714, p. 4746. 

é#9., Seconde lettre aux. d'eux, apologistes de Fanicur des 
Hérésies imaginaires. 

Jean RAaNE. -^ Mars K724;p. 474. 

La lettre à Nicole parnt en 1666 ; flelte k Dubotff et S tkAkr- 
d'Anconrt, {nt tionvée dans les paniers de Racine e|. iapriiii£e ell 1719 
par les soins de- l'abbé Dopin. ^ 



. Lettre à M. d'Or^ny, prêtre de la Congrégation de la 
mission à Rome, datée d*Orsigny, le 40 septembre 46IS(sur 
le livre dé> la fréquenie Communion de M. Araaïkldfl. 

S. Vincent de Paol. — Macs 4726, p. 448.' 

189. LeUre datée de 9m9> da 25 juin 4«€6 h^. ârOfgay, 
prêtre de la mission à Rome, (9ur le» raisons qai IVnt dé- 
terminé à s*éie ver contre certaines opinions du temps). 

'S. TiNCENT de Ifjkut. — Avril 4Ta6, p* 741. 

t.9/ê. Lettre écrite à un milord à Londres, |far un Aidais 
voyageur en France (sur le jansénisme).. 

. Anonyme. — Jan^yier 1745, p. 4 OS». 

191 . Mémoire abféeé cenceroant le systèmes et< les artifices 
des Sociniens molmes. 

M. G. d'Artis» — Mai 47t5, p. 90Ô. 

Gabsiel d' ArUs était na des pasteur» de Fégtise franç/iisi>. de Ber- 
lin. 

1919. Lettre d'un théologien de Toulouse sur Tath^snle ccahé 
dans te livre- de VAetion de Dieu (par Boursier) . 

Anonyme. — Janvier 4745, p. 48,. 

Boursier, docteur de Sorbonno, fit paraîrre L*Atii§Ht dr IHe» w 
les créatures t 1713, 2 vol. la-i* on 6 vol. in-12. Il prit une grande 
part aux affaires tfela caiKtitatioa VitigenHus, 
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IM. Réfutation de Y Apologie effrasme. 
ÂNONTME. —Juin 47149 p. 9Bi. 

Harsollier vonlnt proDver Vorthodoxie d'Erasme par son Apologie 
ou ^iifieatien d*Èfême, Paris, 1713. ïd-IS. On eroit que le P. Is 
Coorayer est Tantear de cette réfuiatùm. 



JURISPRUDENCE. 



194. Résomé de l'Essai sur la prestatjoa des Fautes, où Ton 
examine conbiea fos loix romaines en dr8tiBgnentd*espèce9. 

M. Le Brun. — Juillet I7€4, p. 346. 

M. Le Bran, avocat an Parfiniiênt, envu^a fainném» anx MUaieértii 
ce résumé d'nn oayrjge qa*U Tenait de puhlier. 

19». Dissertation sur Torigine de la loi Papia Poppœay et 
sur la .véritable signification dn mot Amicœ employé dans 
une ancienne inscription. 
M. GRAYEROLDEriOGRUirAR. — JanvicF 4765, p. 309. 

Cette dissertation parnt pent-ôtre séparément la même année. La 
Bwgtêpkie univertelle, qni ne consacre qae quatre lignes à Pkuteiir, 
6«p«« précise à ect égard. 

tlW. Consultation sur un droit seigneurial a^pefé Moisson. 
Charroi et Gélîne accoutumée. 
M. DupORT. — Décembre 4 70d, p. i479. 
Cet article est daté de Boorg en Bresse. 

199 . Extrait d'une dissertatioa sur rintérêt des deoiers pu- 
pillaires^ àlaqiiellfr an a joiiiiq«el^ue» réfieûans.. 
AnoifTME» — ^ Septembre MA% p. 34. 

198. Doutes sur les deux pfemicrs^ votonest des BssaU de 
Jum§int4ene» de M. H» D« L.. M. Pari», I7&7, pnoposés 
par M. F. A. M. L. A. 
A]!l€fRT»G. — Jttiltet 476», p. 469», 

L'antcor des Eisais de jurisprudence est Hf. Hnernc de la Motte, 
aT.ocat an Parlement* (Onérard.) 
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SCIENCES. 

GÉNÉRALITÉS. 

199. Projet d*uue Bibliothèque univergelle. 
Anonyme. — Août 4715, p. 4361. 

19O0. Lettre (sur un projet de Bibliothèque uoiverseUe). 
Anonyme. — Mai 4749^ p. 952. 

ItOt. Avis touchant les Dictionnaires universels. 
M. Blondel. — Mai 4748, p. 88Î. . 

1êOlÊ, Sur les niétbodes nouvelles. 

P. Brumoy, S.J. —Mai 4723, p. 874. 



philosophie; 

199S. Parallèle de la branche philosophique du système de 
VEnryclopédiet avec la partie philosophique du livre de la 
Dignité et de raccroissement des sciences, ouvrage du chan- 
celier Bacon. 

Anonyme. — Mars 4751, p. 708. 

)04. Discours contre l'opinion que Socrale a souffert Iç mar- 
tyre pour la défense de l'unité de Dieu. 

M. Le Pelletier. — Septembre 4704^ p. 4608. 

190&. Examen du prétendu spinosisme d(f Zenon. 
M. AuDiERNE. — Mai 4749, p. 4 434. 

Aodierne a composé plnsienrs oayrages de matbématiaaes , ^ui 
n'ont pas réaui à lai faire |;rude répaiation. (Biogr, UHiv.) 

;9INI. Eclaircissements nécessaires. donnas le 20 mai 4738 
sur lesélémens de la philosophie de Newion. 

Voltaire. — Juillet 4738, p. 4448. 

Ces ÈcUAràttemeiU» furent inséré^ en tète rie l'édition qoe Vol- 
taire donna a Loudie« (Haris) des Ètémenlt 4e philosophie 4e Hewle»' 
(Qaérard.) 
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9ti9. Réflexions sar le discours de la conformité de la foi 
avec la raison, qui est à la této de la Théodicée de M. Leib- 
nits. 
Anontme. — ÂYril 473S, pw 699. 
iBséré dans lei Mimoirt* d'une Sùdété eéUkft, t il, p. t84. 

t#6« Nouyelle méthode de raisonner. 

P. de la Roche, S. J. — Juin 4708, p. 10S2. 

M9. Lettre à M. l'abbé Brillon, docteur de la maison de Sor- 
bonne, pouc la défense d'une démonstration cartésienne de 
l'existence de Dieu, attaquée par ce docteur dans lejouinal 
des Sçavans du 40 janvier 4701. 

P. Lamt. — Janvier et février 4704, p. 487. 

Le P. Lftmy était no Bénédictin de li eopfréfatioD de Saint-^lfanr. 
\fii09raphie MMiversetU,) 

9t6. Extrait d'une lettre sur ce qu'il y a dans les MémoirH 
de janvier et de février touchant la démonstration cartésienne 
de l'existence de Dieu par le R. P. Lamy, bénédictin. 

Leibnitz. — Septembre çt octobre 4701, p. S03. 
Sii. Nouvelle preuve de l'existence de Dieu. 
P. ToURNEMinE, S. J. — Juillet 4702, p. 408. 

tl9. Remaroues sur une démonstration métaphysique de 
l'existence de Dieu^ qui a paru dans le journal de Trévoux 
juillet 4702. 

ÂnonviiE. — Octobre 4742» p. 4745. 

tl8. Éclaircissement sur la démonstration cartésienne de 
l'existence de Dieu, prise de son idée. 

AnoNTME. — Octobre 4742, p. 4732. 

914. Remarques sur la sixième Lettre jDAt7osoj!)Atgue impri- 
mée à Trévoux 4703 (où l'on entreprend de démontrer par 
Ja ji^éométrie que Dieu est l'unique vraie cause de t^ut ce 
qui est réel). 

Leibnitz. ~ Juillet 4742, p. 4235. 

L'antenr des Lettre» phUotopkiquee ,tur divers sujets importants^ 
Trévonx, 1703> iu-12, est le P. Lamy, bénédictin. 

flft. Examen des raisons dont s^est servi Tauteur de V Action 
de Dim sur les créatures, pour prouver la prémotion phy- 

2 
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sique, et des difficultés les plas fortes qti'on peut opposer à 
son système. 

Arontme. —Août 4733, p. 4 444 ; — septemBre 4733, 
p. 4636. 

916. Problèmes proposés aux philosophes. ' 
Ahontme. —Juillet et août 4704, p. 490. 

Sar rorigifie de la diflérence des opinions. — Sur certaines marqat's 
avec lesquelles naissent les enfants. — Sar la sympathie. 

919. Réfutation de quelques principes de la philosophie 
moderne. 

P. Gàstel, s. J. — Juin 1710, p. 4094. 

Un corps en moavement on en repos y pers'évère de soi et î perpé- 
tuité. ^ Un être existant est déterminé à exister toujenrs. 

919. Lettres au P . B. J. sur deoz brochures : Le monde^ son 
origine' et son antiquité; et L'âme et $(m immortalité, 

Ahowyme. — Mai 4754, p. 4î74 ; —juillet 4764, p. 4584- 

Le monde, têm origime et «m ûntipiité; première partie. (De rame 
et de son immortalité, seconde partie ; essai sur la elronolo^e, 
troisième partie ; le tout précédé d'une préT&ce par l'un des éditeoi?, 
Tabbé Le Mascrier.) Londres (Paris, Briaason), 1754, ia-S. L«» 
deux premières parties sont de MirabaucI, mais avec des emprunts 
faits à de Maillet par Pabbé Le Mascrier ou par Mi^abrad loi-mèse: 
la troisième partie parait être de l'abbé Le Mascrier. (Barbier, 
met, des ÂJum.^ t. U, p. 423, n* 1S109)r > 

919« Examen de ropioion de quelques nouveaux philosophe» 
sur la propagation des espèces. 

AwoNTME. — Avril 4745, p. 608. 

990. Examen de la natnre du lieu ou de respace intmsèquc 
des corps. 

P. BouTAUT, S. J. — Juillet 474Î, p. 44^9. 

Inséré dans les Mémoiret d^une société cétéhre^t, ii, p. 277. 

991. Réponse à la seconde partie de V Apologie de M. Yabhé 
d^OHvety au sujet de Tart. 47 des Mém. de Trévoux de l'ao- 
née 4725. " 

p. doCebceau, s. j. — Février 4 727, p. 497. 

Le P. du Cerceau soutenait contre l'abbé d'Olivét, éditeur an Tnlté 
de la faiblesse de Vesprit humain, que cet ouvrage n'était pas de 
Huet, évéque d'ÂTranehes. 

999. Dissertation métaphysique au sujet d*un problème pro- 
posé par M. Molineux et communiqué à M. Locke (au sujet 
de son livre De Ventendàment humain, livre a, chapi 9^ 

P. Percheron, S. J. — Novembre 4730> p. 4974. 
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L Réflexions sur les Ani» Umchant rentreUenctun pJbû- 
losophe chrétien avec vn philosophe chinois, par le P. Ma^ 
kbranehe^ prêtre. de V Oratoire : pour servir de réponse à la 
critiqtte de cet entretien, insérée dans lesMém. de Trécoux 
de juillet 4108, 

ÀNOnTHB. — Décembre 4708, p. 1995. 

f M. Réflexions sur le lirre intitulé : Essai sur Vhemme. 
âhontmkI —Mars 4737, p. 40<;— Avril 4737, p, 707. 
t:et ouvrage est de Pope. 

ffâ. Le Psychomètre ou réflexions sur les différents carac- 
tères de Tesprit, par un my lord anglais. 

M. DE Râmsàt. — Avril 4735, p. 694. 

Cet écrit repanitsons le nom de raotear dans V Ambigu Uitéraire. 
Paris, 1770, itt-1J. 

f M. Réflexions sur la question si Ton est certain d'avoir un 
corps, et qu'il y ût d'autres corps que le nAtre. 

AnoirvMB. — Novembre 4704, p. 4945. 

9199 • Lettre sur le doute de l'existence des corps. 

Anonyme. — Juin 4705, p. 4058. 

Ces deux articles sont insérés dans les MémtAret d'une ncièté 
célèbre, t. ii, p. S91 et 297. 

118. Conjectures sur l'union de ràme.ei du corps. 

P. TouRNEMiNE, S. l. — Mai 4703, p. 864; —juin 4703, 
p. 4063. 

* 

119. Du plaisir et de la douleur suivant le système de l'union . 
P. TouRHEMiNE, S. J. —Juin 4703, p. 4065. 

MO. Réflexions sur les conjectures du P. Tournemine. - 

AifONTME. — Septembre 4703, p . 4 664 . 

111. Lettre au P. Tournemine, Jésuite, (svr ie même 
sujet). 

M. Fabbé Languet. — Octobre 4703, p. 4840. 

L*autenr de celte lettre est l'abbé Langnet de Montigny, anmônier 
de M"^ la dachesie de Bourgogne. 

111. Réponse aux objections proposées contre le système de 
Tunion de Tftmeet du corps. 

P. Tournemine. S. ï. — Octobre 4703, p. 4857, 
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9SS. Remarque sur un endroit des Mémoires de Trévoux, du 
mois de mars 4*704 (pour mai 4703^ p. 864). 

Leibnitz. — Mars 4708, p* 488. 

/tS4. Réponse. 

P. TocRREMiRF, S , J . — Mars 4708, p. 49Î. 

En 1741, nn professear de logique ^n TUniversité de Fribôurgf 
en Brisgau, le P. Daniel Stadler, S. J., fit paraître Commerdum itUer 
corpus et animam poli»nmnm juxta mentetn R, P. Toumemine, S, J. 
explicatumt etc.. Friburgi Brûgoie, typis. Fr. Xav. Scbatl, in-8, 
p. 112. 

935 . Essai sur l'union de l'âme et du corps. Lettre au R 
P. Castel, S. J. 

P. Sàbrabat, s. j. — Décembre 4730, p. 2Î04 . 

M9B. Lettre à M. de*'*^'^ sur Timmatérialité de T&me et les 
sources de l'incrédulité. 

P. TouRNEMiNE, S. J. — Octobre 4736, p. 4943. 

Cette lettre est adressée à Voltaire. On trouve dans ses œuvres trois 
lettres écrites à cette occasion an P. Tournemiue. 

Inséré dans les Mémoires d'une société eélèbrct t. ii, p. 324. 

S 89 . Lettre d'une dame (sur la mesure et le calcul des Dou- 
leurs et des Plaisirs). . 

Anonyme. — Février 4764, p. 544 . 

MZS. Lettre à M**^ sur le premier principe de la morale. 

Anonyme. — Août 4740, p. 456S. 

Inséré dans les Mémoires (Tune société célèbre^ t. ii, p. 257. 

tSO. Réponse à l'ode de M. de la Mothe, dans laquelle il 
dit que l'amour-propre et l'orgueil sont les principes àe 
toutes nos actions. 

M. le marquis deSaint-Aulaire. -— Juin 4709, p. 97i. 

Françoi»-Joseph de Beaapoil de Sainl-Aulaire fut admis à TAca- 
démie française en 1706. ' 

SâO. Discours sur la véritable grandeur, et sur la différence 
qui est entre le grand homme et l'homme illustre. 

M. l'abbé de Saint-Pierre. — Janvier 47S6, p. 446. 

941 . Discours sur le bonheur dès Petits, comparé avec celui 
dont les Grands semblent jouir. 

Anonyme. — Août 4767, p. 324. 
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949. Discours sur ce sujet : La prospérité découvre les 

vices; l'adversité^ les vertus. 

M. Le Bougq. — Février 4768, p. Î34 . 

L'aottar était profenear da rhétorique ta eoUége royal de 
Chartres. 

tâS. Lettre sur une question proposée dans les Mémoires 
d'octobre : Si tout homme qui ^a uu secret infaillible pour 
i;uéhr quelque maladie trés-dangereuse ou très-douloureuse, 
Q*e8t pas obligé d'en instruire le public, quand il ne se 
trouverait ni Prince, ni République qui voulût le récom* 
penser, 

M. Tabbé Simorret* — Janvier 4754, p. 373* 

L'auteur était eorè d'HeargevHle, prèi de Vernon. 

144. Lettre à Monsieur sur un article des Mémoireê de 

Trévoux du mois d^avril 4712, concernant le Traité du Jeu. 

M. Barbetràc. — Octobre 4742, p. 4840. 

M. Barbeyrae eit soteur d*on Traili du Jeu^ qai eot nne seconde 
édition en 1737. 

Cette lettre partit d'abord dans le Journal det 5pàviM, 1749, 
.p. 637. 

94&. Réponse à la lettre précédente. 

M. Frain du Trbmbut. — Juillet 4743, p. 4499. 

M. Fraio da Tremblay, membre de l'Académie d'Angers, était 
auteur de l'extrait contre lequel Barbeyrac avait réclamé. 

940. Lettre d*un Seigneur de la cour à M. le marquis de'** 
(sur le Militaire en solitude). 

Anonyme. — Janvier 4737, p. 468. 

Le Militaire en eoUtuden on le Philotopho ehrêtient Paris, 1735« 
2 vol. in«1S, a ponr antenr J. Ignace de la Toncbe, ott plntôt de 
Credeo, officier irlandais. (Barbier, D'tction, det Anon, ii, p. 412. 
. n* 41951.) 



POLITIQUE. — COMMERCE. 

M9. Lettre sur la politique dans ses rapports avec la physi- 
que, adressée à M. Tabbé de Saint-Pierre. 

P. Castel, s. J. — Avril 47î5, p. 698. 

Inséré dans les Mémoire» d*une société célèbre, t. n, p. 3U et dans 
VEsprit det Joumatittet de Trévoux, U ly, p. 31 1 . 
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Jt48. BéflexioDs sur le R(man politique. 
Amontme. — Juillet 4757, p 4798. 

Le Bomm politique tur Vilat présent des offtires âe rAmériqiie 
(par Sftiutard). Amsterdam êtPtris, DadioBie, i76iS« iD-i2. 

t40. Lettre au P. B. J., sur le livre intitulé : V Esprit des lois. 

Anortme. — AwiH749, p. 748. 

« 

Cette lettre est petit-étre an P. BettliSer Im-mème, on de son eon- 
frère le P. Plene, qai, dit-on, aidèrent Tnii et l'aatre Claude Dspiu^ 
dans ses ObienfoUmn snr ce cé)àbn ouvrage de Montes^len. 

ItâO. Lettre au P. B. J. sur un article de la brochure inti- 
tulée : Défense de V Esprit des laie. 

Anonyme. — Février 4750, p. 53il. 
Montesqoiea prit Ini-mèœ la défense de son outrage. 

)9âl. Lettre sur Touvrage intitulé : La Théorie du luxe par 
M. Dumont. i 

Anonyme. — Décembre 177Î, p. 389. 

H. Batel-Damont remporta le prix à rAcadémle des Insttriptioos 
ponr cet onvrage de la Théorie du luxe, Paris, 1771,2 vol. in-^S. 

)9&)9. Avis de plusieurs découvertes utiles au Roi et au public, 
faites par un gentilhomme provençal. 

M. JSavornin DE Saint- Jean. — Octobre 47)3, p. 2057. 

9dS. Lettre au R. P. Sébastien, de l'Académie royale des 
sciences (sur le même sujet). 

M, Savornin de Saint-Jean. — Février 4724, après la 
table. 

964. Lettre d'an gentilhomme à un de ses amis de province, 
écrite de Paris du 3 juillet 47S4 au sujet des découvertes de 
M. de Saint-Jean-Savornin, annoncées dans le Journal de 
Trévoux du mois d'octobre 4723, de février 4724, et dans 
le Mercure de France du mois de juin de la présente année. 

Anonyme. — Mars 4725, p. 564. 

M&&. Lettre sur l'ouvrage de M. Deparcieux : Essai sur les 
probabilités de la durée de la vie humaine, 

M. Thomas. — Avril 4746, p. 723. 

t66. Réponse aux objections de M. Thomas. 
M. DEPARCiEinc. — Mai 4746, p. 4448. 
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M9» Discoiu» prononcé à Touvorture det aodiences de It 
Goar des Aydes de Montpellier le 4 S iiûYembre4T45 (tur 
Tordre ei la levée des Uilles). 

M. Dal. — Avril 4746, p. 773. 

M. Dal était président de la Coar des Aides de Montpelliei • 

168. Dissertation prononcée le Jeadt i mai 4724 à la biblio- 
thèque do S. A. h. Mgr le cardinal de Rohan (sur un projet 
utile pour le service do Roi, pour le bien du commerce et fov 
la sûreté de la navigation) • 

M* DE Saint-Martin. — Février 4725, p. 354 . 

L'auLeor était un commissaire de la marine. 

169. Projet d*une Histoire du commerce. 
Mgr HuET. — Septembre 4704, p. 4594 . 

Hoet, ancien évoque d'Avranches, publia en 1716 son Hisfitê du 
ttmmerte et de la nafigetéan des ciid^t. 

MO. Lettre de M. . . au P. B. J. sur mn article du livre de 
M. Belloni touchant le commerce (où Ton examine le danger 
oui résulte pour TEurope de rinfériorité de Texportatioa sur 
1 importation) . 

Anonyme — Août 4754, p. 4868. 

M. Belloni, banquier à Rome, y fit paraître en 1750 si IHtieriê* 
fien suf le fiommertêt «n italieo, avec ano tradottion latÎM par 
Nicolas Rnbbi. La traduction française de Morénas ne fat imprimée 
qu'en i766« {Biogr, ft»i#.) 



PHYSIQUE. 

Mi. Exposition du sentiment d'Aristote sur le mécanisme 
général de l'univers et sur la nature de son aatenr. 

Anonvke. — JeîIIet 4761^ p. 4760. 
Inaécé dans les Mémoire» d'une sodélé célèbre^ U il. p. 369» 

M9. Lettre sur un livre du P. Gastel; Le vrai Système de 
physique générale de Newton, 

M. Mathon. — Juillet 4744, p. 4242. 

M. Hatbon de la Conr, membre de l'Académie des Beaux-Arts de 
Lyon, combat un senlimect du P. Caste! exposé dans Le vrai Système 
dêfèifêique générale de Jf . Isaae Newton, exposé et analysé en paTat- 
léle avec celéi de Deseartes, à la parlée dm commun des physiciens. 
Parle P. Louis Casiel^ deja C.de /• Paris, Jorry> 17&3, in4. 
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94IS. Lettre à M. de la T.. . touchant le mémoire que lot 
If. Clairaut à la rentrée publique de T Académie des Sciences 
le 45 novembre 4747 (sur la physique de Newton). 

M. DE SainT'Pelabge. -* Janvier 4 748, p. 1 4 4 . 

tS4. Lettre (sur la théorie newtonienne) . 
Anonyme. — Août 4760, p. 2098. 

986. Nouvelles réflexions sur la nature des corps durs. 
P. Castel, s. J. — Juillet 4723, p. 4258. 

968. Lettre sur la nature de la liquidité. 

P. LA Roquette, S. J. — Décembre 4723, p. 2336. 

M 9 . Conjectures sur la nature des corps visqueux . 
P. Castel, s. j. —Février 4722, p. 223. 
Insiré dans les Mémoires d^une société célèbre, t. n, p. 392* 

i. Des forces centrifuges. 

p. DE la Maugcbate. S. J. — Juillet. 4709, p. 4 384. 

>. Remarques sur cet article. 
Anonyme. — Avril 4740^ p. 744. 

• • • • 

tYO. Réponse à ces remarques. 

P. de LA Maugerate, S. J. — Avril 4740, p* 722. 

t9t. Démonstration des théorèmes que M. Hugensa proposés 
dans son traité de la Pendule* sur la force centrifuge aes corps 
mus circulairement. 

M, Saurin. — Supplément à novembre et décembre 47!0, 
p. 2T. 

IS99. Lettre à M. le M. D* R. touchant une difficulté de 
II. Hermann contre la manière ordinaire d*eslimer les forces 
des corps mus . 

M. l'abbé de Launat. — Février 4742) p. 338 

fl9S. Lettre dans laquelle Tauteur donne les principes de son 
système ^ur les lois quç suivent les corps mus autour de 
leur centre de pesanteur. 

M. le chevalier de Forbin. — Août 47*74, p. 369; — 
septembre 4774, p. 564; — octobre 4774, p. 475. 

Le ctaevalier de Forbin arait publié en 1774, sei Etéments itt 
forces centrales. Le Supplément de la Biogr» univ. n'a pas conno ses 
lettres insérée! dans les Mémoires, . 
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t94. Lettre de miss Kenuedy à M . de Forbiu sur les forces 
centrales. 

AnoMTME. — V Supplément de 4774, p ; — dé- 
cembre 4774, p. 554. 

9Y&. Lettre au géomètre qui s^est caché sous le nom de miss 
Reonedy. 



M. DE FoRBiN. — 3* Supplément de 4774^ p 
4 'r Supplément de 4775, p. 90. 



ilU, Lettre sur le même sujet. 

P.'Berthier, de l'Oratoire. —3* Supplément de 4774, 
p.... 

979. Observations sur les deux lettres de miss Kennedy et 
sur celle du Père Berlhier, de TOratoire. 

N. DE LA Perrière de Roiffé. ^ 4* Supplément de 1775 
p. 265. 

998. Réponse à M. Tabbédu Buisson sur le mouvement. 

P. DE LA Maugerate, S. J. ^ Juillet 4707, p 4282; -— 
septembre 4707, p. 4054; — octobre 4707, p. 4846; 
— mars 4708, p. 525. 

979. Lettre de Tauteur de la nouvelle Théorie du mouve- 
ment. 

M. le chevalier deYivens.*—- Juillet 4750, p. 4720. 

La nouveile Théorie du mouvement parut a Londres, 1749, in-8. 
[Bioçr» univers,) 

980. Examen du sentiment des cartésiens, sur la cause de 
la continuation du mouvement. 

Anontme. — Mai etjuiu 4704, p. 438. 

981. Réponse à Texamen du sentimeot des cartésiens sur 
la cause de la continuation du mouvemeot. 

M. UiRON. — Septembre et octobre 4704, p. 324 . 

989. Explication de la nature du mouvement. 

M. Tabbé de CottDEMO\. — Septembre et octobre 4701, 
p. 325. 

988. Eclaircissement de Fauteur de la dissertation qui a 
pour titre : Examen du sentiment des cartésiens ... 

ÀMonTME* — Septembre et octobre 4704, p. 329. 
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2Bé . Dissertation sur U cause de la eoDtinuatîon du moa- 
vement dans les corps qu*on appelle eu latin projecta^ mttei» 
lia, etc. 

Anonyme. — Septembre et octobre 4701, p« 334* 

99a. Examen de la dissertation sur la cause de la continuAr 
tion du mouvement dans les corps. 

M. DELA HiBE* — Février 4702, p. 46. 

MSB. Réponse à Tobjection de M « de la Hire. 

Anonyme. — Février 470î,p, 49. . 

MM . Remarques sur una critique faite des deux premier» 
livres du traité Dea principes sur le mouvement et réquHibre, 
M« Trabaud. — Décembre 4742, p. 24S6. 

' H. Traband, antenr de cet onnage imprimé à Paris. en 1741, S vol iihkf 
a composé différents traités de mathématiques. (Oaérard.) 

MSS • Règle des mouvements uniformes en général . 

Anonyme. — Janvier, et février 4704, p* 447. 
MSB. Essai sur le mouvement composé. 

Anonyme. «— Février 476â, p. 457* 
990. Lettre écrite de Laon, le 40 juin 4735, au R. P» delà 
Neuville, J., sur la possibilité du mouvement perpétuel. 

M. l'abbé du Mangeot. — Octobre 4735, p. 2074. 

L*abbé da Mangeot était tliéologal de Laon. 

M9t. (Lettre écrite de Réziers an P. C, contenant un 
extrait de la dissertation de M. Rouillet, sur le ressort.^ 
P. Lozeran Dufesc, s. J.— Décembre 47!!t, p. 2085. 

Bl. Boaillet était nn célèbre médecin de Béliers. {Biogr, mUpen,) 

MB2. Lettre au R. P. Dufesc (en réponse à la précédente). 

P. Castel, s. J. — Décembre «724, p. 2095. 

M99. Mémoire (sur les règles dés mouvements pour tei 
corps qui font resMort après le choc) • 

M. Versaclia. — Octobre 4723, p. 2046. 

jt04. Conjectures aur la nature de la pesantear» par «a 
médecin. 

Anonyme. — Octobre f70jt^p. 345. 

905. Réflexions sur la solution d'une difficulté proposée 
contre le eystème eaitésien dé la pesanteur. 

M. La Montre. — Mars 4703, p. 49S. 

M. Sawin préleidait aveir doaaé Mtta lolctiM dais le /«•»«' 
de» Supanti de janYler 1703. 
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•M. Letlee m P* C. rarsoB Traité de lapenalevr. 
M, BociLLET. — WTTicr 17î3, p. <97. 

997. Lettre à M. B. (Bouîllel?) sur la cause de la pesanlear. 
P. Castel, s. J. — Août47t4, p. 448$. 

298. Lettre où Ton propose des diffienltés contre le sys- 
tème du P. Gasteh 

AnoNTME* — Septembre 4724^ p. 4ô34« 

M9. Réponse A la lettre précédente. 

P^ Cast£l, s. J. — Septen^re 4714, p. 4638. 

390. Observations Rendes sur le Traité do la pesanteur du 
P. Gastel. 

M. Tabbé de Saiht - Pib«be. — I>écembre 4724 
p. «S33 . 

soi. Réponse aux obsenrations générales de H. l'abbé de 
Saint-Pierre. 

P. Castel, s. J. — Février «725, p. 295. 

Les articiBt 290-801 coBMrMal te Truite phytipte nut lû-pesmt»g9r 
univertelle des corpt. Pcr le H» P. CoMtel, de la C. dâ /. P4ri8, 
Caillean, 1 724, iaMS, 2 toI, 

S09« Idée générale d'un nouveau système du monde, dans 
un système particulier sur la pesanteur des corps. 

P. La Roquette, S. J. — Septembre 4723, p. 4584. 

SOS. Lettres à M. l'abbé de Saint-Pierre, sur la véritable 
cause primitive et insensible de la pesanteur en général et 
de la cliùtedesoerpS'eiipartkuiier. 

P. Castel, S. J. — Décembre 1784, p. 2074 et 2084; 

— janvier 4^2, p. 57; —février 4732, p. «21. 

SOft. Lettre à M. le Chevalier de Ramsai pour servir d'édaip- 
cissement au système de- la pesanteur. 

P. Castel, S. J. — Nonrcmbre 473t, p. ISBê; — avril 

4733, p. 639. 

305. Pensées de physique sur le principe des maclhines et 
sur la cause de la pesanteur* 

ANONYME. — Décembre 4738, p. 2389. 
900. Répoqse à une lejttre de M . Bouillet (sur la pesanteur). 

M. l'abbé de Molières. — Juin 4738, p. 4095. 
807. Lettre de VwBt^ma de k MterMkm T^hfftiqm mur la 
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cause de la pesanteur, qui rempprtale prix de i*Académie de 
Bordeaux en 4720, à fauteur des Leçons de Phys^pue, 

M. BouiiXET. — Janyier 47399 p. 454. 

SOS. Réponse à M. Bouillel. 

M. deMoliéres. — Février 4739, p. 321. 

M9. Démonstralion physique de la cause de la pesanteur, 
iodépendamment de toute hypothèse arbitraire. 

Anonyme. — Septembre 4739, p. 2023. 

SfO. Lettre à M.- David, auteur d'une Dissertation sut la 
cause et les phénomènes de la pesanteur. 

Anonyme. — Mai 4768, p. 305. 

M. David, ehlrarginn de Paris, fit paraître en 1767 s^Digêertttion 
MUT U couse de la peianteur et de f uniformité qu'elle noutprésuU* 
In-8». 

Mi. Réponse à cette lettre. 

M. David. — Août 4768, p. 497. 

3i)9. Réflexions sur ce qui arrive à un boulet de canon 
qu'on tire étant situé verticalement. 

P. Laval, S. J. — Mars 4726, p. 470. 

SI 3. Expérience curieuse d'un canon vertical, faite à Stras- 
bourg. 

P. Févre, s. J. — Août 4728. p. 4660; — Février 47Î9, 

p. 373. 

314. Réflexions physico-mathématiques sur les chûtes ver- 
ticales et obliques des corps. 

P. Castel, s. J. — Mars 4726, p. 490. 

31&. Éclaircissements sur Tarticle de mars 4726, p. 470, 
au sujet de la chute verticale deç corps. 

P. Laval, S. J. - Décembre 4726, p. 2246. 

315. Éclaircissements à la portée de tout le moode sur 
Tarticle de mars 4726, p. 490^ au &ujet de la chute parabo- 
lique des corps. 

P. Castel, S. J. — Mai 4727, p. 857. 

319. Lettre sur le Scaphandre. 

Jtf. Tabbé de la Chapelle. — Septembre 4767, p- *-^ 

L'abbé de la Chapelle, censeor royal, membre de la Société ro^al^' 
de t Londres, est Tautear de .cette inTestion. 
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M9. Lettre (ponr demaoder jasiice d'un plagiat commis à 
son détriment par le nommé Bailli, tailleur, qui prétend 
avoir perfectionné le Scaphandre). 

M. l'abbé de la Chapelle. — Octobre 4774, p. 484 

3t9. Extrait du mécanisme des mouvements des corps flot- 
tants. 

M. DELA Croix. — Avril 4736, p. 63S* 

Cet »Qt«or était coinini8<aire général de la marine. Battre des 
.comptes et naiu« d'hôtel de la reine. 

39#. Éclaircissements sur l'article précédent. 
Anomtme. — Avril 4736, p. 773. 

Stt . Lettre de M***& M^** sur la règle générale que M. Ya- 
rignon a proposée pour résoudre toutes les questions qu'on 
peut faire au sujet du mouvement des eaux. 

Anonyme • — Juillet 4 704^ p . 4 4 47. 

Mt. Réponse à la lettre de M*** à M***. 
M. Yarignon. — Janvier 4705, p. 406. 

S<S. Réponse à M. Varignon. 

Anoivthe. — Janvier 4705, p. 424. 

S14. Équilibre des liqueurs. 

P. DE LA Maugerate, S. J. — Supplément à janvier 
4706, p. 4. 

M6. De la percussion des liqueurs et de leur vitesse & la 
sortie des vaisseaux. 

P. DE LA Maugerate. S. J. — Février 4705, p. 345. 

SJtH. De la percussion oblique des liqueurs. 

P. DE LA Maugerate, S. J. — Sujpplément à mai 4705, 
p. 4. 

S/tT. Des vitesses des liqueurs à leur sortie des vaisseaux. 

M. Nugent. — Novembre 4705, p. 4988. 
3)98. Nouvelle explication de la chute des liqueurs. 

M. Saolhon. —Mai 4707, p. 947. 

3)90. ].ettre8 à M. Tabbé Aubert^ datées de Bagneux, le 
44 septembre 4768 (dans laquelle on cherche les lois qui 
président à l'impulsion des fluides). 

M. Paocton. — Novembre 4768, p. 243; — décembre 
4768, p. 520. 
M. Paneton est Mteur de La Théorie de la pis d*Archimèée. 
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Z9Ù. Lettre ftu sujet de la lettns de M. Paacton. 
M. Tabbé RETDEutrr. — Février 1769, p. ÎU. 

33 t. Problème physique au sujet d*ux>e expérience faite sur 
mer : (une bouteille vide et bien 'bouchée, enfoncée dans la 
mer jusqu'à une certaine profondeur, se trouve remplie 
d'eau et le bouchon chassé à Pintérieur). 

AnoNTVE. — Uai 4*741, p. 758« 
Inséré dans les Mémoires d'une ioeiété célèbre^ t. ii, p. 445* 

333. Lettre au sujet du problème précédent. 
m; Lotec^ de Troyes. — Octobre 17W, p. iZVI. 
Inséré dans le« Mémoiret d\me sociiié eêtèbre,%,Tit p. M6. 

334* Projet d'un système de Tair. 

M. Le Clerc. — Octobre f704, p. 1304. 

L'antenr était dessinalear £t graveur du Roi, 

336. Problème de physique sur Je baromètro et letheriao* 
mètre. 

M. Gauger. — Addition à mars 1740, p. 1 . 

Les différents articles de Nicolas Gavger, qni te troavrat dtas les 
Mémoires, ne sont pas eiiés dans la BioffrapÙe universdU% 

336. Problème sur le baromètre» 

M. Gauger. — Janvier 47U, p. 469. 

339. Résolution du problème physico-mathématique pour 
la construction des thermomètres À air^ des baromètre 
sans mercure -et des manomètres, ioaéré dans le mois de 
janvier 4744, p. 469. 

M. Gauger. — Juin 474 4, p. 4083. 

,. Expériences et observations de la hauteur du mercure 
dans le baromètre, faites sur diverses montagnes pour en 
trouver la hauteur. 

P. Laval, S. J. — Mai 4742, p. 869, 

_ ^ Voyage du mont Veh toux, pour déterminer U hauteur 
et la latitude de cette montagne. 

P. Laval, S. J. — Ma! 1744, p. S35. 

340* Diabètes nonveau. 

P. DE LA Roche, s. 2. •— Juin <4709, p. 4017* 

34t. Pompe marine extrêmement' ikcHe à eeMtrsire et à 
manœuvrer. 

P. Castel^ S. j. — Jnm llfii, p. 4049. 
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SM. Lettre d*un curé à unaBCÎen graad-mfttftie des «aux et 
foiétB^ aa sujet d'ane nouvelle pompe aspirante, inveatée 
par le sieur Bellanger. 

AnoNTME. — Noveoibie 4771, p. 944. 

943. Description critiaue d'une nouvelle machine 'hydrau- 
li^oe pour l'élévation oes eaux, derinventiondeM. Dupuy, 
maître des requêtes. 

ÂRORTME. — Juin 1738, p. 4307, 

S44. Description et avantages d'une machine hydraulique 
(de M . Pinson), pour fournir d'eau les habitants de la ville 
de Paris. 

AitONTME. — Avril 4739, p. 89Î. 

346. Lettre à M. le chevalier de*** ^ sur l'attraction. 

AjiONTME. -* Septembre 4773» p* 520. 

3â8. Réflexions sur une difficulté proposée contre la manière 
dont les newtoniens expliquent la cohésion des corpi^ et les 
autres phénomènes qui s'y rapportent, 

AHomrME. — Avril 4764, p. 976. 
Inséré dans les Mémoires d*une toeiité cHèhre^ t. ii. p. 978. 

347 . Lettre sur les réflexions précédentes^ 
Anonyme. — Mai 4761, p. 4314. 

348. Lettre aux philosophes (sur le son). 
H. Rameau. -^ Août 4762, p. 2035. 

CeUe lettre arait déjà été imprimée k; axt; mais eUe a des additions 
dans cette seconde édition. 

349. De ia manière dont se formel Técko . 

Anonyme. — Avril 4718, p. 467. 
Inséré dans les Méfnmres ^une société célèbre, t. n, p. tt08« 

360. Lettre de M. D. L à M*** sar cette gestion : 

Pourquoi les sons en finissavt deviennent plus aigus que 
lorsqu'ils commencent à se faire entendre sur un corps sonore 
qudôflumue. 

Anonyme. — Mai 4766, p* K%ki* 

36t. Lettre à M. Tabbé de Moirtnorillon^ conite de Lyon, 
(sur la distinction qui se fait dans l'air et dans Toreille, des 
sons de deux instruments unitones). 

M. Fabbé Neveu. — Janvier 4758, p. 436. 

858. Réponse à M*** touchant les sons qui se forment 
dans les tuyaux. * 

P. DE LA Maugeraye, S. I. — Supplément à octobre 

n04,p. 4. 



40 TABLE METHODIQUE . 

368. Difficulté sur la manière dont le P. de la Maugcrftye 
explique, dans les Mém. d'octobre 4704, les sons qui se 
forment dans les tuyaux. 
Anonyme. — Juillet 4705, p. 4263. 

S54. Réponse à cette difficulté. 

P. DE LA Mâugeraye, S. J. —Juillet 4705, p. «t65. 

355. Lettre sur de nouvelles découvertes en physique» 
savoir : la loi de Faction de la chaleur, celle de la'dilalalion 
des liqueurs, et une nouvelle construction de thermomètre, 
par le moyen de la lumière d'une lampe. 

M. DE Barros. — Octobre 4757, p. 2680. 

L'auteur de cette leltrci é,tait de rAcadémie des sciences de Berlin 
et membre correspondant de celle de Parts. 

356. Nouvelles expériences pour déterminer de combien 
précisément Tair se dilate par la chaleur de Teau bouillante, 
avec des remarques sur le thermomètre de M. Amontons. 

M . NuGUET . — Octobre 4 705, p . 4 790 . 

359 . Observations sur la méthode d'un thermomètre uni- 
versel, lues à l'Académie des beaux-arts de Lyon, dans la 
séance du 22 août 4742. 
M. Ghristin. — Janvier 4743, p. <97. 

358. Lettre au P. Caslel (sur l'expérience des miroin 
ardents faite par les Jésuites de Prague) . 

M. Vairinge. —Juillet 4725, p. 4335. 

359. Lettre à M. Vairinge, mathématicien du duc de Lor- 
raine (en réponse) . 

P. Castel, s. J. - Juillet 4725, p. 4337. 
3SO. Extrait d'une nouvelle hypothèse sur l'Aimant. 

M. JoBLOT. — Août 4703, p. 4477. 
3Si. Mémoire au sujet de la description d'une nouvelle 
construction d'aiguille de boussole marine, sans déclinaisOD, 
lu dans la société des arts, le 44 juin 4730. 

M. Le Maire* — Septembre 4730, p. 4543. 
363. Nouvelle observation sur raiguille droite. 
. M. Le Maire. — Novembre 4736, p. 2394. 
3413. Lettres sur les phénomènes de l'électricité. 

Anontme. — Juin 4746, p. 4309. 
304. Lettre au P. B. J. sur l'électricité. 

M. l'abbé Nollet. — Octobre 4746, p. 2074. 
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. LeltreàM. H*** (touchant les prineipas sur lesquels 
roule le mécanisme de Télectricité) . 

M. Tabbé de Gamaches. —Janvier 1753, p. 497. 



RéÛexions sur les effets de Télectricité. 
' Ahohtme. — Mars 4763^ p. 744. 

3M . Lettres sur un phénomène électrique (le clavecin élec- 
trique) . 

P. DE LA Borde, S. i, *- Juillet 4759, p. 4832; — 
octobre 4759, p. 1378. 

Inséré dans les Mémoires d'une ioeiété céièbre^ t. ii, p. 481 et 490. 

M8 . Observations sur la fusion de Tor opérée instantanément 
par une commotion électrique, et sur la couleur purpurine 
que ce métal acquiert dans cette expérience. 

M. > SiGAUDDE LA FoND. — Décembre 4773, p. 440. 



. Du tonnerre, et des moyens employés en Amérique pour 
préserver lès bâtiments et les personnes de ses funestes ac- 
cidents. 

Franklin.*— Novembre 4767, p. 497. 

390. — Lettre au P.R. J., sur une expérience électrique 
(faite avec le cerf- volant de M . de Romas). 

Anonyme. — Décembre 4753, p. S969. 

391-. Observations sur Télectricité de Tair et sur les cerfs- 
volants, qui, y étant isolés et élevés, s'y électrisent en 
temps d'orage. 

M. DE LA Perrière de Roiffé. — Février 477Si p. 499 ; 
— mars 1772, p. 389.- 

39)3. Lettre d^un curé au sujet du système général des in- 
fluences solaires de M. de la Perrière, dont il est question 
dans les volumes de février et de mars. 

Ahontme. -— Juin 4772, p. 389. 

393. Examen du système de M. Newton, sur la lumière et les 
couleurs. 

Anonyme. — Janvier 4764, p. 403; — février 4764, 
p. 406;— mars 4764, p. 632. 

394. Réfutation d'une partie de l'examen de M. Newton, 
sur la lumière et les couleurs. 

M. LeGat. — AvriH764,p. 821. 
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S76. Lettre sur cette réfatation. 

ÂNONTME. — Avril 476 1 , p* 4 4 41 • 

Z7B. Réponse à la réfutalion qa*a faite M. Le Cat, d'ane partie 
deTexameD du système de M. Newton. 

Anonyme. —Juillet 4764, p. 4785; — août 4761, p« 4944.. 

379* Lettre sur quelques parties du système de M. Newton, 
en ce qai concerne la lumière et les couleurs . 

Anonyme. — Mars 1762, p. 679; — avril 4 762^ p. 814; 
— avril 4762, ft. 4039. ♦ 

399. Phénomène nouveau de la transparence de la lumière, 
nouvelle difficulté contre l'hypothèse newtonienne de l'é- 
mission . 

P. Cartel» S. J. — Octobre 4744, p. 487Î. 

3911. Découverte touchant Textension de la lumière. 

M. La Montre. — Avril 4703, p. 745. 

390. Lettre à M. Lac. (touchant le système de Newton ou 
des anciens sur la propagation de la lumière). 

P. GaIstel, s. J • — Février 4723} p. 342. "* 

38 t. Lettre à Mgr le prince Frédéric de Salm, sur la propa- 
gation de la lumière dans le système de Newton. 

M. Tabbé Neveu. — Mai 4760, p. 4333. 

899. Explication de quelques propriétés des miroirs. 

M. JoBLOT. — Oct. 4702, p. 267; — juillet 4703, p. 423*. 

883. Lettre sur une découverte utile à la catoptriqae. 
P. Ghabdin, s. J . ^ Mai 4756, p. .4 322. , 

384. Lettre au P. Chardin (siilr le moyen de faire des miroirs 
de réflexion en glace de toute grandeur). 

M. BEKNiiRB DE SaintoMaetin» — • Joio 4756, p. 4508. 
L' Auteur était contrôlenr général des ponts et ehanssées. 

385. Conjecture sur la cause physique delà réfiraction delà 
lumière. 

Anonyme. — Supplément à février 1706, p. 4 . 

386. Réponse aux objections proposées en forme de réttexions 
sur cette conjecture. 

Anonyme;. — Octobre 1706, p. 1794. 

389. Réflexion sur la réponse aux objections. 
Anonyme. — Octobre 4706, p. 4800. 
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399. Principes physico-mathématiques du méeaiiism« de la 

nature dans la réfraction de la lumière. 

P. GinsL, S. J. — Man47S0, p. 540. 
SM. Quelques observations sur la vue ou la vision. 

M. Le Clerc. — Mars 4705, p. 894* 
S90. Nouveau phénomène sur la vision. 

M. Jah». — Juillet 4769, p. 23. 
391. Lettre au sujet du nmiveau phénomène sur la vision. 

M. DB LA Peruâre de Roiffé. •— Octobre 4769, p. 60. 

389. Lettre à M. le chevalier de la Perrière, seigneur de 
Roiffé (en réponse à la précédente). 

M. Janin. — - Août 1770, p. 309. 

399. Observations sur les lunettes achromatiques, et sur la 
vision à simple vue et au travers des lunettes. 

M. de la Perrière de Roiffé. — Septembre 477t, p. 440* 

393. Lettre écrite de Sétubal en Portugal, le 45 mai 4 757, sur 
la mapière de perfectionner les miroirs de télescopes. 

Anonthe. — Août 4757, p. S406. 

3941. Lettre de M. J» att P. B. J., mûrie microscope du rei 
de Pologne, duc de Lorraine, fait par le sieur Magny. 

AifonTME. —Juin 475S, p. 4345. 

399, Nouvelles expériences d^optique et d*acoustique, adres- 
sées à M. le président de Montesquieu. 

P. Gastel, s. J.— Août473S, p. 4444; — août 4735, 
p. 4649 ; — septembre 4735, p. 4807; — octobre 4735, 
p. 2048;- — novembre 4735, p. S335; — décembre 
4735, p. 2642. 

399. Problème d*optique. 

Anonyme. — Janvier 4726, p. 54. 

399. Résolution de ce problème. 

M. Brunot. — Juin 4725, p. 4426. 

399. Explication du problème d'optique. 
M. Brossette. — Juillet 4725, p. 4323. 

399. Leçons de physique expliquées au Collège royal. Leçon 
première. Sur la résistance de l'éther. 

M. Tabbé de Moliéres. — Novembre 4732, p. 4955. 

Les Mémoire» deyaiônl reproduire tontes les leçons de Tabbé Privât 
de Nolières ; mais la preij^e seulement y fut insérée* 
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4^#. Observations (sur une critique du premier volume des 
Leçons de Physique). 

M. l'abbé bEMoLiÈRES. — Janvier 4736, p. 469. 

401 . Lettre écrite de Montpellier à Fauteur des Leçùns dt 
Physique (au sujet des tourbillons). 

Anonyme. —Janvier 4738, p. 432. 

401i. Réponses à la lettre précédente. 

M. Tabbé de Mouéres. —Janvier 4738, p Uî; — 
février 4738, p. 340; — avril 4738, p. 644; — mai 
4738, p. 863. 

408 . Solution de quelques objections contre le système des 
Leçons de Physique. 

M. Tabbé de Launat. — Décembre 4744^ p. S250. 

404. Lettre à Tauteur des Réfl/exions sûr lés ouwages de 
littérature (au sujet de son extrait de Tode métaphysique, 
intitulée, Vidée du vuide) . 

Anonyme. — Février 4739, p. 330. 

L'aatoar de Tode est M. de la Faatriëre ; celoi des Béfleiioni, 
M. l'abbé Graoet. 

405. Réponse à la lettre sur l'Examen du vuide ou espcux 
newtonien^ insérée au Mercure d'octobre 4739. 

Anonyme. — Mai 4740, p. 865. 

M. de la Paatrière est Tantear de CExamei^ d» vtdde, w Mv^ 
newtonien^ relativemfmt à Fidée de Dieu, Paris, Gissej, 1799, iiHl 

4011. Démonstration physico-mathématique de la vérité des 
grands tourbillons de uescartes et de la fausseté des petits 
tourbillons de Malebranche^ contre l'hypothèse du vmde et 
de l'attraction 

Anonyme. — Juin 4739, p. 4S42. 

407. Réponse à cette démonstration. 

M. Tabbé de Mouéres. — Août 4739, p. 4679. 

408 • Défense de la démonstration. 

Anonyme. — Septembre 4739, p. 4993. 

409. Lettre à M. G. (sur l'existence d'un milieu entre le 
naturel et le surnaturel, qu'il appelle artificiel). 

P. Castel, S. J. —Décembre 47S2,p. S07Î. 
416. Lettre à M. Harlsoeker (dans laquelle on combat ses 
Conjectures physiques sur les atomes). 
Leibnitz. — - Mars 4712^ p. 496. 
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étl. Lettre à M. de Leibnitz. 

M. Hartsoeker. — Mars 4 71 S» p. 540. 

étt. Lettre à M. Hartsoeker/du 42 JQiUet4744. 
Leirritz. — Avril 474t, p. 676. 

éi3. Lettre sur les Principes physiqties pour servir de suite 
aux principes mathématiques de Newton par le P. Berthier, 
de l'Oratoire. 

M. Tabbé Pingre. — Décembre 4763, p. S938. 

4tâ. Discours pour expliquer physiquement certaines appa- 
ritions. 

M. l'abbé de Saint-Pierre. — Janvier 47S6, p. 449. 

415. Lettre à M. de Tlsle sur la déviation du fil à plomb. 

M. le baron de Grante. — Octobre 4754, p. 2464. 

L'a«tear était colonel d'infanterie, capitaine an régiment de LiIIr . 



MÉTÉOROLOGIE. 

« 

4i<l. Dissertation physique sur la nature des exhalaisoLs 
et des vapeurs. 

Anonyme. — Mars et avril 4701, p. 455. 

419. Difficultés contre cette dissertation. 

Anonyme. — Septembre et octobre 4704, p. 497. 

419. Détermination géométrique du rayon incident, lequel, 
dans les gouttes de pluie oui forment l'arc-en-ciel, sépare 
la lumière de Tombre, et détermine en sortant, le plus grand 
angle sous lequel Tarc-en-ciel intérieur est vu. 

M. Saurin. — Supplément à nov. et déc. 4704, 

. 4'* partie, p. 5. 

419. Lettre sur une noie du R. P. Boscovich, professeur 
de mathématiques au Collège Romain (dans le poème du 
P. Noceti, S. f.yde Iride). 

M. Mazéas. — Mars 4754, p. 759. • 

M. Mazéas était un licencié en théologie de It maison de Navari^. 

490. Diésertalion sur la lumière septentrionale, avecTexpIi- 
cation de ses divers phénomènes . 

P. LozERAN DuFESC,S. J. — Juillet 4 73t« p. 4t05; — 
août 473S p. 4366; — septembre 4732, p. IQ74. 



l 
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491. Relation d'un phénomène (une aurore boréale) obiervé 
à Ghambéry^ le 49 octobre 47^* 

P. Dfi MoNTviLLE, S. J. — MaTS 4 727, p. 590. 

4M* Relation du même phénomène tel qu'il a para à Lyon, 
le 49 octobre 4 726. 

AsONTME. — Avril 4727, p. 694 . 

49S. Lettre sur le phénomène du 49 oetobre 4720. 
P. Reghault, s. J. — Juin 1727, p. 4069. 

4)94. Observation de la lumière boréale à Toulon le 45 fé- 
vrier 4730. 

P. DU Ghatelard^ s. j. — Avril 4730, p. 736. 

41i6. Extraits de trois lettres au P. Gastel sur un phénomène 
(une lumière boréale), écrites d'Orléans, d'Avignon et de 
Tournon . 

P. CoEORDOux — S. J.— N^** (le P. Sarrabat, S. J. (î), 

P. DU Fesc, s. j. — Mai 4730, p. 898. 

49<l. Défense du P. Schott e( du P . Kircher, critiqués par 
M. Godin, de l'Académie des Sciences, au sujet de Texplica- 
tion de ce phénomène. 

P. Pézenas, s. j. *^Mai 1730, p. 940. 

499. Réponse à Tarticle précédent. 

M. GoDiN. — Novembre 4730, p. 49a9. 

499. Lettre écrite de Toulon sur une aurore boréale en octo- 
bre et en novembre 4730. 
P. DU Ghatelard, s. j. — Novembre 4730^ p. 2060. 

499. Extrait d'une lettre écrite d'Avignon sur le même phéno- 
mène. 
P. Sarrabat, S. J. -— Novembre 1730, p. 2064. 

480. Observation du même phénomène à Lyon. 

P. DE MoNTÀuzAN, S. J. — Novembre 4730, p. 2065. 

431* Lettre écrite d'Avignon isur un tremblement déterre du 
45 juin et siir une aurore boréale du 4^"" avril 1731). 

P. Sarrabat, S. J. — Juillet 1734, p. 4282. 

489 . Extrait d'une lettre écrite de Luçon, sur une iamière . 
. septentrionale (du 15 octobre 4735), 

P. BoNro,S. J. — Février 4736, p. 375. 
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Lettre écrite de ToqIoq (iur l'aurore boréale du 16 dé- 
cembre 4737). 

P. DU GiUTELAiiD, S. J. .{?) — AthI 4738, p. 761 . 

4S4. Observation d'une lumiàre boréale faite à Toulon (le 
îjuin 4739). ^ 

P. DU Chatelard, s. j. — Septembre 4739^ p. S060. 

436. Observation météorologique (d'une aurore boréale) faite 
à Québec en Canada, le 42 de juin 4746. 

P. BoNNECAlip^ s. J. — Mars 4747, p. 67î. 

4M. Observation d*une aurore boréale le 3 février 4750, iaite 
à Toulon. 

P. du Chatblard, s. J. — Avril 4750, p. 953. 

4S7. Observation faite à Pont-à-Mousson d'une aurore bo- 
réale le Î4 janvier 4762. 

P. J. B. Barlet, S« J. — Février 476S, p. 514. 

438. Lettre an P. Gatron, écrite de Brest, sur un phénomène 
M. Deslandes. — Octobre 4746, p. 4935. 

M. Deslandesy membre de l'Académie des Sciences, cherche dans 
cette lettre les raisons qui ont donné à des fruits un goût salé, 
après une tempête. 

489. Lettre à M. Tabbé de Montmorillon, comte de Lyon, sur 
un arc-en-ciel lunaire observé en Nocmandie. 

M. l'abbé Neveu. — Octobre 4760, p. 2(184. 

440. Réflexions physiques sur le météore igoé ou globe de feu 
qui a pam le 47 juin 4774, à dix heures et demie du soir, 
à Pans, et à près de cent lieues aux environs. 

M. DE LA Perrière de RoiFFÉ.^Novembre 4771, p. t45. 

441 • Réflexions sur une brume de cendres tombées sur un vais- 
seau allant à la Martinique, le 7 mai 4718. A Mgr le comte 
de Toulouse, amiral de France. 

P. Laval, S. J. — Septembre 4749, p. 4555. 

Inséré dans les Mémoires é^une société célèbre^ t. m, p. 180. 

449. Observations faites sur les montagnes de la Sainte-Baume 
par ordre de M|;r le comte de Pontchartrain, avec des ré- 
Ueûons sur ces observations. 

P, Laval, S. J. —Juillet 471 3» p. 4J51; — aaoût4743, 

p. 44ftS^ 
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448. Observations faites sur la montagne appelée tePiloQ- 
du-Roi. • 

P. Laval, S. J.— Août 4745^ p. 4433; —octobre 4115, 
p. 4786. 

Ces obscrf allons et les précédenteK forent faites en 1706.A la p. 45() 
des Mémoires de l' Académie des Sciences, 1708» on tronve : Ré- 
flexions sur les observations faites par ie P. Lavat^ àla Sêinte-BoMme^ 
et aux montagnes des environs, par M Casèitti le /!/V. 

444. Observations faites à Marseille sur le temps depuis ie 
5 janvier 4709 jusqu'au 23 inclusivement. 

P. Laval, S. J. — Juillet 4709, p. 4297. 

445. Observations météorologiques faites à Marseille pendant 
l'année 4730. 

P. Pézenas, s. j. — Juillet 4734, p. 4261 . 

44<l. Observations de Taiguille aimantée, du baromètre et du 
thermomètro pendant Tannée 4735. 

P. DU Ghatelard, s. j. — Octobre 4736, p. 2|86. 

449. Observations météorologiques et physiques faites A 
Toulon pendant Tannée 4739. 

P. DU Chatelard, s. j. — Avril 4740, p. 727. ' 



CHIMIE. 

449. Nouvelle conjecture pour expliquer la nature de la 
glace. 

Anonyme. — Janvier et février. 4704, p. 454 . 

Inséré dans les Mémoires d'une société célèbre, t. iir, p. 499. 

449. Difficultés contre la nouvelle conjecture sur la natan 
de la glace. 

AiiONTHE. — Septembre et octobre 4704, p 494. 

4ftO. Lettre sur ce qu*il y a dans les Mémoires de janvier et 
de février touchant la génération de la glace. 

Leibnitz. — Septembre et octobre 4704 , p . 204 . 

461. Dissertation sur une congélation extraordinaire, dont 
l'expérience a été faite en présence des Etats de Langue- 
doc. ^ 

M. Mattb. — Décembre 4744, p. 2120. 
L'aatenr était démenti ratear royal de chimie à Mootpeliier. 
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àêM. Conjecture pour expliquer la force do la poudre à 
caaoD. 

ÂNOimiE. — Mars 4702, p. 3. 

Inséré daDS les Mémoires d'une société célèbre \, u, p. 4lX. 

4M. DissertatioD sur le phosphore de verre. 
M. NuGUÈT. — Février 4707, p. 3î«. 

464. Réflexions physiques sur le soufre principe de M. Uom- 
berg, 

Anontme. — Septembre 4706, p. 4624. 

4U. Sur le mercure des philosophes. 
anonyme. ~ Janvier 4730, p. 458. 

4M. Lettre d*un physicien sur Topération de changer le 
fer en cuivre. 

AiioimiE. ^ Septembre 4728, p. 4775. 

4&9. Lettre écrite de Paris, ce 20 novembre 4728. Expé- 
rience de la transmutation totale du fer en cuivre rouge. 

M. DB Chandé. — Août 4729, p. 4502. 

469. Dissertation sur les principes métalliques^ où on dé- 
couvre le mécanisme de la nature^ pour la procréation des 
fdssiles : et les matières sensibles qu*elle emploie à la gé- 
oératiop des métaux et des minéraux^ dans laquelle on 
remarque la fausseté du secret de la prétendue transmuta* 
tion du fer en cuivre du sieur Yaltrigny. . . 

M. Benêt. — Avril 4730, p. 744 ; — mai 4730,p. 796. 



HISTOIRE NATURELLE. 



4«9. Lettre sur le Ùidionnaire 'portatif d'histoire naturelle. 
Anonyme. — Février 4763, p. 444. 

4M, Réponse d*un auteur de c^s mémoires au problème 
de physique proposé par M. de Fontenarville, dans to 
S* volume de mai 4747^ p. 4 4 44 (sur les couches de ter- 
rants). ' 
Anonyme. — Septembre 4747 , p. 1895. 

3 
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4<ll . Journal des tremblemeDts de terre arrivés à 
que, en Provence, tiré d'une lettre écrite à S. A. S. Mon- 
seigneur le duc du Maine. 

M. Tabbé Marius. — Décembre 4708, p. 2094. 

4119. Sur les tremblements de terre. 

P. ALBERT, S. J. — Juin 4728, p. 1056. 

463. Extrait d'une lettre écrite au sujet de révéoemcat de 
' Pardines (réboulement d'une colline). 

M. Tabbé Bagel. — Novembre 4733, p. 4898. 

4M4I. Lettre écrite de Limoges à Lyon, en avril 4704, pai 
un religieux, au sujet des mines de plomb découvertes 
dau^ cette province. 

Anohyhk. •— Septenii)re 4704, p. 4622. 

46&. Extrait d'une lettre écrite de Brest au R. P. Deslan^ 
des. Jésuite (sur une prétendue mine d'argent découverte 
entre Grozon et Roscanvel, et sur le port de Brest). 

M. Deslandes. — Juillet 4725, p. 4276. 

466. Lettre à M. Ruel de fiellisie, iDgénieur militaire, aa 
sujet de la minérsdisation de Tor. 

M. MONMET. — Février 4769, p. 269. 

L'auteur était de la société royale des seiences de TnriQ et de l'A- 
cadémie de Roaen. 

4<I9. Obeervation sur la formation d'une mine de plomb 
vert. 

M. IMknwET. — Février 4769, p. 276. 

4G8. Suite des remarques sur les volcans, où il est parlé des 
volcans cachés sous les eaux, ou explication des trombes 
ou colonnes d'eau, qui s'élèvent de la mer jusques aux 
nues, et par occasion des ouragans et des moussons. 

M. Parekt. —Juin 4746^ p. 4469. 
4<I9. Extrait d'une lettre sur la formation des nouvelles 
îles. 

M. Deslahdbs. — Septembre 4726^ p. 4643. 
496. Relation de l'isle nouvelle de Santorin^ envoyée à Mon* 
seigneur le marquis de Fitfrépl, ambassadeur extraordiqaire. 
de France à la Porte Ottomane. 

. P.. BouRGNOif, S. J. — Juillet 4708, p. 4264.. 

C ette relation est signée à torl Bourguignon ; je la crois do P. S«*r- 
gnon^ S, /.,dont ykt\t V Hialoire de VAcadàmie des tdeuces, 170S, 
p. 23 . Ce Père était mitsioan^irte en Gr^cé. 
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4Yt. Répo&M à UDe dif&cnlté proposée contre le système de 
Descftrtes sur le flux et le reflux de la mer. 

P. AuBERT, S. J. — Juillet 47n, p. 4445. 

499. Réponse au traité du flux et du reflux de la mer du 
Père D. Jacques Alexandre, bénédictin. 

P. AoBSRT, S. J. — Novembre 4727, p. S008. 

495. Lettre d*un professeur de philosophie au R. P. 
Alexandre, bénédictin^ touchant son Traité du flux et re- 
flux de la mer, qui a remporté le prix de TAcadémie de 
Èordeaux en l'année 4 7S6. 

Anonyme. — • Avril 47t8, p. 581. ^ 

494. Nouvelle observation sur le flux elle reflux de la mer. 
M. Desland£$. —Mars 4729, p. 542. 

496. Lettre à M. D. M. G. sur le flux et le reflux de la 
mer. 

M. SiGORGNE* — Mars 4744| p. 145* 

4'9fe. Lettre sur le flux et le reflux de f Ëuripe. 
Anonyme. — Mai 4705, p. 874. 

499. Lettre à M. de Y. sur la marée arrivée à Marseille le 
29 juin au soir 1725. 

Anonyme. — Novembre 4725, p. 2008. 

495 . Recherches des causes physiques du flux et reflux 
extraordinaire, qui arriva dans le port de Marseille le 29 juin 
4725. 

P. Laval, S. J. — Juillet, 2« partie, 4726, p. 437. 

499. Explication physique du flux et du reflux d*un puils 
situé aux environs de Bresl sur le bord de la mer. 

P. Aubert, s. j. •— Octobre 4728, p. 4878. 

480. Lettre sur la salure de la mer. 

P. Sarrabat, s. j. — Janvier 4730, p. 462, 

4St . Observations sur Teau de la mer et sur l'eau douce 
qu'on embnrquedans lep vaisseaux.. 

M. Desl4»des. — • Mars 4730, p. 409. 

489. Réponse aux objections du P. Hautzein^ Jéguite 
allemaQd, contre son système de la salure de la mer, 

P. Sarrabat, S. J. — Août 4731, p. 1486. 



l 
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493. Moyens aisés de tenler le dessalement de reaumarioc, 
en réponse au problème proposé dans les Mémoires d^ 
Trévmx de 4742, p. 758. 

P. Castel, s. J. — Juin 4742, p. 4091 . 
laséré dans les Mémoirei d*une société célèbre, t. ii, p. 458. 

494. Conjectures physiques sur la cause, la nattire et les 
propriétés du sel marin, d'après quelques observations sur 
un marais salant. 

P. Yves Valois, S. J. — Mars 474i, p. 430. 

Inséré dans le Recueil de F Académie de La Rochelle^ 1752, p. 141. 
Qnérard en cite un tiré à pari, 1752» in-8. 

495. Mémoire sur la manière de rendre l'eau de la mer 
' potable, découverte depuis peu* 

M. Gautier. — Novembre 1747, p. 4843. 

Inséré dans les Mémoires d*une société célèbre^ t. ii, p. 417. 

48G. Difficultés proposées à M. Guhn, docteur en droit et 
professeur de mathématiques à Dantzick, sur quelques 
endroits de sa Bissertation sur V origine des fontaines, impri- 
mée à Bordeaux en 474t . 

Anonyme. — Octobre 4744, p. 4847. 

499. Seconde lettre à M. Gubn. 

Anonyme. — Novembre 4744, p. 2008 • 

488. Observations sur la fontaine de Maraac en Périgord. 
P. MuL. — Juin 4749, p. 4334. 
L'anteor était religieux eordelier de la Grande Aqnitaioe. 

489* Observations nouvelles sur quelques puits et quelques 
sources extraordinaires, et sur quelques rivières souter- 
raines. 

M. Garçon. —Mars 4.703, p. 489. 

H. Garçon était aTOcat i Aire. 

4flO. Description d*une manière nouvelle de trouver des 
fontaines. 

P. LeGceule, S. J. — Avril4703,p. 647. 
L'aatenr était recteur du collège d'Aire en Artois. 

491 • Observations sur Tusage des eaux minérales. 
M. Mathurin de Lignac. — Janvier 4 74 4, p. 436. 

L'aatenr était chirurgien et pharmacien k Pont-St-Maienee. 
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é91t* ObEervatioD sur la qualité des eaux minérales de Ba- 
gnoles^ en basse Normandie. 

M. Tablet. — Décembre 4746, p. 2317. 

493. Analyse des eaux de Balaruc en Languedoc, avec leurs 
propriétés el usage. 

M. YiEyssENS. — Août 4709, p. 4456. 

4M. Extrait d*un mémoire sur les eaux minérales et médi- 
cinales de Bardon^près de Moulins en Bourbonnais. 

Anonyme. — Mai 4746, p. 4064. 

49â. Mémoires sur les eaux minérales de Baréges, lu à 
l'Académie de Bordeaux, au mois de janvier 4748. 

M. DE Secondât. — Mars 4748, p. 496. 

490. Quelques remarques d'histoire naturelle faites è Ba- 
gnères et à Baréges, lues à TAcadémie de.s sciences de 
Bordeaux. 

M. DE Secondât. — Avril 4748, p. 650. 

499. Nouvelles observations sur les eaux de Bourbon. 
P. âubert, s. J. —Janvier 4744, p. 442. • 

498. Extrait d'une lettre, écrite de Québec, le 40 octobre 
473S, au sujet des eaux du Cap de la Magdelaine. 

M. Sarrasin. —Mai 4735, p. 956. 

499. Relation de la fontaine bouillante de Dax, lue à l'Aca- 
démie de Bordeaux au mois de janvier 4742. 

M. de Secondât. —Septembre 4747, p. 4826. 

500. Observations sur les eaux minérales de Lannion. 
P. Aubert, s. J. — Janvier 4728, p. 407. 

ôOl . Lettre à un grand seigneur de Moscovie (sur la guérison 
de' la surdité par les eaux dePassy). 

M, WiNSLOW. — Février 4 723, p. 333 . • 

&09. Conjectures de pbysiquc sur la raison qui fait qu'on 
laboure les terres, sur leur fertilité, sur la génération des 
plantes et autres corps organisés, et sur bien d'autres phé- 
nomènes qui en dépendent ou qui y ont du rapport. 

P. Castel, s. j. — Mars 4722, p. 509. 

&03. Extrait d'une lettre écrite d'Angleterre à M*** (sur 
l'amianthe). 

Anonyme. — Octobre 4703. p. 4884. 
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6#â. Extrait d'un discottr» sur la respiration des pla&ki. 
prononcé à Touvertare de VUniverûté dans le collège de 
Toulouse de la CSompagoie de Jésus, par le professeur de 
physique de la même tfompagnle, le 20 octobre 4740. 

Anouyme. — ' Mai 47(3, p. 895. 

Inséré dans les Jf^/iu>fr«« d*une iociéti célèbre, t. m, p. 163. 

506. Lettre sur le trailé des plantes de Lorraine. 
AnoMME. — Octobre 4*66, p. 794. 

Bachoz est antenr de l'Rittoire des pkmtet de Lorraine. Nancy et 
Paris, 1762, 13 ToL 

5^G. Observation d*un botaniste habitant des fies occiden- 
tales de rAmérique sur les plantés dont parle le R. P. Labat 
dominicain, dans les six tomes de son Voyage auxiks. 

P. Le Breton, S. I. — Juillet 47î7, p. 4303; — to- 
vier 1780, p. 4Î3; ** FéTriOr 4730, p. 886; — Mars 
«730. p. 636 ; — Avril 4730, p. 679 ; — Mai 4730. 
p. 848; ^ Juin 4730, p. 4063. 

569 • Description de plusieurs plaûtes de rAmérique. 

P. Ke Breton, S. J. — Juin 4732, p* 4080; —Juillet 
4732, p. 4272; — Août 1732, p. 4491 ; — Septembre 
4 732, p. 1 658 ; -- Octobre 4 732, p. 4 803 ; — Novfcsabfe 

4732, p. 2Ô03; — Décembre 4732, p. 2206; — Jan- 
vier 4733, p. 488; — Mars 4733, p. 560; — Avril 

4733, p. 747; — Juin 4733, p. 4447 ; — Août 47S3, 
p. '4500; ^ Septembre 4733, p. 4688; -«-Octobre 
4733, p. 4865; — Novembre 4733, p. 2046. 

«* 08. Observations sur la plante qui porte le cafie* 
P. Le Breton, S. J« ^ Mars 4726, p. 466. 

609 . Observatton« sar quelques ptafttes det Indes (Fachiole, 
le mesquite, Tanil). 

Anonyme. — Novembre 1704, p. <974, 

&tO. Lettre sur quelques arbres des Indes qui portent d« l» 
- toile. 

Anonyme. — Novembre 4742, p. 4978. 

511. Extrait d'utte lettre «ur la culture dea cii<»oiifers et la 
récolle du cacao (dans la Guyane). 

P. de MoNTViLtE, S. J. —Mai 4737, p. 826. 

Inséré dans les Mémoires d'une Bcdéiê têtéWt, t. m, p. 447. 
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dit. Lettre à M*** avr le fleave des AmaiooM, la piem 
verte, etc. 

P. DE LA Neuville, S. J. -—Novembre 4722, p. 4867. 



. Mémoire critique sur la Culture des abe&ieSy par 
M. Duchet. 

M. DE Carne bc Blanct. — 3* Su^lémeat lie 4774, 
p. 47. 

&i4. Lettre contenant quelques observations surlesabcillaB. 

M. de Gart«e de Blahct. — 4*' Supplément de 4775, 
p. 474. 

âf5. Réponse à M. Ffédérîe Ricbter, docteur en médecine 
à Leipsick, sur la cocbenilie. 

P. Ch. Plumier. — Septembre 4703, p. 4674 . 
Inséré du» les Mémeiretd^une Mciitécilèbrt, 1. m, pu 1S2. 

6M. Observations sur la cochenille et sur un petit limagon 
des Indes, qui parait être le murex des anciens. 

P. Alcazar, s. J. — Octobre 4704, p. 4765. 
Inséré dans les Mémoire$ tTune société célèbre, t. m, p. 425. 

619. Réponse à diverses qaestions d*un cuxieux sur le ens- 
codile, sur le colibri et sur la tortue. 

P. Plumiku — Janvier 4704, p. 465. 

Inséré àxos Us Mémoires et une société célèbre ^ t. m, p. 14S. 

SiS« Observations physiques sur les oiseaux de mer et sur 
les hnttres. 

H. Deslandes. — Mai 4731, p. 889. 

519. Lettre à M«- Tabbé 4e Sainte-Pierre (sur un chien qui 
parle). 

Leibuitk. -— M» 471$, p. 9<n. 

Inséré dans UsUémmrts ttsme société célèbre^ t. m, p. 225. 

&90. Réflexions sur la description du cœur de la tortue* 
fiûte par M. Buissière, de Ja Société royale dT Angleterre,' 
et sur la lettre a{^obative de M. Petit, maître chirurgien 
de Paris et ^atomiste . 

M. Mery. — Déc^nhre 4743, p. H07> 
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591: Réponse à une lettre de M. Baulot écrite de U 
Rochelle (au sujet de Torganede Touïe de la grande tortue 
de mer). 
P. Plumier. — Novembre et décembre 4702, p. Ht. 

59)8. Extrait d'une lettre écrite de Caen (sur un petit 
poisson semblable à une plante) . 

. Anonyme. — Mai et juin 4701 , p. 474 . 

Inséré dans les Mémoires d'une société célèbre, t. m, p, S35. 

5/98 • Lettre sur la nature et l'origine des perles. 
Anonyme. — Mai 4*309, p. 884. 

5/84. Observations sur les coquillages. 

P. AuBERT, S. J. — Septembre 4742, p. 4643. 
Inséré dans les Mémoires iFune société cétébu, t. m, p. 250. 

5)85. Lettre à M. l'abbé de Vallemont contenant deft conjec- 
tures.sur la nature des coquillages qui se trouvent dans les 
(erres, dans les pierres et dans les marbres même les plos 
durs. 

M. DE MoRALEC. — Janvier 4743, p. 50. 

59tt. Lettre sur la classification des coquillages. 
M. Dargenville. — Mars 4757, p. 757. 

5/87. Dissertation sur les coquillages qui se trouvent dans 
la terre. 

P. Et. Aug. SouciET, S. J. — Février 4729, p. 308; - 
Mars 1729, p. 459; — Avril 4729, p. 654. 

Si%H* Conjecture sur les pierres figurées qu'on trouve à Saint- 
Ghaumont dans le Lyonnais et en mille autres endroits de 
la terre, aussi bien que trur les coquillages et les autres ves- 
tiges de la mer. 

P. Castel, s. j. — Juin 4722, p. 4089. 

590. Eclaircissement sur les Salagramams^ dont il est {«arlé 
dans la lettre du P. Gaimette (Lettres édifiantes, t. 26). 
Anonyme. — Septembre 4743, p. 2424 . 

Inséré dans les Mémoires à^ une société célèbre, t. m, p. 238. 

530. Extrait d'une lettre écrite des Indes le 40 de janvier 
4700 sur la réalité de Texistence de V homme sauvage. 

Anonyme. — Janvier et février 4704, p. ^&, 
iDséré dans les Mémoires iFuné société célèbre, t. in, p. 228. 
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«p3i . Extrait d'une lettre contenant la description d'un 
monstre de mer, ou homme marin. 

Anonyme. — Octobre 47Î5, p. 4902. 

Inséré dans les Mémoires tPuue soeiélé célèbre, t. m, p. StO- 

599. Lettre de *"* à '^''^ écrite de Nantes le 20 octobre 4740 
(contenant des observations faites pendant la traversée de 
Saint-Domingae en France) . 

Anonyme. — Novembre 4*740, p. 2Î40, 

ô33. Extrait d'une lettre écrite d'Avignon (sur un phéno- 
mène d'agriculture). 

P. Sarrabat, s. J. —Août 4735, p. 4542. 

S3JI. Réflexions sommaires sur un petit ouvrage de M. Sarcey 
deSulieres, publié à Paris en 4765, sous le titre à^ Agricul- 
ture expérimentale à l'usage des agriculteurs j fermiers eP 
laboureurs . 

M. de LA Marre. —Janvier 4766, p. 295. 

«35 . Lettre adressée du château de Beaujcu, au sujet de 
l'Art de s'enrichir promptement par rAgriculture ( par 
M. Des Pommiers). 

Anonyme. — Juillet4763, p. 4899. 

o3tt. Lettre en réponse à la précédente. 

M. Des Pommiers. — Janvier 4764, p. 453. 



MÉDECINE. — ANATOMIE. 

539. Mémoire pour perfectionner la Médecine. 

M. Tabbé de Saint-Pierre. — Mai 4725, p. 835. 

d3S . Réflexions sur l'invalidité des hypothèses dans la théorie 
de la médecine^ quant à la pratique . 

M. NoGUET. — Novembre 4722, p. 4958. 

539. Dissertation sur le système de l'auteur des lettres ano* 
nymes^ où l'on combat le préjugé qui attribue à l'imagina- 
tion des mères le pouvoir d'imprimersur le corps des enfants 
renfermés dans leur sein l'image des objets qui les ont 
frappées. 

AnoNYMB. —Avril 4746, p. 728. 



940. ïlépûn«e à eetie diasôrtalion. 

Anonyme. — Juin n«6, p. 1196. 
^41 . Dissertation sur les enfantements avant terme . 

Anonyme. — Février 170Î, p. S9. 

Inséré dans les Mémoire» tTum ioeiélé ùélèbre, t. m, |j. 4i3. 

649. Lettre sur une thèse soutenue h la Faculté de médeftne 
de Paris (par M. Raymond, docteur de Besançon : An ex 
, aviilsis ab utero maturœ ptacentœ radiculis, partm nahiralùi 
ntcessitas ?) 

Anonyme. — Avril 4765, p. 4043. 

543 . Discours sur la nature, les diffêrenceâ, les causés et les 
signes du tempérament da sang. 

M. DE ViEussENâ. — Novétobre «709, p, «938. 

'5JIJI. Extrait d'une 'lettre contenant quelques conjectures sur 
les maladies des esprits animaux. 

M. Bertrand. — Décembre 4742, p. 2460. 

L'aaieiir était un médeoia de Marseille. 

645. Réponse à cette lettre. 

Anonyme. — Novembre 4143, p. 4992. 

ftJlG. De la nature ei des propriétés du levain do Tèsloiftéc. 
M. de VIE05SENS. -* latnvier 4710, p* 434. 

549. Dissertation sur la nature et les propriétés du levain de 
Testomac. 

Anonyme. — Septembre 4743, p. 2374. 

Inséré dans les Mémoifâs d*une goriiti cêtèbre, t. m, p. 385. 

518. Observations sur quelques^ndroils de l'ouvrage de 
M . Hecquety intitulé De Ul Dige^wrif tome I*"; •-«- sut une 
brochure de M, de Woolhouse contre M. Morand, et «or ses 
dissertations critiques contre MM. Antoine, Brisseau et 
Heister. 

M. l'abbé Blanchart. — Avril 4733> p. 630. 

L'anteur était un prêtée du diocèse deChâlons. 

519. Réflexions sur le système Ôe la irîiuralion. 
M. Bertrand. — Février 4714, p. 346. 

550. Réflexions critiques d'un professeur de philosopbie sur 
le système de la trituration de M, Hecquet. 

P. Percheron, S. J. —Mars 4730, p. 493» 
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•61. Lettre à M. Boràùû^ docteur légeoC 4« la FwtvMéê 

Paris, sur le lissa cellulaire • 

M. Le Cat. — Septembre AWI, p. 389. 

M9. Lettre à M. Deidier sur le mouTement des mnaclet. 
M. Bertraio). — AttII 4712, p. 704. 



. Lettre au sujet du ténia , qualîM de ier solitaire 
(dans laquelle on revendique la priorité de déeouverte sur 
M. Dionis^ qui prétend avoir annoncé le premier que ce wer 
n'est pas solitaire). 

M. Chevaubu. -— Février iTâO» p. 380. 
11. Cheralier était médcciii des Ceat-SnisMi âm U garde. 

5&4. Eztreil' d'une lettre écrite à M. Boudin, conseiller 
d'Etat, premier médecin de Monseigneur, sur le livre de la 
iiénératton des vers dans le corps de Vhomme , composé 
par M. Aodry. 

M. LsMEET, ^ Novnnbre 4703, p. ^079. 

&6& . Dissertation sur la génération des insectes dans le 
cerps. 

M. Mathurin de Lignac. — ATril4718,p« 474. 

bs^ré dans les Mémoires d'urne sùàéié célèbre^ U m, p. 48S. 



'Mémoire pour expliquer l'introd action extraordinaire 
des corps étrangers au travers des vaisseaux et autres conduits 
du corps humain. • 

M. DoisoN. — Avril 4795, p. ^64. 

Cet article de M. Doison , médecin de Toarnaj, est inséré dans les 
Mémoirei ffvng $oâélé cétèkn^ t. »^ p. 440^ 

S67 . Réflexions de physique et de médecine, au sujet du nou- 
vel art (du sieur Premery) annoncé dans les Mémoires 
d'avril 4740, p. 735, pour substituer le fer au cuivre Au» les 
meubles servant à la pr^aration des aliments et des re- 
mèdes. 

P. Castel, s. J. — Janvier 47^9, p. 100. 
Inséré dans les Mémoires d^une sùeiéié tHéhre, Uiii^ç. 970. 

&59. Lettre de M. D . au V. 6. J. sur ce qui s*est passé en 
Siaàde à Tégard de Tusage un uhitOt de la prescription 
suivre poiir ia préparation des alinieBAa. 

Anonyme. — Février 4754, p. 544. 
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6511. Projet d'un nouveau système pour expliquer la oature 
de la fièvre. 

M. Fermethuis. — Août 4704, p. 4442. 

Cet article est d'an docteur en médecine de Reims. 

5tt0. Lettre sur la vertu des cloportes pour la* guérison des 
cataractes internes des yeux. 

M. DE W00LHOU6E. — • Janvier 4706, p. 455 ; — Février 
4706, «p. 3Î4 . 

6411 . Lettré sur Tusage de la pierre divine pour les maladies 
des yeux. 

M. DE WooLHousE. — Avril 1707, p. 726. 

6G/8. Expériences contraires à la nouvelle découverte tou- 
chant la cataracte, contenues dans une lettre écrite à M. de 
Woolhouse. 

M. Geister. — Mai 4748, p. 338. 
M. Geister était nu chirurgien de Nuremberg. 

6tt!8. Lettre (sur le ^emlum ocali et le Bassin oculaire). 
M. de WooLHOusE. — Septembre 1724, p. 4722. 

5tt3. Remarques sur Pavertissemont aue M . Winslouafail 
insérer dans le Journal des Savants an mois de juin 17S4- 
Avec des réflexions sur son extrait des Transactions phikso- 
phiques d'Angleterre, rapporté dans les Mémoires de Tréwux 
du mois d*octQbre 4723; par Fauteur du Mémoire inséré 
dans le journal de février 1724. 

Anonyme. — Octobre 4724, p. '4842. 

584* Réponse aux difficultés touchant la cataracte membra- 

, neuse et son opération, rapportées dans l'extrait du livre de 

M. de Saint-Yves, aux mmoires de juillet 4722, p. 4277. 

Anonyme. — Décembre 4726, p. 2179. 

IMM» . Expérience d'une cataracte membraneuse^ avec quelque^ 
réflexions de M. de Woolhouse. ^ 

M. Walthier. — Juillet 4728, p. 4325. 

L*aDteQr était xm médecin de Goire. 

« 

6611. Lettre à M. de Woolhouse (touchant son sentiment sur 
la cataracte membraneuse). 
Anonyme. — Mai 4729, p. 943. 

609. Réponse à la lettre de M. Petit, médecin, extraite dans 
\e Journal des Savants, du mois de juin 4729, sur iescata- 
actes des yeux. 
Anonyme. — Avril 4730^ p. 602* 
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^•8^ Lettre sur l'opération de la cataracte par extraction. 
Défauts essentiels de cette méthode corrigés. 

M. Le Gat. — Août 4766^ p. 325. 

5<HI. Lettre (sur l'invention du Garde^iris , pour préserver 
l'iris dans Topération de la cataracte). 
M. Le Gat. — Juillet 4767^ p. 433. 

390. Lettre sur la Lagopblalmie. 

M. Babelin. -— Septembre 4773. .p. 399. 

&91 . Dissertation sur le phénomène de la disparition des 
racines des dents de lait. 

M. DU Cbemin. — Janvier 4759^ p. t57. 

S99. Lettre à un de ses amis, expliquant la cause de la pal- 
pitation du cœur. 

M. Ruel. — Mars 4742, p. 467. 
M. Roel était tm médecin de Valenee. 

573. Lettre à un de ses amis, où il explique les causes de la 
palpitation du cœur* 

M. Goumw. —Avril 4744, p. 745. 

L'aateur était un médecin de Moutélimart. 

59 Jl. Lettre au R. P. Tournemine sur la palpitation du cœur. 
* M. Pescadour. — Décembre 4744. p. 2464. 

M* Pescadonr exerçait la médecine à Talle. 

576. Lettres au P. B. J. sur un article inséré dans la ^i- 
hîiothéque raisonnée^ touchant le livre de M. Senac, De 
la structure du cœur. 

Anonyme. —Septembre 4760, p. 2402; — Novembre 
47m), p. 2654. 

570. Observations sur des pierres trouvées dans les reins, 
envoyées à M . F . Pigarçons, chirurgien à Paris . 

M. HoiN. — Novembre 4725, p. 200i. 

M. Hoin exerçait la chirargie & Dijon. 

579. Expériences sur le remède de Mlle Stephens (pour dis- 
soudre la pierre)^ faites à Paris. 

M. Cantv^tel. —Janvier 4744 p. 406. 

&7S. Lettre (sur une opération de la taille). 
H. BouiLLET. — ^ptembre 47239p. 1652. 
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•VU. Extraits de deux lettres' à M. Le €at, sur sa méthode 
de faire Topérattoti de la taUk. 

M. DuHONT. — Janvier 41*3, p. 478. 

H. Oaaoot Sh éUit no litkotomirte de Braxelles. 

580. Lettre ^contenaDt tme attestation de M. de Grave, chi- 
rurgien et litnQtoanste, contre la lettre de M. Dament). 

Frèrd Côme. — Avril 4763, p. 4434. 

5S1. Lettre à M. de Saint-Martin, premier chirurgien de 
S. A. Mgr. le duc de Chartres, concerna&t la suite dusoe- 
ces de la taille latérale, qui se pratique à Rouen. 

M. Le Cat. — Octobre 47ft6, p. S3. 

Ii9^. Consultation au sujet de la maladie de M. le masipû 
de GoDzague. 

M. Travini. — Novembre 1748, p. *84. 

583 . Lettre au sujet d'une maladie extraordinaire. 

M. Tarnodet de Yillartat. — Mai 473d^ p«4440. 

L'aatenr était médecin à Vitré. 

584. Relation d'une maladie très-singulière adressée à 
M. Deidier, et son avis sur cette maladie. 

M. Deibier. — Juin 4744, p. 4075. 

o$6. Lettre à M. Gartaldy sur deex nouvelles observations 
de catalepsie compliquée. 
M. Deidier.— Février 4744, p. 331 . 

S8e. Lettre au P. T. J.. sur lee causes de Tépilepsie etée la 
catalepsie . 

K. PESCADoim. — Août 474?, p. 4431. 

dSiV. Réponse à cette lettre. 

.M. DE Ville. — Mars 4744, p. 478. 

&HS . Réponse (à la lettre de M . de Ville) . 

M. Pescadocr. — Septembre 4744, p. 4631. 

&SO. RéQexions sur la catalepsie. 

M. Coimm. — Septembre 4744. p. 16S9. 

&B0 . Extrait d'une lettre écrite à M . Casa-Major, docteur 
régent en la Faculté de médecine de Paris (sur la gu'érison 
àupian, maladie des nègres). 
M. Chevalier. — Juin 4740, pu 4089. 
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M . Lettre d^nii médeein de province à uo médecin de fb* 
îis et la réponse (sar Touviiige de M. GeoflRroi : De h ma- 
tière médicale). 

Akontme. — Décembre ^44, p. t097. 

ofl/8. Cinq méthodes de préparer les remèdes ordinaires de 
médeoine et de chirurg^ie, et de les rendre plus efficaces. 

M.. Tarnouet de Villartay. — Février 4*739, p. 179. 

«fis. Propriétés da Fresne. 

M. Tablet. — Septembre 4740, p. 4648; ^ octobre 
4744, p. 4820. 

Ô9JI. Observation sur les qualités de la fumeterre . 
M. Tablet, — Juillet 4744, p. 4Ï90. 

59S. Dissertation sur la gangrène et sur les assurances de 
la guérir sans incision ni amputation. 

M. GossET. -^ Mars 4746^ p. 494. 

M. Gosset, eoii<eiUer-;iiéd«ciIi «rdiniir* du Roi, résicisot i Amiens, 
fat appelé à Versailles peudant la dernière maladie de Louis XIY ; 
« .mais II était trop tard. » 



. Lettre à M*. Levrat, maître apotbicaire à Lyon, le 
49 avril 474.S, où il eipUqne le secret de la composition des 
véritables gouttes d'Angleterre. 

M. BiET. — Août 4713, p. 4409. 

M. Biet était maître apothicaire à Pari$. 

597. Lettre pour servir de réponse à une lettre de M. d'Ali- 
veau, et pour expliquer la différence entre Je bon et le mau- 
vais quinquina. 

M. BiET. — Mai 4707, p. 899. • 
Inséré dans les Mémoires tf'imf êôdété àflèbre, U m, p. 500. 

598. Méthode pour perfectionner et rendre plus efficace 
l'usage du quinquina. 

Anonyme. —Septembre 4739, p. 2055. 

599. Lettré (au sujet du sachet anti'apopîecfique) . 
M. Arnoult. —Février. 4 739, p. 248. 

>• Lettre d'un pbysieieft sur le spécifique du skur Arnoult 
contre l'apoplexie. 
Anonyme.. — Février 4744, p. 357. 
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001 . Réflexions eur la réponse de M • Hecquel aux prioci- 
paux endroits du livre de M. Silva^ Le V usage des saigmes. 
par M***, médecin de Montpellier. 

Anonyme..— Septembre 4739, p. 4668; —Octobre 4739, 
p. 4807. 

tt09. Lettre «de M. Morisson, docteur en médecine à Palvau, 
en Bas-Poitou, à M. D***, sur l'ouvrage de M. Silva, De 
ViLsage des saignées. 

M. DE Senac. — Avril 4*732, p. 744. 
M, de Senac se cacha sous le pseudonyme de MorUson. 

003. Mémoire sur un remède propre pour guérir les seia- 
tiques . 

M. Maurain. — Octobre 4746, p. 4876. 

004. Discours sur la question proposée par MM. do l'Acadé- 
mie royale de Bordeaux pour le prix de Tan 4723: Quelle est 
Thypothèse la plus probable sur Taction du bain^ et quelles 
sont ses utilités. 

Anonyme. — Novembre 47î3,p. 2444. 

•06. Remarques sur la prétendue découverte de rAlkaêst, 
donnte au pul^lic par M. Le Pelletier, de Rouen, publiée 
dans les Mémoires de Trévoux de novembre 4704, p. 486<, 
et rappelée dans les Mémoires de février 1706, p. 239. 

M. Martiny. — Août 4707, p. 4443. 
L'antear était doctenr en médecine de la faculté de Montpellier. 

ttOtt. Lettre à M. D. M. sur ses remarques contre M. l^ 
Pelletier. 

M. DE LA Gaze. — Août 1707, p. 4464 . 

L'antenr était médecin ordiniire de Mgr le doc du Maine. 

607. Lettre de M. **% chirurgien, à M. **% touchant la 
possibilité du dissolvant universel. 

Anonyme. — Février 4708, p. 324 . 

O08 • Lettre à un de ses amis, avec des remarques sur la Icllrc 
précédente. 

M. DE LA Gaze. — Novembre 4 708, p. 4948. 

609. Observations importantes ^ur la guérison radicale des 
descentes, adressées à M. de Sartine, conseiller d*ÉUt, lieu- 
tenant-général de police, et que nous insérons ici par ordre 
de ce magistrat. 

M. Gauthier. — Novembre 4773, p. 249. 
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Ht O. Histoire de Tinoculaiion de M. d'Ândresel^ lue à TAca- 
cadémie royale des sciences. 

M. Petit. — Janvier 4 765, p. 378. 

«if. Lettre contenant le précis de l'ouvrage de M. Petit 
sur rinoculation . 

M. Girard. <— Septembre 4766, p. 494. 

819. Observations d*anatomie. 
' M. PoNCELET. — Mars 4705, p. 5<S?, 

Inséré dan» les Mémoires tFune société célèbre^ t. m, p. 508. 

B13. Mémoire sur un fait d'anatomie très-singulier^ concer- 
nant un os d*une grandeur considérable, qu*on a trouvé 
dans la substance du cœur du R. P. Marquer^ de la Compa- 
gnie de Jésus. 

Anontme. — Juin 4726, p. 4446. 

Ce Père, snr lequel manqnent les détaili biographiques, était nn 
des rédacteurs des Mémoires de Trévoux. Barbier le nomme à tort 
Marquât. (Diction, des Anonymes, t. ii> p. 397.) 

HiJl. Réponse à une lettre datée de Rome, insérée dans les 
Jfémotres de juillet 4707, p. 4297, touchant Tabbé Zumbo, 
Sicilien, et se^ corps anatomiques fabriqués avec de la cire 
colorée. 

Anonyme. — Octobre 4747, p. 4830. 

nid. Lettre au P. B. J. (au sujet d*une opération faite 
pat M. le Dran, chirurgien de Paris) et actes donnés à 
Rouen faisant foi qu'il en a donné Tidée le premier. 

M. Le Cat. —Décembre 4749, p. 2608; — Mars 4754, 
p. 756. 

Bltt. Lettre sur Tambid'Hippocrate perfectionné. 
M. Le Cat. — Novembre 4766, p. 280. 

tt19. Lettre écrite de Beauvais le 27 juin 4704 au sujet de 
deux jumeaux qui ne font qu'un même corps au dessous 
du diaphragme. 

M. DU CouRROt. — Septembre et octobre 4704, p. 220. 
Inséré dans les Mémoires d'une société célèbre, t. iii> p. 465. 

8iS« Description anatomique d'un corps monstrueux. 
M. PouJOL. —Juillet 4706, p. 4225. 
M. Poujol était médecin à Sommières. 
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tttfl. Lettre écrite au mois de décembre 4742 au R. P. **' 

sur deux noaveaux prodiges. 

M. DE Mailly. — Ayril 4743, p. 660. 

L'aateur éUit doyen de la £acaUé de médaeiae de Reims. 

•90. — Lettre écrite à un médecin de la faculté de Paris, 
au sujet d* un enfant monatrueux né è Avignon, le 48 octo- 
bre 4743. 

M. Le Brun Je fils. — Juillet 474 i, p. 42»2. 

tt/8t. Observation d'une plaie à la tête. — Description d'un 
monstre né à la Flèche, le 6 mars 47t2. — Lettre sar un 
ver trouvé dans un rein. 

M, Farcy. — Octobre 4722, p. 4824, 

M. Firey éUW ebirergien à la Flèehe. 

tt/8/8. Relation avec dissertation sur la naissance d'une fille 
ayant deux lèles. 

AnoïmiE. — Avril 4724, p. 703. 

tt/8S. Dissertation physique feur les dumgemenis et les mou- 
vements critiqués survenus à. quelques personnes Agées qui 
ont semblé rajeunir. 

M, Begows. — Novembre 4708, p. 4933. 

L*anteiir était un médecin da Pny. * 

tt/8Jl. Rapport sur les cor^ de trois reltgiemds trouvés 
entiers a Québec, après avoir été enterrés depuis vingt ans 
et couverts de chaux vive. 

M. Sarrazin. — Août 4728, p. 4572. 

eS5. Lettre au P. B.,J. but la contagion qui fait périr les 
bêtes à corne en plusieurs provinces du royaume» 

Anonyme. — *Mai 4747, p. 899. 

69e. Lettre au R. P. D. Hippolyte Bevilaqua <âur une 
dame de Gésène qu'on trouva réduite en cendres). 

M. le marquis Scipion Maff*i. — Novembre 4734, 
p. 4922. 

Cette lettre est probablement traduite de l'italien. . 

6/87. Explication physique de la noirceur des nègres, par 
le P. M***J. à Saint-Domingue. 

P. Margat^ s. J. (?) - Juin 4738, p. 4453. 
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MATHÉMATIQUES. 

WH, Mémoire pour l'histoire des découvertes qu'nn a ftiîles 
eo mathématiques dans ces derniers temps. 

Anonyme. •*- Juin 47S4, p. 998. 



. Lettre à M. de FootentUe (sur scm système d'infini 
numérique et sur deui ou trois principes de calcul). 

P. Castel, s. J. — Supplément à septembre HÎS, 
p. 4 • 



. Extrait d'une lettre écrite à M. Leibnitz (sur la ressem- 
blance qui existe entre son système et celui dés Chinois). 
P. Bouvet, S. J* — Janvier 4704, p. tS9. 

CettA lettre, datée de Pékiog, le 4 noTembre 1701> oentieut en 
entré quelques noavelles setentifiqnes et littéraires. 

«St. Recherches sur Uorigine des chiffres d'arithmétique. 
DoM Galmet. — Septembre 1707^ p. 1680. 

1139. Démonstration d'une opération d'arithmétique^ com- 
muniquée au public dans les affiches du mercredi 25 juillet 
4764 . (Trouver les î/SlO et les deux ^ols pour livre dti 
dixième d'une somme proposée.) 

Anonyme . — Août 064 , p . 2690 . 

tt33. Réflexions nouvelles et démonstrations, sur les règles 
d'alliage et sur les fausses positions. 

M. Parent, — Mars 4743., p» 620. 

eSJl. Lettre écrite de Turin (sur les différents rttpporte des 
nombres et sur la multiplicité de leurs combinaisons.) 
M. le marquis de Senneterre . — Décembre 4 742, p. 222* . 
tt35. Réponses à cette lettre* 

Anonyme. — Décembre 4742, p. 2223; — Décembre 
4742, p. 2233. 

636. Lettre (contenant la démonstration d'un nouveau 
théorème d'algèbre). 

M. DE Joncourt. — Juillet 4763, p. 4554. 

637. Réponse aux principaux articles qui sont dans le 
t3* journal de Paris de cette année 4^03, touchant la p(r«- 
mière partie de son algèbre. 

M. Okanam. — Décembre 1703, p. 2244. 
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089. Mémoire touchant le calcul différentiel. 

Leibnitz. — Novembre et décembre 4704 , p. 270. 

030 • Parallèle du calciil différentiel avec celui de la méthode 
de Maximis et Minimis de M . de Fermât. 

Anoktme. — Supplément à février 4702. 

040. Manière de résoudre les questions qui dépendent delà 
vertu centrifuge, indépendamment de sa connaissance, et 
des rayons des développées; appliquée à un pendule indi- 
qué par M. le marquis de l'Hôpital, dans les Mémoires é 
r Académie de 4700, et au^^ravant par M. Bernoulli le 
jeune^ dans les jécta de Leipsick, 2" tome des suppléments, 
p. 294, d*où Ton déduit même les principales propriétés 9e 
cette vertu. 

M. Parent. --< Juin 4744, p. 4089. 

041 . Question analytique (sommer des suites infinies d'après 
une méthode générale) . 

Anonyme. — Mars 4766, p. 646. 

04/9 . Lettre en réponse à cette question . 
M. Cousin. — Avril 4766, p. 4004. 

043. Remarques^ sur un article des Mémoires d'avril 4165, 
p. 4010, contenant une règle de l'analyse des jeux de ha- 
sard. • 

AisONTME. — Juin 4765, p. 4432. 

044; Divers problèmes sur la nature desiignes courbes. 
Anonyme. — Septembre et octobre 4704, p, 240. 

046. Extrait d'une lettre touchant ces problèmes. 
Anonyme. — Supplément à mai 4702, p. 4. 

040. — Autre lettre d'un gentilhomme do Grenoble. 
Anonyme. — Supplément à mai 4702, p. 9. 

047. Solution des problèmes proposés. 

• P. Nicolas, S. J. — Supplément à juillet 4702, p. ^ 

• Ld P. Nicolas était rectenr du collège des Jésuites de Tonrnon. 

048. Problèmes proposés aux géomètres (sur les courbes). 
Anonyme. —Avril 4704, p. 647. 

049. Lettre deM*** à M*** sur le premier problème proposé 
dans le journal d'avril 4704, 

Anonyme. — Supplément à septembre. 4704, p. 1 • 
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•&•• Réponse aux réflexions insérées dans le Journal des 
savants de Paris du lundi 30 mars et lundi 6 avril 4705 
sur la lettre de M. *** 5 M*** ajoutée à la fin des Mé- 
moires du mois de septembre 4704. 

Anonyme. — Juin*1705, p. 4070. 

661 . Réponse à l'avis' inséré dans le Journal des savants 
du 8 août 4705. 
Anonyme. — Novembre 4705, p. 4977. 

0&9. Théorème de géométrie démontré ( sur les triangles). 
M. Mathieu. — Mars 4726, p. 522. . 

II&3. Démonstrations d'un théorème sur les triangles. 

P. DuGUÉ, S.J.— P. Fêvre, s. J.— Août 4728, p. 4558; 
— Août 4728, p. 4560. 

Ces deux Jésuites étaient professeurs au collège de Strasbourg, où 
le premier enseignait les mathématiqaes. 

654. Réflexion géométrique sur l'angle de contingence des 
cercles. 
P. Castel, s. J. — Juillet 4726, p. 4329. 

666. Réflexions sur le paradoxe proposé par le P. Castel 
dans le Mercure du mois do juin 4 728. 
P. DE LA Maugeraye, S. J. — Février 4729, p. 335. 

666. Seconde réplique aux secondes objections du P. de la 
Maugeraye sur le paradoxe géométrique. 
P. Caotel, s. j. — Septembre 4729, p. 4700. 

669. Réponse au P. Castel. 

P. DE LA Maugeraye, S. J. — Décembre 4729, p. 2270. 

668. Extrait d'un mémoire sur la quadrature du cercle (trou- 
vée par M. Colin des Tourelles). 

Anonyme. — Mai 4723, p. 904. 

669 . Réfutation d'une brochure du R. P. Le Muet, intitu- 
lée: Seconde solution plus déoeloppée que la première, insé- 
rée au Mercure de France, du mois d'avril 4729, des trois 
fameux problèmes, de la quadrature du cercle, de la trisec- 
tion de l'angle et de la duplication du cube. 

M. LeMonnikr. t- Mars 4731, p. 492. 

««O- Lettre en réponse à la défense du R. P» Le Muet, 
insérée dans le Mercure de septembre 4734 . 
M. LeMoNNiER. —Septembre 4 734,. p. 4654. 
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#•!. Méthode poBr les quadratnree des coorbes. 
M. RoLiN. — Octobre 4734^ p. 48^. 

6119. Trouver le rapoort approché du cercle au diamètre, sur 
une expressioQ analytique donnée d^^ns les Mémoires d'oc- 
tobre p. 4909* 
AiiORTME. -~ Novembre 4734, p. tOS4. 

mis. Solution du problème dont on a donné la préparation è 
la p. S081 des Mémoires de novembre. 

ANONYME. — Décembre 4734, p. W6S. 

664. Méthode synthétique pour les quadratures des courbes, 
tirée de l'analyse qui est dans les Mémoires d^octobre .4734. 

Amontke. ^ Janvier 4735, p. 454. 

665. Suite de la synthèse dont on propose de démontrer d'une 
autre manière le premier théorème. 

Anonyme. —Septembre 4735. p* 1870. 

666« Suite de la méthode synthétique, rendue plus générale; 
avec la solution de quelques paradoxes sur les nombres. 

Anonyme. — Décembre 4735, p. 2554. 

667. Lettre à M. D. sur la quadrature découverte par 
M. Seguin, et sur la quadrature du cercle en général. 

P. Castel, s. J. — Janvier 4740, p. 446. 

666. LettYeau R. P. R , Jésuite, au sujet de l'ouvrage de 
M . Basselin, professeur de philosophie au collège de^ Gras- 
sins, sur la quadrature du cercle. 

M. Grante. — Mai 4741, p. 809. 

666. Lettre à un ami au sujet de l'objection faite par M. Grante 
contre la découverte de la quadrature démontrée géométri- 
quement par M. Basselin. 

Anonyme. — Novembre 4744^ p« 4d&6. 

6*96. Lettre au R. P. J.,S. J. sur la quadrature d« cerek* 
M. RoMEUNNE. •*- Avril 4743, p, 695. 

6*91. Régie générale pour Ift quadrature de toutes lescoarbfs. 
P. Dumas, S. J. ^ Oetobre 47S8, p. 4974. 

L'auteur était missionnaire anz Hlinois.' 

« 

696. Lettre sur une découverte en géomél^ie, la q«adr«Mn« 
du dodécagone par M. Gruds. 

Anonyme. — }lai 1759, p. 4167. • 
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tt9S . Le Ure su r le même sujet . 

M. C. J. Panckoucke. — Jui]let4759, p. 194Î. 

1194. Mémoire sur la cycloïde. 

P. DoMAS, S. J. — Addition à mai 4730, p. 1, . 

«Ï5. Démonstration par algèbre du posochronisme etisochro- 
nisme tout ensemble de la cyclaïde. 

P. Rouillé, S. J. — Février 4726, p. 253. 

67«. Démonstration à la portée de tout le monde- de celte 
vérité de la géométrie transcendante, que 3, par exemple 
divisé par zéro, est égal à Tii^ni. — Remarque sur celte 
expression plus qu'infini. 

P. Castel, s. j. —Juillet 4729. p. 4210. 
«l'y. Eclaircissement par M. R*** d'une proposition qui 




Anonyme. — Ayril 4729, p. 743. 

4i9§. Binocle géométrique avec une nouvelle manière très- 
aisée de mesurer avec cet instrument Les longueurs inacces- 
sibles, et de lever les plans de loin. 

P. BoNFA, S. J. —Supplément à janvier 4702, p. 4. 

679. Lettre fsur la nouvelle édition de 'la Trigonométrie de 
M. 'Ozanamj. 

M. Depabcieux. —Mai 4742, p. 895. 

6^0. Démonstrations de plusieurs pratiques qui sont dans la 
trigonométrie de M. Ozanam. 

M. Oepahcieux. —Novembre 4737, p. 2038. 

4I§1. Réflexions sur les instruments dont on se sert pour 
mesurer les angles, par M. M. de T. 

AHomniB. — I^ovembre 4709, p. 2008. 

M9. Lettre touchant la méthode d'arpenter par cuitellation. 
M. GuiOT. — Octobre 4772, p. 54. 
M. Gaiot est antenr d'un onvrage intitalé, V Arpenteur forestier» 

^83» Machine pour couper tont angle, ou tout are de 
cercle en raison- donnée, qu'on peut appeler eompas de 
division circulaire. 

M. Senès !« CvEtti. *r- Soppiément à mai 4704, p. 4. 



72 TABLE MÉTHOOiQUE 

0$4. De Tinvenlion et de Tusage de quelques instrument- 
de mathématiques. 

Anonyme. — Mars 1723, p. 285. 

eSft. Extrait d*une lettre écrite le 46 d'août 4 '^i6 de 
Luiiéville (contenaut la description d'un inslrumeùt de 
mathématiques de son invention). 

M. Vatringe. — Février 4 727, p . 240. 



MÉCANIQUE. 

696. Principes de mécanique. 

P. DE LA Maugerate, S. J. — Décembre 4705, p> 2134. 

699. Application du principe d'équilibre. 

P. DE LA Maugerate, S. J. — Janvier 4706, p. 43V, — 
Mars 4706, p. 499. 

698 . Réponse aux difficultés proposées sur la balance. 
P. DE LA Mavgeraye^ S. J. — Janvier 4707, p. 459. 

699. Réponse aux Jifficullés proposées sur le levier. 
P. DE LA Maugeraye^ S. J. — Juin4707, p. 4400. 

680. Nouvelle description d*une machine qui semble porter 
en elle-même le principe de son mouvement. 

P. Percheron, S. J. —Juin 4730, p. 4444. 

BOM. . Démonstration d'un principe de mécanique, qui esi 
que les forces des corps en mouvement, sont entre elles 
en raison composée de leurslmasscs et de leurs vitesses, 
ou comme les produits de leurs masses par leurs vitesses. 

M. deLouville. — Octobre 4722, p. 4790. 

B91B. Des proportions des figures et du nombre des ailes des 
moulins à vent verticaux, propres à augmenter la force 
^ et diminuer les frais le plus qu il est possible. 

M. Parent. — Décembre 4742, p. 2476. 

693. Problème de balistique résolu . 

P. DuRRANC, S. J.— Novembre 4740, p. 4987; - 

Décembre 4740, p. 2436.' 
- Ce Père était professeur de mathématiqaes à Cabors. 
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M4f DeseripUon abrégée da pian de l'unWars dressé sur les 
observations et les tables astronomiques avec la même 
méthode et la même exactitude qu*une carte de géographie. 

ÂR019TME. — Octobre 4744, p. 4826. 

W5. Lettre au P. Brumoy, au sujet de Tinvention du 
zodiaque attribuée par l'auteur du Spectacle de la nature 
(l'abbé Pluche) aux premiers descendants de Noé. 

P. LE Mire, S. J. — Juin 4740, p. 4454. 

L'antenf était professeur royal de mathématignes à Donal. 

4IIHI. Lettre au sujet de celle du P. le Mire. 
M. Jos. BoTCR d'Aix. — Janvier 4744, p. 34 . 

«»7. Lettre au Père***. 

P. LE Mire, S. J. -- Juillet 4744, p. 4495. 

608» Lettre sur Tépoque de Tinvenlion du Zodiaque*. 
M. BoYER. — Novembre 474Î, p. 4954. 

II99 . Lettre touchant la division dii zodiaque, et Tinslitu- 
tion de la semaine planétaire, relativement à une progres- 
sion géométrique d'où, dépendent les proportions musf- 
cales. 
M. l'abbé Roussier. -- Novembre 4770, p. 497; — 
D^cembVe 4770, p. 389; — Août 4774, p. 497. 

900. Le calendrier mosaïque des écrivains sacrés, dégagé 
de touteç les altérations du calendrier des Juifs; avec les 
tables des équinoxes et des néomémes mosaïques. 
P. Mahoudeau, s, J. — Septembre 4727, p. 4637. 

90t . Dissertation où Ton examine de quel point les 
Israélites prenaient le commencement ^ de leur jour, au 
temps de Finstitution de la P&que. 

M. Fabbé du Mabaret. — Octobre 4746, p. 2248* 

7Q9. La beauté du calendrier Grégorien démontrée. 

P. DE LA Maugerate, S. J. — OctobrQ 4727, p. 4784. 

Inséré dans U^Uàmoires étme Soeiété eéièhre^ t. m, p. 28?. 

4 
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903. Défense du calendrier lunaire grégorien conlre les 
faux principes du U. P. Emmanuel de Viviers, prédica- 
teur capucin. 

Anonyme. — Février 4729, p. 270. 

904. Analyse aslraàoiniqae de Thypothèss lûfièire da ca~ 
lendrier ^gorieh . . • / ' 

P. Mahoudeau,,S. J. — Août 4728^ p. 1435 1 ,-^ Sep- 
tembre 1728, p. 4 639. 

90&« Réflexions sur la disserta.ùoa dd P^ Mahoudeau (du 
mois de septembre 4728). 
M, MARiUtm.:— Jaimer 4729, p. 72; — Février 4729, 
p. 2i0. 

900. Remarques aar le calcul ecdésiastique des f^es m^ 
biles^ qui esl en usage daxw l'église/ dépits la réfocmé du 
calendrier. 
P. DE Rebegque, s. j. — Mars f 72 4, p. 523. 

709. Remarques sur le calendrier du P.- Bonjour. * 
M.. Cassinï. — Septembre 4702, p. 45jî.. - , 

Le P.. Bonjour, religieux augustiu, avait pDbliè en 4701 an o«mgc 
, intitulé Calendarium romanntttt Chronologorum causa cimstrudum, 
' Aoma, in-fûl. 

905. Lettres écrites d*Aire en Artois (contenant des eor- 
. raclions à faire dans les Éphémérides de M. de la- Place). 

F. DE Rebeèque, s. j. — Avril 4722, p. 606; -^ Juin 
. 4722, p. 4426. ' * 

909. Rèmarqaes sur les tables astronomiques âe il. de 
la HirCé * 

P. DE REiECQUE^ $. 1. -- MafÂ 4739, p. 541. 

tS'iO^. Lettre sur les Éphémérides bosmographîqués (de 
. Tabbé de Brancas). 

,'Aï«Oni]ib. •*- Janvier 4754, p» 354. 

L'abbé de Brancas- Villeneiive fit paraître à Paria, 1750. iB'i% 
ses Éphémérides cosmogra^Uques pour 1750^ et en doura apisi ponr 
les deux années avivantes. - . * • 

, ■•*".* • 

711.. Anatyse astronomique de l'hypothèse solaire de 
M. delà Hire. • - 

P. MAipouiœAV, S. I- — AifHI 4*'^, p. 68t. 
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9^9.' Aitalysê «asUonomique de Thypotliete faiftaipe 4e 
M< de fai Hire« 

P. JtfAHOtJDEÂU S. *. — Avril 173Î, p. 580. 

'9ift. Bypotlièffé» pvimitîtes de la ^rée mojeime des an- 
nées solaires, el des mois éi des années lunaires. 

P. Mahoudeau, S«- J. — Mars 4733, p» 445; —Mai, 
. 4733, p. "833; — Juillet 4733. p. 4161 ; — Août 
47a3,"p..44«0; 

• • * 

914. Xâble astronomique des équinoxes moyens de l'hypo- 
thèse primitive* . , 

P. VABovnEAV, ^. J. — Septembre 4733, p. 4703. 

7t&. Table astronomique deâ Néoménîea moyennes de 
rtypottèse primitive. • 

P. Mahoudeau, s. J. — Octobre 4733, p. 476Î. 

116. Question marieuse où Ton demande, de qiisl .l&ois de 
' l'année solaire doit prendre sou nom chaque mois de Tan- 
née Itmaire*. 

P. DE Rebecque, S. J. — Mai 4744, p. 681. 

Inséré daiïs iô$ Ximâireg dfme Société célèbre, t. m, p. 5197^ 

717. Mémoire où est contenue la démonstration de la 
fameuse règle de Kepler (sur le rapport de la distance des* 
plairètcai à "Ht dufée de leurs révolutions).' 

M. DE Malezieu. -^ Juin 4725,p. 4402. 

7tS. Réflexfems sur les usages des éclipses du soleil pour 
la différence des méridiens des lieux ou elles, ont été ob- 
.sprvées . " . 

P. LaVal; s. U — Juillet 4'7S8, p. 4344 .. 

7tO. De Teffet ^ue cause la réfraction dans Tobservation 
qu'on fait à la mer' de Tamplitude du soleil, pour trourver la 
4éêtipai89B de la Boussôle^^ 

P. DU Chatelard, s. j. — Juillet 4735, p. ^3f2f. 
- lA^r6'4auft }ê9M4m(Â9€8 d'une Société célébu t. iix> p.. 8o8. 

7/SO. Observaticudsaur la relation faites à M^cseille, avec 
des réflexions sur ces observations. 

P. Laval, S. J.'— Mai 4748, p. 256; — Juillet 4748, 
" p^"434; ■ 

7î^f .' Observations pouf déterminer Tobliquité ^e l'édip- • 
tique, avec de^ciiflexioito^sit' la réftactioB^ . 

Jr.Ui^io.^ S.. ^. >r^*%9tAœbre47445 p« 464a. 
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VSfl'Réfle^tioiis sur le» bassesses apparenles de rhoriiOD 
sensible de la mery avec des remarques sur les réflexions 
de M. Cc^ssini sur le même sujet.. 

P. Laval, S. J. — Janvier 4708, p. 456; — Juin, 4708, 
p. 4.079. • 

lfJt/9* Lettres sur la parall&xe de la lune. 

. M. DE l'Isle. — Janvier 4754, p. 328 j|^ Avril 476<, 
p. 944;- Août 4754, p. 4825. 

9/S3. Seconde partie d'un mémoire sur les taches du soleil 
et /le la lune, et sur les volcans célestes, où Ton coofinne 
le système établi dans la première parti'e par (es observa- 
tions de THistoire de l* Académie des Sciences des années 
4706 -*- 4710, et par celles de tous les autres auteurs 
les plus illustres qui en ont traité. 

M. Parent. — Février 4746, p. 324. 

Parent était membre de TAcadémie des Sciences. Quérard ne cite 
pas les articles qa'ii a fait insérer dans les Mémoires de Trévoux» 

7!t4. Nouvelle théorie des taches du soleil, dont la société 
royale des sciences de Copenhague a fait le sujet de son 
prix de mathématique de 4'/74 . 

M. DE LA Perrière de Roiffé.— ]rfai4774, p. 497; — 
juin 4774, p. 389. 

9/9ft. Examen du. nombre des étoiles visibles. 
P. Pallu, s. J. — Avril 4737, p. 639. 

Inséré dans les Mémoires ^"une Société eélèhrcy t. m, p. 268. L'av' 
teor était professent de matliématiqties à Pan. 

' 9SG. Découverte de quelques étoiles nébuleuses., 

M . Tabbé Le Gentil de la Galaibibrb . — Septembre 
4748, p. 4903. 

91^9*. Lettre touchant Touvrage de la figure de la terre, 
' M. Bouguer. -*- Mai 4754, p^ 4098. 

M. Bougner est Tantenr de cet cayrage. 

9!t8. Mémoire sur les dernières tentatives . que. Ton a 
faites pour découvrir le mouvement annuel de la terre. 

Anonyme, r- Novembre 4722, p. 4.954. 
Inféré dans le» Mémoires ffune. Société eélèh'e^ t. ni» 1^ ^NH^ 
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9M. Réfutation de TopiDioa de M. Plucfae touchant Tin-* 
clinàison quMl prétend «voir -été donnée à la terre an 
temps du déluge. 

P. Alaczk, s. J.^Mars 4746, p. 44i; — avril 4746/ 
p. 798. 

930. Méthode pour calculer reffet de la nutalion de l'axe 
de la terre sur l'ascension droite des étoiles, 

M'. Tabbé Lu Gaillb. — Novembre 4748, p. 2454. 

931. Lettre à un de ses amis sur le premier méridien. 
M. I>A Moutre. — Juin 4708, p. 38. 

^ 933. Conjectures sur les longitudes. 

Anonyme. '— Décembre 4733, p. 2474. 

933. Observations sur la découverte! des longitudes par 
M. de la JonchèVe. 

Anonyme. — Juillet 4737, p. 4342; — novembre 
4737, p.. 4096. 

934. Diverses observations astronomiques faites à Mar- 
seille dans l'année 4705. 

P. LAVALi S..Ï. --Avril 4706, p. 684. 

736. Diverses observations astronomiques faites à Marseille 
dans les mois d'avril, juin et juillet 4709. 
P. Uval, S. J. -• Janvier 474?, p. 469. 

98é. Diverses observations ; tache dans le soleil; Saturne 
près a*une étoile des Gémeaux ; Vénus ; obliquité de 
r^cliptiqùe; hauteurs du baromètre et du thermomètre. 
. P. Laval, S. J. — Août 4740, p. 4408. 
939. Diverses observations faites au mois de juillet 47J4 

P. Laval, S. J. -- Février 4742, p. 342. 
938. Observations diverses faites à TObservatoire de Toulon, 
pendant le cours de l'année 4723. 
P. Laval, S. J. — Juin 4724, p. 4095. 

93». Observations faites à Marseille dans l'observatoire des 
Jésuites, pendant les trois derniers mois de 1 année 4729. 
P. Pézeisas, s. j. — Mai 4730, p. 775. 
94KI Oiîservations astronomiques faites dans l'observatoire' 
des PP* de la . Compagnie de Jésus à Lyon. 
p1 Duclos, s. j. — Octobre 1736, p. 2476. ^ . 
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941» ObservaiioneB iuBtroQOflûc» ia GollëgioS/I. PekW 
habitaea mense Qovembri 1738 (ai Ociobr; 4739). ' 

Anonyme. — Juin 1738, 2* partie. 

74^'. Observaliones astronomicœ in Cbllégio S. i. P^^ini 
habrtae ab inilio novembris 1739. 

» 

Anonyme. — Janvier 1742. 

943. Observaliones aslronoosicse ia GoUegio PP. S. J. 
Pekini habilae anno 1740. 

Anonyme. — Mars 1742. 

944 Observaliones astronomics habilae in Gollegio PP. S J • 
Pekini a.mense novembris 4740. (ad Octobr. 4741). 

Anonyme* — Mai 4743. 

94ft. Réflexions sur ïa fameuse éclipse observée à la Ghioe 
l'an 31 de JésuB-Ghrist, et que plusieurs prétendent être 
Téclipse de la Passion . 

P. Castel, s. J. — Février 4733, p. 296. 

94G. Remarques sur cet article.. 

P. Gaubil, s. j. — Février, 4738, p. 337. 

749. Observations faites à Marseille de Téclipse da soleil 
du 42 mai 4706. 

P. Laval, S. J. r- Août 4706, p. 4422. 

94S. Manière dont où a observé Téclipse totalle du soleil à 
Avignon dans le collège des Jésuites, et ce qui est arrivé 
dans cette ville à roceaston delà oième. éelipee. • 
P. BoNFA, S. J. — Août 4706, p. 4427/ 

9411. Observation deTéclipse du soleil du 42 mai 4706, faite 
à Breslau dans le collège de la Compagnie de Jésui. . 

Anonyme.^ AvriM707« p. 706. 

950. Observation de l'éclipsé du soleil du 4 4 septembre 4708, 
faite à Marseille. 

M. Chazelles et 1« P. Laval, S. J« -U Avril 4709, 
p. 692. 

9ôt , Observation de Véclipse du sojeil arrivée le 4 4 maris 4 709, 
faite à Marseille. 

M. Ghazellës et le P. Laval, S, J. — Août 4709, 
p. 4476. 
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9&2. Oi^rvalioQ de l'éclipsé du ftoleii du fB février 474 0» 

fane à Bordeaux , . " . 

P. BoNiN, S.. J. -^ Juin 4740, p. 4094.. 

7^^. Observation de Téclipse du soleil arrivée à Marseille 
te 3 mare r71 5 . . 

P. FEu;i.LÉE^ minime, elle P. Lavai., S. J,— Juin 471 5, 
p. 1065, 

y^â. Kémoire 8ur Véclipscdu soleil du 22 mal 4724. 
P. DE Rebecque, S. J. — Mars 4723, p. 488. 

755. Observation de Kéclipse du soleil arrivée, à Toulon le 
:2Sinai ausoir 4724« 

P.Laval, S. J. — Août 4724, p. 4527. , 

754».' Ce qu'il y aura de plus curieux toucbanl Téclipse dix 
saieil qui arrivera le 2ô septembre 4726. 

• P. i»E Revecquc^S. J. — Mars 4726, p. 448. 

757. Observations sur TécUpsè du soleil du 25 septem- 
bre 4726. 
P. BoNiN, S. J. — Octobre i726., p. •4956- 

959. Observation faite à Saint-Domingue, au Cap Français) 
d'une éclipse du soleil du 25 septembre 4726. 
P. BouTiN, S. J. •— Février 4727, p.'396. . ^ 

759. Observation de l'éclipsé du. soleil arrivée le. 26 sep» 
tembre 4726, faite à Toulon. 

P. Laval, S, J . — Avril 4727, p. 667. 

■ 

7<^« Observation de l'éclipsé du soleil du 25 septembre 4726, 
faite à Lyon dans l'observatoire des Pères de la -G. -de J* 

Atwswvme.—- Avril 4721, p. 6S7. 

961. Observation de Téclipse du soleil du 4 5 septembre 4727 
ail matin, Mte à Toulon. 

PP. Laval et du Chatelard, S, J. — Novembre 4728, 
p. 2065. 

9M* Observation de Téclipse du soleil, arrivée le 4*' mars- 
4737, faite à Toulon. 

P. du^Ghatelard^ s. j.— ^ Avril 4737, p. 733. 

9113. Ëelipsi^ soi» observata è spécula astronomica coUegiL 
aca4emici S. J . Viennœ Austriae 4 martii post méridien 
4737. 

P. Frantz, s. j. — Juin 4733, V^ part. 
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964 • Ëclipse du soleil observée au Gap Français^ côte Saint* 
Domingue, le 48 février 1738. • 

P. BouTiN, s. J. — Juin 4738, p. 4430. 

HB&. Observaiion de Téclipse du soleil du 45 août47S8, 
faite à Toulon. * 

P. DU Ghàtelard, s. J. — Septembre 4738, p. 4873. 

* - • 

7<IB. Ëolipsis solis 45 Augusti 4738 aule éi pbst meridiem 
Viennœ. 

P. Frantz, s. J. — Juin 4739. 

769. Eclipsis solis obser^ta Viennœ 4 Augusti post meri- 
diem 4739. 

P.. Frantz, S. J. — Juin 4740, 2* partie, 

7^H, Observatio eclipsis solis per species tubo septem pediun 
exceptas Pekini in coUegio S. J. menée junio 4742 ha- 
bita. 

Anonyme. — Février H 46. 

Cette éclipse est da 3 juin.. , 

909. Grandeur de i^écUpse du soleil que Ton attend à Berlia 
le25 juillet prochain 4748, calculée par les nouvelles tables 
construites selon les éléments de M. Newton. 

M. î*abbé le Gentil de la Galaisière. — Juillet 4748; 
p. 1547. 

990. Defeclus solis observatus Romœ die 25 julii in collegio 
Romano a PP. S. Jesu; în collegio anglicane a P. Chris- 
tophoro, Maire, S, J. ; in villa Quarantotlp à PP. Jacquier 
et^iS^'.r. 

PP. Maire, S. J., Jacquier et le Seur.— Septembre 4748, 
p. 2087. . / 

971 . Observation de Téclipse du soleil du 25 juillet 4748, 
faite àTQulou, 

^. DU GoatëlarD; s. j. — Septembre 4748» p. 2088. 

77!t . Observation de Téclipse du soleil du 8 janvier 1750, 
faite à Toulon. 

" P. DU Chatelard, s. j. — Avril 4750, p. 9.55, 

77$!' Galculs exacts de la trace de l'ombre de la lune sur 
r£spagoeet4e Portugal, daùs Téclipse du soleil du 26 oc- 
tobre 4753, faits sur les tables de M. Halley. • • ' • 

M.. LiBO'jR. — Octobre 4753, p. 2448^ 
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998. Observations pour la conjonction de Vénus stda-BO"* 
lell, faites à Marseille, le 9 avnl 4740. 

P. Laval, S. J . t- Avril 474 1 , p. 7*4 . 

97 #. Observation du passage de Vénus sur le disque du 
sofeiJ^ le 6 juin 4764, faite à Nantes. 

M. Groleau et le P. Chardin, S. J. — Juillet 4764, 
p. 47Î0. 

995. Observation du passage 'de Vénus sur le soleil le 
6 juin 4764 *, faite aux Indes. 

Ahonvme. — Août 4762, p. Î078, 

990. Mémoire sur la conjonction du soleil et de Mercure, 
qui doit arriver le 9 novembre prochain. 

P* DE Rebecque, s. j. —Juillet 4723, p. 1232. 

999. Époques des conjonctions écliptiqucs de Mercure avec 
le.soleil, observées jusqu'à présent, avec le calcul de celle 
qui doit arriver au mois de novembre de cette année 4723. 

M. GoDiN. — Octobre 4723, p. 4729. 

998. Mercurius in sole observatus die 4 4 novembris4736, 
in spécula aslronomica Coll. acad. S. J. Viennœ. 

P. Frantz, s. j. — Février 4738. 

990. Mercurius transiens per discum Solis in eoque culmi- 
nans ViennaB Austriaedie 44 novembris 4736. 

M. Marihoni. — Février 4738. 

980. Observation do Mercure vu dans le soleil, le 5 no- 
vembre 4 74î, faite à Toulon. 

P. DU Ghatelard, s. j. — Janvier 4744, p. 480. 

981 . Observation du passage de Mercure sur le soleil, faite 
à Lyon, le 5 novembre 4743. ' 

P. Bérauo, s. j. ^ Mai 4744, p. 902. 

989. Observation du passage de Mercure sur le soleil, le 
6 m'ai 4753, faite à Toulon. 

PP. du Ghatelard et Laroque^ S. J. — Juillet 4753, 
. p. 4748. 

983. Observation du passage de Mercure sur le disque 
apparent du soleil, faite au collège Louis-le-6rand, le 
6 mai 4753. 

« 

. M. LiBouR et le P. ds Meîiville, S. J. — Sept. 4753^ 
p« 2084; : 
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7d4. Obiservâlion. d'nn nouveau phénomène solaire, faîle 
à Montpellier, le 3 jaiilet 475(1. 

M. ÉSTÈ^T. — Avril 4752, p. 953. 

995. Observation d'une tathe vae dans -le soleU en 4709. 
P. Laval, S. J, — Juin 4709, p. 4092. 

78G. Réponse à une question concernaat la .théorie de la 
lune dans les principes de Tattraction. 

P. Desharais, s. J. — Août 4761, p. 2404. . 

.'Le P. Desmàrais, connu, après la. suppression, de la. Compagnie, 
FOUS le nom de l'abbé d'Hànteconrt, est anlenr de VAmusemenf physl- 
^ue sur le système newionien. Paris, Uamblot, 4760, ia>12. 

98G. Méthode aisée pour calculer la parallaxe . de *la luné. 
Anonyme. *— Octobre 4762. p. 2445. 

ISK . Lettre sur les Pnncipes physiqties pour servir de suite 
. OMO? Principes .mathéptati^es de Newton^ par le P . Bertier, 
de l'Oratoire. 

. P. PusGRÉ. — Décembre 4763, p. 2928. 

KSH, Letice (sur le périgée de. la nouvelle lune suivant )es 
principes ncwtoniens^ au sujet de la lettre précédente). . 

. M. Tabbé d'HAUT£C0URT. — Février 4764, p. 448. 

9S9. Lettre (en réponse à celle de Tabbé d'Haotecourt). 
P. PiNGRÉ. — Février 47^4, p. 429*. 

9IKI . Lettré ^n réponse à celle de M. Pingre. 

M. l'abbé d'HAUTECOURT. — Avril 4764, p. 814. 

9^1 . Examen d'une Lettre soi-disant sur les Prineipes 
physiques^ insérée dUns le mois de décembre 1763. 

P. Bertier. — Avril 4764, p. 854 . 

K92. Lettre en réponse à celles de Iff. d'flautecourt «t du 
V. Bertier. 

P. PiNGRÈ. — Mai 4764, p. 4203. 

793. Lettre en réponse i M . Pingre. 

M. rabbé d'HAUTECOURT. — Août 4764, p.' 4^72. - 

704U Réponse à U lettre précédente. . 
P. PiNGRÉ. — Août4164, p. 484. 

906. Leitra e» réi>OBse à M. Piogré; 

M. l'abbé d'HAUTECOURT. — Octobre 1764, p. S32. 
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9MI. Ëeii(»e de lune dn 1 2 février 4704, observée à P^rîv» 
P. Paiuj, S. J. •— Mars et Avril 4701, p. 174. 

m. Observations de qoelquels éclipses^ d*étoiles par la lune, 
le 46 du mMs de février 4704 . 

P. Pallit, S. J- — Mars et Avril 4701, p. 476. 

7M. Observation de Téclipse de lune arrivée le 29 sept. 4708 
le sojr, à Marseille. 

M. ÇsiZELLfis elle P. Laval, S. J. — Décembre 4708, 

p. 2449. 

Cette obseiTatioii fut inférée de QonTean par erreur eu DOTem- 
bre 1709, p. 2026. 

9!NI. Détails de Tobscrvaiioa deVéclipso de lune du 43 fé- 
vrier 1740,- faite à Caen dans le collège des Pères Jésuites. 

P. AuBERT, S.J. — Juin4740,p. 4086. 

8#0. Observation de Téclipse de lune du 43 février 4740, 
faite à Bordeaux. 

P. BoNiN, S. J; •- Juin 474 0^ p. 4089. 

SM. Observation de TécUpse de lune du 43 février 4710, 
faite à Marseille. 

P. Laval, S. J. — JuiDel 4740, p. 4275. 

§•/•. Observation de Téclipie de lune du 23. janvier 1742. 
P. AuBBRT, S. J. — Avril 4742, p. 653. 

808. Observation dé Téclipse de lune arrivée le 2 de»- 
céaibre4743 au matin, faite à Marseille. 

P. Laval, S. J. —Mars 4744, p. 636. ^ 

80â. Observationiide réclipse de lune arrivée le 44 no-- 
vembre 4745, faite à Marseille. . 
P. Laval, S. J, — Juin 4716, p. 4180. 

803. Observation àe réclipse de lune arrivée le 27 mars au> 
maiin 4747, faite à Marseille. 

P. Laval, S. J. —Juin 4717, p. 4041. 

SOU. Observ2i^tioQ - de réclipse de lune arrivée le 20 sep- 
tembre 4747 au soir, faite à Marseille. 

P. Laval, S. J- —Décembre 4747, p. 2070. 

S4I9. i)b0eryalloijt de Péolipse de lune arrivée le 9 sep-, 
tembre 1748, faite à Toulon. 

Pi UTàL,:S; J,».-r-N4wmbrç 17l9t p, lîM» : : 
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SOS^.'Obscrvaliô ecUpsis lunae habita in observatorio régie 
pekiDensis, anno 4722, die 2 januarii post meridieai. = 

P. I. KoEGLER^ S. J. — Novembre 4723, p. Î246. 

H09* Remarque sur une éclipse de lu&e, observée à Pékin. 
P. DE Rebecque, s. j. — -Septembre 4t24, p. 4664. 

91 0. Extrait d*une lettre (sur le calcul de l'éclipsé de lone 
du 24 octobre 4725). 

P. de Rebecque, S. 1. •- Juin 4l25, p. 4064; —Oc- 
tobre 4725, p. 4898. . . . 

8t|. Extrsiit d'une lettre, au P. E. Souciet (sur une obser- 
vation de réclipse de' lune du 24 octobre 4 725i faite à 
Rome par M Bianchini). , - 

P. DE YiTRY, S. J. —Mars 4726, p. 443. 

Si9. pbservaXib eclipsis totalis lunae habita Pekinî in col- 
legio S. J. anno 4725, die 22 octobris, ineunle post, 
mediara noctëm. 

. Anonyme. ~ Janvier 4727, pi .446. 

813. Lettre au R. P. Et. Soucjet du 46 juin 4727, sur 
réclipse de lune du- 25 septembre 4726. • 

P. DE Rebecque, S. I. — Novembre 47277 h P'^^' 

814. Observation faite à Saint-Djomingue, au Cap Français, 
d*une éclipsé dé lune, arrivée le* 40 octobre 47i6. 

, P, BouTiN, S. J . — Février 4727,. p. 396. 

8lft. Observation deTéclipse de lune du 44 octobre 4726, 

faite à Toulon. • _ . , , 

'. P, .Laval, S. J. — Avril 4727, p. 672. . 

816. Observation de Téclipse de lune fait« au Cap de SaiQ^' 
Domingue le 25 février 4728. 

P. BouTiN, S. J. — Juillet 4728, p- J367.. 

élV. Observation de Téclipse de lune du 43 février <729; 
faite à Liège. . * , . - ' . - 

Anonyme., — Juillet 4729, p. 4326.* ' 

818. Extrait d'une lettre'(sur réclipse du 43 Jfévrîtf 47Î9) 
. . écrite d'Aire, le 4 avril 4729. ' ' [*' ^ • * " 

P. DE Réôecque, s. J. — Juillet 4729, i^; 4âiî. 

819. Observation de l'éclipde dé lune du 4 3 févr2é^,4?19y 

faite à Toulon. ^ . : :. » 

P. DU CHATfeLAUD; s. i: -^ Novembre4719,¥^ 4id7< 



DES MÉMOiaeS Dfc TH6T0DX. 85 

SM. Observation de Téclipsé de lane, faite au colley fh^ 
main, la ouit dn7ao 8 août 4799. 

P. BoBCONDio, S. J. — Octobre 4719, p. 4904. 

Sf I . Observation de Téclipse de lune du 7 août 47S9, faite à 
Toulon. 

P. DU Cbatelard, s. J. — Novembre 47Î9, p. Î067. 

§f9. Observation de Véclipse de lune du 7 août 4729, faite 
à Marseille. . 

• P. Pézenas, S. J. (?)— Février 4730, p. 367. 

S99, Observation de Téclipse de lune,, du 3 février 4730, 
faite à Toulon . 

P. DU Chatelabd» s. j. — Avril 4730^ p« 734. 

$f 4. Observation de Téclipse de lune du 3 février 4730, 
faite à Marseille. 

P. PÉZENAS, S. J. — Mai 4730, p. 894. 

8f5. Observation de Téclipse de lune du 20 juin au matin 
4731, faite à Toulon. 

P. DU Chatei<ard, s. j. ^ Juillet 4734, p. 4255. 

H9B. Éclipse de lune du 49 juin 4834, observée au Cap 
Français,. côte de Saint-Domingue. 

P. BouTiN, S. J. — Juillet 4734, p» 4653. 

999. Éclipse de lune dn 4*" décembre 4732, observée. à 
Rome. 

P. BoRGONDio, S. J. -^Mars 4733, p. 547. 

SM. Observation de réclipso de lune du 4^ décambre 4732, 
feîle à Toulon. 

P. DU ChatblArd, s. j. ^ Mais 4733, p. S50. 

999: Observation de l'éclipsé de lune du 4<'' décembre 173?, 
faite à Marseille. 

P, PÉZENAS, S. J. — Avril 4733, p. 737. 

fiBé\ Observation de Téclipse de lune du 28 mai 4733 et dé 
la hauteur du thermomètre, faites À Toulon» - 

P. DU Ghateurd>S. J. ^ Févirier 4734, p. 355* - 

•St. Observations de Téclipsede lune, lô.!26 mars 4736, faite 
à Toulon. 

P. BÙ ËHATELARD, S. X. -*■ Mai 4736, p. 4427» 
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f^B1$, Observatio ecKpseos luiiaris totalis eX cum mora; b^lnta 
Vieanœ Auslriœ d. 26 mart. 4736, post inerid. ielescopto 
, 47 ped. et newloDÎ^BoS peduiQ. 

P. Frantz, s. J. — Août 4736, p. 4905. 

S3S. Eclipsis lunae totalis ciim mora observata ia specola 
collegii S. J. Vienna Au^riœ diejlO septemb^r. 4736. 

P. Frantz, s. J. — Février 4737, 

S34.- Observation deTécIipse do lone du 20 septembre 4736^ 
faite à Lyon. 

Anonyme. — Septembre 4737, p. 4654. 

835. Observation de Téclipse de lune faite au Gap de Saint- 
Domingue le 8 septembre 4737. 

P. BouTiif,S. J. — Février 4738, p. 353. 

836. Observation de Tédipse de lune du 9 septembre 1737, 
faite à Toulon. 

P. DU CuATELARi), S- J. — Mar8 4738, p. 574. 

S3V. Observation de réclipse de lune, faite au Gap Français, 
côte de Saint-Domingue, le 24 janvier 4739.. 
P. PouTïw,S. J.— Juin 4739, p. 1323. 

888» Observation de réclipse de luné du 43 janvier 4740^ 
faite à Toulon . . 

P. DU Ghatelard, s. j. — Juin 4740, 2« partie. 

839- Observation de Téclipse de lune, faite au Cap Français 
de Saint-Domingue, le 6 juillet 4740. 

P. BouTiN,S. J. — Novembre 4740, p. 8431. 

8tO. Observation de Téclipse de iune faite au CSap Français, 
le 4" janvier 4744. 

P. BoDTiN, S. J. .— Juille44744,p. 4346. 

84f. Observation de T^clipse de lune. du 2 novembre 4 ?43| 
faite à Toulon. 

é » • ' 

P. DU Chatelard-, S.J..— . Npitem]îre4.743... .: 

8M. Observation de Técli^ede lun^ du 24 fôvrîer 4147.. 
faite àTouloq. 

P. DU C^ATEi,AaD,.S. J.:t- Ayril j747^ p, 764. 

843. Observation ^^ l'éclipsé de lune arrrivée le %3 décem- 
bre 4749, faite à Toulon. * ' 

P. DU C»àTjM.iBJ>, S. J. ^ AvjU 47^0, p. 957^ . : 
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844. Oi>8^vali<m de Téelipse de lune du 17 avril 171(3, 

faite à Toulon . 

PP. DU Chatelakb et Laiu)que, S. I. -^ Juillet 4753^ 
p.4717. 

845 . Lettres sur quelques obser^tions particulières faites à 
Paris dans Téclipse de lune du 87 mars 4755, que Top prie 
les astronomes de vérifier, dans les deux éclipses qui doi- 

.venl arriver Tannée prochaine le 4 janvier et le 30 juillet. 

M. DE L*IsLE. — Novembre 4756, p. Î773. 

840. Observalio defectus lunœ habita Parroae in novo 
observatorio Patrum S. J. Die 30julii4757. 

Anonyme. — Décembre 4757. 

849. Observation de Téclipse de lune du 24 janvier 47&8 
faite à Avignon, dans le nouvel observatoire du collège des 
Jésuites. 
. P. RosTAN, S. J. —Mars 1758, p. 75Î). 

848^ Observation de Toccultation de Jupiter par la lune le 
29 janvier 4734, à Toulon. 
P, Diî Chatelabd, s. j. — Juin 4734, p. 4426. 

849. Observation de Vénus cadiée par la lune le 23 fé- 
vrier 4708,1e soir, faite à Marseille. 

M. Chazelle et le P. Laval, S. J. — Juillet 4708, 
p. 4276. ' ' , 

8âO. Observation de lai conjonction écliplique de Vénus 
avec la lune, arrivée à Toulon le 4 8 septembre 4 727 en plein 
jour. 
PP. Laval -et duChatelard, S. J* — Novembre 4728, 
p. .^064. . - 

"851 . ObscrvaJîor.s faites au Cap de Bonne-Espérance, pour 
servir à déterminer la parallaxe de la lune, de Mars et 
de Vjénus» 
M; l'abbé de Là Caille. — Octobre 4752, 4 '^^ partie; — 
Octobre 4752^ 2" partie. . «• 

Ces obserTai^ons furenjt ^primées àr fact par. l» «omi de TAca- 
démie des Seieaces. 

8dB . Obsenraiiona pour La eoiij onction de Mitrs.et. de Vénns, 
commencées le 4 4 mars 4 74 6 au soir à Marseille- 
P. Laval, S. J. .— Sept«é»bHB 4741, pi 47««« . 
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869*. Observations pour la conjonction de Saturii$J«t de la 
lune le 26 juin au matin 1728. •^•* ' 

, P. Laval, S. J. — Novembre «729, p. 49^46. 

854. Observations pour la conjonction de la lune et de 
Régulus le 9 avril au fioir 4740. 
P. Laval, S. l. — Mai 4744, p. 904. * 

8€»5. Observation de Toccultalion de Régulus. par la lune 
le 23 naars 4747, faite à Toulon.' 

P. DU Chat;elar», s. j. — Mai 1747, p. 4444 . . 

85e. Observation d'Antarès cacbé par la lune, faite à 
• Marseille le B septembre 4 707 au soir. 

P. Laval, S. J. — Décembre 4707, p. 2170. 

857: Obseryation du passage de la lune par les Pléiades, 
le soir du 43 septembre 4740, faite> Marseille. 
P. Laval, S. J. — Novembre 4744, p. 2020. 

$5S. Eclipses Fixarum cum luna Pekini observatœ annis 
4724 et 4722. 

P. KcEGLER, S. J. — . Novembre 4723, p. 2250. 

859. Trànsitus Lu nœ supra duas stellulas in capitc Upn- 
. cî>r&i inler nàres et ocuLum austrinûm, etc. — Occultauo 
Palilitii nocte seq. diem 22 octobr. 4736, (Viennœ Ausr 
''triaç). . - 

V. Frantz^ s. j . — Février 4737. 

^ttO. Trànsitus lunœ infra p Leonis I apriUs post roeridiem 
4738 observatus Viennœ, 

' P. Frantz, s. j. — Décembre 4738. 

sot-. OccultçLtio Palilitii et transitas Lunae sMpra Ires fitellas 
Palilitio vicinas lucidiores, quœ Irianguhim fere reclangu- 
lum constituunt, observatus Viennae- Austriœ cflçlo sereaoei 
.iranquillo 8 martii post meridiem 4737. * 
P. Frantz, S. J. — Juin 4738, 4«' partie, 

soé. Occu'Aatio' Palilitii a Luna 20 octobr. post meridiem 
4738 Viennœ Austriœ. - . • 

P. Fràntz, S. J. -r- Juin 1739; 



SB3, Trànsitus Lunœ supra primum surculorum in ni 
TaûH^ Viennœ observatus nocte sequ^ite diem 48 navein* 
bris 4736. - , 

P. FaANti, S, I. 4. Février i738. — ^ 
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S1I4. OceultaUo Taori a Luna quod àstruin una Htora -io« 
dicatum dvm stellœ quiotce magaitudinis a et 5 compo* 
nuot, ob^ervata Yiencœ Austriœ d. 9 Auguati ante mcri- 

àim nas. 

p. Frantz, s. J. —Juin 4739. 

§66. Éclipses des satallitesda Jupiter observées à Pau Tau 
4704 . 

P. Pallu, s. J. — Novembre et décembre 4701, 
p. 329. 

8611 . Satellitum Jovis Eclipses Pekiai observatcn âunis 4724 
et 4722. 

P. KoEGLER S. J. — Novembre 4723, p. 2249. 

869 . Immersions et émersions des satellites de Jupiter pen- 
dant Vannée 4726. 

Anonyme. — Année 4726, p. 640, 761, 940, 4534, 
4728, 4730, 4922, 2287. 

•s 

866. Immersion^ et émersions des satellites dé Jupiter 
pour Tannée 4727. 

Anonyme.— Décembre 4726, p. 2289. — Année 4727, 
p. 442, 359, 946, 4440, 4635, -4537. 4749, 4944, 2407. 

869. IfpmersioDS et émersions des satellites de Jupiter 
pour l'année 4728. 

Anonyme. — Décembre 4727, p. 2273. —Année 4728, 

p. 469, 360, 660, 4422, 4549, 4773, 4960, 2327. 

870. Immersions et émersions des satellites de Jupiter 
pour Tannée 4729. ' • 

Anonyme. — Année 4729, p. 484, 483, 378, 570, 764, 
910, 4527, 4724, 4943, 2<04. 

ëTi. Émersions du premier satellile de Jupiter observées 
à Toulon cette année 4725. 
P. Laval, S. J. —Juillet 4726, 2« partie, p. 479. 

87B. Éclipses des satellites de Jupiter observées à Toulon 
dans les mois de juin^ juillet, août, septembre et octobre 
de 1726. 
P. Laval, S. J. — Avril 4727, p. 683. 
673. Observation des satellites de Jupiter en 4727 faite à 
Toulon .... 

PP. Laval et du Chatelard, S. J. ^Novembre 4728, 
p. 2067. 
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S74. ObservdlioDJS fdibes à Péfcii» sur la|F.lff•Mtto^4t 
, Jupiter par les PP. Kœglerr Tereir^ de \k Cl»r«»:et 
. Gaubii, missionnaires de la C. de J., en 173^ 9t '47^. 

: PP. koEGLER^ PeREIRA, DE LA GhARME et GaVBIL, S.i.— 

Janvier 4760. 

H7.^y l^eUre Bur de nouveites déeouvérte$ faites ep astroii«- 
mie (touchant les satellites de Jupiter) par M. de Banos, 
geatithomme Portugais, de rAsadémie; Royale deçiBcinices 
ot Belles Lettres de Prusse. 

M. DE.L'iSLE. — Juin 47èi6, p. 4 372. 

S7B. Lettre au P. B. J. sur la grandeur du globe de Mar» 
comparé Avec celui de' la Terre. 

M. BE L'iSLE. —Juin 4752, p. 4226. 

iQséré dans les Mémoires d'une Société cHèhrej t. m, p. 313. 

Hin : Lettre au P. B. J. sur le mouvement apparent de 
la planète de Mars. 

jkt J>E ViSLE. -* Août 4751, p. 4949, 

87^. Transitus Martis infra. Jovera Yieûnaeo'bsefvatus cîrca 
ieropue eorutp conjuhclîonis, nimirum 30 Junii et 4 julii 
an te meridiem 4738. * 

P.. Faawtz, s. J. — Décembre 4738. 

S99. Observations astronomiques sur' la conjonction de 
Jupiter et de Regulus, et pour lel» iicûx de Jupiter; 
faites à MaraeUIe au mois de juin 4707, à Tobservatoire 
des Pères Jésuites de Sainte-Croix. 

P. Laval, S. J. — Novembre 4707, p. 20«7. 

MMI. Observations paur U conjonction de Mars et de la 
luisante du front du Scorpion, faites à Marseille le 45 et 
le 46 février 4747. 
P. Laval, S. J. — Août 4717, p. 4349. 

HH\ . Extrait d'une lettre écrite de Provence (ojuchajat diver- 
.ses ajpparcnces de Saturne au mois de juillet 4704. 

• ANONYME. — Novembre et Décembre 470i:, p. 272. 

HHIt, Observations pour la conjonction de Saturne livec odc 
étoile des pieds «fe la constellation des 6éiâ6aox de U 
trois^me grandeur, faites à Marseille. 
P. Laval, S. J.— Janvier 4709, p. 464, 

Gc* àbwervaiïmi sont répétées dans le mofs de septembre 1709r 
p. 1668. 
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H^9i OceulUUo doAnun stellaniin quiotc magûlullnis îd 
CdpUe Tauri di« 25 marlii post meriifom 1738, observaUt 
YienDdeAustriœ. 

P . Fraktz, s. - J. — Décembre 1 73$ . 

9^4; Ohservalions pour la coDioDeiion de Véam avec Re- 
gulu6, îdUs lesïy 3 et* 4 juillet 4724 à robserratoire de 

P. Laval, S. J. — Mai 4785, p. 807. 

S^S. Lettre sur îa Physique des Comètes. 
P : Bertier. — Avril 4764 , p. 94 . 
Le P. Bertûr^ de rOrttoire, est aatenr.de ce| ouvrage. 

§8G. Lettres au sujet de la comète dont ou attend le re- 
tour. 

. M, dbLalajvde. — Novembre 4757, p. 8850; — Avril 
4759, p. 924. 

H^K. Lettre au sujet de la comète dont on attend le 
retour. 

P. PiKGRÉ. -^ Avril 1759, p. ^l et 4U1, 

8âS. Lettre à M. le chevalier de "**, où à rooeafiioit de la 
comète qui a été découverte le 8 août dernier^ ou prouve 
que les comètea sont d'autres cprps que dee exhalaieoQS 
et des planètes. 

Anonyme. — îiovembre 4769, p. 237 

SSII. Réponse du chevalier de *** sur la conaèle qu'on 
voyait dans le Ciel. 

P. BfifiTiEtt. — Mars 4770, p. 436; — Avril 4770, p. 5. 

890. Lettre sur cette qùestiôti : Si les comètes sont de& 
piaaètefi oa des corps lumineux par eux<^mémes. 

P. Bertier. — Mai 477î, p. 265. 

891. Lettre de Nîmes, sur la route d'une comète en juil- 
let 4729- 

P. Sarrabat, s. J. — Novembre 4729, p. 2075. 

899 . Observation de la comète qui a paru aâfrès de la 
constellation de Céphée cette année 4742. 

^ P. DC Chatelaro, s. j. — Juin 47'42, p. 4445. 

893. Observation de la comète qui à paru au Gap en mars 
4742. 

P. Bo<mji, S- J» *^ Septembre 4742, p. 4676. 
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9fl#i ObsèrvsitioDS critiqués touchant des remarcjQCS chro- 
.flologiques d0 H. Harafdi sur un phéDomèoe qui pariit ea 
4702 dans la constellation de la Baleine. ^ 

M. DU Tal. — Décembre 4706, -p. 24Î7. 

- A ces obiêrvûUoM de M. da Tal, médecin de Paris, M. Miraldi 
opposa Réponte de M. MaraMi à l'auteur dits Ohservationt erUiquet. 
Erifî est insérée dans le Journal des Savant*^ 1707» Sappléflient 
p. 47. 

^95. Observations du soleil cour le solstice d'hiver en \W 
et pour déterminer Tobliquité de Técliplique le 24 dé- 
cembre, 

P. Layal, s. J. — Décembre 1744, p. 2474,* 

8ÎI©. Observations pour Tobliquilé dé Técliplique faites à . 
Toulon en 4725. : 

P.T'aval, S. J. — Juillet 4726, 2? partie p." 4 472. 

897 • Observation* de robliquité de Técliptique et de la la- 
titude de Marseille. 

P. Pézenas, s. J. — Avril 4731, p. 696. 

898. Démonstration de Texactitude des épreuves faites 
avec la c/iatse marine deM.Irwin, pour trouver les lon- 
gitudes sur mer par les satellites de Jupiter. 

. M. DK L'IsLE. — Avril 4761, p. 4092. 

899. Détermination de la longitude d'Ingolstadit et de Pékin. 
P. Laval, S. J. —Janvier 4728, p. 56. 

Le P. Lava! se servit des donoëes fournies par le P. îîioaise Gram* 
matici et par le P. Ignace Kœgle;, S. J. 

900. Détermination, de Ja longûude de quelques lieux im- 
portants pour l'hydrographie. ' ' . - 

P. Laval, S. J. — Décembre 4727^ p* 2247,. 

90t . Dissertation sur la latitude ou élévation du pMe ^ 
Paris. • » 

Anomtme. — Décembre 4704, p« 2463. 

« 
Inséré dans leâ Mémoires d'une Sociale, célèbre, t. ui,p. 255. 

909. Observation sur le rapport mutuel des forces de pro- 
jection et d*attraction d*udc planète à son périhélie dans 
le système newlonien. 
P. Désmakais, s. j.' — Juillet "1761, p. 4674 . * ' 
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. Objection faite à l'auteur de VAmusemeni phffriqUê 
sur une observation concernant les forces de prc\)eetion ' 
et d'attraclion d'une planète en son périhélie. 

Anonyme. — Juillet 4761, p. 4942. ^ 

904. Nouvelles remarques d'un physicien, relatives ft celles 
de l'auteur de {'Amusement physique sur la formation de 
Tellipse newtonienne. * 

Anontme. — Décembre 4161, p. S945. 

•Odé Lettre au R. P. Gayron, de la C. de J., sur un point 
fondamental de physique astronomique. 

P. Castel, s. J*. — Février 4753, p. 467. 



I. Avis aux .astronomes à Toccasion des observation» 
(^ qu'il va faire par ordre du roi dans rhémisphère austral. 

M. l'abbé La Caille. — Février 4754, p. 563. 

fl07. Démonstration de la pratique que M. Ozanam a 
donnée du cadran elliptique horizonliH. 

M. Depargievx. — Mars 4737, p. 544. 

fl08. Épreuves des horloges marines de M. Ferdinand 
Berthoud (pour déterminer tes longitudes en mer). 

Anonyme. — Octobre 4770, p; 1Î8. 

909' Lettre (touchant la critique faite à son horloge des 
missions étrangères par M. Thiout, dans son Traité de 
l'horlogerie mécanique et prcttique) . 

M. J. LE Roy. — Mars 4742, p. 394. 

91 0. Lettre en réponse à M. le Roy. 

}l. Thiout l'aîné. — Mars 4743, p. 533. 

Ml . Lettre au sujet d'Un passage du Traité d'horlogerie 
. (Jte M . Thiout et de quelques machines. - 

M. Massoteau de Saint-Vincent. — Septembre 4742. 
p. 4667. 

1lft9. Observations sur le Cabestan de M . Massoteau de Saint- 
Vincent, insérées dans le joumal.de septembre 4742. 

M. Delormê. — Juillet 4743, p. 2099. 

M. Delorxne était de l'Académie de Lyon. 

tliS* Réponse à l'article de M. D^lorme, 
M. Massoteau. — Juin 4744, p. 4050. 



l^lJr. Lettre au téjet à'uûff pefniiutc ft r^élHion, éoDt il esl 
parlé /d&fis IjM Mémùim de r Académie (M >dèftè<^,'<l728. 

M. J. leHot. ^ Mai^ 4*733, p« 54.4* 

915. I^ettre<%ur une pendule à* ressort, marquant en son- 
nani le leuftfs, vmiv ; 

916. Lettre à M. N**%, .de rAcâdémie des sciences de 
Bordeaux, ^ur la construction à^nne mônlré présentée le 

• 48 août 4754 à T Académie royale des sciences. 
' M. P. LÉ Roy i -^ Juin 4752 p. 1300. 



ART MIUTAIRE. — MARINE. 



. Méthode noi^velle' pour couvririez places,. de guerre 
itre les batleries^ de t ennemi, avec un projet dTunû dou- 



»17 

contre 

velle enceinte de place, tirée de douze des^ pluB célàkes 
- fortîficateurs, V 

M. Parent. — Février 1743» p. 348. . / 

91 S. De la manière de trouver la charge des mines. 
M. D'Allèman. — Mars 4742, p. 477. 

919. Lettre à un de des amift, eouténaùnt se» e«)nj0isti}res 
sur les causes qui meUent ou si pau^de temps les pièces 
d'artillerie hors 'd^état de servir, et sur les moyens d'en 
augmenter considérabl,ement la durée. . 

M. DE MoRiîLEC. /— Mac» 47+9, p. «605, 

« 

9^9. Lettres à. M. de G. sur la ^ouMxv^lofk des viSiswvr. 
Anonyme. — OctoèKe 4747, p. 3K)W; — Marf 4748, 
?• 448. 

991. Premier problème de la manœuvre. - . 

M. PAac»T. — Ja&yier 4744, p. 4&4. 

9199.- Analyse du nouveau livre întituFé : Essai' (Tum nou- 
velle tMorie de- la mané^xfTB des vatssetmx, i^ar I. Ber- 
noulli, dans laquelle on trouve la résolution de plusieurs 
problèmes de manoeuvre. 

M. Parent. — Atril 4715, p. 097; — Mai 1718, 
p. 893.. . '• . -- ; : . 
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993. Lettre sur la manière de faire aller les vaisseaux con-* 
tre le vent par le secavra du vent même. 

M. DuGUET. — Juillet 1728, p. 4380. 

994. Réponse à cette lettre. 
AlfONTHB. -** Juillet 47tS, p. 289. 

9%&, Système nowcan «u découverte tur le moyen de 
faire aller les navires contre le vent en droite ligne par le 
vent même. 

M. DoGCrr. — Novembre Hti, p. 2408. 

990. Mémoire sur la possibilité de faire servir le. coorant 
des rivières, pour remcmter les bateaux, plus vite et à 
moindres frais que par le secours des hommes, des cher 
vjmx, etc. En réponse au ménoxre de M. P., inséré dans 
V Histoire de l'Académie de 472S. 

• 

M. DuGDET. — Juin 47i9» p. 4 440. 

997. Réfutation du dessein de M» Duguei 8«r le remon- 
tage des batefiux. 

P. tJEMoNviLLE, S, J. — Septembre* 4729^, p, 4706. 

998. Réflexions sur la . diflérence des machimes attaeiiées 
à un point fixe,- à celles qisi sont mc&iles et %uL voguent 
en tirant les bateaux apr^s ellcç, avec Texplicalion das 
nouveaux points fixes aussi proposés par le sieur Caron, 
auteur d^nné nouvelle niachme à remonter les bateaux. 

M. Caron. — Décembre. 4729, p. 2225. 

999. Lettre au R. P. Castel sur le remontage des ba- 
teaux par le moyen dn courant des rivières. 

M. Dvcust. — Septembrre 473d, p. 4683. 

930.. Réponse à M. Duguet. 
P. 'Castel, S". J. — Sep*lembre 4730, p. 4688. 

9S1. .{^etlrè J[sur ce paradoxe: que certains navires peu- 
vent,* dans quelques rencontres, aller plus vile ' que le 
vent inévie). 

M. BouGiER. — Mai 4748, p.' 4028. 
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BEAUX^ARTS. 



PEINTURE. - GRAVURE. - ARCHITECTtJftE 
SCULPTURE . — MUSIQUE. 

•89 . Solution d*un problème général de. p^rjipeclive, ()ui con- 
tient les principales difficultés qai surviennéM en la pra- 
tique. 

M, Parent^ — Octobre 1712, p. 48!li6. 

988 . Conjecture pour expliqua la nature des couloUrs. 
Anomme. — Mai 4704, p. 82t. 

984. Système sur lès couleurs. 

M. Nuguet. — AvriH785, p. 676. 

085(. Projet d'une nouvelle optique des couleurs, fondée sur 
les observations, et uniquement relative à la peinture, à la 
teinture^ et autres arts coloristes. 

P. Castel, s. J.— AvriH739, p. 804. 

986. Lettre du P. C I. A. M. L. P. D. M. (sur un 
feu d'artifices où les- cottleurs bien diversifiées feraient un 
vrai clt^vecin oculaire) . 

P, Castel, S. J. — Août 4739, p. 4675. 
Cette lettre est adressée à M. le,présidetit de Montes^nieu. 

987. Lettre de M. *'''' au R. P. Castel (sur lés crois cou- 
leurs primitives). 

Anonyme. — Septembre 4 139yl>. 1935. 

988. Réponse à la lettre précédente* 

P. Castel, S. J. — Décembre 4739, p. «563: 

989. Observations sur Tart de conserver les ouvrage^ de 
peinture qui menacent ruine. ... 

Anonyme.. — Février 4754, p. 46 J. 

949. Desciription du ^rand ouvrage que M. Jou^net, ancien 

directeur de F Académie royale de peinture et de sculp- 

. turc, a peint dans la nouvelle Chapelle de Versailles, avec 

quelques réflexions sur les règles de Tartà cette occasion. 

Anonyme. — Octobre 4710, p. 4780. 
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94 t. Lettre au P. B. J. sur les tableaux exposés au Luxem- 
bourg. 

Anonyme. — JanyierlISI, p. 105. 

9419. Letire écrite de Marseille à M. ***y |>ré8ident au par- 
lement d*Aix, au sujet do M. Yernet, peintre célèbre de 
Marines . 

Anonyme. — Février <754, p. 378 . 

94S. Essai sur l'idée de peindre la coupe du dôme futur 
de la nouvelle église de Sainte-Geneviève. 

Anonyme. — Janvier 4766, p. Î47. 

944. Lettre sur deux articles des Mémoires (relatifs à des 
questions de peinture). 

M. I>E LA Renaudière. — AvriH753y p. 864. 

945. Remarques sur les erreurs des peintres, dans la repré* 
sentalion de nos mystères et dans des sujets tirés de. i'His* 
toire sacrée. 

M. Le Pelletier. — [Novembre n04, p 4984; — 
tiécembre 4704, p. 2U4; — janvier 4705, p. 469; 
— mars 4705, p. 546; — avril 4705, p. 665"; ^ 
Septembre 4 705, p. 4644. 

94e. Lettre de*** à M*** (sur la galerie du duc de Tos- 
cane) . 

P. Chamillard, s. J. •— Décembre 4707^ p. 2475. 

Inséré dans les DtM^r/a/ionf 4u R. P. ÊliettHe Chamiliart.,.. Paris, 
<:ot, 1711, in-4». 

94L7. Lettre de M. d*Agoty, père^ aoalomisleet pensionnaire 
du roi., inventeur du nouvel art de graver et d'imprimer en 
couleur, concernant les divers ouvrages qu'il a donnés en 
ce genre. 

M. d'Agoty. — Juin 4774, p. 538. 

948. Lettre au P. B. J. sur un recueil d'estampes, publié 
' depuis peu à Florence. 

M. Mariette. — Mars 4752, p. 469. 

949. Lettre au P. B. J. sur Texçosition des ouvrages de 
sculpture et de gravure, qui s'est faite cette année au Louvre. 

Anonyme. — Novembre 4750^ p. 2418. 

5 
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Remarques sof le nouveau traité de toute VarchitesUiife 
par M- de Cordemoy, chanoine régulier de Saint-Jean de 
Soissons, prieur de la Ferté-sous-Jouarre. 

M. Frezier. — Septembre 4709, p. 1618. 

951* Réponse aux remarques de M. Frezier, ingénieur ordi- 
naire du Roi. 

M. DE Cordemoy. — Juillet 4710, p. 4248 ; - aoûl.1710, 
p. 1345. 

•ftB. Réplique à la réponse de M. do Cordemoy. 
M . Frezier. — Septembre 4 74 4 , p . 4 569 . 

9511 • Dissertation sur la manière dont les églises dmvenl 
être bâties, pour être conformes à l'antiquité, et à Ja belle 
architecture, qui peut servir de réponse aux répliques de 
M. Frezier. 

M. de Cordemoy. — Juillet 1742, p. 4250. 

96A . LeUre de Tauleur de VEssai sur VarchitetUre, 
P. Laugier, s. J. —Août 4753, p. 4864. 

9S6. Extrait d'une lettre de Carpentras, du 3* avril 4733 
(sur l'ordre français en architecture). 
M . d'Aleman . — Août 4735, p. 4547; — septembre 
4735, p. 4886. 

On trônve dans la Bibliothèque germanique ^ 1736, t. xxxv, p. iW, 
des observalious sur ces deux articles. 

93e. Lettre au R. P. Et. Soucie t pour servir d'éclaircisse- 
ment aux articles de M. d'Alemau. 
M*. Le Clerc. — Mai 4736, p. 4058. 

•57. Lettre sur les embellissemcns faits dans Téglise de 
Saint-Roch, avec la description de ces nouveaux ouvrages. 

Ahoutise. — Décembre 4760^ p. 3045. 

OâS. Dissertation sur d'anciens bas-reliefs, trouvés dans 
réglise cathédrale de Paris, adressée à Mgr l'ancien évêquc 
d'Avranches . 

P. Damel, s. J. — Avril 4747, p. 625. 
959. Dissertation sur la musique des Grecs et des Latins. 
P. Bougeakt^S. j. —• Octobre 4725, p. 4772. 

Dissertation touchant le rapport de la musique spécu- 
lative et de la musique pratique. 

P. Bdffieh, s. j. — Octobre 4703, p. «763; -nov«iB- 
bre 4703, p. 2054. 
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. Éclaircissement d'noc difficaltc proposée sur un en- 
droit de la disBertation du P. Buffier. 

Anonthe. — Mars no4, p. 464. 

M9. Réponse à M***^ sur la division de Toclave. 
P. DE LA Mâugeraye^S. J. •— Mars 4707^ p. 531. 

M3. Éclaircissement d'un problème de musique pratique » 
pourquoi Ton emploie quelquefois dans la composition, les 
tons ou modes Iransposos préférablement aux tons ou modes 
naturels. 

P. BuFFiER, s. J. -r- Août 4718, p. 340. 

994. Méthode pour transposer toute sorte de musique. 
Anonyme. — Octobre 4709, p. 4Bo2. 

985. Dissertation sur le plain-chanl ecclésiastique en forme 
de réponse à des lettres et mémoires insérés depuis quelques 
années dans le Mercure français. 

Anonyme. — Août 4735, p. 4666. 

966. Lettre touchant une nouvelle méthode de graduer les 
instruments à cordes (inventée par M* Turpin, organiste 
de la Cathédrale de Reims, et par M. Gosset, facteur d'ins- 
truments dons la même ville) . 

M, RossEL. — Février 4770, p. 314. 

969. Lettre sur un forte-piano organisé d*une façon singu- 
lière (par M. de T Épine, facteur d'orgues), et approuvé par 
Tacaoémie royale des sciences. 

Anonyme. — Octobre 4772, p. 30. 

968. Dissertation adressée au P. Sanadon, où l'on examine 
la traduction d'Horace deM. Dacier, sur un endroit d'Horace; 
et où Pon explique, par occasion, ce qui regarde le tsétfa- 
chorde des Grecs. 

P. DU Cerceau, S. J. —Janvier 1727, p. 400; — lé- 
vrier 4727, p. 284. 

969. Addition à la disserlatioa, où pour plus grand éclaûr- 
cissemebt du passase d'Horace, c|ui a donné lieu à cette 
dissertation, on explique en détail quelques particularités 
du tétrachorde et de la musique des Grecs. 

P. DU Cerceau, S. J. — Avril 4727, p. 605; — juillet 
4727, p. 4223; —août 4727, p. 4 420. 
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970. KépoDse à une objection qu'on fait dans le Journal 
des Savans du mois de mai 4728, p. 489, sur Texplicalioa 
qu'il a donnée d'un passage d'Horace. 

P. DU Cerceau, S. J. — Novembre 4728, p. 2085; - 
décembre 4728, p. 2489 ; —janvier 4729, page 69; -• 
février 4729, p. 234- 

97t. Réponse à l'article du Journal des Sçavans de mai 
4729, p. 847, et qui a pour titre ; Réplique pour l'un des 
auteurs du Journal des Sçavans. 

P. DU Cerceau, S. J. — Juin 4730, p. 950; — juillet 
4730, p. 4449. 

979. Lettre au R. P. Castel, au sujet de quelques nouvelles 
réflexions sur la musique, qu'il a insérées dans les mois 
d'août (2^ partie) et de septembre 4735. 

M. Rameau. — Juillet 4736, p. 4691 . 

973. Remarques sur la lettre de M. Rameau. 
P. Castel, S. J. —Septembre 4736, p. 4999. 



ARTS DIVERS. 

974. Nouvelle méthode de préparer le chanvre sans augmen- 
ter le déchet ni les frais. 

Anonyme. — Janvier 4756, p. 365. 

975. Réponse à une lettre qui lui a été écrite par mylord 
Wilton, au* sujet de son Traité de cavalerie, qui a pour ti- 
tre : Le nouveau Newcastle. 

M. Bourgelat. — Décembre 4748, p. 2780. 

976. Lettre à M. Bourgelat sur le môme sujet. 

M. le chevalier de la Pleignière. — Octobre 4749, 
p. 2204. 

977. Dissertation sur la verrerie. 

M. Beneton de Perrin. — Octobre 4733, p. 4689. 

99S . Train de carrosse Inversable. 

M. Duguet. — Janvier 4732, p. 4.74. 
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BELLES -LETTRES. 



GÉNÉRALITÉS. 



SI», projet d'études ponr le collège des Chanoines régu- 
liers de SainUVinceot de Senlis. 

Anonyme. — Octobre 4763, p* 2455. 

986. De l'origine des langues et de l'écriture. 
M. RiGORD. — Juillet 1704^ p. 4182. 

981. Dissertation : quelle langue doit passer pour la plus 
ancienne du inonde ? 

Anonyme. — Novembre 4705, p. 4949. 



LANGUE Hébraïque. 



982. Lettre sur Tutilité de la langue hébraïque par rapport 
aux belleâ-leltres. 

P. Olivier. — Mai 4734, p. 4262. 

Le P. René Olivier était oratorieo. M. Qttérard cile imparfailemeot 
cette Letlre, et ne parle que de l'article 990. Vide infra. 

983. Réflexions critiques sur la nouvelle méthode pour 
apprendre facilement les langues hébraïque et ckaldaîque, 

M. FooRMONT, — Mars 4740, p. 439. 

L'anteur do cette méthode était le P. Renon de l'Oratoire, mort 
en 1701 . Son onTrage fat publié en 1708 par le P. Leloug. 

984. Projet d*une nouvelle grammaire pour apprendre Thé- 
breu et les anciennes langues orientales sans points. 

M. l'abbé Masclef. — Octobre 4744, p. 4794 ; — no- 
vembre 4741, p 2002. 

. L'anteur était chanoine d'Amiens. 

â. Réponse aux objections contre le projet d'une nouvelle 
grammaire. 

M. Tabbé Masclep. — Décembre 1744, p. 2454. 
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98B. Lettre sur la méthode de M. l'abbé Masclef. 
P. DE QuADROB,-S. J. — Décembre 4743, p. 2065. 

087. Extrait d'uoe lettre sur la grammaire de M. l'abbé 
Masclef. 

P. GiRAUDEAu, S. J. — jQillat4735, p. 4320. 

98é{« Examea critique des défauts imputés par M. Masclef à 
la méthode des Massorètes; et des avantages attribués 
par le môme auteur à une nouvelle méthode de lire et 
d'apprendre Thébreu, indépendamment des points voyelles. 

P. Percheron, S. J. — Juillet 4732, p. 4233; — août 
4732, p-. 1456; — septembre 4732, p. 4628; — oclo- 
bre473«, p. 4726. 

990. Méthode courte et facile pour bien lire et prononcer 
rbébreu. 

Anonyme. — Juin 4733, p. 4084. 

990. Plan d*unc grammaire hébraïque en français, raisonnée 
et comparée avec ses dialectes, l'arabe et le syriaque. 

P. Olivier. — Janvier 4755, p. 12o. 

991 . Lettre sur la méthode hébraïq^ue du Père Bonaventure 
Giraudeau, S. J. 

Anonyme. — Janvier 4758, p. 242. 

« 

999. Lettre à M. D. du B. de S., licencié en théologie au 
séminaire d* Angers, sur les points m assoré tiques. 

P. GiRAUDEAU, S. J. — Juillet 4758, p. 1798. 

999. Lettre au P. B« J. sur les points ou voyelles hébraï- 
ques. 

M. R€NÉ Adolphe. — Juin 4750, p. 4212. 

994. Lettre à M. Ganeau, libraire à Paris et impriroenr des 
Mémoires de Trévoux, touchant une nouvelle méthode siVe 
et aisée de réduire le texte hébreu de la Bibie, soit avec les 
points voyelles ou sans eus points, en caractères communs 
et faciles a former, savoir, en nos lettres cDdinairas et peu 
d'autres, par conséquent de Je lire, l'écrire, le dicter, Fini' 

. primer facilement, exactement et correctement. 

R. P. SouHAiBi. — Février 4744, p. 259. 

895. Lettre à M. M*** sur le Dictionnaire hébreu des Car- 
mes Ti' Avignon. 

Anonyme. — Septembre 4765, p. 654. 
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LANGUE GRECQUE. 



i. Lettre au P. B. J. Bur la décaéeni^B dai études de la 
langue grecque. 

Anonyme. — Février 4747, p- 361; — oclobee 4747, 
p. 2107. 

997. Plan d'un ûictionnaice grec. 
Anonyme. — Juin 17<8, p. 4H8. 



LANGUES MODERNES. 

dus. Critique de la nouvelle grammaine française dont on a 
donné l'extrait dans les Mémoires de mai liofi, p. 9Û5. 

Anonyme. — Novembre I705> p. 1980. 

999. Mémoire concernant un alphabet nouvettemefit in- 
venté . 

M. Dartis. -r Mai 4724, p. 897. 

1000. Mémoire sur le système d'une nouvelle orthographe. 
Anonyme. — Juillet 4707, p. 4259. 

fOOl. Plan d'une orthographe suivie pour les imprimeurs. 
P. BuFFiER, s. J . — Août 4749, p. 4225. 

tO09. Observations sur les termes nouveaux, et surTor- 
thographe de la langue française . 

Anonyme. — Février 4724, p.. 222. 

i003. Lettre sur les participes français. 
M. BE Wailly. — Avril 4762, p. 844'. 

ftOOJt. Explication de divers termes français que beaucoup 
de gens confondent faute d'en avoir une notion nette. 

P. BouHOURS, S. J. — Septembre et octobre 1701, 
p. 470. 

1905. Doutes sur quelques expressions françaises. 
Anonyme. —, Novembre 4707, p, 2023. 
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1606. Extrait d*un mémoire pour servir à réclaircissemcnl 
des doutes sur quelques expressions françaises. 

Anoktme. —Septembre 4708, p. 1567. 

1667. Incertitudes de k langue française (sur les mots 
Somnambule, Théière), proposées pour* qu'on en détermine 
Tusage. 

Anonyme. — Mai 4731, p. 926. 

1668. Lettre sur quelques expressions de noire langue. 
M. DE Wailly. — Octobre 4769, p. SI6G8. 

1666. Lettre A. M. D. L. B. Jugement de la nouvelle édi- 
tion du Dictionnaire universel de M. Tabbé Furetière. 

Anonyme. — Mars et avril 4701, p. 99. 

1616. Nouvelles remarques critiques sur le Dictiomme 
universel publié par MM. Basnage de Beauval et Huet, mi- 
nistre réformé. 

Anonyme. — t^ Supplément à juillet et^oût 4701, p. 4. 

1611. Lettre (concernant plusieurs fautes contenues dans 
le Dictionnaire universel imprimé à Trévoux en 4704.) 

M. Lemond. — Décembre 4724, p. ^483. 

L'auteur signe : Lemond, avocat à Brionde. 

1616. Lettre sur les traductions de livres anglais. 
Mr Henri Smith. — Juillet 4754, p. 4674 . 



PHILOLOGIE. 

1013. Explication des noms ABPAKAS ABPAKAAABPA. 

P. Hardouin, s. J. — Septembre et octobre 470K 
p. 233. 

1614. Dissertation critique sur la signification du mot lalin 
inutilis, 

P. DE ViTRY, S. J. — Septembre 4724, p. 4588. 

1615. Lettre sur quelques points de littérature. (Epiires 
grecques d'Aristénèle. — Anthologie grecque. — Grolius.^ 

M. TabbéJoLY. - Juin 4753, p. U37. , 

1616. Lctlro du P. P. I. à M. l'abbé Fromond, sur un 
passage très-difficile d'Aben-Ëzra. 

Anonyme. — Juillet 4 709, p. 4249. 
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1017. Remarques critiques sur les proverbes arabes, avec 
de Douvelles expUcaiions. Par le P. P**^ J. 

Anonyme. — Août 1740, p. 4432. 

1018. Explication d*un passage d'Aulu-Gelle, et correction 
à faire dans le texte de Pline sur la division des venis. Pro- 
jet de réforme sur cette matière. 

Anonyme. — Juin 4746, p. 4075. 

1019. Conjectures sur quelques difficultés qui se trouvent 
dans les premiers chapitres des commentaires de César. 

Anonyme. — Juillet 4743, p. 4230. 

lOSO. Examen d'une des remarques do M. Tabbé Gcino 
sur le texte et la version du premier livre d'Hérodote. 

Anonyme. — Mai 4753, p. 985- 

lOSi. Dissertation chronologique et critique sur les cha- 
pitres Lix et suivants du livre I'*" d'Hérodote au sujet de Pi- 
sistrate, tyran d'Athènes. 

M. le président Bouhier. — Octobre 1709, p. 4786. 

lOOO. Explication d'un passage d'Hérodote (liv. ii, c. 442j. 
Anonyme. — Janvier 4762, p. 497. 

1003. Explication d'un passage des réflexions de l'empereur 
Marc-Antonin, liv. II, parag. 3. 

M. DuGAS. — Octobre 4743, p. 4740. 
M. Dogas était président de la conr des monnaies à Lyon, 

1004.. Avis Ë Messieurs les savants sur une nouvelle traduc- 
tion de Marc-Aurèle-Autonin (par D. J«). 

Anonyme. — Avril 4764, p. 4033. 

1005. Réponse à cet article. 

Anonyme. —Juillet 4764, p. 223. 

lOOB. Réponse aux deux lettres d'un professeur de TUni- 
versité de Paris sur le Commentaire de Pline. 

P. Hardouin, s. J. — Octobre 4726, p. 4904. 

M. Grevier fit paraître trois lettres sur le Pline du V. Hirdonin. 
Paris, Chaubert, 1725, 1726, 1727. 

t007. Lettre sur les traducteurs de Pline le Jeune. 
Anonyme. — Mai 4709, p. 902. 

iOOO. Lettre (au sujet d'un passage des Commentaires sur 
Polybe^ par M. Folard^ où il parle des escalades). 

M. de Barras de la Penne. — Octobre 4729, p. 1893. 
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ftOi^O» Critique de Tendroit de Pompéias Festus^ où il est 
parlé des préfectures : à roccasion duquel on explique ce 
que c'était que ces sortes de lieux.. 

P. Et. Souciet, S. J, — Février 1722, p. 360. 

iOSO. Dissertation sur les livres de Sanchoniathon, coistre 
l'auleur de la Bibliothèque critique (Richard Simou). 

Anonyme. — Janvier <744, p. 68. 

tOSi. Suite de la dissertation touchant les livres de San- 
choniathon et Forigine des Philistins. 

Anomyme. — Février 47U, p. 323. 



RHÉTORIQUE. 



f 039t. Réflexion sur la nature et la source du sublime* dans 
le discours, sur le vrai philosophique du discours poétique, 
et sur rÀnalogie qui est la clef des découvertes. 

P. Castel, s. J. — Octobre 1733, p. 4747. 

1633. Réponse à M. Pabbé Gouget, auteur de la Bi5Ao- 
thèque française (contre la censure qu*il a faite de ces Ré- 
flexions, au t. 3) p. 39, de son ouvrage). 

P. Gastel, s. J. — Juillet 4740, p. 4440. 



«.. 



1634. Lettre sur le genre d'éloquence des pièces qui 8imt 
couronnées dans les Académies. 

M. SoRET. — Novembre 4754, p. 2746. 

1635. Lettre en réponse à celle de M. Soret. 
Anonyme. — Avril 4765, p. 4147. 



PHILOLOGIE. 



1036. Projet delanouvelfe fditlon de Denis d'HftHeamasse. 
P. Ue Jay, s. J. — Mars 4742, p. 554. . 

Le P. Le Jay donna snite i ce projet. Tl fit paraître en t7S3 la 
traduction de cet aotcor. 
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1039. Explication d*un passage du 4"*^ livre de Cicéran : Ik 
natura deorum, 

P. DE MoNTADZÀN, S. J, — Décembre 4730, p. SUD. 

Inséré dans les Mémoirei (ttme Soeiéti céfèhre, t, ii, p. 216. 

f038. Examen du sentiment d*Aper sur Téloqucnce do Ci- 
céron (dans le De Claris oratoribus) , 

Akontme. — Mars 4718, p. 552. 

iQséré dans les Hémùiret d'une Société eélèbre, t. if, p. fki. 

1630. Projet d'un nouvel ouvrage sur Gicéron (dans le 

genre de la Co7icordantia Bibliorum) '. 

M. Gaullter. — Décembre 4748^ p. 4076- 

f OâO. Lettre d'un académicien de Pndone écrite en italien 
aux Auteurs des Mémoires de Trévoux et traduite en fran- 
çais (au sujet de la critique du P. Bouhours, par M. le mar^ 

quis Orsi). 

ÂicOKTME. — Février 4740, p. 306. 

Cette lettre doit prendre place parmi les noabrenx éerils qne fit 
naître l'onvrage dn P. Bonhonis, he la manière de bien penser dam 
les ouvragée de FetprU^ 

ftOJlt. Réponse aux critiques dirigées par Tabbé Desfon- 
laines contre la traduction française El Eeroe de 6. Gra- 
eian. 

P. DE CouRBEViLLE, S.* J. — Avril 4725, p. 676 ; — jan- 
vier 4733, p. 444. 

Le P. de Conrbeyillo était Taotenr de la traduction. 

€042. Observations sur les Sermons de M. l'abbé Torné. 
Anonyme. — Octobre 4775, p. «096. 

Sermons prêches devant le roi; pendant te carôroe de 176Vt P^ 
M. l'abbé torné. Paris, Saillant. 1765, 3 7ol. in-12. 



POESIE. 



:t043. Pensées sur la décadence de la poésie latine. 
P. fitouMOï, s. J. — Mai 4722, p. 9a5. 

C^A'4. Dissertation sur le mérite des poésies Latincff "(mo- 
dcrnes). 

Aw^nyme. — Janvier 4754, p. 87. 
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ia4&. Epitre à M. de W*** sur l'Apologue. 
M. Tabbé âubert. — Janvier 4767, p. 43. 

f 64G. Lettre sur Tiisage que Ton peut faire des traits de 
rApologuodans les différents genres de poème, par M. B**% 
avocat. —Octobre 1769, p. 28. 

. Anonyme. — Octobre 4 769, p. 28. 

f 047. Dissertation sur les Géorgiqucs. 
Anonyme. — Décembre 4747^ p. 258^ . 

1648. Réflexions sur le poème épique^ par rapport aux an- 
ciens et aux modernes. 

P. BoTOEANT, S. J. — Août 4730, p. 4458. 

1040. Lettre sur la Comédie. 

.Gresset. — Juillet 4759, p. 1712. 
Cette lettre avait été imprimée précédemment. 

'1656. Lettre conteuant quelques réflexions sur la tragédie. 

P. Et. SouciET, S. J. —Juillet 1709, p. 4244;— août 
47û9, p. 4448. 

Inséré dans les Mémoires d'une Société célèbre^ t. n, p. 173. 

1651* Dissertation sur la récitation ou le chant des an- 
ciennes tragédies éles Grecs et des Romaios. 

P. Bougeant, S. J. — Février 1735, p. 248. 



PHILOLOGIE. 

165!^. Avertissement de M*** touchant les nouvelles cor- 
rections et remarques qu'il prépare sur les poésies d'Ana 
créon etdeSapho. 

Anonyme. — Novembre et décembre 1701, p. 307. 

1658. Réflexions sur les remarques de M*** jointes à TOdc 
d'Anacréon, qu'il a donnée corrigée dans les Mémovrts de 
Trévoux. 

Anonyme. — Février 4702, p. 1M . 

16&4. Notice d'une version manuscrite de rAnlhologic 
grecque^ par H. Grotius (donnée par son secrétaire aux 
Jésuites da collège Louis-le-Grand). 

Anonyme. — Août <7o1, p. 1790. 
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1#55. Chronologie de riliado distinguée par chaque }our, 
avec quelques réflexions. 

Anortme. — Mai 4708, p. 773. 

I#â6. Chronologie de TOdyssée disposée par jours. 
Ai^ONTME. — Mai n09, p. 809. 

Ces deox artielps ont été irixérés dans les Mémoires d'une Société 
Célèbre, t. ii, p. 135 et 145. 

l#o7. Apologie d'Homère. 

Anonyme. — Mars 47S4, p. 500. 

1068. Lettre sur un ancien commentaire des ouvrages 
d'Homère, trouvé récemment à Venise. 

Anonyme. -~ Mars 4746, p. 568. 

■ 

M69. Lettre au P. B. J. sur une traduction française de 
Pindarc (de M. de Strozzi) . 

Anonyme. — Mai 1'7o4, p. 4306. 

IdttO. Essai d*une nouvelle traduction de Pindarepar M***, 
ode 1. 

Anonyme. — Novembre et décembre 4704, p. 318. 

1081. Traduction des vers de Tyrlée sur la valeur. 

M. Tabbé Jannet. — Juillet 1773, p. 5; — août 4 "373, 
p. 306. 

t6G!t. Lettres au P. B. J. sur la traduction d'Horace don- 
née récemment par M. Tabbé Batteux. 

Anonyme. — Novembre 4 750, p. 2519; — décembre 
1750, p. Î74i; —janvier 4764, p. 233. 

t0€l8. Réflexions sur la sixième satire du livre 4*''' d'Ho- 
race et sur trois passages, Fun d'Ovide (Fast., 1. 1, v. 400), 
l'autre d*Au80 ne (Idyl.), le troisième do Corneille Sévère 
(Etna, V. 280), qu'on rétablit ou qu'on explique, adressées 
à M* Bouhier, président au parlement de Dijon. 

P. OuDiN,^S. J. — Mars 4744, p. 485. 

1IM4. Difficultés sur l'explication d'un passage d'Ausone, 
fournie par le R., P. Oudin. 

M. Ravion des Varennes. — Juillet 4747, p. 4184. 

Le Génovéfain Michel Chaillon se. cacha soos ce psendosyme. 
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S4I6&. Réponse à ces difficultés. 

P. OuDiN, S. J. — Juillet MM, p. 4189. 

Ces trois articles ont été insérés dans les Mémoires d'une Société 
célèbre, t. u, p. IflSÎ, 204, 21«. 

1066. Remarques sur quelques passages d'Horaice (Satir. <, 
Jib. 4, V. 4 et 23. — Ëpistol. 2, lib. 2, v. 87), dont l'au- 
teur corrige le texte par des conjectures fort heureuses. 

Anonyme. —Juin 4743, p. 968. 
Inséré dans les Mémoiree (Cune Société célèbre, U u, 'p. 2S3* 

1087 • Nouvelle explication d'un endroit de la neuvième sa- 
tire d^Horace, où il est parlé du trentième sabbat desJoifs. 

Anonyme. — Avril 474 6, p. 703 . 

1068. Lettre écrite à M***, à l'occasion de lapréficeque 
M. Coste a datée de Londres, et qu'il a mise à la tète de la 
critique faite sur la traduction d'Horace, imprimée depuis 
4740, cbez Pierre deGoup, à Amsterdam. 

P. Tabtbron^ s. J. — Novembre «740, p. 4904. 

1069. Nouvel examen du vers de Lucain : Victrix camn 
diis placuit, sed vicia Catoni. 

P. Bdffier, s. j. — Mare 4734, p. «33^ 

10901 Pensées de feu M. du Tôt deFerrare, conseiller au 
jparlement de Normandie, touchant deux endroits' considé- 
rables de la Pharsalc de Lucain.; avec un éloge abr^ àix 
même M. du Tôt. 

Anonyme. — Juillet 4702, p* 40. 

107 1. Remarques sur Lucrèce . 

P. TouRNEMiNE. S. J — Novcmbre 4733, p. 2258. 

Inséré dans le? Uémoirea d'une Société célèfnre, t. n, p. 324. 

1099 . Elxplica/lion de la 24* épîgrannnc du livre x de Mar- 
tial. 

M. Laisné. —Mai 4732, p. 875. 

M. Lai&né était membre de TAcadémie de Lyon. 

1093. Lettre au sujet de la traduction des Eçlogues de 
^ Némésien et de Caipumius (par M. de Mcnraull). 
Anonyme. — Octobre 4746, p. 2036, 
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i#9-â. Disscrtalion sur Tannée de. l'exil d*Ovide, lue àTas- 
semblée publique do l'académie de Bordeaux, le 25 août 
4748. 

P. BoîïiN, S. J. —Mai 1749, p. 984 . 

Inséré dans les Mémoires tFune Société célèbre, t. i, p. S79« 

té9&. Fragment d'une lettre sur la durée de TaQtion àts la 
comédie de Plaute, intitulée les Captifs, 

M^. CosTE. — Juillet 4746, .p. 4388, 

197 G. Lettre au P. B. J. sur quelques vers do rAnti-Ui- 
crèce latin du cardinal de Polignac. 

Anonyme» — Juillet 4749, p. 4 490. 

1697. Conjectures sur quelques endroits de Salvien. 
p. Oddin, s. j. — Septembre 1740, p. 4644. 

1098. Lettre sur la prétendue magie de Virgile. 
M. Batjlai:re* — Avril 4743, p. 705. 

Inséré dans le Journal Helvétique de mars 1741, et an t. i, p. 107 
des OCnvres de M. Baolacre. 

1699. ExpUcaHon de trois passages de Virgile (Eclog., U 
46; — Géorgie, I, 54 et 25; — Eclog., I, 68). 

M. Tabbé Boorgeois. — Août 4743, p. 2296. 

M.,rabbé Bourgeois était principal du collège de Crépy en Valois. 

1686. Explication de deux vers de Virgile (Eclog. 4). 
Akontme* — Septembre 4740, p. 4844. 

1681.. Explication de deux vers de Virgile (Eclog. 4, v. 62^ 
et 63). 

M. Tabbé Boorgeois. — Mars 4 742, p-. 543. 

1689. Dissertation sur Tenfant qui fait le sujet de la qua- 
trième Eglogue de Virgile* 

P. ToURREMTNE, S. J. — Juillet 4702, p. 445. 

fl083. Lettre sur cette dîssei'tation. 

M. JoANNis. -* Novembre 4704, p. 4594. 

M. Joannjs était médecin a Avignon. 

€084. Réponse aux objections de AT. Joannis. 

P. TouRKEMiNE, S. J, — Novcmbro 4704*, p. 4961 . 
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iOS5. Dissertation sur le sujet de la quatrième Eglogue de 
Virgile . 

M. RiBAUD DE RocHEFORT. — JuiUcl 4736, p. 4709. 

Il existe ane deaxième édition d^ cette dissertation, mais corrigée et 
augmentée. 

lOSB. Explication d'un passage de Virgile (Gçorg. I, 49d). 
M. Tabbé Bourgeois. — Décembre 4752, p. 2845. 

Inséré dans les Mémoires d*une Société célèbre^ t. ii, p. 331. 

1697. Explication d'un passage de Virgile (Gcorg. III; 
559). 
M. l'abbé Bourgeois, -^ Avril 4756, p. 989. 

1088. Explication de huit vers de Virgile (Georg. IV, 287). 
M. Tabbé Bourgeois. — Octobre 4743, p. 2678. 

108S. Explication d'un passage de Virgile (Georg. IV, 287^ 
M. l'abbé Bellanger. — Décembre 4746, p. 2732. 

1696. Explication d'un passage de Virgile (iEneid. I, 246). 
M. l'abbé Bourgeois. — Mars 4774, p. 443. 

16Bt . Explication du 435* et du 436* vers du IV« livre de 
l'Enéide de Virgile. 

M. de Fresneuse. — Juillet n02, p. 24. 

1699* Remarques sur les deux premiers vers du t* livre 
de l'Enéide de Virgile. 

M. l'abbé Bourgeois. — Juin 1764, p. 4397. 

1093. Nouvelle explication d'un endroit difficile de Virgile 
(iÊneid, IX). 

M. DE Fresneuse. — Juin 4702, p. 3. 

4 

1094. Dissertation sur uu endroit du livre XI de TEoéidc, 
vers 480. 

M. Grosley. — Juillet 4760, p. 4809. 

1095. Extrait d'une lettre touchant la satire de Boileau': U 
fausse honte. 

M. Brossette. — Janvier 4735, p. 480. 

1096. Défense du frrand Corneille contre le commentaleor 
des OEuvresde M. Boileau Despréaux. 

P. Tournemine, s. J. — Mai 47n,p. 792. 

Inséré dans Tédition des Œuvrer de Corneille^ par Tabbé GraocN 
1738. 
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§#•7. Défense du grand Corneille contre un endroit du 
Cerpenterianay où on lui attribue une pièce inf&nie, intitulée 
Voccasion perdue recouverte. 

Anonyme. — Décembre 4724, p. 227t. 

i0!l8. Lettre sur la pièce en cinq actes, intitulée Cénia (par 
M"»« de Grafigny) . 

Anonyme. — Janvier 4754, p. 464. 

ilNMI. Lettre sur tin projet de traduction en vers latins des 
Fables de la Fontaine, avec des réflexions sur quelques en- 
droits que la Fontaine a imités des autres fabulistes. 

M. rabbé Saas. — Mai 4751, p. 4445. 

ilOO. Lettre où Ton compare le Paradù perdu de Milton, 
avec le poëme, intitulé Sarcotis, du P. Jacques Masenius, 
Jésuite allemand. 

Anonyme.— Janvier 4 756, p. 283; —février 4755, p. 51 i. 

1101. Lettre critique sur le poëme de M. de Voltaire (La 
Henricide), 

Anonyme. — Juin 4731, p. 4044 . 

•• 
1169. Lettre sur deux endroits de la dissertation de M. de 
Voltaire, qui précède la tragédie de Sémiramis. 

Anonyme. — Mars 4750, p. 743. 

1168. Lettre au R. P. Martine, Jésuite, contenant une ode 
latine en l'honneur de saint Jean- François-Régis. 

P. GouRDAN. — Janvier 4718, p. 446. 

tl04. In obitum serenissimi Delphini elegia. 
P. La Combe, s. J. — Avril 4:66, p. 4424. 

tlOâ. In obitu V. G. Jacobi Molin, régi a consiliis mcdicis. 
M. rabbé de Lavarde. — Juillet 4735, p. 4907. 

IlOO. Do Magone a Gallis expugnato, imperante Marescallo 
Duce Ricbelio, Hendecasyllabum. 

M. Tabbé de Lavarde. — Septembre 4756^ p. 2299. 

tl07. Tumulus V. G. Bernardi le Bovyer de Fontenelle àd 
V. G. Salierum. 

M* Tabbé de Lavarde. — Avril 4757. p. 4 446. 

1169. Portrait du roi de Suède. 

P. DU Cerceau, S. J. —Août 4707, p. 4466. 
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tta». Léieclricité. Ode. 

M. l'abbé d'Angbrville.— Août 476^2, p. ÎOIX 

ItiO. Épistre au sieur Baron, fameux acteur, après qu'il 
eut renoncé au théâtre. 
P. DE LA. Place, Dominicain. —Novembre 4735, p. 2217. 
f fltt . Ode contre des satires injurieuses au roi. 
Anonyme. — Décembre 4746, p. 2484 . 



f tt». Lettre deM-Tabbé*** au R, P.*** en lui envoyant 
une traduction française des cantiques arméniens, composes 
dans le 5 ou 6* siècle, pour la fêle de la nativité deSarol- 
Jean-Baptiste, et du mystère de la Présentation de Notrc- 
Seigueur au temple. 
Anonyme. — A9Ût4735, p. 4541. 



.. . HISTOIRE. 

PROLÉGOMÈNES. 
GÉOGRAPHIE. 

1113. De la situation de Toeil oui donne les représenUtions 
des parties égales dé la sphère, les plus égales quMl soit pos- 
sible, avec la manière de faire des mappémonties et des 
cartes géographiques sur c« principe, et d'y mesurer taule» 
sortes de distances. 

M. Parent. —Juillet 4742, p. 4240. 

11141. Mémoire sur les nouvelles cartes hydrografjhiqucs, 
dressées pour le service des vaisseaux du roi, par ordre de 
M . le comte de Maurepas, 4738 . 

M. Bellin* — Septembre 4738, p. 4868. 

1115. Dissertation sur les antipodes . 

Anonyme. — Janvier 4708. p. 430 : — février' 4108. 
p. 299. 

Inséré dans les Mémoires d'une Société célèbre, t. m, p. 1. 
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iilG. Lettre sur les antipodes. 
Anonyme. — Août 4737, p. 1U3. 
Inséré dans les MéiMirea itune Société eélébn, t. m, p. 31. 

1119. Lettre à M« Gristophe Wren contenant quelque^ 
réflexions sur Tétat ancien et présent de Londres, à l'occasion 
de quelques urnes, médailles, et autres antiquités romaines 
découvertes récemment. 

M. J. WooDWARD. — Février 4TÎ4, p. 264 . 

11 1 S . Recherches géographiques sur quelques villes de Tah- 
cienne Gaule. 

M. RiBAUD DE ROCHEFORT. — Août 4739, p. 4*643. 

laséré dans les Èlémoiret d*une Société célèbre^ t. m, p. 47. 

lllU. Réponse à l'extrait d*une lettre du R. P. Dom. Jac- 
ques Duval) Bénédictin de la congrégation de Saint-Maur, 
sur Tarticle des Mémoires de Trévoux, du mois d'août 4739 
(insérée dans le Mercure de septembre 4738, p. Ir461). 

M. RiBAUD DE RocHEfORT. — Juillet 4740, p. 4463. 

1190. Dissertation en forme do lettre sur l'ancienne ville 
d*Avaricum. 

P. Lempereur, s. J. (?) —Avril 4709, p. 624. 

Inséré dans les Mémoirei d^une Société célèbre, t. m, p. 65. 

112€. Observations touchant Belle-Islc etlagrève du Mont 
Saint-Michel. 

Akonyme. — Septembre et octobre 4704, p. 224. 
Inséré dans les Mémoires d'une Société eélébre, t. lU, p. 66. 

119!^. Lettre écrite de Chartres pour montrer que c'est à 
Bretigni, près Chartres, que fut conclu le traité entre la 
France et TAngleterre, Tan 4360. 

Anonyme. — Décembre 4706^ p. 2404 
Infcéré dans les Mémoires d'une Société célèbre, t. m, p. 92. 

1€23. Lettre au père de Villers, jésuite à Dijon, sur le sujet 
de la ville d'Épemay . 

• Anonyme. — Mai 4705, p. 880. 

Inséré dans les Mémoires d'une Société célèbre, t. m, p.. 109. 

1194. Dissertation sur la découverte du lieu d'Epone, où a 
été tenu un concile de ce nom. 

M. DE Yalbonnais. — Février 4745, p. 232. 
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tl»ô. Copie (lune lettre sur la situation d'Epone/où saint 
Avit tint un concile en 547. 

M. Tabbé Didier. — Novembre 4737, p. 1967. 

**••• Observations sur le lieu où s'est livrée la bataille de 
Poitiers, dans laquelle le roi Jean fut fait prisonnier. 
M. Bourgeois. — Septembre 4743, p. 2477. 
ïuséré daas les Mémoires d'une Société célèbre, t. m, p. 74. 

fit «y. Lettre à un de ses amis dans laquelle il rend coraplc 
de la construction de sa carte d'Espagne. • 

M. DE l'Isle. —Juillet et août4 704, ?• 245. — sep- 
tembre et octobre 4704, p. î840. 

tt «8. Réponse à la letlre de M. de l'Isle, louchant une 
carte* d Espagne qu'il a faussement attribuée à M. Nolin, 
géographe du roi. 

M. NoLiN. — Janvier 4702, p. 466. 

tlffl. Remarques sur les cartes qu'il a dressées pour 
joindre à 1 Histoire des rois des Deuœ-Siciles. 
M. Bellin. — Octobre 4740, p. 4897. 

*î*?' ,9i^s.^''^a^î<>ns sur la construction de la nouvelle carie 
de la Méditerranée, dressée au dépôt des cartes de la ma- 
nne, par ordre de M. le comte de Maurepas, en 4737. 
M. Bellin. — Juin 4738, p. 4242. 

1131. Description des courants dans la mer Méditerranée. 
Anonyme. —Juin 4744, p. 999. 

Inséré dans les Mémoires d'une Société célèbre, t. m, p. 61. 

"norîueW'ic'r** ^'"' '' '"^^ ^'' '''' Majorque, Mi- 
M, Bellin. —Juin 4740, p. 4494. 

tiaa. Observation sur la carte de r4Lrchipel...1738. 

M. Bellin. — Octobre 4738, p. S073. 
1 134. Remarques sur le nom de la mer Noire. 

Anonyme. — Juillet 4747, p. 4479. 

* "vt;é^nK"y " r \"?^^^^^^^ ^« 1^ ^^' Caspienne, 

envoyée par S. M. C. à l'Académie des sciences de Paris. 

Anonyme. — Novembre 4722^ p. 2043. 
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1136. Dissertation sur la célèbre terre do Kamlschaika et sur 
celle d'Yéço : sur retendue de la domination moscovite : 
sur la Tartarie Moscovite et Chinoise : sur la communication 
ou non communication des continents de TAsie et de TAmé- 
rique^ et le passage dans les mers de TOrient par les mers 
du Nord. 

P. Cartel, S. J. —Juillet 4737. p. 4456. 

1139. Réponse à la dissertation du P. Castel, daqs laquelle 
il critique la carte que M. Bellin a faite du pays de Kamts- 
chalka pour la nouvelle Histoire du Japon. 

M. Bellin.— Août 4737, p. 4383. 

II3S. Lettre d*un provincial sur la communication de la 
mer Méditerranée à la mer Rouge . 

Akoistme. — Juillet 4705^ p. 4257. 

4. 

1139. Réponse de Tauteur du mémoire inséré dans le Mer-^ 
cure de février, touchant le nouvel ouvrage sur TËgypte, 
aux réflexions du R. P. S*** Picpus de la province de 
Paris, publiées dans les Anecdotes ou Lettres secrètes^ etc. 
du mois d*avril dernier. 

Anonyme. — Décembre 4736, p. 2754. 

1140. Critique d*un passage de Diodore de Sicile avec des 
réflexions sur les auteurs qui ont parlé du nombre des habi- 
tants et des villes de Tanciennc Egypte. 

Anonyme. — Janvier 4752, p. 27. 

1141 . Remarques sur un petit écrit qui a pour litre : Hé- 
ponse de M. d*Anvillc, géographe du roi, au mémoire en- 
voyé li l' Académie royale des sciences, contre la mesure 
coDJçclurale des deerés de Téquateur eu conséquence de 
retendue de la mer du Sud, 4738. 

M. Bellin. — Janvier 4739, p. 86. 

1149. Observations sur la construction de la carte de To- 
céan Méridional. 

M. Bellin. — Avril 4739, p. 874 ; — mai 4739, p. 969. 

1143. Relation du voyage aux terres australes, des vais- 
seaux r Aigle et la Marie. 

Anonyme. — Février 4740, p. 254 . 

1144. Observations sur la construction de la carte de l'océan 
Oriental ou mer des Indes. 

M. Bellin. — Septembre 1741, p. 4626; — octobre 
4741, p. 4783; —novembre 4744, p. 4925. 



418 Table méthodioue 

114a. Observations sur la constraction de la carte des mers 
comprises entre l'Asie et T Amérique, appelées par les navi- 
gateurs mer du Sud et mer Pacifique. 

M. Bellin. — Mai 4742, p. 866 ; — juin 4742, p. 94*. 

1 14B. Observations sur la construction de la carte de Tocéan 
Occidental. 

M. Bellin. — Janvier 4743, p. 5. 

lia?. Remarques sur les caries et plans qa*il a été chargé 
de dresser pour joindre à YHist&ire généi'cde de la Nouoéîe- 
France par le P. de Gharlevoix, de la G. de J^, et au jour- 
nal de son voyage dans celte partie du monde. 

M. Bellin. — Octobre 4743, p. 2521 ; — novembre 
4743, p. 2743. 

1148. Lettre sur la communication du Maragnon et de TOré- 
noque . 

M. DE LA CoNDAMiNE. — Février 4748, p. 370. 



CHRONOLOGIE. 

1149. Eclaircissements sur la chronologie des Seplanie et 
sur celle du texte hébreu. 

Anontme. — Avril 47i3, p. 720. 

lldO. Lettre sur rarliclc des Mémoires où Ton concilie ia 
chronologie des Septante avec l'hébreu et la Yulgate. 

P. Bbrthieb, s. J. — Juin 4743, p. 995. 

ll&l. Réponse à M. Tabbé Faydit sur ce qu'il a écrit con- 
tr.e ces Mémoires, pour l'usage prétendu de confondre les 
deux époques ab Incamatione et a Passione. 
Akontme. — Février 4705, p. 334. 

1169. Défense du nouveau système de chronologie au 
P. Tourncmine. 
Anonyme. — Août 4706, p. 4396. 

1153. Le fondement de la chconologie de M. Newton soppé 
par le P. H. J. 
. P. Hardouin, s. J. — Septembre 4729, p. 4567. 

111^4. Lettre sur la chronologio de M. Newton. 
M. de la Nauze. — Octobre 4754, p. 2522. 
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115^. Disscrlalion Bur la grande année de 600 ans dans 
Josèphe, par le P. G. D. L. 

Ano?ïthb. — Février 47Q0> p. 409. 

liM. Réponse de M**** à celte dissertation. 
âmouthe. —Avril 4760, p. 899. 

1157. Lettre contenant quelques réflexions touchant l'ana- 
lyse faite dans les Mémoires^ de son système sur la durée du 
inonde. 

M. Tabbé Lesqoevin. — Août 4734) p. 4533. 

L'auteur était chanoine de Noyon. 

ilM. UépoDse à deux lettres anonymes où Ton critique 
deux nouvelles littéraires de ces Mémoires (c'eai-è-dire le 
compte rendu de la Lettre sur l'art de vérifier les dates par 
le P. Patouillet, S. J.). 

AîiOîSTME. — Avril 4754, p. 938. 

11511. Mémoire sur la méthode pour enseigner l'histoire^ par 
M. Tabbé Lenglet du Fresnoy. 

Anonyme. — Novembre 4729, p. 4987. 

1160. Justification contre le mémoire précédent. 

M. Tabbé Lehglet du Freskos.— Janvier 4730^ p. 4^50. 

ilM. Mémoire adressé au R. P. H. 

M. Tabbé Lerglet du Freshoy. -— Octobre 4730, p. 4750. 

liB9. Réponse à ce mémoire touchant Tinccndie de So- 
dôme, le passage de la mer Rouge et le déluge universel. 

Aîsonyme. — Mai 4734, p. 778; — mai 4734, p. 900. 



HISTOIRE ANCIEME. 

â 16$. Lettre au sujet de la Miscàne, imprimée à Amsterdam, 
par les soins de Guillaume Surenhusius. 

P. Et. SouciET, S. J. — Février 4740, p. 332; — mars 
414D, p. 547; —juillet 4740, p. 4224. 

IiB4. Lettre à M. Huet, ancien évoque d'Avranches^ tou- 
chant le livre de M. ToUandus^ Anglais, intitulé Aàeisi- 
dœmon et origines Judaieœ. 

M. MoRiN. — Septembre 4700, p. 4588. 
M. MorÎD était de rAcadémJe des Inscription. 



120 TABLE MÉTHODIQUE 

tlQâ. EclaircissemeBls sur quelques endroils de l'Histoire 
des Juifs de M. Prideaux, doyen de Norwich. 
P. TouRNEMiNE, S. J. — Janvier 47î7, p, 5. 

lies. Dissertation touchant l'ancienne demeure des Chana- 
néens et de l'usurpation qu'ils ont faite sur les enfants de 
Sem. 
R. P. dom Pezro». — Juillet 4703, p. 4238. 

tiQ7. Réflexions critiques sur la dissertation du R, P. dom 
Pezron. 
P. TouRNEMiNE, S. J. —Juillet 4704, p. 4Î44. 

t tG8. Dissertation sur les anciennes et véritables bornes de 
la Terre promise. 

R. P. dom Pezron. — Juin 4705, p. 4047. ' 

lie». Lettre à M. Tabbé Imperiali sur deux Cyrus qu'on 
a confondus, et sur la manière dont est mort le grand 
Cyrus. 
P. TooRTSEMiNE, S. J. — Novembre 4703, p. î046. 

1190. Lettre écrite au P. Tournemine (contenant quelques 
difficultés sur la lettre précédente) . 

M. l'abbé Fucati. — Mai 4704, p. 834. 

it70. Réponse à M. l'abbé Fucati. 

P. Tournemine, S. J. — Mai 4704, p. 834. 

Ces trois articles ont été insérés dans les Mémoifet d'une Sûciété 
célèbre, t. i, p. 305. 

1191. Lettre écrite de Genève sur le camp de Galba (en 
Valais). 

M. Baulacre. — Septembre 4 744, p. 4607. 
Inséré dans les Œuvres de M, Baulacre^ t, i* p. 179. 
1 1 9)9 . Dissertation sur la pluralité des Constantins. 

Akontme. — Décembre 4704, p. 2084. 
1193. Dissertation sur la vérité de la vision de Constantin. 

Anonyme. — Juin 4724, p. 4004. 

1 1941. Dissertation sur le système des dynasties d'Egypte du 
chevalier Marsham. 

P. Tournemine, S. J. — Avril 4702, p. 464 . 

1195. Défense du système de Marsham sur les dynasties 
d'Egypte. 

Anonyme. — Février 4703, p. 347. 



DES M^OIRES DB TRÉVOUX. <S4 

il VU. Réponse à la défense du système cle Marsham. 
P. TouRREMiNEy S. J. — Février 4703, p. 349. 

Cet trois articles ont été insérés dans les MimiHres d*un$ Sodèlé 
célèbre^ t. 1, p. S47. 

1179. ÀDtiquitéB ou histoire chronologique d'Egypte, selon 
Hérodote. 

Ai^ONTHE. — Juillet 4721, p. 4466. 

1178. Extrait d*une lettre sur Texplication et le dénoue- 
ment du fragment de Manethon. 

M. Tahbé Richer. — Avril 47ii> p. 734. * 

1179. Remarques sur le canon des rois de Thèbes d*Era- 

tosthènes. 

M. Tabbé Richer. — Juin 4744^ p. 4446. 

it§0. Le dénouement des dynasties de Manethon. 

M. l'abbé Richer. — Octobre 4744, p. 4778. 

Le tupplément de la Biographie univereeile n'a pas en connaissance 
de ces. trois articles de Tabbé Richer. 

Il§i. Dissertation sur l'origine de divers peuples d'Afrique, 
iToccasion d'un passage de Salluste. 

P. TouRNEMiRE, S. J. — Juiu 470S, p. 64. 



HISTOIRE ECCLÉSIASTIQUE. 

1189. Lettre sur la continuation des dons miraculeux après 
Je temps des apôtres. 
ÂNONVHE. — Mai 4754^ p. 4048. 

1183. Remarques sur la prétendue prophétie du cardinal de 
Cusa, que les jansénistes font courir, ou extrait du petit 
traité de ce cardinal, intitulé : Conjectura de novissimis 
temporibus. 

Anonyme. — Mars 4 74 5, p. 420. 

1184. Nouvelles réflexions sur celte prétendue prophétie. 
AnoKTME. —Novembre 4 72S, p. 2453. 

1185. Conjectures du cardinal Cusa sur les derniers jours. 
P. Brumot, s. J. -7 Janvier 4734, p. 4. 

1186. Lettre (sur un arbre généalogique extrait d'une his- 
toire diplomatiflue manuscrite de dom Fidèle Soldani^ bé- 
nédictin de Vallombreuse, éclaircissant plusieurs questions 
historiques). 

M. JOANNON DE Saint-Laurent. — Juillet 4749, p. 4487. 

6 
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1189. Difficultés proposées à rauteur de la lettre apologé- 
tique pour la succession des évoques dans TEglise angli- 
cane. 

ÂifOimiE. — AvriU722, p. 708. 

ftCS^i. Prélude de la réfutation du livre entier du R. P . Le 
Gourayer, touchant la succession et Tordination des évâques 
anglicans. 

T . Hakdooih, s. J. — Août 4784, p . 4 349. 

ItStl. Deux exemples des falsifications remarquées dans la 
défense du*Pt Le Oiirayer, imprimée «n 47S6. 

P. HARiMttiir, S. J. -^ Mai 47J7, p. 797. 

IftMI. Lettre contenant qnelgpes remarques sur le GaUia 
christiana des RR. PP. Bénédictins. 

Anoiitjie. — Juillet 4730, p. 4t96. 

ttIKI. Dissertation pour prouver qu'il y a eu des éVèques 
à Garpentras et à Ténasque en mêmç temps. 

AHomME. — Novembre 1748, p. *942. 

âtUt. Réponse à celte dissertation. 
ÂifOifTME. -r- Décembre 4743, p. 8458. 

tfL92» Réplique à la réponse précédente. 
Akontme. — Janvier 4743, p. 38.. 

nos. Placet i^u roi Louis XIV (pour faire donner i Tabbé 
Bossue t la coadjutorerie de Meaux), présenté par Bossuet, 
evéque de Meaux. * 

Bossuet. — Février 4765, p. 534. 

1194. Lettres anecdotes de Bossuet. 
Bossuet. ^ Avril 4765, p. 943. 

. Cet articlfl renferme quatre' leUres inédites de Bossnet, d«nt deox 
à l'abbé Nicaise, et les deux antres à J. Si)OD. Elles ont été repro- 
duites dans les CEuvres de Bossoet. 

« 

1195. Discours prononcé par le cardinal de Hoban, à Tab- 
juration de mademoiselle Elisabeth-Henriette Zom de 
Boul^ch.. 

De Rq^an. — Décembre 4726, p. 2326. 

r ' 

119^. Lettre sur Tinterprétation donnée dans les Mémoim 
d'avril 4750, au 36« canon du concile d'Elvire, touchant 
les peintures dans les églises. 

Mgr DB Bastero. — Juillet 4752, p. 4607. 
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1199. Lettre écrite à M. Tabbé TrlcauU de Beïmont, sur le 
second canon du concile de Gironne. 

Anonyme. — Noyembre 4744, p. 4973. 

tlM. Remarques sur un. manuscrit de la bibliothèque Sé- 
guier, que le R. P. de Montfaucon a imprimé, comme une 
lettre du second concile de Nicée à Téglise d^Alezandrie* 

ANONYME. —» Janvier 4746, p. 40. 

ilOB. Explication du sceau iàit par une assemblée où Ton 
dev^ftVaiter des moyens d*éteiiiare le schisme après le coii- 
' cife de Basle. 

P. MÉNÉTEflEft^S. J; — Décembre 4703, p. Sf 86^ 

' Gette expIietti^B foicriUqnét par M, Bavlacre. {Voir <ei dSor^Vi 
t. I, p. J06.) 

tM#. Remarques sur les lettres do Vàrgas toaohant le con- 
cile de Trente. 

Anonyme. — Août 470Î, p. Î76. 

MOI. Lettre aux auteurs de ces Mémoires, écrite par Mgr 
% de Bastero; ancien évéque de Gironne, où il parle de ses 
rectercbes sur les anciens conciles d'Espagiie, et où il exa- 
mine si celui d'Elvire a proscrit le culte des images. 

Mgr DE Basteao* — Avril 4750, p. 848. 

it02. Lettre du Père *•* auteur de VHistoirê de Phoiius 
et des Observations sur le Fanatisme^ à un de ses amis 
(touchant le jugement porté par un journaliste sur ces ou- 
vrages). 
P. Ç. Flecry. — Mai 4773, p. 227. . 

1003. Lettré sur un endroit du livre intitulé ArcMves d$ 
l'empire^ par Voltaire, relatif à Pie V. • 

Anonyme. — Avril 4755, p. 954. 

If Oie. Lettre de F.***, religieux delà Trappe, au R. P. 
dom U. T., religieux de la congrégation de Saint-Maur, 
(louchant le livré intitulé Vêtus disciplina monasticaj. 

ANONtME. ~ Août 17Î6, p. 4444; -^ septembre 4726, 
p, 4706; — février 47J7, p. 246; — mars 17t7, 
p. 447; — septembre 4 7t7, p. 4694. 

ifOd. Supplément et remarques critiques sur le 23* chapitre 
du 6* toine de Thistoire des ordres monastiques et militai- 
res, OÙ il iest parlé de l'Ordre des Gélestins. 

R. P. Ant.BECQiJET, célestin. — Mai 4724, p. 868; — 
septembre 4 724, p. 4^49. 
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ttOG. Avis sur deux articles ànDictùmnaire univenel im- 
primé à Trévoux en 4704^ sur Tordre des Célestios. 

ÀKOif THE . -r JuUlet 4 7S4, p. 4 286 . 

1)909. Mémoire instructif sur le bref de N. S. P. le Pape 
Benoit XIII adressé aux religieux do Saint-Dominique^' et 
qyi commence par ces mots : Bemùisiis preces, 

P. OuDiN, S. J. — Juin 4786, p. 4021.. . 

Imprimé & part : Dijon, 1735, ia4. 

tf OS* Observations historiques et critiques sur l'abbaye de 

Clairvaux.* 

P. Meulin/S, J. — Aûflt4?39, p. 4S4B. . ♦ 

f Ji4i9. Explication simple, littérale et • historique des céré- 
monies de la bénédiction d*une abbesse^ tirée ^u pontifical 

• romain;, présentée à Bfgr l'évécfue d'Amiens, à Toccasion de 
la bénédiction de madame Tabbesse de Willencourt, de 
l'ordre de Gisteaux à Abbeville* - 

Anonyme, -r Septembre 4708^ p. 4534 • 

t9tO. Mandemçnt de dom Louis Belluga et Moncada^» par 
- la. grâce de Dieu et du Saint-Siège apostolique^ évéqw: de 
Carthagène^ conseiller d*Etat, vice-rdi et capitaine général 
du royaume de Valence, au «ujet de la Vierge .miraculeuse 
de. Notre-Dame-de-Pitié, et de profanations commises par 
les héi^tiques à Alicaùte. (Traduit de l'espagnol.) . 

D. L. Belluga.— Février 4707, p. tlH. 

iHKtlI. Lettres critiques sur les Vies des Saints^ composées 
par M. Adrien Baillet. 

M. Tabbé de Saint- Etienne, de Bruxelles, — Novembre 
, 4723, p. 2490. 

Cet article est le compte rendu de ces lettres, écrites par le P. Pe- 
litdidier, S. J. 

t9t)lK. Dissertation sur le martyre de saint Abdas, contre ce 
qu'en a dit Bayle dans son Dictionnaire» 

P. Merlin, S. J. — Décembre 4735, p. 2589. 

ISt3« Dissertation sur saipt Almachius, martyr, contre ce 

Sue M. Bayle en a écrit dans son Dtcttonnatre. à l'article 
'Alypius (Faltonius Probus). 

P. Meblin, s. j. — Novembre 4736, p. 2364. 

1914. Lettre au P. B. J. (touchant deux évêques du nom 
,_d'Amatus, cités par les BoUandistes). 

M. Tabbé Lebeuf. — Juin 4753; p. 4338^ 






DES MÉMOIRES DE TRÉVOUX . 42l{ 

Èêi^. Réponse aux remarqaos du R. P. Mathieu Texie. 
domioicaÎQ, sur la vie du B. Barthélémy de Bragance, 
écrite dans la volume de juillet des Acto Sanctorum, 
p. 2d0. 

P. DU SoLLiER, S. J. — Novembre 47S9, p. 2078. 

1116. Extrait d'une dissertation manuscrite sur Tannée et 
le jour de la mort de saint Benoit. 

P. Hardouin, s. J. — Juillet et aoôt 1704, p. 159. 

Inséré dans le^ Mémoires d^une Société célèbre^ t. i, p. 96i. 

1119. Récit du martyre de saint Christophe, de la famille 
des Shanaghlonkbs, et de ceux qui ont été immolés par le 
fer avec lui. Tiré du Ménologe arménien MS. de la Bi- 
bliothèque du roi, n® 87, fol. 468. 

M. Tabbé de Yillefaoy. — Septembre 4751, p. 2440. 

1118. Actes du martyre de Gosme ou bergoumidas, prélre 
arménien, écrits sur le rapport des témoins oculaires. 

Anonyme. — Avril 4745, p. 684. 

1119. Lettre historique à M. Pabbé Lebeuf (sur la distinc- 
tion de deux tombeaux de saint Denis). 

Anonyme. -^ Septembre 4740, p. 4785. 

U%0. Lettre de M , prêtre du diocèse de Riez, à M*..., 

chanoine d* Arles, sur ce qui est dit des saints Fauste de 
Hiez et Gésaire d'Arles, dans VHistoire littéraire de la 
France. 

Anonyme. — Juillet 4736, p. 4544. 

111t. Procès -verbal de Touverture de la châsse de saint 
Firmin le Confesseur, faite dans Féglise cathédrale d*Âmiens, 
le 40 janvier 4745. 

Anonyme. — Février 4745, p. 349. 

.1111. Mandement de Monseigneur d'Amiens sur Touverturo 
de la châsse de saint Firmin le Confesseur, troisième évéquc 
d'Amiens, faite dans i!église cathédrale, la vérification des 
reliques de ce saint, le rétablissement de l'office de sa 
translation au 40 de janvier et portant condamnation des 
libelles qui ont été publiés pour combattre la] vérité de ses 
reliques . 

Mgr DE Brou. — Février 4745, p. 333. 

1113. Déclaration de M.- l'abbé de Saint-Acheul, touchant 
l'ouverture de la châsse de saint Firmin le Confesseur, faite 
dans réglise cathédrale d'Amiens, le 40 janvier 4745. 

Anonyme. -^ Février 4745, p. 347. 
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1994. Relation da miracle arrivé dans la guérisôa extraôff 
dinaire de dame Thérèse dé la maison dés comtes de Monte- 
Vecchio, à Fano, le 24 août I7t6> par Fintercession an 
B. Louis de Gonzague^ de la compagnie de Jésus. (Traduit 
de l'italien.) 

Anonyme. — Juillet* 7Î7, p. 4328. 

1995. Problème historique. Gomment concilier saint Sul- 
pico Sévère avec lui-même et avec saint' Grégoire de Tours^ 
sur diverses époques de la vie de saint Martin? 

Anonyme*. — Mai 4765, p. 4238. 

* * 

t99B. Extrait d'une lettre écrite à M. l'abbé Lebeuf suf 
quelques particularités de la vie de saint Yictricer huitième 
évoque de Rouen. 

M. l'abbé Trigan. — Mars 4747,p. 4059. 

' L'abbé Trigao était curé de Dig^viU^, prè« du HtTre. ^ 

t999< Des épreuves superstitieuses, appelées lo jugement de 
Dieu^ à l'occasion des leçons de l'omce de samt Oransin^ 
évéque de Soissous. . 

Anonyme. — Juin4744, p. 4026;.— aoiît 4744, p^ 4407. 

1999. Lettres sur une nouvelle histoire des croisades^ par 
Voltaire (écrites par différents auteurs). 
M. DE Guignes. — Octobre 4750, p. 2268. — Anonymes. 
— Novepabre 4750, p. 2470; — novembre 1150, 
p. 2474. 



HISTOIRE DE FRANCE. 

1999. Plan d*un nouvel ouvrage sur PHistoire de Ftaftce, 
sur lequel on demande quelques lumières, soit aux familles 
qui y peuvent prendre quelque intérêt, soit aux personnes 
<^ui peuvent l'aider de leurs connaissances sur quelques ma- 
tières qu*il traite dans cet ouvrage. 

P. Daniel, S. J. — Septembre 4714, p. 4494. 

L'ooTrage en que&tiOD es! yUisioire de la milice française. 

1930. Réflexions sur la dissertation de M. de Leibniti^ 
touchant l'origine des Français. 

P. TouRNEltiiNE^ S. J. — Janvier 4746, p, 40. 

Inséri dans les Mémoires d'une Société célèbre, t. u p* 914. 
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M2St. Mémoire 8ur les différentes prérogatives des dacbés et 
des. ducs. • 

Anonyme. — Avril 4708, p. 636. 

t9B2. Origine du jeu du piquet trouvé dans Thistoire de 
France. 

P. Daniel, S. J. * Mai 4720, p. 934. 

Inséré dans lev Mémoire* d'une Société eélékre, t. i, p.. 324; dini 
VEsprit det ioumalistea do Trévoux, t. iv,.p. 447; dans la CoUeetion 
do» DitterioUouo de Leber, t. i, p. 247. 

±9BS, Véritable époque du principal établissement des Bre* 
tops dans l'Armorique, avec Tbistowe de leur premier roi, 
prouvée par Thistoire romaine. 

M. l'abbé Galet. — Avril 47S4, p. 739. 

.:1J084. Conjectures snr un monument trouvé au prieuré de 
Belhomer, tombeau 4*un duc de Bretagne. 

P. DE ViTiiT, S. J. .— Avril 4714, p. 4364. 

1985. Lettre sur Tarticle 93*des Mémoires de novembre 4744 , 
ûù Pon critique les Antiquités^ de la maison de Francfi. 

M. le marquis de Saint-Aubin. — Février 4742, p. S44. 

M. de SatntF-AibiD ^é^fend un de ses ouvrages. 

1986. Dissertation sur la question: comment il* faut expri- 
mer en latin le nom du duc de Bretagne, jt Toccasion de la 
naissance de Monseigneur le duc de Bretagne. 

Anonyme. — Octobre 4704, p. 4774. 

1./839. Ëdit du roi qui appelle à la succession de la cou- 
ronne M. le duc du Maine et M. le comte de Toulouse, et 
leurs descendants mÂlesy au défaut de tous les princes du 
sang royal; et ordonne qu'ils jouiront des mêmes rang», 
honneurs et préséances que' lesdits princes du sang, après 
tous lesdits princes. Donné à Marly au mois de juillet 
4744. 

Louis XIV. — Octobre 4744, p. 1846. ' 

l.)938. Auguste monument de la douleur que la maison 
d'Autriche partage avec la maison de France, érigé À* 
Vienne en Autriche, dans l'église impériale des PP« Augus- 
tins déchaussés, le 17 novembre 1745, pour servir aux 
obsèques du roi très-chrétien Louis XIY. 

Anonyme. — Décembre 4746, p. 2488. 
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tira. Récit de ce que les Juifs résidents à Paris ont fait à 
ToccasioD de la maladie de Monseigoear le Dauphin* 

ÂNOifTME. —Janvier 4 766, p. 90. 

A la sotte : HartDgae ée% Jaib de Lorraine an roi Stanislas, snr 
son aTénement aux dnchéa de Lorraine et de Btr; prononcée U 
30 avril 1737 à Lnnéville, par le vice-rabbin de Metz, accompagné 
de Moïse Alktn, chef des Jnifs de Lorraine* 

19410. Dissertation historique sur Tancienne ville de Bi- 
bracte. 

P. Lempereur, s. J. — Octobre 4704, p. 4789. 

Inséré dans le recueil de ses Ditiertêtiont. l'aris, 1706i in«11 

19411. Essai historique sur Tantiquité du comté d*Ëa. 
M. Tabbé Capperou . — Mai 4746, p. 999. 

L'anteor était cnré de Saint-Muscent et doyen de Hons en Vimen. 

tMAW, Objeclion contre l'essai historique sur le comté d*Ëa. 
ÂifONTME. — Septembre 4746, p. 1736 . 

1948. Avertissement sur la patrie de Fléchier, avec une 
description historique du colnté Yenaissin . 

M. le chevalier de Bellevillb. — Septembre 474 X, 
p. 4526. 

1944. Bemaraues sur le Dictiormaire universel imprimé à 
Trévoux ftoucnant les erreurs concernant le comté Yenais- 
sin). * 
M. Tabbé de Yalsarret. — Avril 4724, p. 688. 

1941^. Lettre à M. Tabbé de Yalsarret. • 

ÀNOifTME. — Septembre 4724, p. 4679* 

194B. Réponse à la lettre du mois de septembre, 

M. Tabbé de Yalsarret.-— Novembre 4T25,p. 2014. 

1949. Lettre de *•* au R. P. Louvreleul, prêtre de la Doc- 
trine chrétienne^ directeur et professeur de théologie mo- 
rale au séminaire de Monde, au sujet des Mémoires histori- 
ques qu*ii a donnés sur le pays de Gévaudan et la ville de 
Monde. 

Anonyme. — Février 4728, p. 287. 

^ 1948. Réponse à la lettre précédente. 

R. P. LodvRELEUL. —Février 4729, p. 366. 

19411. Lettre de réplique au R. P. Louvreleul. 
Anonyme. — Septembre 4730, p. 4584. 
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tl950. Projet d*un recueil de pièces coDcernant i'histoire do 
Languedoc. 

P. DE LA Porte, minime. — Octobre 4745, p. 4768. 

i9&i. Lettre au P. B. J. sur l'ancienne cité de Limmes, 
située près de Dieppe, en Haute-Normandie. 

M. l*abbé Pasqdiee de Wardanchè- ^ Août 1754, 
p. 4905. 

L'anteor était andeu caré )U Safote-Agathe , aa 4iocèse de 
Boaen. 

195)9. Lettre au P. B. J. sur la prétendue cité de Limmes, 
près de Dieppe. 

R. P. DoM Toussaint Do Plessis. «* Décembre 4754, 
p. 2644. 

i8dd. Lettre au P. B. J. sur la prétendue cité de Limmes. 
M. Le Cat. — Avril 476t, p. 940. 

1^64. Lettre (au sujet des critiques dont son Histoire du 
diocèse de Reims a été Tobjet). 

R. P. D. T. Du Plessis.— Avril 4740, p. 649. 

td&ft. Critique d'un endroit de VEïstoiredeSabléàe M. Mé- 
nage» « 

* P. Et. Souciet, S. J. — Janvier 4*720, p. 95. 

18dO. Mémoires pour l'histoire de Toulon, en Provence. 
Anonyme. — Novembre 4723, p. 2î06. 



HISTOIRE DE PEUPLES DIVERS. 



1.959. Sentiments du roi de Portugal (Dom Pèdre) touchant 
son mariage ; avec un état de ceux qui composent son con- 
seil d'État, leur humeur, leur inclination, leurs penchants 
et le pouvoir qu^ils ont auprès du roi. 

Anonyme. — Mars 1765, p. 632. 

1959. Discoifrs lu dans l'Assemblée publique de l'Académie 
de Lyon, le 23 avril 4748 : Recherches historiques et topo- 
graphiques sur les villes d'Herculane et de Pomp^ïe. 

M. DE HuoLZ. — Septembre 4748, p. 2045. 

6 
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tW^9. Addilioa aux extrait» de l'Histoire du Royaume d^ 
Naples. Éclaircissement sur les prétentions que dfvers 
princes croient avoir sur cette monarchie. 
P, DE Blairville, s. J. — Août i73r4, p. 4435. 
tteO. Lettres d*un officier irlandais à un officier français de 
ses amis (sur les Irlandais) . 
Anonyme. —Juillet 4756, p. < 876;— août 4756, p. 4994; 

— septembre 4 756, p. 2454. 

. , ■ ' ■ • ■ 

IMt. Description succincte du duché de Sleswick. . 
M. Peneton de Perrin. — Novembre 4734, p. 4938. 

1 969 bis . Mémoires sur une question très-importante de droit 
germanique, sur la manière de mettre les Etats au ban de 
TËmpire. (Traduit du latin.) 

Anonyme. — Septembre 4709, p. 4524. 

L'original eD latin se trouva à la page 4675 da même mois. 

t96t. Lettre au sujet de l'Htstotre des Révolutions de Bon- 
flfne, parTabbé Brenner. 

Anontmb.— Mai 4740, p. 789. 

t9Ba. Réponse aux difficultés de M. de Guignes (insérées 
dans leJcmrnal des Savants^ décembre 4757, 4", volume) 
sur Particle des Mémoires d'octobre 4757, concernant son 
Histoire des Huns, 
Anonyme. —Janvier 4758, p. 307. 

19S4. Dissertation sur la Pologne. 
Anonyme. —Mars 4 764, p. 584. 

19G6. Mémoire historique sur le roi Stanislas et son au- 

fruste maison, tiré des historiens de Pologne et de Bohème 
es plus estimés. 

P. Tournemine, s. J. — Décembre 4725, p. 2447. 

194B. Lettre à M. le baron de *** à Londres (sur son his- 
toire du roi Stanislas). 

M. DE SoLiONAC. — Mars 4744, p. 640. 

g9S7, Histoire des Russiens que nous appelons Moscovites, 
tirée des monuments et des auteurs les plus croyables. 
P. TouRNEMiNE, S. J. — Mai 4747. p. 684. 

19GS. Histoire abrégée du Czar régnant, Pierre Alexieuwics, 
c'est-à-dire fils d'Alexis. 

Anonyme. — Mai 4717, p. 695. 
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if M* Lettres da Père de GoVille, jésuite, ancien mission- 
naire de ift Ghine^ oontenant sa déclaration au sujet des faits 
calomnieux qui lui sont imputés par l'auteur des Anecdotes 
sur Véiat présent de la religion^ dans la Chine. 

p. deGoville^S. J. —Décembre 4735^ p. S623; — 
novembre 1736, p. 241S; — décembre 4736, p. S767. 

L*aatftar des Anecdote» est l'abbé YniermattleB, oa platôt Vltleri. 
Paris, 4733, 7 vol. in«13. — Les Leitree dn P. de GoTiUe avaient 
été imprimées précédemment, in4; elles farent reproduites dans les 
Lettret édifianteset eurientee^ 1848» t. ii, p. 6S9. 

if 70. Réponse à la lettre écrite datis h Mercwre (de juin, 
2* vol., 4736, p. 4 374) ..à Fauteur dé Tarticle 33 des Mé^ 
moires de Trévoux du mois de mars. 4 736 (au sujet de la 
Description de la Chine, parle P. J. 6. du Halde^ S. J.) 

P. Castel^ s. j. — • Octobre 4736, p. SS08. 

f f 7i. Lettre au P. Gastel (sur FHtfKoire de la^ Chine du P. 
du Halde.) 

A^OKTME. — Octobre 4737, p. 4880. ' 

if 7f ; jEiéponse (à des questions qui ont été faites au sujet 
de Tédition hollandaise de T Histoire de la Chine» par le 
P. du Halde). 

M. D'Anville. — Avril «738, p, 768. 

if 93. Lettre sur Torigine, le pays et la religion des Guaya- 
nais • 

P. DE LA Neuville, S. J. — Mars 4723, p, 4&3; — 
mars 4723, p. 527 ^ — avril 4723, p. 66î. 

if 941. Mémoire sur Torigine des Nègres et des Américams. 
R. P. ÀtG. Malfert. — Novembre 1733, p. 1947. 

Le P. Malfert était an religienz de l'Ordre de la Charité. 

if 9&. Remarques sur ce Mémoire. 

P. TouRKEMiNE, S. J. — Avril 4734, p. 620. 

if 911» Projet d'un corps d'Histoires du nouveau monde. 
P. DE Charlevoix, s. j. — Janvier 4735, p. 460. 

i977. Le cours du Mississipi ou les Sauvages de la Loui- 
siane, leur nombre et le commerce qu'on peut faire avec 
eux. 

Amohtmb. -* Mars 4727, p. 478. 
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HISTOIRE DE LA NOBLESSE, DE LA CHEVALERIE. 
HISTOIRE HÉRALDIQUE ET GÉNÉALOGIQUE. 

1198. Observations sur l'Histoire de la Maison Boyàle de 
France, des Pairs, etc. (Parle P. Anselme). 

M. rabbé des Salles (?). — Mai 4728, p. 773. 

1979. Lettre pour justifier quelques observations sur cet 
ouvrage. 

Anontme. — Mai 47W, p. 844. 

1980. Remarques critiques sur un article de V Histoire gé- 
néalogique des grands offijders de la couronne^ au sujet de 
la maison d*Albret, chapitre des Connétables^ vol VI. 

M. rabbé des Salles (?). — Juin 4734, p. 4065. 

1981. Remarque sur un endroit du vol. VI, p. 644 (eon- 
cernant la maison de Pillavoine). 

M. Tabbé des Salles (2). — Avril 4738, p. 744. 

1989. Lettre sur quelques endroits de VHistoire généalo- 
gique (concernant Mgr le comte de Toulouse). 

M. Piganiol de la Force. — Novembre 474^5 p. 2075. 

1983. Problèmes historiques (sur Tordre de chevalerie des 
ducs d*Orléans, nommé du Carnail). 

M. GuÉaET. — Août 4725, ^. 438U 
M. Gvéret était président de la Chambre des eomptet l BUii. 

1984. Éclaircissements sur la maison des Trivulces^ sei- 
gneurs Milanois^ nommés en France de Trénoux^ quand ils 
étaient attachés au service de nos Rois. 

P. Ménétrier, S. J. -^ Août 4703, p. 4494. 

198&. Mémoire sur la noble et ancienne maison de Percy, 
éteinte depuis peu en Angleterre, et subsistant encore en 
Normandie. 

^ Anonyme. — Mars 4723, p. 4054. 

tse. Extrait d'unelettfedeM.''^* au Pare ''*% sur rez. 
trait des Mémoires de Mme de Motteville, insérés dans le 
Journal de Trévoux du mois de novembre 4724, avec la ré- 
ponse du Père *** à cette lettre. 

Anonyme. — Novembre 4724. 

Cet article se tronve saus pagination après la table. 
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IMV. Réponse de M. le due de Sully à une Lettre et un 
Mémoire bistonque et généalogique de la maison de Bé thune, 
qui lui ont été envoyés par le sieur Dubuisson, clerc de 
M. Le Verrier, notaire. 

Le duc deSullt. — Mai 4739, p. 4049. 

1988. Lettre (touchant un article du supplément au Dtc- 
tionnaire de Moréri, où Ton parle de la famille des Marin 
de Boyksve), 

M. rabbé Goujet. -- Mai 4760, p. 4446. 

Dans cette lettre, Vàbhé Goojet rectifie des erreurs qn*U tTiit com- 
mises dans son Supplément k Moiéri. 

1989. Notice généalogique sur les familles Hocart et df 
Ghampûour. 

Amonths. — Novembre 474S> p. 206S« 

ISOO. Lettre au P. Toumemin6 (sur on bas-relief de li^ ca- 
thédrale de Nantes, représentant un écu aux armes do 
Bretagne.) 

M. Meluer. — Août 1744, p. 4322. 

H. Mellier était général des finances de. Bretagne. 

1991. Dissertation sur les armoiries des rois et des princes 
de la maison Royale. 

Anonyme. — Juin 4705^ p. 4060. 

tl99)i. Remarques sur la dissertation précédente. 

M. Cochet de Saint- Vallier. — Septembre 4706, 
p. 4596. 

I993. Explication historique des armoiries du Roi d'Es- 
pagne Philippe Y. 

Anonyme. — Octobre 4705> p. 4807. 

fl/994. Lettre au P. Tournemine sur le roi qui a réduit les 
lis à trois dans Técusson de France. 

M. Meluer. — Novembre 4743^ p. 4948. 
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ANTIQUITÉS. 

tf fl6. Histoire des Estrennes. 

P. ToURNEMiNE, S. J* — J&ovier 4704, p* 449* 

Inséré dans les Mimoiret 4*une Société célèbre, t. i, p. 365; — 
etdans Leber^.t. xi^p. 25. . 

1990. Nouvelles conjectures sur les trirèmes ou wsseaux 
de guerre des anciens. . 

Anonyj»b« '^ Â0Ût471^2| p. 4347. 

1999. Sentiment du Père Languedoc, S. J. sur les triràmes. 
P. Languedoc^ S. J. — Août 4722, p. 4349. 

iM9. Extrait des conjeciures du P. Sanadon, S. J. 
P. Sànàdon» s. j. — Septembre 4722, p. 4549* 

1999. Sentiments sur la maniàre dont lc6> anciens dispo- 
saient les rames dans les vaisseaux. 

P. DEiA Maugerate, S. J. — Octobro 4722, p. 4748/ 

tSOD. Réponse à la lettre de M. de Barras de la Penne* 
P. DE LA Maugerate^S. J. -« MaTs 4728, p* 389. 

M. de Barras de la Penne, premier chef d'eieadr« des galères, «rail 
fait paraître une Lettre critique touchant les systèmes sar les Ui* 
rèmes, imprimés dans les Mémiret, 

1801. Réponse à la réplique de M. dé Barras* 

P. tE LA ATaugerate, S. J. — Janvier 4729, p. 423. 

1809. Réponse aux réflexions de M. de Barras. 

P. DE LA Maugeraye, S. J. — Octobrc 4729, p. 4900. 

1808. Nouvelle réponse à M» de Barras. 

P. DE LA Maugeratb, S. J. — Mai 4730, p. 924 . 

Cet articles répondent à autant d'écrits de M. de Barris. 
1304. Lettre sur les poids et monnaies des Romains. 

P. DE ViTRY, s. J. — Juillet, 4729, p. 4Î5Î. 

1806. Lettres sur les antiquités de Rome et sur le Pan- 
théon» 

P. Avril, S. J. — Octobre 4758, p. 2458; — octobre 
4758, p. 2534; — novembre 4758, p. 2*743. 



DES MÉMOIRES I» TRÉTOUX. 4^ 

tSM. Leltres sur les antiquités romaines et sur les temples 

des anciens* 

P. AVRIL, S. J.— Février 4759, p. 438; — mars 1759, 
p. 604; — avril 4759, p. 806 ; — mai 4759, p. 4S45. 

1309. Lettres* sur les antiquités romaines et sur les tem- 
ples du christianisme. 

P, Avril, S* J. — Juillet 4759, p. 4577; août 4759, 
p. 2045; — octobre 4759, p. 2574. 

1309. Lettres sur Sainte-Sophie de Constantinople. 

P. Avaii, S, J. — Janvier 4760, p. 36; — janvier 4160^ 

p. 330. 

1300* Lettres sur la renaissance de Tarchitecture grecque. 

P. Avril, S. J. — Avril 4760» p. ♦046 ; — juillet 4760, 

p. 4647 ;— septepabre4760, p. à 1 38 ; — novembre 4760, 

p. 2844 ; — décembre 4760, p. 2957. 

J'attri])aA cet cinq arficlei an P. Avril, qui fit paraître un oa- 
vrage, intUnlé : TempUt anciens et mofternet, Paris, MoMcr, 1774, 
in-8) c'est probablement le recueil de ces différentes lettres. Les 
troi&...preiniènes, eomptrises soos le a* 1205t Tarent Intérêts <kiia les 
Mémoires d^une Société célèbre^ 1. 1, p. 372, sous ce titre : LeUtes m ' 
P. 6., Jés» sur Us antiquités de Rome et sur le Patithéon\ par le 
P. Av., Jés. C'est cette deraièr<) indication qui m'a fait désoQTrir 
l'auteur de ces lettres anonymes. 

f3iO. Lettre écri|,pà M. le chevalier d*Aleman, comte de 
Gbàteauneuf (par son cousin), au sujet de ramphiihé&tre de 
Nisraès. 

M. d'Alï:maN. —Juin 4739, p. 4216. 

1311. Dissertation dans laquelle on examine qui sont ceux qui 
ont fait construire Tare de triomphe quel*on voit à Orange. 

M- GuiB. — Décembre 4729, p. 2442. 

IStId. Lettres à M. de Yalbonnays, où Ton examine One 
dissertation sur Tare de triomphe d'Orange. 

M. Bimàrd de la BASTtK. — Juillet 4730, p. 4244; — 
août 4730, p. 437i. 

1813. Découverte d'une colonne de Constantin le Grand (à 
Arles) • 

P. DE GoLONiA, S. J. — Septembre et octobre 4704, 
p, 207. 

1314. Dissertation sur une colonne milliaire. 

P. DE CoLONiA, s. J. — Septembre et octobre 4704, 
p. 245.. 
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1315. Colonne milliaire avec une inflcripUon découverte au 
mois de janvier 4703, à un quart de lieue du village de 
Sacqueney, aux environs de Tabbaye de Beze^ en Bourgo- 
gne, expliquée historiquement. 

M. MoRBAUDE Mautour. — Septembre 4 703, p • 4647» 

1816. Remarques sur une dissertation de M. de la Chausse 
(au sujet d*une colonne dé granit découverte à Rome dans 
le Ghamp-de-Mars). 

P. DE Graîiivills, s. J. — Septembre 4704, p. 4544. 

1819. Réponse à M. de la Chausse (sur le môme sujet). 

P. DE Graihtille, s. J. — Décembre 4705, p. 2H3. 

Les lettres de M. de U Chausse sont écrites eo italien et paru- 
rent à Naples en 1704 et 1706. 

1318. Lettre écrite de Rome à *** (sur les prétendus 
crampons de bronze qui unissaient les pierres du Colisée) . 

Anomme. — Juillet 4703, p. 4276. 

1810. Conjectures sur une tête de bronxe trouvée à Paris. 
M. GiRARDON. — Août 4703, p. 4490* 

1830. Dissertation sur une statue sigillaire.^ 
P. S. PouPART. — Avril 4749, p. 709. 

1831. Lettre à Mgr révoque de Soîssons, sur une petite 
figure de bronze représentant un ieune homme qui tient 
de la gauche une patère, et de la droite un vase coarbe. 

Anonyme. — Novembre 4709, p. 49S4. 

1333. Dissertation sur un Mercure antique. 
Anonyme. — Mai 4744, p. 884. 

1833. Explication d'une statue antique d'Harpocrate^ trouvée 
en Bretagne. 

Anonyme. — Juillet 4749, p. 4413. 

1339. Lettre écrite de Saint-Paul-Trois-Ch&teaux^ du 4*' de 
mars 4702, touchant une antique considérable qu*on y a 
découverte (une statue). 

Anonyme. —Mai 4702, p. 456. 

1330. AM.Tabbé *^\ Dissertation sur une statue trouvée 
à Bourges il y a quelques années. 
P. Chamiixard, s. j. (?) — Août 4704, p. 4434. 
Inséré, je eroii, dans le Mercure de France, août 1701» p. 1934. 
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133J. Lettre à M. de la Valette» président des Trésoriers de 

France en la Généralité de Lyon, sur quelques découvertes 
faites à Forvières. (Inscription; -— tuyaux de plomb ; — urue 
d'onyx; — tronc pour les aumônes.) 

P. Ménétrier^ S. J. — Juillet 4704, p. 4200. 

1389. Mémoire sur un bas-relief du dieu Mitbras, trouvé au 
Bourg-Saint-Andéol en Vivarais, le 7 mai 4723. 

R. P. E. GuiLLEMEAU. *- Février 4724, p. 297. 

1333. Lettre écrite à M. Hearne sur une découverte d'anti- 
quités faite près de Goutances. 

M. DELA Roque. -* Septembre 4743, p. 4634* 

1334. Lettre sur des monuments aiitiques découverts à 

Autun . 

P. Lemper£ur> s. j, ^ Décembre 4706, p. 2097. 

183&. Lettre à M. Rigord sur des monuments antiques. 
M* DELA Roque. — Octobre 4744, p. 4771. 

1336. Lettre à M. Bon, premier président de la Cour des 
Aides de Montpellier, sur des monuments antiques dont il 
est parlé dans ses Mémoires. 

M. RiGORD. — Juillet 4745, p. 4252. 

1337. Lettre à M. Bon, sur la lettre de M. Rigord. 
M. DE Yalbonnats. — Décembre 4746^ p. 2226. 

13311. Seconde dissertation sur Mn anneau d*or trouvé procbe 
de Bourges, Pan 4746. 

P. Daniel, S. J. -«Avril 4747, p. 655. 

Inséré dans les Mémoires ^une société célèbre, t. i, p« 448, et ^ins 
le Journal des Sçavans^ janvier 1718. 

t339. Description d'un anneau et d'une monnaie ancienne. 
P. Et. Souciet, S. J. — Mai 4748, p. 352. 

1340. Lettre sur quelques curiosités trouvées en Bretagne 
(des coins de fonte). 

M. Deslandes. — Février 4732, p. 367. 

1341. Lettre sur une antiquité celtique. 

M. Deslandes. — Novembre 4727, p. 2094, 

134ft. Lettre sur les antiques qui ont la figure d*un es- 
carbot. 

P. S. PouPART. — Décembre 4715, p. 2312. 



(^8 TABtE MtTBOmQVt 

â9A3. GoD}eetdi«8 »ur des tuyaux de plomb aûtioute» troiavés 
dans le Rhône vm peu au-dessus de la ^lle a Arles, aux 
mois.d'avrilet demai 4707. 
P. DE CoLONiA, S. J. — Janvier 4708, p. 447. 

1344. Dissertation sur une ùme antique, lue à Lyon dans 
Passemblie publiqile de rAcadémie des Sciences et Belles- 
Lettres, Je 27 avril dernier. 

M..LAISNÉ. -^ Novembre 4 7SI8> p. JB024. 

1845. Lettre sur quelques jambes de bronze qu'on a trouvées 
à Leomont^ proche Lunéville en Lorraine. 

AnontmkJ -*. Février 470^, p. 224. 

>îi846. Dissertation sur une lampe sépulcrale antique. 
P. S, PoupART. — Janviei:4747, p. 454. 

1847.*Letrré sur nn article du Dictionnaire géographiqite^ 
. MstoTÉque st politique de la France^ fai Tabbé d-ÉxpiJly, 

au sujet d'un^ mystification dont fut .l'objet le père de Go- 

lonia. 

Mekcieh DE Saint-Lége^ • — Septembre 4 763^ p. 2234. 

1348. Lettre sur une ceinturé de toile trouTée en Egypte 
autour d*uQe momie'. 

M. RiGORD. —^ Juin 4704, p. 978. 

1348; Lettre à M. Rigord {au sujet dab lettre précédente). 
Anomtbie. — Mars 1740>.p. 476. 

13&0. Lettre (sur Touvrage de Joseph^ Alexandre Farîetti, 
De musivis, ou.des ouvrages de mosaïque). 

ANOitTMa. ^ Septembre 4755, p.. 2277. 



PIERRES GRAVÉES. 



1351. Lettre à M. **^ contenant quelques observations sur 
les pierres gravées . 

Anonyme. — Janvier 4759, p. 34. 
1333'. Explication d*un cachet d*agathe orientale. 
M. Terrin. — Juin 4702, p. 24. 
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iS58. Disserlalion sur le cachet d'agatbe orientale de 
M. Gravier, dont il est parlé dans les Mémoires de juin 

noî. 

M, Tabbé Bkllet. » Mai 4705, p. 88&« 

tW4. Explication dn cachet de MicheUAneei que made- 
moiselle Le Hay a depuis peu gravé en granof. 

P. Tqubi^biiine» s. J. — Février HIO^ p. f9l« 

Iméfé dans le Jimrnul 4m SêpêHtt^ oetobM 1710, p. 461, et dau 
les Mémoires tpwe ê^éti eétèbret 1. 1, p. 44S. 

i366« Autre explication du cachet de Michel-Ange paf 
M. de M. 

MmwfUE» —Juin 4740^ p. 4146. 

iS6tt. Dissertation en forme de , lettre sur une agathe 
trouvée à Reims» 

AitoifTME» — Janvier 4708, p. ^3t, 

f Sft7. Explication de deux pierres antiques gravées, Tnae 
du cabinet du roi; Tautre du cabinet de M. Bourdaloue, 
dont mademoiselle Le Hay vient de donner les estampes. 

P. TotRNEMiNE, S. J. — Jaùvier 4T44, p. 951. 

tSoS. Explication d'une antique du cabinet du roi. 
P. TouBNEMmE, S. J, •— Avril 1713, p. 669. 

t3M. Explication d^une cornaline antique du cabinet de 
M.Massony où Antinous est représenté se dévouant pour 
Adrien.' 

p. TooANBMinE, s. J. — Mars 4743, p. 427.' 

loséré dans les Mémoires d^une société eétèbret 1. 1, p. 477. 

1300. Explication d*une cornaline antique sur laquelle on 
voit gravées en creux deux tôtes Tune sur Tautre, qui sont 
d'un jeune prince avec un diadème, et d'une princesse plus 
âgée, et qui sont accompagnées de symboles. 

M. UoKEAu DE UAirronn. -«.Avril 4744, p. 663. 

if SI . Remarques smr une pierre antique du cabinet du 
roi, expliquée par Casaubon dans son traité latin de la 
poésie satyrique des Grecs et des Romains, et que feu ma- 
dame Le Hay a dessinée.. 

Anoktiie. — Novembre 4717, p. 4840. 
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NUMISMATIQUE. 

1869. Lettre à M/** de rAcadémie royale des médailles, 
pour empêcher à Taveoir qu'oa ne fonde celles qui se dé- 
couvriront d^ nouveau. 

P. GiuviLLARD, S. J. — Février 1702, p^ 36. 

Insiré aa tome xi, p. 87 da €hùix des Joumûux et daotle recueil 
det Dissertations da P. Chamillard, Paris, 1711, ia-4. 

iM3. Seconde lettre à M. *^* de 1* Académie des Inscrip- 
tions et des médailles, sur cette question, si les revers des 
médailles ont toujours rapport aux empereurs ou aux ioipé- 
ratrices à qui ils sont joints . 

P. Ghamillard, s. J. — Avril 4708, p. 18. 

Inséré dans le recueil de^ Dissertations de l'aotear. 

1804. Dissertatioui sçavoir si les médailles ont été des 
monnaies ou non* 

P. Ghamillard, S. J. — Juin n07, p. 4085; — jan- 
vier 4709, p. 93. . 

Inséré dans le reeneil des Dissertations, 

18II6. Manière d'expliquer les médailles antiques. 

P. DE Grainvillb, s. j. — Avril 4709, p. 694; —juin 
4709, p. 4084. 

Inséré dans les Mémoires éPune sodété célèbre, t. n, p. 3. 

tSUG. Lettre à Monseigneur le duc du Maine sur les Qui- 
. naires. 

P. Ghamillard, S. J. — Avril 4740, p. 698. 

Inséré dans le reeneil des Dissertations, 

1369. Lettre sur Tusage qu*on peut faire des médailles par 

rapport à la religion. ' ' 

P. DE Grainyjlle, s. j. — Août 4745, p. 4444 . 

Inséré dans le Journal des Savants^ mal 1716, p. 565. 

1368. Lettre à Mylord duc de.... sur les médaiUes des 
anciens. 

Anonyme. — Juillet 4746, p. 4388. 

t869. Lettre au sujet de quelques titres ou noms employés 
sur les médailles. 

Anonyme. — Avril 4788, p. 621. 
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1870. Remarqaes sur l'article précédent. 

P. Hardouin, s* J. — Août, 4798, p. 4464 ; — septem- 
bre 4728, p. 4696; -r octobfe 4728, p. 4835. 

iSVl* Lettre de M.... èM.... sor quelqaes explications de 
médailles (contre lea remarques du P. Hardoum). 

Akoi!yme. — Mars 4729, p. 399. 

t37f • Observations sur les médailles (expliquées par le 
P. Hafdoùîn'.) 

Anonyme. — Mai 4729, p. 793. 

1373. Réponse aux observations précédentes. 

p. JBARDomN, S. J. — Mai 4729, p. 840; —juin 4729, 
p. 4046. 

1374. Explication de quelques médailles où sont marqués 
les Jénx qiie les empereurs romains avaient établis pour le 
divertissement du peuple» 

P. HÂRDOum, .S. J. — Juillet et août 4704 , p. 453. ' 

Tradnil en latin et inséré dans Eteeia rei nummûiiœ de Woltereek. 
Hunboarg, 1709, in4. 

1376. Lettre à M. le baron de *** (sur un projet de cata^ 
logue complet de toutes les médailles). 

P. Chamillard, s. j. -t Août 4723, p. 4.494; —sep- 
tembre 4723, p. 4552^ 

13741. (iopied*une lettre écrite au R. P. Hardouin, toucbant 
plusieurs médailles qu'il a découvertes depuis peu. 

P: Albaret, s. j. — Février 4705, p. 360. 

1377. Letlre.de M. *** à M. *** au sujet d'un Ihrésor de 
médailles trouvé à ***. 

P. Ghahillard, s. j. — Mars 4709, p. 467. 
Inséré dans le recneil des Disteriationn, 

1378. Réponse à celte lettre. 

P. DE Gràinville, s. j. — Mars 4710, p. 482. 

1379. Lettre d*un savant sur quelques articles de nos Mé^ 
motres où il est parlé de médailles. 

Anonyme. — Juillet 4709, f . 4237. 

t880. Lettre sur la découverte de plusieurs médailles cu- 
rieuses. 
P.«I>K Grainviixb, s. j. — Juillet 4714^ p. 4249; 

Inséré dans le JcurMÎ iêi Savanlty février i7l7< p* 2?5» 



tS9t. Lettr6àM.âeQitfEelleâ,liékitenaiit«^éBMIdflrll«lrt- 
laçoD, sur placeurs médailleft» 

P. CSAMiUABb, & i. — Mftn 4748, p. 649. 
lùUté dtu le /mtmI tf» Scf«ilt, 1718» nttTBiÉbre, p. S9I. 

1899 • Lettre écrite de Yaleociennes le 3 juillet 4724, an P. 
Chamillard (sur une découverte de médailles). 

M. m Owniiiiw •*- Septembre 4724^ p. 4714. 

1888. Lettre écrite de Dôk, sur UB^abinet de médailles. 
Anonyme. —.Mai 4751, p. 4439. 

t8JS4 • Extrait d'une lettre à M. Nicaise, contenant la décoo- 
verte d'une médaille antique du Tyran Âmandus^ et U des- 
cription de quelques autres médailles curiçuses. 

M. 6\LiJkND. •— Novembre et Décembre 4704, p. 245. 

1888. Dissertation sur une ancienne médaille (cPAvgmU), 
frappée à Lyon* - . 

P. Panel, S. J. —Juin 4738, p. 4763. 

Imprimé i part in-4*. 

1888'. Si le mot Ctesor sur les médailles est on nom de fa- 
mille ou un titre d'honneur. 

Anokvhb. -x- Mars- 1797, p. 420. 

1889. Dissertation sur une médaille singulière de Jiito 
César. 

P. Et. Sodoet, s. J. — Décembre 4713, p. 2445. 

Inséré dans les Mémoiret d*une société célèbre, U n, p. 95. ^ 

. 1388 . Correction de deux passages- de Dioo et d'an passage 
de Suétone, à l'occasion d*une médaille de CcUigula. 

M. MoREAC DE Mautour. — Novembre 4728, p. 2424. 

1898. Réponse à quelques remarques critiques anecdoctai 
qui ont été faites au sujet de cette correction. 

Anonyme. -- Mars 4729, p. 557. 

18118. iflemarques touchant cette réponse. 
H. HoHEiu DE Màutour^— Mai 4730, p. 835. 

1881. Explication d'une médaille fort rare de Feospeimr 
Antonin (Caracalîa)^ fils de l'empereur Sévère. 

P. Habdoijin> s. j. -^ Mars et i^vril OOf j p. 493» 

Eo la^in dans Elecio rei nummariœ de Walter««k, 
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tS91» ObservaXioDs wnnipe médaille de Caraeallù. 
P. S. PouPABT. — Mad 47Î8, p. 953. 

1S93. Dissertation sur quelques médailles de Carinus, 
P. Ghaîiillard, s.' J. *• Jttia 4744^ p. 40S0. 

1394. Addition à la dissertation du P. Chamillard. 
ÂifONTME. —Juin 1744, p. 4039* 

180&. Explication d*une médaille fort singulière de i*em~ 
perenr fjlcatde^ surnommé le Gùthique, 

P. Har^ouin, 6. J.<^ Avril 4707, p. 708. 

ISfNI. Dissertation sur une médaillé d^Clandê le Qùthique, 
P. CiUMÏLUBD, S. J. ^ Avril 4742^ p. 646. 

Inséré dans le Journal dei SovmUt février 1713* p. 16S« ' 

1399. Ûissertatioa sur les médailles de C<mmode, frappées 

en Egypte. 

Anonyme. — Mai 4737» Pt ^04. 

tM9 . Deux médailles singulières» Toue de Temperear Gm^ 
itantin, Tautre de Decentius César, 

P. HAHDÇom, S, J..-^ Décembre 4705, p. 8450. 

1399.' Remarques sur la klissertation je M. de la Chausse» 
intUnlée : Aureus Constaniini Augusti Nummus, de Vtbe, 
devido a6 exercitu Gallicano Maxentio, liberatà explicatus. 

Anonyme. — Novembre 4706, p. 4967. 

^409. Lettre à Son Altesse S. M. le Duc du Maine (sur deux 
médailles de Constantin). 

Anonyme, —Octobre 4722, p. 4807. 

1401. Explication d'une médaille consulaire^ de la famille 
Mdia, 

M. Laisné. — Décembre 4730, p. 2<90. 

1403, Explication d'une médaille de Drusus^ dana laquelle 
on découvre u^ second Germanicus. 

Anonyme. — Avril 4746, p. 8Ç3. 

^403. A Son Altesse S. M. le Duc du Maine sur «me mé- 
daille d*Jg<rttfcirttf. , 

P. Chamiluhd, s. J. -* Octobre 4725, p. 48412. 

f404. Lettre à M.. *^* sur la môme médaille. . \ 

P- Chamillabp, s .j . — Avril 4726, p. 643. 



I 
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140S. Explication de M *** à M*** (sur une médaille de 
FanMine) • 
Anonyme. — Février < 703, p. 250. 

t4<Ml. Explication d^une médaille très-rare de Famtine la 

mère. 
P. TouRNEMiNE, S. J. - Février 4703, p. 257. 

En latin dans Electa rei nummariœ de Woltereck. 

1407. Dissertation sur une médaille d'-<^«nia Famtina. 
P. Chamiixard, s. J. — Octobre 1706, p. 4788. 

Inséré dans le recaeU des DU9erlaiiont» 

1408. Extrait d'une lettre de M. Masson à M. Tévêqae d'A- 
dria, de la réponse de Mgr l'évêque d'Adria et d'une lettre 
de M. Masson aii Père Tournemine, jésuite, sur un médail- 
lon d* Annie Faustine, qui est à Venise dans le cabinet de 
de M. Tiepolo. 

M . Masson. — Juillet 474 3, p . 4 2«* . 

i40B. Sentiment sur deux médaillons d'Annt^s Faustine dont 
on a parlé dans les journaux précédents. 
P. HARDOmN,S. J. — Août 4742, p. 4446. 

An snjet de cette ^médaille voir : BelaircisêemeiUt sur deux nté- 
dâiUes d* Annie Faustine, l*une dans le cabinet de M, Jean^Daminique 
Tiepolo, noble vénitien^ etc. Vautre appartenant au P. ChamilUtrd^ 
jésuite ; avec une réponse aux objections du P. Hardouin^ jésuite . par 
M h Masson, dans l'Histoire critique de la République des Lettres, 
t. V, p. 28»-353. 

1410. Dissertation sur une médaille d'argent d^Amiûi 
faustina. 

p. J. L. ZuzzER!, s. J. — Août 4744, p. 4445. 

1411. Remarques historiques sur une médaille d'or de 
Flavia Domitilla^ du cabinet de Madame. 

Anonyme. — Décembre 4724, p. 2330. 

• 

1419. Dissertation en forme de lettre dressée àM.*** sur le 
Triumvirat de Galba, Othon et VitelUuSy et sur celui de Pas- 
cennius^ Albin et Sévère. 
P. Panel, S. J. — Août 4755, p. 4349. 
1418. Réponse à la dissertation du P. Panel, S. J. 

P. TotJRNEMiNB, s. J. — Août 4736, p. 4586. 
1414. Réflexions sur la dissertation du P. Panel, S. J. 
M. Laisné. — Novembre 4735, p. 2372. 
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t4t&. Dissertation sur ' quelques médailles satyriques de 
Galien^ découyertes depuis peu. 

P. DB Gbainvillk, s. J, — Juin 474 2, p. 409t. 
iDfijré dans le Journûl des Sovmts^ mars 1713, p. S93. 

i4M. Explication d*une médaille très-rare de l'empereur 
Galien. 

P. TouRNEMiNEf S. J. — Jain 4704, p. 4004. 
En latin dans Eleeta ui nummarim de Woltereek. 

% 

1419. Lettre de Monsieur ***à l'auteur de cette disser- 
tation. 
P. Hàrdouin, s. J. — Juillet 4701, p. if 65. 

1418. Réponse à la lettre (du P. Hardouin). 

P. TouRNEMraE, S. J. — Juillet 4704, p. 4473. 

Ces trois articles se tronyent dans les Mimoirei d*une todéti 
célèbre, t. u, p. 7S. 

1419. Lettre sur les médailles de GaUen, où l'on fait voir 
que tous les historiens sont d'acord avec les médailles. 

P. Ghamillard, s. j. — Novembre 4749, p. 95. 

1490. Mémoire sur deux médailles du cabinet du P. Gha- 
millard (l'une de (Mien, Taulre de Fosthtmws le père). 

P. E. SouciET, S* J. — Septembre 4725, p. 4645. 

1491 . Extrait d'une dissertation latine sur deux médailles 
anciennes, dans Tune desquelles il est parlé d'un com- 
mencement de siècle, et peut-être d'un siècle de l'ère 
chrétienne . 

P. Hardouin, S. J. — Janvier et février 4701, p. 431 . 

Ces médailles sont de Gratien 

1499* Lettre à Monsieur *** touchant l'explication insérée 
dans les mémoires (de janvier), d'une médaille de G^ratien, 

P. Daniel, S. J. — Juillet et août 1701, p. 475. 

1499 • Extrait- d'une lettre sur le même sujet. 
M; Galland. — Juillet et août 4 704, p. 485. 

1494. Nouvelle explication des médailles de GraIXen, 
P. Tournemine, s. j. — Mai 4702, p. 460. 

149&. Explication d'une médaille très-rare de l'empereur 
Hadrien, 

P. TouRNEKiNE, S. J. — Janvier 4708, p. 421. 

7 



I 
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tAliS. Lettre sur une médaille dé rempereor Hadrien du 
cabioet de M. de Ghezelles^ juge de poliee de la tille de 
Montluçoa. 

M, Galland. —Janvier 4744, p. 404, 

14199. Dissertation vur les médailles de Julieui tyran du 
temps de Garinus. 

P. Ghahillard^ s. J. — Mai 4706, p. 877* 

t49S. Explication dHme médaille Ms-rare de rempereor 
JiLsUnienj adressée à M. Henrion, de TAcadémie des in- 
scriptions et médailles. 

P. Hardovin> s. J. — Mai 4708^ p. 846. 

Inséré daus UsBarduini Opéra teUetê, 

1499. Lettre sur une médaille de Maximin. 

P. DE Grainville, s. j. — Mars 4703, p. 475« 

Inséré en latin dans Eiecta tei nummarias de Wolteraolt; — en 
italien daus U • Galleria di Minerva, t. nr, part. zii,p. 342» Yenesia.» 

t4S|il. Lettre de M*** à un de ses amis^ sur nne mé^Mie 
donnée à Mgr le duc du Maine (représentant Néron) • . 

F . HARDOum, S. J. — Mars et avril 4704^ p. 4S3. 

1481. Observations àur rexplication d^une médaille grec- 
que de Caracalk^ publiée dans les mémoires de Mars 4704, 
p. 423. 

M. Galland. — Septembre et octobre 4704^ p. 26t. 

1489. Réponse aux observations de M. Galland. 

P. Hardouin, s. j. — Septembre et octobre 4704, 
p. 283. 

Inséré dans Eiecta rei nummariœ de Woltereck. 

1498. Explication d*nne médaille de Néfon. 
Anonyme. — Avril 4709, p. 644. 

1484. Explication d'une médaille dé Néron. 

P. de Grainville^ s. j. — Novembre 4748, p. 857. 

1485. Lettre à M. l'abbé B*'''^ au sujet d'une médaille 
grecque de Septime Sévère, 

M. L*ABBÉ Mezzabarba. — Décembre 4703^ p. 24 99. 
148tt. Lettre sur une médaille de S^dre. 

P. DE Grainville,S. j. — Octobre 4709, p« 4835. 
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14S9 . Généalogie de Temperear Sévère Alexandre, prise gur 
les médailles. 

P. Hardouim, s. J. — Août 4729, p. 4374 . 

1488. Explication d^ane médaille deTétrique. 
ÂNOimiE. — Décembre 4709, p. 2464. 

IL480. Médaille singulière de Tibère et quelques autres 
expliquées. 

P. HÀRDOCiNyS. J. — Avril 47J9^ )[>. 699. 

1.440. Discours sur une médaille de Tempereur Tr<fjan, 
lu à la première assemblée de TAcadémie des inscriptions et 
des médailles. 

M. YAiiitANT. — FéTrier 4708, p, 44. 

1441 . Lettre sur une médaille de Vcdérien dont la légende 
est singulière. 
P. Ghamillabd, S. J. — Avril 4749, p. 668. 

Inséré dans le Journal deê Savants^ septembre 1719, p. 3i!t 

144t. LottredeM.***àM. *** sur une médaille de Yitellixtë 
P. DE Grainville, s. j. —Avril 4703, p. 696. 

En latiD dans Elecla rei nummariœ de Woltereck. 

1448. Réponse à la lettre du Père de Grain ville sur la mé- 
daille de Viteîlius. 
M. MoissoNNiER. — Novembre 1703, p. 2066. 

En latin dans le Thésaurus Morellianui, t. ii. Amstelodami, 1752. 

1444. Généalogie des empereurs Trajan et Hadrien prise 
''Sur les médailles. 

P. Hardouin, s. j. —Juillet 4729, p. 4243. 

144&. Extrait d'une lettre écrite à M. Morel, antiquaire de 
M. le comte de Schwartzbourg, à Toccasion de sa lettre 
latine touchant les médailles consulaires. 

M. Galland.— Février 4702, p. 402 | — Juin 1702, p. 87. 

I44tt. Lettre d'un savant sur le livre du R. Père Dom An- 
selme Banduri, intitulé : Numismata imperatorum romano- 
rum, latina, grœca, aegyptiaca, a Trajano Decio ad Palaeo- 
logos Augustes. 

P. Hardouin, S. J. — Avril 4720, p. 685. 

^449. Explication des médailles gauloises. 
AnoNVME. — Novembre 4706, p. 4976. 
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1418. Explication de quelques noms de villes qui sont en 
abrégé snr les médailles grecques. 

P. HARnoum, S. J. —Mai. 4 74 4, p. 844. 

Inséré dans le Journal des Savants t août 1711, p. 153. 

IIIO. Histoire à' Alexandre I, roi de Syrie, tirée du pre- 
mier livre des Machabées, et justifiée par les médailles . 

P. Habdouin,S. J. —Janvier 4724, p. 5. 

14&0* Difficultés proposées sur quelques médailles du roi 
Arsaces. 

P. Hardouin, s. j. — Août 47Î6, p. 4455. 

14&1 . Fausseté d*une médaille d' Arsaces II, roi des Par&es, 
dans le livre intitulé : Begum Parthorvm Historia. . 

P. Harbouin, s. j. — Novembre 4727, p. 2088. 

14&S. Explication d*une médaille d'or (de Demonax)^ du 
cabinet de S. A. S. Mgr le Duc du Maine. 

P. Hardouin, S. J. — Août 4727, p. 4444. 

14&8. Lettre au P. B.J. sur les médailles des rois de Thrace 
el du Bosphore Gimmérien. 

M. Cary. — Février 4749, p. 573. 

1454. Nouvelle conjecture pour expliquer une médaille frap- 
pée à Alexandrie en Egypte. 

P. Pkdrusi, s. j. — Novembre 4704, p. 4938. 

1466. Lettre à M. D. B. (sur une médaille de la. ville d'Ico- 
nium) . 

P. Panel, S. J. — Mars 4739, p. 540. 

14dB. Dissertation sur une médaille des Macédoniens, à 
Mgr le Brel, premier présîdeat au parlement d*Aix. 

M. Terrin. — Mars 4714, p. 484. 

M. Terrin était conseiller da roi à- la sénéxhaiissé£ d'Arles. 

1467. Lettre sur les médailles samaritaines. 
M. Gagnier. — Septembre 4705, p. 1643. 

14&S. Réponse à M. Gagnier , 

M. Reund. — Novembre 4705, p. 4997. ^ 

1460. Explication de deux médailles samaritaines. 
P. Hardouin, S. J. — Mai 4742, p. 844 . 

Inséré dans le Journal des Savants, février 1713, p. 168. 
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1460, Explication d'une médaille sioguliôre du cabinet de 
M. le Hay (représentant un vainqueur des jeux Pythieus). 

P. TouRNEMiNE, S. J. — Mai 4740, p. 860. 
loséré dans le Journal des Sêfiêutt^ noTembre 1710^ p. 588, 

1 4Bt . Remarques sur la nouvelle explication d*ane médaille 
grecque de M. Foucault, conseiller d*Elat (donnée par le P. 
Hardouin), et imprimée dans le supplément du Journal des 
Savants du mois d'octobre 4707, p. 469. 

ÀNONTME. —Février 4708, p. 33*. 

1 4tt9. Explication d'une médaille du bas empire grec. 
Anortmb. — ^^ Janvier 4707, p. 454. 

14113. Examen d'une médaille de petit bronze. 
P. Daniel, S. J.*— Janvier 4724, p. 420. 

' ^sérô.danç les Mémoires d^une êociité célèbre, t. ii, p. 64. 

14^4. Explication d'un médaillon frappé par Tordre du sénat 
• et du peuple de Bresse (sic) à l'honneur de leur évoque Témi- 
nentissime cardinal Badc^ere en 4740. 

ÂNOimKE. — Juillet 4744, p. 4458. 

t4^5* Médailles frappées à Avignon et dans le comtat Ve- 
naissin à l'arrivée de Mgr le duc de Bourgogne et de Mgr le 
duc de Berry. 

Anoï^me. — Mai et juin 1704, p. 455. 

1406. Explication d'une médaille insolente, adressée par 
les huguenots à Eenry JJJ, roi de France, au commencer 
ment de son règne, avant son mariage . ^ 

P. Hardouin, S. J. — Décembre 4704, p. 2127. 

Inséré dans les Mémoires éCune société célèbre^ t. ii, p. 105 ; et dans 
Jacobi Augusti Thuani historiarum sut temporis tomus VU, Londioj, 
1733. 

1469 . Explication d'une médaille de Catherine de Médias, 
dont il a été parlé dans les Questions d'un provincial^ et 
dans les Mémoires de Trévoux de décembre 4704, p. 2425. 

P. Ménétrier, S. J. — Avril 4705, p. 706. 

Inséré dans les Mémoires d^une société célèbre, t. ii, p. 123. 

1468. Explicalion de deux médailles, faites sous un Charles, 
roi de France. 

P. Daniel, S. J. — Août 4706, p. 4408. 
Inséré dans les Mémoires d^une société célèbre, t. ii, p« M^. 
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f 4^0. Lettre à M. l'abbé de LoDgroê au sujet d*uQ mé- 
daillon (de Charles VII) rapporté par le P. Daniel dans 
son. livre de la Milice française, 

P. BuFFlER, S. J. — Juillet nn, p. 4295. 
Inséré dans le Journal des SavanU^ mai 1723, p. 460. 

1490. Explication d*une médaille en argent de Louis de 
Bourbon de Montpensier, prince de Dombes. 

P. Ménétrier, S. J. — Mars 4704, p. 460. 

II faut consulter pn erratum ï la fin da mois d*aoùt f704, 
p. 1461. 

1491. Lettre à M. de Camps, abbé de Signy, concernant 
Texplication d'une médaille de Jeanne cCAlbrei^ reine de 
Navarre, mère du roi Henri IV. 

P. Ménétrier, S, J. t- Janvier 4702, p. 422- 

147/t. Médaille de Fhilippe'Auguste^ expliquée dans une 
lettre écrile à M. de Boze, secrétaire de rAcadémie des 
médailles et inscriptions. 

P. Hardouin, s. j. — Octobre 1707, p. 4838. 

1478. Autre explication de la même médaille. 
Anonyme. — Janvier 4708» p. 464. 

Cette explication |iirait une ironie )t l'adresse da P. Hardonio. 

1474. Défense de l'explication d'une monnaie de Philippe- 
AtJtgiLste^ donnée dans le mois d'octobre 4707. 

P. Hardodin, s. j. — Avril 4729, p. 589. 

1475. Explication d'une médaille frappée en Sicile, à 
l'honneur de Phitippe F, roi d'Espagne^ 

Anonyme. — Mai et juin 4701^ p. 152. 

147tt. Remarques sur les deux, médailles frappées à Nancy 
pour son altesse royale Mgr le duc de Lorraine en 4705 et 
4706 et sur la dissertation imprimée du B.. P. Hugo, au 
sujet de cette dernière. 

Anonyme. — Septembre 4707, p. 4577. 
1477. Lettre sur une monnaie de Bordeaux. 
M. l'abbé Bellet. — Juin 4739, p. 4238. 
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INSCRIPTIONS. 



1479. Réflexions critiques sur les inscriptions des monu- 
ments publics^ lues dans TAcadémie littéraire de Lyon. 

P. DE CoLONiA, S. J. — Septembre 4749, p. 45Î3. 

t49B. Réflexions sur ces mots 9ub ascia. 
M. ÂUBERT. — Mai 4745, p. 774. 
L'auteur était procnrenr da roi de police, ancien éeheTin à Lyon. 

t4$0. Troisième lettre où l'on examine le sentiment pro« 
posé sur la formule sub ascia, et où Ton appuie par de nou- 
velles raisons la conjecture d'un ancien auteur sur le 
même sujeX. 

M. V\LBON.H4i8. — Juio 4715, p. 1034. 

't48fl* Réflexions sur les remarques de M. de Valbonnais. 

M. Laisné. — Juin 4745, p. 4047. 

148)8. Traduction de plusieurs lettres latines de M. Cuper, 
député de la province d'Overissel à M. Huet^ ancien évèque 
d*Avranches^ et de M. Huet à M. Guper, sur d'anciennes 
inscriptions trouvées en Orient. 

MM. Huet et Cuper. — Mai 4703, p. 876. 

1488. Conjectures sur une inscription ancienne, qui se voit 
à Yentavon^à cinq lieues de Gap, sur la muraille du jar- 
din du seigneur. 

M. DE Valbonnais. — Avril 4728, p. 734. 

1484. Remarques sur des inscriptions sépulcrales, décou- 
vertes à Lyon sur la montagne de S* Irénée. 

M. Laisné. — Septembre 4731 , p. 4608 ; •— octobre 4734 , 
p. 4743. 

1485. Explication historique d*une inscription antique con- 
servée dans la ville de Nantes. 

M. MoREAU DE Mautodr. 7- Janvier 4707, p. 432- 

1486. Explication historique et littérale d*une inscription 
ancienne conservée à Nantes, à Thôtel de ville, par M.*** 
prêtre du diocèse de Nantes. 

Anonyme. — Juin 4724, p. 4035. 
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1489. Nouvelles conjectares sur rinscriptiou d'une orne 
antique,* rapportée dans les Mémoires de F Académie des 
inscriptions^ t. I, p. 209- 

M. BiMARD DE LÀ Bastie. — Décembre 4729, p. 2192. 

f 48S. Extrait d*une lettre écrite d'Avignon, le 24 novem- 
bre 4734, sur une inscription découverte près du village des 
Angles. 

M. DE Caumont. — Décembre 4734, p. 2276. 

1489. Dissertation sur les quatre déesses sœurs, filles de 
Cadmus (citées dans une inscription). 

M. Laismé. -—Juillet 4738, p. 4380. 

1400. Nouvelle explication de la fameuse énigme £2ia le- 
lia Crispis, par un savatit antiquaire. 

P. Hardouin, s. J. — Février 4 723, p. 869. 

1401. Lettre sur un diptyque. > 
M. DE Reqùeleyhe. —Septembre 4724, p. 4675. 

L'auteur était conseiller an parlement de Dijon. 

140S. Remarques sur les inscriptions antiques qui se voient 
à Aouste en Dauphiné, envoyées par M. Guillet de Leys- 
sins, conseiller au parlement de Grenoble. 

P. E. SouGiET, S. J. — Décembre 4749, p. 83; — fé- 
vrier 4720, p. 333 ; — mars 4720, p. 474; —mai 4720. 
p. 880. . 

1405. Explication d'une inscription trouvée à Bourbonne. 
P. Lempereur, s. J. — Septembre 4705, p. 4604. 

1404. Explication de la première inscription de Bourbonne. 
P. Tourwemine, s. j. — Mai 4746, p. 959. 

1406. Explication d*une inscription antique trouvée à Nar- 
bonne. 

M. Tabbé La Font. — Février 4745, p. 308. 

L^anteur était chanoine de Saint-Sébastien à Narbonne. 

1400. Explication d'une inscription trouvée à Saint-Justcn 
novembre 4744, sur une table de marbre d'environ un pied 
en carré, et qui est à présent dans le cabinet de M. de la 
Valette. 

M. Laisné. — Mai 4745^ p. 745. 
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1407. Explication d*une inscription découverte depuis peu, 
et envoyée de Lyon* 

P. Dakiel, s. J. — Avril 1705, p. 658. 

149S. Première lettre sur une inscription découverte à Lyon 
depuis peu. 
M. DE Yalbonnais. — Mai 1715, p. 737. 

f 499. Seconde lettre sur cette inscrij^tion, où Ton établit la 
distinction do deux espèces de gladiateurs dans la môme 
personne qui fait le sujet de Tépitaphe, pour servir d*éclair- 
cissement aux difficultés proposées dans une dissertation en- 
voyée de Lyon, avec quelques remarques sur le mot Assi* 
darius» 

M. DE Valbonnais. -—Juin 4745, p. 4024. 

1600. Nouveaux éclaircissements donnés sur le sens de l'épi- 
taphe, au sujet de la différente situation du point entre 
les lettres R V cl I, observée dans la figure envoyée de Lyon 
CD dernier lieu. 

M. DE Valbonnais. — Juin 4745, p. 4058. 

1601 . Lettre à M "^^ * au sujet d*une inscription trouvée dans 
sa maison de campagne proche Soissons. 

Anonyme. — Octobre 4745. p 4828. 

toO/t . Remarques sur une inscription trouvée en Savoie. 
M. BiMARD DE LA Bastie. — Novembre 4734^ p. 2019. 

1603. Lettre à M; sur une inscription trouvée à Taloire (en 
Savoie, à deux lieues d'Annecy, rappelant la construction 
d'une horloge). 

M. Baclacre —Janvier 4742^ p. 449. 

Inséré dans les Œuvres de M, Baulacre, Geuëye 1857, 1. 1, p. 191. 

1504* Dissertation sur une inscription trouvée dans l'église 
de Hasparen^ au diocèse de Bayonne. 

M. Tabbé Veillet. — Octobre 4703, p. 4825. 

1505. Réponse à quelques objections contre la disserta- 
tion précédente. 

M. l'abbé Veillet. — Octobre 4703, p. 4732. 

Jt50B. Inscription aniique gravée 8u^ une pierre, trouvée 
dans la vHlc de Calahorra, sur les frontières de Castille 
et de Navarre, envoyée à M. de Baville, conseiller d'Etat 
ordinaire et intendant en Languedoc. 

A.^ONYME. — Mai 4708, p. 848. 

7. 
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1509. Lettre contenant une explication de rinscription. 

M. Mahudel. — Mai 4708, p. 849. 

L'autear était de Langres^ docteur en droit et en médecioe. 

tftOS. Explication d'une inscription grecque, à Mgr Huet, 
ancien évêque d'Avranches . 

M. Ludolphe Kuster. — Septembre 4745, p. 4590. 

IftOH. Explication grecque de inscription de la Véronique 
défendue par le S. P. J. D. C. 
ANONYME, — Août 4747, g. 4327. 

t6t#. Remarque sur une inscription phénicienne. 

M. l'abbé Guyot de Marne. — Janvier 4736, p. 455^ 

1611. Remarques sur une inscription . du temps de Char- 
les YIII, nouvellement découverte à Lyon. 

P. de Golonia, S. J. — Décembre 4707, p. 2464. 

161 Jt. Explication d'une ancienne épitapbe de deux enfants 
de France (dans le chœur de l'église de Notre-Dame de 
Poissy). 

P. Hardodin, s. j. — Mars 4726, p. 497. 

1618. Inscription tumulaire pour l'abbé Souchai. 
M. l'abbé Garnier. — Janvier 4747, p. 484. 

1614. Inscription tumulaire pour l'abbé Mongault. 
M. l'abbé Garnier. — Avril 4747, p.. 753. 

\ • 

1616. Inscription tumulaire pour l'abbé Granet. 
M. l'abbé Garnier. — Mars 4747, p. 4446. 



HISTOIRE UTTÉRAIRE. 

161tt. Traité de littérature, pour donner aux commençants 
une idée générale des sciences et des auteurs anciens el 
modernes, fait sur le plan de la bibliothèque de M. Boeder, 
imprimée à Leipsick. 

P.- DE Blainville, s. j. — Avril 4747, p. 543;- 
juin 4747, p. 896; — octobre 4717, p. 4645;- 
février 4720, p. 263 ; — mars 4720, p. 453. 

C^s articles ont été traduits en italien et insérés p. 169-299 de 
Biblioteca anlica e moderna di Stcria leUeraria,.,, Tomo i. In Pe- 
saro, 1766, in-8. 
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lâlY. Essai historique sur la littérature des RomaJas, tiré 
et traduit d'un livre anglais intitulé The anUquitia ofliome, 
etc. Dublin, 4*724. 

Anonyme.— Janvier 4764 , p. J6S; — février 4754 , p. 466. 

I&tS. Histoire des journaux, tirée de B. fh Struvii intro- 
ductio ad notitiam rei Utteranœ^ mais rectifiée et augmen- ' 
tée. 
Anonyme. — Février 474 J, p. Î47. 

I&tO. Bemarques critiques sur le xii* Toiume de l'Histoire 
littéraire de la France, par des religieux bénédictins. 
Anonyme. — Avril 4766, p. 864. 

t&90. Lettre sur sou dernier ouvrage, intitulé : EsMis 
mr les honneurs et sur les monuments accordés aux savants» 

M. TiTONDU Tillet. — Août 4735, p. 46^7. 

MM. Pensées sur les nouvelles éditions . 
Anonyme. — Avril 4737, p. 667. 

l&tl. Lettre au P. d'Orival sur des éditions d'auteurs 
latins. 
M. Philippe. — Janvier 4745, p. 478. 

I&IS. .Lettre au P. B. J. sur des ouvrages qui ne seront 
point imprimés. 
Anonyme. — Janvier 47521, p. 4îl. 

1514. Lettre sur des bulles conservées à Gironne, écrites 
sur un papier d*écorce. 
M. Tabbé Tricaut de Belmont. — Septembre 4714, 
p. 45é9. 

1595. Défense d'un acte qui fait foi qu'un moine de Sainl- 
Médard de Soissons, nommé Guernon, fabriqua de faux 
privilèges, au. nom du Saint-Siège, en faveur de plusieurs 
églises, vers le commencement du xii* siècle, contre les 
remarques du R. P. D. Constant, qui prétend que cet acte 
est supposé. 

P. Germon, S. J. — Mars 4746, p. 601 . 

1520. Fondation et statuts de la royale académie espa- 
gnole. ^ 

Anonyme. — Octobre 47<5, p. 4682. 
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1699. Lettre à M. R. sur Thistoire de la faculté de méde- 
cine de Montpellier. 

M. AsTRUC. — Août 4734, p. 4446. 

1698. Lettre à M. Rigord sur le projet d'établir à Marseille 
une académie des sciences et des belles-lettres, où il est 
parlé de Tancienne académie de Marseille, et des Marseillais 
qui se sont distingués dans les sciences et dans les beaux- 
arts. 

M, DE LA Roque. — Janvier 4747, p. 4S4. 

fl6/tO* Lettre sur les académies littéraires de Sicile. 

ANorrrME. — Octobre 4756, p. 2643. 

1680. Mémoire présentée monseigneur le cardinal dePdli- 
gnaC) touchant les bibliothèques grecques de Sicile. 

M. Tabbé Gitïot de Marne. — Octobre 4736^ p. 2293. 

1581. Lettre au P. B. J. sur la nouvelle^ bibliothèque du 
régiment de Bresse, infanterie. 

M. DE Saimte-Colombe. — Septembre 4753, p. 2097. 

1588. Mémoire en réponse aux critiques de M. Tabbé Saas, 
sur le catalogue de la bibliothèque du Roi^ insérées dans 
sa notice des Mss. de la bibliothèque de Téglise mélropo- 

. lilaine de Rouen. , 

Anonyme. — Octobre 4746, p. J8294. 

1588 . Recherches bibliographiques sur quelques éditions des 
premiers imprimeui^ de Rome. 

Mercier DE Saint-Léger. — Février 4764, p. 542. 

1584. Lettre sur la Bibliographie instructive de M. de 
Bure. 

Mercier de Saint- Léger. — Juillet 1763, p. 4647;- 
août 4*763, p. 4994. 

1535. Lettre sur une réponse à deucc critiques de la Biblio- 
graphie de M. de Bure, 

Mercier de Saint-Léger. — Octobre 4763, p, 2407. 

158G. Lettre au sujet du livre de la théorie et pratique du 
jardinage (par M. d' Argenville, ouvrage attribué à tort i 
Alexandre Le Blond). 

Anonyme. —Avril 4739, p. 934. 
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1639 . Problème historique et liltéraire : Les maximes de îa 
guerre sont-elles du maréchal de Biron ou d'Antoine de 
BovrdeUles ? 

Jamet le jeune. — Décembre 4765> p. 4402. 

1588. Lettre à M. *** sur Boninus Momhritius et en parti- 
culier sur ses vies de' saints. 

Anoktme. — Décembre 4763, p. 2900. 

t58B. Lettre d*un avocat au parlement de *** sur un pla- 
giat du traducteur des Essais historiques sur les lois, 

AnoimiE. — Juin 4766, p. 4368. 

Bonehàud traduisit cet ouvrage de Tanglais. 

*tft4#. Lettre sur la dernière édition du Dictionnaire de 
Boudât (donnée par MM* Lallemaot). 

M. Roi^DEi. — Octobre 4765, p. 44 4 S. 

tS4t. Lettre à M. L. E. R. en réponse à sa lettre. 

M. Lallemant. — Février 4766, p. 533. 

fld48. Réponse à M. Lallemaht. 

M. RoNDET. — Février 4766, p. 548. 

1 d48 • Robertus Fribarnus , ^egius apud ScotosTypographus . 
(Mémoire sur un projet d'édition des œuvres de Buchiman^ 
Catalogue de ses œuvres) . 

M. Fribarn. —Juillet 4745» p. 4^269. 

fll»44. Mémoire contenant l'analyse des principaux ouvrages 
composés de 4690 à 4727, par M. Bugnon, premier géogra- 
phe et ingénieur en chef du duc de Lorraine . 

ArfONTME. —Novembre 4728, p. 2430. 

â54&. Extrait d*une lettre écrite au P. D. M. à Lyon,' au 
sujet de l'édition qu'on a faite à Genève du Dictionnaire 
de la Bible ^ par le K. P. D. Caîmet, 

Anonyme. — Octobre 4730, p. 48'î7. 

f ô4B. Lettre (au sujet d'un ouvrage publié contre lui par M. 
de Cerfvoî^ intitulé : Supplément aux mémoires de M. Falissot 
pour servir à l'histoire de notre littérature.) 

M. Palissot. — Juillet 4775, p. 478. 

1647. Lettre sur un ancien écrivain, nommé communément 
Adhémar de Chabannais, 

M. Oroux, —Janvier 4760, p. 376. • 
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tl»49. Lettre au sujet des Béfkxions impartiales sur Its 
observations critiques de M, Clément adressées à luinû/téme. 

M. l'abbé Champion de Nilon, — Décembre 4774, 
p. 565. 

L'aotenr signa sa lettre de ranagramme PUéhawKmi» ; il y ezpUqoe 
les causes de la rareté de cet ouTrage* 

i.&40. Lettre aux auteurs de ces mémoires sur leur critique 
de l'ouvrage de M, Corradi, 

MuRATORi. — Juin 4743, p. 4106. 

1550. Lettre de Mgr réminentissime cardinal Paulucci. 
écrite par ordre de Sa Sainteté à l'auteur des Exercices de 
piété pour tous les jours de Vanriée (le P. Croiset, S. !.)•• 

Le cardinal Paulucci. — Février ^20, p. 384 . 

l&fti . Liste des ouvrages de M. Pierre Duval. 

Anonyme. — Octobre 4729^ p. 4888. 

1559. Catalogue des ouvrages manuscrits de dom B/ohert 
des Gabetz^ religieux bénédictin de la congrégation de 
Saint- Vanne. 

Anonyme. — Septembre 4107, p. 4675. 

1558. Protestation du P. Hardouin^ contre l'édition de ses 
ouvrages que l'on fait à Amsterdam. 

P. Hardouin, s. J. —Septembre 4708, p. 4660. 

Cette protestation parut aassi à la snite dn mois d'aoât 1706. 

1554. Protestation du Père provincial des Jésuites et des 
supérieurs de leurs maisons de Paris, touchant une nou- 
velle édition de quelques ouvrages du Père Jean Hardouin, 
'de la même Compagnie, qui se fait actuellement contre 
leur volonté, par le sieur de Lorme^ libraire à Amsterdam. 

P. LeTellikr, s. J. — Février 4 709, p. 367. 

Cette protestation avait déjà paru à la fin dn mois da décembre 1708. 

1555. Protestation des supérieurs touchant les œuvres 
posthumes du P. Hardouin^ imprimées en Hollande. 

P. Frogerais; S. J. —Septembre 4733, p. 4677. 

I55tt. Observation sur les systèmes des PP. Hardouin et 
Berruyer. 

P. BerthieRj S. j. — Décembre 4764, p. 3042. 
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1559. Lettre à M. Ghaubert, directeur et ditlributeur dee 
Mémoires. 

P. Berthier, s. J. -* Juin 476S, p. 4505. 

Le P. Berthler, ^i tlor* avait quitté la rédaetion, protesta, par 
eette lettre, de sa aineértté dans Vokseroaiim préeédente. 

1568 • Mémoire où Von proaveque le livre des miracles de 
saint Martin, attribué à Herbert, archevêque de Tours, est 
d'un imposteur. 

Anonyme. — Juin 4746, p. 4445. 

fl650. Lettre au sujet des éditions nouvelles des décades 
d' Antonio de Herrera, 

Anonyme. — Juin 4730, p. 4086. 

iSttO. Liste des ouvrages imprimés de M. Huet, ancien 
évéque d'Avranches. 

Anonyme. — Août 4709, p. 4494. 

t5Bt . Lettre sur un ouvrage de Jarlandus, chanoine de 
Saint-Paul de Besançon, intitulé Candela, 

Anonyme. -^ Mai 1763, p. 4345. 

t6^)i. Extrait d'une lettre écrite de Lyon au P. Et. Souciet, 
le 8 octobre (au sujet de la mort de M. Le Clerc et de ses 
manuscrits.) 

Anonyme. -* Décembre 4736, p. 2677. 

fl6GS. Mémoire sur un endroit du tome xiii de la Biblio- 
thêque choisie de M. Le Ckrc. p. 97 (au sujet d'une que- 
relle de priorité qu'il fait à M. Loche). 

Anonyme. — Décembre 1708, p. 2054. 

1564. Lettre à M... sur le Parrhasiana de M. Le Clerc» 
M. Frain du Tremblay. — Avril 4712, p. 447. 

1565. (Réclamation contre l'atlribution qu'on lui fait de 

Touvrage intitulé Charges du procès de dans le Catù' 

logiLe des Livres de M. de Selle.) 

M. Le Franc de Pompignan. — Mars 4761^ p. 755. 
4566. Lettre à M. Pinson, avocat, reçue le dernier janvier. 
Leibnitz. — Janvier et février 4704^ p. 477. 

(Fondation d'une société savante à Berlin. <- Réponse à qneltiups 
questions sur l'Hisioire d'Allemagne. — Journal lalin d'Amsterdam. 
— Remerrtmrnts à D. Mabillon pour renvoi de son livre intitolé : 
Ratrammus. — Communication faite pa{ le P. Papebrock d'un MS. 
de Ditmarus.) 
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1669. Lettre à M. Pinson, datée do Hannover. le 14 avril 
170J. 

■ 

Leibnitz. —Juin nos, p. Ml. 

(QaestiODS de numismatiqae : V. Morel et le P. ChamilUrd, S. J.: 
— LettrA de M. Galland à M. Ballonfeanx ; — Nouvelles littéraires.) 

1669. Lettre sur quelques faits qui le regardent, mal expli- 
qués dans TËloge de M. Bernoulli prononcé à l'Académie 
des sciences. 

Leibnitz. — Mars 4707, p. 544 . 

1669. Lettre au P. Toumemine, du 28 octobre 4744 (sur 
quelques-uns de ses ouvrages). 

LEiBNirâ. — Janvier 4745, p. 454. 

1690. Mémoire sur les ouvrages de M. Leibnitz, 
Anonyme. — Septembre 4702, p. 78. 

1671. Lettre sur un projet de M. Dutens, pour une édition 
complète des œuvres de Leibnitz. 

M. GoBET. —Février 4765, p. 553. 

169/t. Dissertation sur le véritable auteur d*un ouvrage 
intitulé : Fons Psalmorum^ où l'on prouve qu^ c'est Letbert^ 
abbé de Saint^Ruf, et qu'il vivait sur la fin du xi* siècle 
et au commencement du xii*. 

M. l'abbé Steigbnberger. — Juillet 4764, p. S95. 

L'auteur était chanoine régulier à PoIliDgen en BaTÎère. 

1698. Lettre aux auteurs du journal de Venise (sur une 
accusation intentée par eux contre le P. Le Tellier, S. J., 
d'avoir falsifié un manuscrit). 

P. Germon, S. J. — Mai 4746, p. 989. 

1674. Lettre des libraires associés à l'impression du Dtc- 
tionnaire des HMsies (par l'abbé Pluquet) (relevant les 
plagiats du Dictionnaire ecclésiastique de Dom Brézillac). 

Anonyme. — Juillet 4765, p. 297. 

1676. Lettre de Son Éminence Mgr le cardinal Gornaro au 
P. J?oré6, jésuite (sur son oraison funèbre de Louis XIV). 

Le cardinal Gornaro. ~ Décembre 4716, p. S4S6. 

1^76. Lettre (touchant un prétendu emprunt de la solutioD 
fl'un problème de calcul intégral, que lui reproche le 
P. Vincent Riccati, S. J.). 

D'Alembert. — Décembre 1166, p. 405. 
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f ftW . Lettre de M.*** touchant les nouveaux écrits sur le 
véritable auteur du Testament politique du cardinal de 
Richelieu, 

ÂKONTME. — Mars 4765, p. 650. 

iA99. Lettre à M. du Fresny, auteur du Nouveau Mercure 
galant, A Soleure, le 8 avril 4714 . 

J. B. ROUSSEAU. — Octobre 4744, p. 4767. 

f AVU. Lettre aux sieurs Fritsch et Bohni libraires de Ro- 
terdam. Â Soleure, le 43 avril 4744 . 

J. B. Rousseau. — Octobre 4744, p. 4770. 

f &SO. Lettre à M. Ghanguion, libraire à Amsterdam (sur les 
gravures mises dans ses œuvres). 

J. B. Rousseau. — Août 4729, p. 4523. • 

t&Sl • Lettre à fli.*** au suiet de Tarticle concernant feu 
M . Rot^seau, lequel est inséré dans le 4* volume du Die* 
tiormaire historique et critique, pour servir de supplément 
au Dictionnaire de Bayle, par M. Chauffepié, 

M. Louis Racine. — Janvier 4757^ p. 244. 

1&S/9. Lettre (dans laquelle il réfute certains bruits répan- 
dus contre ses Trois siècles de noire littérature). 

M. Tabbé Sabatier de Castres. — Mars 4737, p. 607. 

1693. Lettre à M. d*Aiembert touchant rouvrafçe du 
P . Scarella, intitulé : Commeniarii duodedm de rébus ad 
scientiam naturalem pertinentibus^ où Tauteur attaque mal' 
à propos tous les mathématiciens du premier ordre . 

P. Frisi.— Février 4767, p. 294. 

1694. Lettre au P. de Vilry. Du Caire, 8 septembre 4749 
(contenant des nouvelles litttéraires). 

P. SiCARD, S. J. — Décembre 4729, p. 472. ' 

1696. Lettre à M. Andry^ docteur en médecine, directeur 
du Journal des Savants, sur la bibliothèque critique de 
Richard Simon. 

P. Et. SouciET, S, J. -7- Mars 4734, p. 554. 

l&Se. Lettre de M. ie CD. R. au P. C. J. (sur Thistoire 
des études faites par M. Stone). 

Anonyme. — Janvier 4732, p. 409. 
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1699. Lettre au Bojet d*ane idylle grecque sur le prin- 
temps, composée par Méléagre^ et donnée à tort comme 
inédite par M. Zenobetti. 

ANONYME. — Mars 4760^ p. 762. 

1599* Notice du livre intitulé : Beforrnàiormm vitœ mo- 
rumque et honestaiis clericorum, imprimé à BAle, chez Mi- 
chel Furter, sous la fausse date de 1444, in-S^', caractères 
gothiques. 

Mercier de Saint-Léger. — Juillet 4764, p. 403. 



BIOGRAPHIE. 



NOTICES. -. ÉLOGES. 

1699. Extrait d'une lettre écrite à M. *** sur l'édition du 
Dictionnaire historique de Moréri, faite à Bàle. 

Anonyme. — Février 4734, p. 363. 

16B0. Réponse à la lettre de M***, pour le remercier de la 
manière obligeante dont il a parlé de l'édition françai^de 
Moréri^ faite à BMe par J. BrandmuUer en 4732. 

Anonyme. — Juin 4735, p. 4438. 

1691 . Observation sur la dernière édition du Lidiormain 
de Moréri,et sur les moyens de perfectionner cet ouvrage. 

Anonyme. — Juillet 4763, p. 4592. 

1699. Lettre sur le 3* volume du Dictionnaire histmfi^ 
et critique de M . de Ghauffepié. 

M. l'abbé Saas. — Décembre 4754, p,« 2948, 

1693. Lettre sur un nouveau Dictionnaire historique pu- 
tatif en quatre volumes in-8<^ (imprimé à Avignon), dont 
on relève les fautes et les plagiats . 

M. Font*** de Ri***. — * Février 4766, p. 436. 

1694. Réflexions sur quelques points des articles Ahélof^ 
et Bérenger, du Dictionnaire de M. Bayle. 

P. Merlin, S. J. — Novembre 4738, p.. 2236. 
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1595. Eloge de M. ef Agmn (organislc)^ par un amateur. 
Anonyme. — Juin 4773^ p« 430. 

1500. Letlre écrite de Genève, sur les ouvrages de H. Ar- 
îaud, célèbre peinlre en miniature. 
M. Bauucee. — Septembre 4743, p. 2353. 
Inséré dans ses Œuvres, 1. 1, p. 463. 

1597 . Mémoires historiques sur la vie et les ouvrages de 
M rabbé£a6m. 

M. Tabbé du Mabaret* — Octobre 4743, p. 8575. 

1598. Observations sur ces Mémoires. 
Anonyme. — Octobre 4745, p. 4897. 

1599. Réponse à un article des Nouvelles littéraires du 
mois d'octobre. 

M. Tabbé du Mabaret. — Avril 4746^ p. 947. 

1600. Observations sur cette réponse. 
Anonyme. — Septembre 4746, p. 4822. 

leoi . Éloge du P. Bagnati, S. J . 
Anonyme. — Juillet 4729, p. 4 296. 

160/9. Éloge historique du P. Jean-François ^aZ^us, S* J. 
anonyme* — Janvier 4744, p. 4 39. 

1603. Éloge de M. de Basnage de Beauval^ auteur^e l'Ais- 
toire des ouvrages des Savants. 

Anonyme. — Novembre 4710, p. 4925. 

1IMI4. Mémoire sur la vie et les ouvrages de feu M. Bayle^ 
envoyé de Hollande. 

Anonyme. — Avril 4707, p. 693. 

1605. Éloge historique du P, Pierre Ambarasche, maro- 
nite, S. J., connu en Europe sous le nom de Benedel^i. 

Anonyme. — Juillet 4745, p. 4264. 
IGOlk. Éloge du R. P. Bernardin de Fequigny, capiicin. 

Anonyme. — Avril 4710, p. 705. 

IIMI9. Eloge de M. Bianchini, 

Anonyme. — Juillet 4730, p. 4269; — novembre 4730, 
p. 2078. 
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M08. Éloge historiqae de M. BUmdel^ de rAcadémie royale 
d'architecture, et professeur. 

M. Frànqub. — Mars 4774, p. 659. 

M. Franqne était membre de la même Aeadémie, et inspectear de 
l'hôtel des Inralides. 

1Q09. Notice sur le P. Philippe Bonnani, S. J. 

Anonyme. — . Novembre 4726, p. 2064. 
teto! Éloge du P. Bonnet, S. J. 

Anonyme. -— Décembre 4703, p. 2444. 
IGI t. Notice sur le P. Bouhmrs^ S. 1. 

Anonyme. — Août 4702, p. 328. 

tBlIt. Éloge du P. Bmrdaloue, S. J. 
Anonyme. — Août 4704, p. 4 440. 

1813. Éloge historique du P. Brumoy^S* J. 
Anonyme. — Juillet 4742, p. 4498. 

1614. Éloge du P. Claude Buffier, S. J. 
Anonyme. — Août 4737, p. 1500. 

1615. Éloge historique de M. Burlamaqtd^ conseiller d'État 
et ci-devant professeur en droit à Genève. 

M. Baulacre. — Septembre 4748, p. 1893. 

Inséré dans ses Œuvres, 1. 1, p. 485. 

1616. Éloge du P. Paul Casati, S. J. 
Anonyme. — Août 4708, p. 4453. 

1611. Éloge historique du P. Caste/, S. J. 
Anonyme. —Avril 4757, p. 4400. 

1618. Éloge du P. François Catrou, S. J. 
Anonyme. — Avril 4738, p. 654 . 

1619. Éloge du P. Ceva, S. J. 
flNONYME. — Février 4738, p. 323. 

16»0. Éloge de M. Chaduc. 

Anonyme. — Mars 4727, p. 413. 

1691. Corrections et additions pour l'histoire de la vie 
d'Hippolyte Châtelet de Beauchâtem, insérée par M. L. G. 
dans le tome I de la Bibliotkèqm ecclésiastique, p. 294. 

Anonyme. — Janvier 4737, p. 94. 
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flSli9. Extrait d'une lettre écrite du 40 de .mars 4704, tou- 
chant la mort de M. Chevreau.* 
ANONYME. — Mars et avril 4704, p. 467. 

ie98. Éloge du P. de Colonia, S. J. 

Anonyme. — Novembre 4744, p. 8404. 

ie;94. Mort du P. Commire^ S. J. 

Anonyme. — Supplément à novembre et décembre 4702* 
p. 23. 

10<96. Lettre (sur le lieu de la naissance de Crébillon), 
M. Maret. — Avril 4767, p. 99. 
M. Maret était secrétaire perpétuel de l'Académie de Lyon. 

t05t€k. Ëloge de M. Crescembeni» 

M. Tabbé Joseph Morei. — Mai 4729, p. 876. 

ie)99. Éloge de M. Dacier. 

Anonyme. — Janvier 4784, p. 88* 
10<98. Doutes proposés sur l'âge du Lante, 

P. Hardouin, s. J. — Août 4727, p. 4546. 

Inséré dans les Mémoires d'une soeiété célèbre, 1. 1, p. 289. 

Il en a été fait on tiré a part : Doute» proposés sur l'âge du Dante^ 
par le P. É. J. {Père Hardouin, Jésuite), Avec notes par C. L. A 
Paris, chez Benjamin Daprat, 1847, in-12, pp. 46, ayec préface et 
notes en anglais. « 

flOStt. Mémoire sur la vie et les ouvrages de Messire du 
Plessisd'Argentré, évoque de Tulle. 

M. Tabbé du Mabaret. — Février 4743, p. 223. 
flSSO. Ëloge de feu M. du Puget. 

M. Tabbé de Belmond. — Septembre 4710, p. 4575. 
1G31 . Éloge de M. Fagon. 

Anonyme. — Août 4722, p. 4456. ^ 

It^BM» Lettre au sujet de la' mort de Mfl^ê dé Fénelon^ nièce 
du célèbre archevêque de Cambrai.. '. / 

M. Delacnay. — Juin 4770, )^V 475. - • 

a^SS, Éloge de feu M. Finot, célèbre médecin/ tiré d'une 
lettre au P . Tournemine . 

M. Hecquet. —Juin 4740, p. 4075. 
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t4IS4. Éloge de feu M« Fléckkr. évéquede Niâmes, et du 
R. P. Hercule Audifftât^ général des Pares de la Doc- 
trine chrétienne, oncle de M. Fléchier» 

Anonthe. — Novembre 4714, p. 4948, 

1636. Portrait de son £. Mgr le cardinal (fe Fleur y. 
M. HuDEMANN. — Février 4739, p. 284. 
M. Louis-Frédéric HaddmiOD était doeteur ea droit i SIeswig. 

1636. Éloge du feu Père Claude Frassen, religiem de Tolv 
servance de S. François. 

ÂnomvB. — Janvier 4742, p. 404. 

1639. Lettre (contenant une notice sur M. Gersaint)* 
M. Glomt. — Octobre 4750^ p. 2298. 

1638. Éloge historique du P. Nicolas Gianettasi, Jésuiie 
nfipolitain, mort en 4743. 

M. Dominique de Geobgio. ^ Juin 4723, p. 4400* 

1639. Éloge du P. Qourdont teligieux de Saint-Victor. 
Akontme. —Juillet 4729, p. 4299. 

16410. Lettre en réponse à celle .d'un auteur anonyme, im- 
primé^ dans le Mercure d'octobre 4742^ au sujet de la pro- 
fession religieuse de Jean Hennuyer^ évoque de Lisieox. 

R. P. Texte, dominicain. — Février 4744, p. 497. 

1641. Lettre au sujet delà {précédente. 

Akoktme. — Avril 4744, p. 695. 

1643 • Éloge historique de M. le baron de Holberg, mort à 
Copenhague en janvier 4754. 

Anonyme. —Juillet 4755, p. 4786. 

1643. Éloge de Mgr £rttô(, ancien évêque d'Avranches. 
Anonyme. — Avril 4724, p. 708. 

1644. D. Huetii elogium funèbre* 
Anonyme. — Mai 4724^ p. 900. 

1646. Éloge de feu M* £ttô^. 

Anonyme. —Mars 4717^ p. 497* 

1646. Lettre (aji sujet de la vie de la Fontaine^ par M. de 
Monlenault). 

Anonyme.— Juillet 4755, p. 4746. 
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1M19. Éloge de feu M. io président de Lamùignon, 
Anortms. — Avril 4740, p. 681 . 

14148. Éloge de M. de la Faille. 

Anonyme. — Juillet 4742, p. 4230. 

tBéB. Éloge de M. delà Faye. 
Anonyme. — AoOit 4722, p. 4465. 

te&O. Éloge de M. de la Mire. 

Anonyme. —Juillet 4722^ p. 4482. 

iMt • Précis de la vie et des travaux de M. Le Caif écvyer^ 
docteur en médecine et chirurgien en chef de THôtel-uieu 
de Rouen. 

Anonyme. — Novembre 4768, p. M 2. 

f06/9. Éloge historique de M. Leibnitz» 
Anonyme. — Août 4724, p. 4360. 

te68. Lettre de M. Tabbé Le Pelletier, iént lacjuelle il se 
défend contre des accusations insérées contre Im dans les 
Nouvelles ecclésiastiques. 

Anonyme. — Novembre 2730, p. 4073. 

1664/ Mort de M. le marquis de VHôpitaL 
Anonyme. -^ Supplémoul à mars 4704, p. 14. 

Ittftft. Éloge de M. l'abbé de Louvois, 
Anonyme. •— Septembre 4722, p. 4610. 

1668. Éloge du R. P. Dom Jean MabilloTij religieux bé- 
nédictin de la congrégation de Saint-Maur • 

Anonyme. —Juin 4708, p. 993. 

l^dV. Éloge de M. Magliàbechi, bibliothécaire du grand 
duc Cosme III (tiré d*un journal italien). 

Anonyme. — Novembre 1722, p. 4929. 

1859. Éloge de Mgr le cardinal de Mailly, tiré de la ha- 
rangue funèbre prononcée à Reims le 49 novembre 4722, 
par le R. P. Candide Ghalippe, récollet. 

R. P.C. Ghauppe. — Août 4723, p. 4464. 

1 G&H. Éloge de M. Malepeyre^ de Tacadémie de Toulouse. 
Anonyme. — Février 4703, p. 344. 

1860. Lettre de TA. D. L. G. F. D. F. (touchant la vie 
de Manettij par M . Réquier) . 

Anonyme. — Juillet 4762, p. 4822. 
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teOf . Mémoire historique sur les dernières années de M. le 
duc de Mayenne, et sur sa sépulture dans l'église cathé- 
drale de Soissons. 
M. l'abbé GosSET. —Octobre 4748, p. 1718. 

1609. Extrait d'une lettre écrite de Tours, le 15 de janvier 
4701 (contenant une notice sur la vie et les écrits de 
M. Menard), 
Anonyme. — Janvier et février 4704, p. 482: 

tIKtS. Éloge du P. Ménétrier j S. J. 
Anonyme. — Avril 4705, p. 685. 

1604. Lettre sur quelques particularités de la vie de 
Mm* la duchesse de Montmorency^ épouse de Henry, duc de 
Montmorency, décapité à Toulouse en 4638. 
Anonyme. — Septembre 4747, p. 4873. 

lG05i Éloge de dom Simon Mopinot^ bénédictin de Sainl- 
Germain-des-Prés . 
Anonyme. — Janvier 4725, p. 482. . 

teee. Notice sur M. Naudin^ curé de Saint-Marlin-aux- 
Buneaux, diocèse de Rouen. 
Anonyme. — Septembre 4738, p. 4875. 

tee7. Extrait d'une lettre de M. le Gouz, l'aîné, conseiller 
au parlement de Dijon, touchant la mort de M., l'abbé 
Nicdise. 
Anonyme. — Novembre et décembre 4704, p. 254. 

1668. Précis de la vie et des travaux de M. Nollet^ diacre, 
licencié en théologie de la Faculté de Paris, de l'Académie 
royale des sciences, etc. 

Anonyme. — Juillet 4770, p. 462. 

1669. Mémoire touchant la vie et les ouvrages de fea 
M. Ulric Ohrecht» 

Anonyme. — Novembre et décembre 4704, p. 246. 

1690. Éloge du marquis Jean-Joseph Orsi. 
Anonyme. — Juin 4734^ p. 4402. 

1691. Éloge de M. Ozanam. 

Anonyme. — Août 4724, p. ^475. 

1699. Éloge du P. l^edruzziy Jésuite, célèbre antiquaire de 
Son Altesse Sérénissime Monseigneur le duc de Parme . 

Anonyme. — Janvier 4724, p. 43. 
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1698. Éloge da P. Pezron^ de réiroiteobsenrance d» l'Ordre 
de Gisteaux^ ancien abbé de Gharmoye, 

Akontmb. — Juillet 4707, p« 4S66. 

1674. Éloge historique de M, le cardinal de Poîignac. 
Anonyme. — Juin 4742, p. 4053. 

1875. Éloge historique du P. Gharles Porée^ S. J. 
Anonyme. -^ Mars 4744, p. 546. 

1678. Éloge historique du P* Poussmes, S. J. 
Anonyme. — Novembre 4750^ p. 2536. 

lll>97. Découverte du tombeau de Properce. 
Anonyme. — Mai 4723^ p. 838. 
Inséré dans les Mémoires ifwie êodétê eélèhre^ 1. 1, p. 472. 

1879. Éloge de dom Paul Rabmsim^ ci-devant supérieur 
de rétroite observance de TOrdre deCluny. 

Anonyme. — Février 4748, p. 283. 

18911. Éloge de M. Tabbé hegimer Desmarais» 
Anonyme. — Avril 4722, p. 669. 

1880. Éloge ^e M. Bemond de Montmort» 
Anonyme. — Février 4723, p. 307. 

1891 • Éloge de M. Renau d'Elisagaray, 
Anonyme. — Février 4723, p. 247. 

1899. Éloge historique de M. Restout, peintre du roi, di- 
recteur de TAcadémie de peinture et de sculpture, décédé à 
Paris, le 4" janvier 4768 . 

Anonyme. — Février 4768, p. 349. 

1893. Lettre (sur les raisons qui font fixer à Tan 932, la 
mort de Rhasis, médecin arabe). 

M. Normand. — Octobre 4753, p. 2477. 

M. Normand était médecin k D61e. 

lOSA. Mort de madame Tabbesse de Fontevrault, Marie ^ 
Magdeleine-Gabrielle de Rochechouart-Mortemart . 

Anonyme. — Décembre 4704, p. 2448. 

1S8A. Éloge de M. Roîle, 

Anonyme. — Février 4723, p. 310. 

1SS8. Éloge historique du P, Rouillé^ S. J. 

Anonyme. — Février 4 741 , p. 34 2. ^ 

8 
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1899. lettre an sujet de la Vie, de Saint^É^em&Kt 
M. DES Maiseaux. — Octobre 4706, p. 4816. 

tG$8. Éloge historique du marquis de Santa Crût, gouvcr- 
Depr d'Oran, et i;apiiame général pour lé roi d'Espagne en 
Afrique. 
Anonyme. — Décembre 4733, p. 2085. 

1699. Extrait d'une lettre écrite de Caen, 25 d'avril 4704, 
sur M. Segrais. 
M. de Vakdoedyrë. — Mai et pin 4704, p. ♦88. 

1690. Éloge Historique du P. Etienne ëouciét^ S. 1/ 
. Anonyme. —Avril4744i p. 746. 

1891. Éloge de feu H/C. le baron de Spqnheim. 
Anonyme. — Octobre 4744, p. 47ë3. 

1999. Extrait d'une lettre, écrite de Loùvain, le 20 d'avril 
4704 , sur la mort de M. Martin Stéyaert.^ 
Anonyme. —Juillet et août 4704, p. 204. 

1693. Ëlogè du P. Tournemine^ S. J. 

Anonyme. — Septembre 4739, p. 4.964. 

1691. Notice historique sur M. Tabbé Tricatei* 
Anonyme. — Février 4762, p. 528. 

1695. Éloge historique de M. Antoine Vallisneri. 
Anonyme. -^Septembre 4734) p. 4595. 

1696. Réfutation du sentiment de M. Giacomazzi sur la 
fin tragique de Vahtein. 

Anonyme. — Décembre 4733, p. 2155. 

169V. Éloge du P. Vamère, S. i. 

Anonyme. — Novembre 4739, p4 2403. 

1698. Éloge de dom ClùMde de Vert, religieux : bénédiclio 
de la coDgrégation*de Glugny. 

Anonyme. -^ Août 4708, p. 1324. 

1699. Réflexions sur un ouvragé annoncé tlanè le Jonrnal 
des Savants, au mois d'avril, 4745, et dont voici le titre: 
Vita e letiere di AmerigoVespud gentilhuomo fioref^i^^ 
raccolte e illustrate dal ahhate Angela Mafia Bàndini. 

Anonyme. — Octobre 4745, p. îfS8.4. 
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t9MI. Lettre des RR. PP. prieur et religieux earme» ëa 
couvent de Paris (au sujet de reloge de Vabbé VillarSy ex- 
religieux de leur ordre» inséré par M. Gastilhon ratoé, dans 
le Nécrologe des hommes célèbres. Paris 4775). 

Anomme* — Juin 4775, p. 665. 



SUPPLÉMENT. 

ITHft. Lettre contenant rexposé d'expériences faite» pêiir 

. trouver .la somme de la différence du grand diamètre ae la 

terre au petit diamètre, et d*où il <ire des eonsé<|aences 

cimtre la^fignré d^ la terre et le système de la gmvitatioD. 

M, GouLTAuD. •- Juin 4769, p. ^9r. 
M. Jean CoaUatid était an ancjen profenenr de physique i$ Tnrio. 

1709. Lettre où il réfute certaines conclusions de M. Çoul» 
taud. 

D*^LÇMBBRT. ^ juillet 4769, p* 459. 

:flV08* Lettre au sujet.de celle de M. Coultaud (sur ses 
conduisions contre le système des forces centrale, centrifuge 
et atlractionnaire). 

M. DE LA Perrière de Bo!FFê\ — Décembre 4769, 
p. 389. 

"i 704. Observations sur l'accélération du pendule parisien à 
PellO) et sur celle des pendules de M. Coultaud, du pied au 
sommet des Alpes^ rapportée dans le journal de juin 4769. 

M. DE LA Perrière de Roiffé. — Février 4774, p. 287. 



£903.. Lettre à M. Gessner, professeur de pbvsique dans 
l'Université de Zurich- (touchant les expériences ae M. Coul- 
taud). , 

M»Hkrcier* — Décembre 4771, p. 389* 

170S, Lettre à M. Mercier, physicien à Sion en Suisse, dans 
la république du Valais, pour répondre à sa lettre. > 

M. Tabbé Genêt. — Janvier 4778, p, 5. 

M. l'abbé Genêt, doetenr de SoiboDne, était le censeur da Jnrna t 
de» BeauX'Aris, 
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fl709. Lettre à M. l'abbé Aubertsur les conséquences con- 
tenues dans les nouvelles expériences des Alpes^ qui prou- 
vent que l'attraction, non pas Faltraction mathématique 
et hypothétique du célèbre Newton, mais l'attraction phy- 
sique et réelle, est une pure chimère» 

P. Bertier. — Mars 4772, p. 488. 

1909. Solution des doutes de MM. Goultaud et Mercier 
contre la loi newtonienne de la pesanteur. 

M. Le Sage^ de Genève. — Avril 4772, p. 34. 

M. Le Sage était associé étranger de la Société royale de Montpel- 
lier, et eorreipondant de l'AAidémie des sciences de Paris, 

âY09. Observations sur Texplication des accélén^tkms des 
pendules du pied au sommet des montagnes» proposée par 
M. Genêt. 

M. DK La Perriere.de Roiffé. — Mai 4772, p. 497* 

19tO . lettres contenanf la démonstration de ce fait que les 
corps gravitent d'autant plus sur la terre qu'ils. sont plus 
élevés sur sa surface jusqu'à une petite. distance, et consé- 
quemment qu'ils ne tombent pas par son attraction. 

P. Bertier. — Mal 4772, p. 267 ; — juillet 4772, p. 5. 

1911. Réflezioiis sur )a manière' d'estimer Taction de la 
pesanteur à deux distances différentes de la surface de la 
terre; pour servir de réponse à Is^ première des démonstra- 
tions proposées parle P. Bertier^ de l'Oratoire. 

Anoi^yme. — Novembre 4772, p; 497 ; -^ février 4773, 
p. 224. 

1919. Lettre dans laquelle il répond aux réflexions de Ge- 
nève sur ses trois démonstrations contre rattractlon phy- 
sique réelle et non newtonienne. 

P. Bertier. — Décembre 477i, p. 544 ; —mai 4773, 
• p. 325. 

1918. Lettres où il rapporté une expérience prouvant que 
les corps pèsent d'autant çlus qu'ils sont plus élevés sur la 
terre jusqu'à une petite distance non connue. 

P. Bertier.— Octobre 4773,p.422î— novembre 4773, 
p. 225. 

.1914. Réponse à anelques difficultés touchant un article 
des Mémoires (où 1 oa examinait la Lettre sur les sourds it 
les muets de Diderot, et. auquel Taaieur répondit par des 
additions à cette lettre). 

Anonyme. — Juillet 4754, p. 4677. 
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1 716. Lettre de Mgr rarchevdque de Toulouse aux curés de 
son diocèse (sur les moyens d'arrêter ou de prévenir^ dans 
leurs paroisses, la contagion parmi les bcBufs). 

Mgr DE LoMÉNiE DE Briemne. — Février 4775> p. 287. 

191€k. Extrait d'une lettre écrite de Québec sur une pluie 
de cendres (26 mai 1733). 

Anonyme. — Janvier 4734, p. 474. 

« 

.171 Y. Réponse à une dissertation du R. P pr Maison-Dieu> 
religieux auguslin & Cahors, sur les deux Extraits de la 
Psychologie de M. Wolf, qui sont dans les Mémoires de Tré- 
voux. 

Anonyme. — Janvier 1745, p- 483. 

1 7 IH . Prospectus de la table générale des matières du Jour- 
nal de Trévoux, depuis 4704 qu'il a commencé^ jusqu'en 
4755 inclusivement. 

M. de SAiNTE-Ck>u>HBE. — Décembre 4755, p. 3025. 

17111. Lettre sur la table générale promise pour la col ieo- 
tion des Mémoires. 

Anonyme. — Avril 4756, p. 4443. 

1790. Réponse i la lettre précédente. 

M. de Sainte- Colombe. — Avril 4756, p. 4446. 

179t. Lettre (au sujet de la découverte du Journal des 
voyages de Montaigne). 

M. DE Prunis. — 2* Supplém. 4774, p. ... ; —janvier 
4775, p. 4 85. 

M. do Pranis était an chanoine régulier. 

1 99!8 • Lettre sur Tart du tailleur-costumier. 

M. Sarrasin. — 3* Supplém. 4774, p. ..«; 4" Suppl. 
4775, p. 65. 

L'antenr «igné : Sarrasin, élève des menus-plaisirs, taiUettr-costu- 
mier de Mgr le comte d'Artois, 
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4 «09. 

Abdas (saint), 4242. 

Abeilles, 543, 5U. 

Abel, Î3 . 

Abétard, 4594. '^ 

Aben-Ezra^ 4046. 

Abracax abracadabra, 4013. 

Abrahaui) 34,32. 

Absak>n^ 47, 4*8. 

Académies, 4 526, 4^23, 4 529. 

Acbiote, 509. 

Acoustique, 34^-354, 395. 

Actes des Apôtpes, 84-83. 
* Adolphe, 4, 80>993. 

Adonaï^ 40. 

Adversité, 242. 

Afrique, 4481. 
*Agoly (d'), 94T. 

Agriculture, 533-536. 

Aiman, 360. 

Air, 334. 

*Alauze, S. J.,J729. 
*Albaret, S. J., 2, 4376. 

Albin, 4442. 

Albret (d'), 4280, 4474. 
•Alcazar,S. J.,616.. 
*Alerabert(dO, 4576. 4702. ■ 

Alexandre I" roi de Syrie, 
4 449 . 

Alexandre (Dom), bénédictin, 
472, 473. 



Algèbre, 636, 637. ' 

Alicante, 4240. 

Aikaêst, 605. 

Âlkan, 1239. 

Allemagne, 4262. 

Alleman(d), 948, 955, 4310. 
•'Alleman(d'), 956. 

Alliage (règle d*), 633. 

Almachius (saint), 4 24 3 • 

Alphabet, 999. 

Amandus, 4384. 

Amatus, 1214. 

Amazones (le fleuve des), 54 T. 

Ambi d'Hippocrate, 646. 

Ame, V.S, 218-237. 

Amérique, 248, 506, 5<^ 
4275-4277. 

Amianthe, 503. 

Amica, 495. 

Amontons, 356 . 

Amphlthé&lre, 4 340. 

Anacréon, .4052, 4053. 

Analogie, 1032. 

Anatomie, 61*2-644. 

Andry, 554. 
*Angerville (l'ab. d*), 4409. 

Anglaise (langue), 4 041. 

Angles (village des), 4488. 

Anglicanisme, 4487-1489. 

Anil, 509. 

Anselme (le P. ),^4 278, 4 279. 

Anlarès, 856. 

Anthologie, 4 ai 5, 4:051. .- 

Auti- Lucrèce, 4 076*. 
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Antinous^ 4359. 
Antipodes^ 4445, 4446. 
Antiquités, 4295-4350. 

Antoine, médecin, 548« 

Antonin, 4394. 

Anville (d'), 44 44. 
•Anville (d7, 427Î. 

Aouste, 449S. 

Apologue, 4 045, 4 046 . 

Apparitions, 414. 

Aquin (d'), organiste, 4595. 

Arabes (proverbes), 4047. 

Arc-de-triomphe, 4 34 4 , 1 31 2 . 

Arc-en-ciel, 418, 449, 439. 

Archipel, 4133. 

Architecture, 950-957,4309. 

Aristénète, 4015. 

Aristote, 264 . 

Arlaud, 4596. 

Arméniens (ouvrages), 4442^ 
4217,4218. 

Armoiries, 4291-1294. 

Arnauld, 488. 

Arnobe^ 445, 446. 
•Arnoult, 599. 

Arnoult, 600. 

Arpentage, 682. 

Arsaces, 4460, 4454* 

Art de vérifier les dates, 4 4 58. 
. Artillerie, 949. 

ArU8(dO, 494. 

Arts (beaux-), 932-973. 

Ascia (Sub), 4479-4484. 

Asfeld (rab. d^, 483. 

Assidarius, 4 499. 

Assidéens, 84. 

Astronomie, 694-916. 

*A8truc, 4527. 

*Alhana8e (le Père), 73, 183. 

Athéisme, 484,492. 
, Atomes, 440-442. 

Attraction, 345-347. 

*Auberl, S. J., 462, 474,472, 
479, 497, 500, 524, 799, 
802. 

*Aubert(l'ab.), 4045. 



^Aubert, de Lyon', 4479. 
*Audierne, 205.' 

Audiffret, 4634. 

Auguste, 4385. 

Augustin (Saint), 4i, 447, 
424i 

Àulu-Gelle, 4048. 

Aurore boréale, 420-437. 

Ausone, 4063. 

Autun, 4334. 

Avaricum, 4420. 

Avignon, 4465. 
*AvnLS. J., 4306-4309. 
*Ayroli,S. J.,, 45. 



•Babelin, 61^0. 

Babin (rab.), 4597-1600. 

Bacon, 203. 

Badoere, cardinal^ 4464. 

Baër, 42. 
*Bagel (l'ab.), 463. 

fiagnati,S. J., 4604. 

Bagnères (eaux de), 496. 

Bagnoles (eaux de), 492. 

Baillet, 1214. 

Bain, 604. 

Balance, 688. 

Balaruc (eaux de), 493. 

Ç&le (concile de), 4499. 

Balistique, 693. 
^Baltus, S. J., 56. 

Baltus, S. J., 4602. 
*Baluze, 95. 

Ban de Tempire, 4262. 

Bandini, 1699. 

Banduri, 4446. 
*Barbeyrac, 244. 

Barbier d'Aucourt, 187. 

Bardon (eaux de), 494. 

Baréges (eaux de), 495, 496 < 
*Barlet, S. J., 437. 

Baromètre, 335-339.. 

Baron, acteur, 4410. 
* Barras de la Penne, 4028. 
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Barras de la Penne, 4300^ 

4303. 
*Barros(de), 355. 
Barros (de), 875- 
Barthélémy de Bragance, 

4245. 

Basile (saint), 88, 89. 
Basnage, 4040, 4603. 
Bas-reliefs, 958, 4290, 4332. 
Basselin, 668, 669. 
Bassin oculaire, 662. 
*Bastero (Balthazar de), 4 \ 96, 

4204*. 

* Bastide (l'ab.), 60. 
Batteux(l'ab.),4062. 
*Baulacre, 448, 4078, 1474, 
4503, 4596,4645. 
Baulot, 524 . 

Ba7le,23, 24,34,41,46,49, 

85, 88, 89, 404, 407, 409, 

446, 425, 430, 480, 4242, 

4 243,4594, 4604. 

*Becquet (le P.), célestin, 

4 205. 
*Begons, 623. 
Belhomer, 4234. 
Bellaoger, 342. 
*BellaQger (Fab.), 4089. 
*BeIle-l8le, 4424. 
*Beîlet (l'ab.), 4353, 4477. 
'Belleville (le chevalier de), 

4 243. 
-BelliD, 4444, 4 429, 4430, 
4432, 4433, 4437, 4444, 
4442, 4443, 1445, 4446, 
4447. 
Belloni, 260. 
Belluga (Mgr), 4240. 
Benedetti, S. J., 4605. 
* Benêt, 458. 

*Benelon de Perrin, 917, 
4 264. 
Benoît (saint), 4246. 
Benoît XIII, 4207. 
*Béraud, S. J., 784 . 
Bérenger, 4594. 



Bernard (saint), 425* 
Bernardin de Pequigny, 4606. 
^Bernièrede St-Martin, 384. 
Bernoulli, 922, 4568. 
Rerruyer, S. J , 4556. 
•Berthier, S. J.,58,59, 4450, 

4556, 4557. 
*Bertieri oratorien, 45, 276, 
794, 885, 889, 890, 4707, 
4740,4742, 4743. 
Benier, oratorien, 443, 787, 
4741. 
^Bertrand, médecin, 544, 549, 
552. 

Bertrand, médecin, 545. 
Béthune(de), 4287. 
Beze (abbffye de), 4345. 
Bianchini, 4607. 
Bible, 4, 2,3,44-44, 53. 
Bibliographie, 4533. 
Bibliothèque universelle, 4 99, 
200. 

Bibliothèques, 4530-4532. 
Bibracte, 4240. 
*Biet, 596, 591. 
*Bimard de la Bastie, 4342, 

4487, 4502. 
Binocle géométrique, ¥19, 
Biograçhie, 4589-4700. 
Biron (le maréchal de], 4537. 
*Blainville (de), S. J., 4259 

4546. 
^Blanchart (rab.), 548. 
*Blondel, 204 . 
Bloodel, ministre protestant, 
85. 

Blondel, architecte, 4608. 
Boanerges, 68. 
Boeder, 4546. 
Boileau,4095, 4096. 
Bollandisles, 4244, 4245. 
*Bonfa,S. J., 678,748. 
*Bonin, S. J., /i32, 752, 757, 

800, 4074. 
Boninus Mombritius, 4338. 
Bonjour (le P.), 707. 
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^Bonnecamp, S. 1., 435. 

Bonnet, S. J., 4640. 

Bordeaiix, 4477. 
^Borgondio, S. J., 820, 827. 

BoBCOvich, S. J., 449. 

Bosphore, 4453. 

Bossuet, 460-462, 4493, 
4494. 

Botanique, 504-54 4 . 

Boucbaud, 1539. 

Boudot, 4540. 
^Bougeant, S. J.. 959, 4048, 

4054. 
*Bouguer, 727, 934. 
^Bouhier, 4024. 
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4537. 
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Brillon (l'ab.), 209. 

Brisseau, 548. 
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Buffier, 964, 4644. 
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Caligula, 4388-4390. 
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•Capperon (L'ab.), 4244. 

Capperon (rab.), 4242. 

Capricorne, 859. 
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